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TROUBLES RELIGIEUX 


DU XVI* SIECLE 


DANS LA 


FLANDRE MARITIME 


1560-1570 
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1* SECTION: CHATELLENIE DE CASSEL ET PAYS DE UALLEU 
k 
2* SECTION; PAYS DE L'ALLEU, PLUS ESTAIRES, LA GORGUE & MERVILLE 


TOME II. 


TROUBLES RELIGIEUX DU XVI* SIECLE 
DANS LA FLANDRE MARITIME. 


DEUXIEME PARTIE 


 CHATELLENIE DE CASSEL 


ET 


PAYS DE L ALLEU 


PRELIMINAIRE 


La chatellenie de Cassel avait dans sa circonscription territoriale : 
ArntkE, Bavincuove, BLarinGnen, BotsCHEPE, BorSEGHEM, BOLLEZEELE, BokkE, 
BrOxXEELE, BUYSSCHEURE, EBBLINGHEM, ESTaikes, FLETRE, GoDsVELDE, HarpirorrT, 
HavesSKERKE, HazeEBROUck, HonpEcnen, La Gorcue, LEDerzetLE, LynDe, Mer- 
KEGHEW, MERVILLE, MorBEQUE, Nevr-Berguix (ou ZuybT-BERgQUuIN), NOORDPEEXNE, 
OCHTEZEELE, OUDEZEELE, OxELAERE, PRADELLES, RExgsCUurt, RuBrOuco, ST-S1L- 
veESTRE-CAPPEL, STE-Marie-CaPppEL, SEkCUS, STAPLES, STEENBECQUE, STEEN- 
VOORDE, STRAZEELE, TERDEGHEn, TrignxEs, Vieux-BerguiN, (ou Noorp-BeroriyN), 
VOLKERINCHOVE, WALLON-CAaPPEL, WeEMAtRs-CaPPEL, ZEGERS-CAPPEL, ZERME- 
ZEELE et ZUYTPEENE. 
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Ces nombreuses paroisses n'ont pas eu toutes a souffrir des malheurs : 
du temps. Plusieurs de celles qui sont situees au nord-ouest de Cassel, | | 
8ans avoir 6te affranchies d'inconoclastie, ont ete peu atteintes. 

Il n'en a pas 6&te de meme de la plupart de celles qui sont au sud-est. 
Parmi ces dernieres se trouvent Estaires, La Gorgue et Merville dont 
les $ectaires paraissent avoir fait cause commune avec ceux du Pays ; 

Y de D'Alleu. | 

[ſl en est resulte pour les faits et les evenements, qui ont eu lieu 
dans ces localites, une connexite telle quill serait difficile de les envisager 
S6parement. Le conseil des troubles en a juge ainsi : car il a charge les 
commissaires d'Auxy et Couronnel de comprendre, dans leurs enquetes 
et informations du Pays de LAlleu, Estaires, La Gorgue et Merville. 

D'un autre cot6, le bailli de la chatellenite de Cassel na fait aucune 
instruction dans ces trois villes. 

Ces considerations nous ont amene a faire deux sections : Fune com- 
prenant la ville et la chatellenie de Cassel, moins Estaires, La Gorgue 
et Merville; la seconde embrassant le Pays de LAlleu plus Estaires, 
La Gorgue et Merville. 
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DEUXIEME PARTIE 


1* SECTION 


VILLE ET CHATELLENIE DE CASSEL 


MOINS 


ESTAIRES, LA GORGUE, MERVILLE 


SOMMAIRE DES DOCUMENTS 


I. 
Faits ant6riears a 1566. 


A. — Decembre 1529. — Charles-Quint vend a Paitieet vOkLey le 
tief de Noord-Berquin, confisque sur Louis ve BergQuis. 
B. — 4 Janvier 15361 (1362 n.s.). — Marguerite ordonne au Conseil 


de Flandre de faire arreter Jacques Tarris. 
C. — 23 Janvier 1561 (1362 n. s.). — Le Conseil de Flandre demande 
a Titelmans des renseignements sur Jacoues Tarrin, prisonnier. 


4 
D. — 23 Janvier 1561 (1562 n. s.). — Le Conseil de Flandre demande 
au gardien des Freres-mineurs a St-Omer, de se rendre a Gand, pour 
temoigner dans Taffaire de Jacgues Tarrin. 
E. — 26 Janvier 1561 (1362 n. s.). — Le frere WALONCAPPELLE est dans 


impossibilite de se rendre a Gand. 


F. — 5 Fevrier 1561 (1362 n.s.). — Le conseil de Flandre reclame 
a Titelmans les renseignements, donnes par le frere WALONCAPPELLE. 
G. — 23 Fevrier 1361 (1362 n. s.). — Le Conseitl de Flandre ecrit 


au Provincial de Vordre de St-Francois au $ujet de la participation de 
Jacoves Tarrix dans le depart du cloitre lun moine de Tordre. 

H. — 5 mars 1561 (1362 n. s.). — Elargissement de Jacoues Tarrin, 
ſaute de preuves suflisantes. 

d. — 17 Juillet 1562. — Lettre de Titelmans a la Gouvernante sur 
le PRECHE DE BOESCHEPE. 

K. — 23 Juillet 1562. — Le Conseil de Flandre donne ordre aux baillis 
"de Bailleul et de Cassel Carreter GmsLain Dannan. 

L. — 31 Juillet 14562. — La Gouvernante donne ordre au Conseil de 
Flandre d'envoyer des commissaires pour informer sur le preche de 
Boeschepe. 

M. — 2 Aoi 1562. — Le Conseil de Flandre mande au Procureur- 
general de $se mettre a la poursuite de GmiSLain Damnax. 

N. — 2 Aoint 1562. — Le Conseil de Flandre a la Gouvernante. — 
Ses ordres sont executes. 

0. — (Sans date, vers le 2 Aoit). — Le Procureur-general est envoye 
pour informer ; des que $80n besoigne sera fini, il en sera donne com- 
munication a la Duchesse. 

P. — 5 Aonit 1562. — La Gouvernante enjoint au bailli de Cassel 
de s'opposer a toute assemblee, et de S&'emparer de GnisSLain Danwan. 


Q. — 8 Aont 1562. — Le Procureur-general rend compte au Conseil 
de Flandre de ses demarches. 

R. — 11 Aovt 1562. — Le Conseil envoie la lettre precedente a la 
Gouvernante. 
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S. — 28 Aont 1562. — Le Conseil informe la Gouvernante du resultat 
des poursuites contre GnsLAIN Dannan. 
T. — 412 Septembre 1562. — Marguerite au Conseil de Flandre. — Elle 


a depute a Boeschepe Robert de Blasere, Jean Cellier et le $0uverain 
bailli de Flandre, pour exercer des poursuites contre les complices de 
GHISLAIN DAMMAN. 

U. — 12 Septembre 1562. — Le Roi confirme la commission precedente 
et 'donne aux commissaires le pouvyoir de proceder a Iegard des coupables 
comme ils le jugent convenable, sans egard aux juridictions locales. 


V. — 13 Septembre 1562. — Marguerite ccrit aux baillis d'Ypres, de 
Bailleul et de Cassel de donner assistance aux commissaires. 
W. — 13 Septembre 1562. — Marguerite charge VEveque d'Ypres 


(enjoindre aux cures de son diocese de tenir registre de baptemes, 
mariages et dects, ainsi que des noms, qualii{es et conditions de leurs 
paroissiens, afin de mieux connaitre ceux qui $'adonnent a Theresie. 

Y. — 43 Septembre 1562. — Marguerite prescrit au Conseil de Flandre 
UTenvoyer des commissaires a Boeschepe avec des gens armes pour empecher 
les preches. , 

X. — 42 Octobre 1562. — Les conseillers du Cellier et de Blasere 
informent le Conseil de Flandre de TVexecution de trois complices de 
GniSLAIN Daman. 

Z. — 411 Decembre 1562. — Le Conseil de Flandre donne un avis 
defavorable sur la requete en grace de MaTritr vax PerersTRAETE, implique 
dans Vaſſaire de Boeschepe. 

AA. — 14 Decembre 1562. — Avis defavorable sur la requete de Jenan 
SCREVELE, implique dans la meme affaire. 

BB. — 28 Novembre 1562. — Envoi au Conseil de Flandre de la 
requete presentee a s80n Altesse par Pierre Van ve Weecne, brasseur & 
Steenvoorde. 

CC. — Liste ou tableau des condamnations prononcees par les com- 
missaires et les echevins d'Ypres, contre les complices de Boeschepe. 


IT. 


Troubles de 16566. 


A. — 48 Aoivt 15366. — Jean ve MorBexe, Gouverneur dAire, informe 
la Gouvernante des devastations commises dans les eglises du West-Quartier. 
B. — 22 Avril 1566. — La Gouvernante a Jzax ve Monsexe. Elle deplore 


les faits de destruction et lui promet du renfort. 


III. 


Troubles de 1567 et 1568. 


A. — 27 Janvier 1"67 (1368 n. s.). — Devastation des eglises et 
chateaux de Winnezeele et d Oudezeele. 

B. — 4 Fevrier 14567 (1368 n. s.). — Arrestation a Steenvoorde, par 
le capitaine BouLaxcier, de trois sectaires de Ia bande des destructeurs. 

C. — 3 Mars 1567 (1368 n. s.). — Les commissaires Charles Lespinoy 
et Josse Huysman ont fait parvenir aux baillis des sept chatellenies les 
lettres a leur adresse. — IIs demandent une cinquantaine dhommes 


pour les aider dans leur mission. 

D. — 4 Mars 1567 (1568 n. s.). — Le bailli d'Ypres, Cornille Van de 
Coornhuyse, a recu des officiers de justice, places sous ses ordres, leur 
declaration de lidelite a Sa Majeste et a la religion catholique. 

EK. — 4 Mars 156T (1368 n.s.). — Les commissaires font remarquer 
que Nicolas Aubin, bailli de Ila chatellenie dYpres, a frequente les 
premiers preches. 

F. — G6 mars 1567 (1568n. s.). — Le baron de Rassenghien au Duc. 
— Le 3 mars il a fait arr&ter cinquante-quatre personnes des plus 
chargees. — Les 500 hommes, leves par les sept chatellenies ne suffisent 
pas. — Depuis Farrestation de Hannecames et le depart de CAMERLYNCK, 
le pays $8e remet peu a peu. 
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IV. 


Sentences. 
A. — Sentences de la Cour feodale de Cassel. 
B. — Sentences des echevins de Cassel. 
GC. — Sentences de la Cour ſeodale de Steenvoorde. 
[). — Sentences des echevins d'Hazebrouck. 
E. — Sentences du Conseil des Troubles. 
F. — Avis de la Cour feodale de Cassel sur PasovieR VALCKENAERE, 


MaitLanp De LattkeE et Josss Dritrx. 


V. 
COMPTES. 
A. — Comptes du Bailliage. 


. — Du 15 Juillet 1562 au 27 Fevrier 1563 (v. s.) 
2. — Du 1* Novembre 15366 au 21 Juin 1568. 

2s, — Mises de justice des annees 1566 et suivantes. 
3. — Du 22 Juin 1568 au 14 Juillet 1569. 

4. — Du 15 Juillet 14569 au 14 Juillet 1570. 

3, — Du 43 Juillet 4370 au 14 Juillet 1371 
6. — Du 14 Juillet 4371 au 14 Janvier 157 


B. — Compte dn Bailliage de Saint-Omer. 
Du 24 Juin 1567 au 24 Juin 1568. 


C. — Comptes de Confiscations. 
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|. — Du 3 Avril 1565 au 31 Decembre 15370. 
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2. — 23 Juillet 1569. — Biens confisques sur CnarLes VasQUE. 

3. — 24 Juin 1574. — Le cure de Winnezeele declare que Jean Goossen 
est parti pour Hondschoote, non suspect dheresie. 

A, — 1574. — Enquete faite a Winnezeele sur Jean Goossen. 

5, — 24 Mai 1575. — Biens confisques $ur AxnToIiNE be Joncht ef 


FRANCOIS VANDER ZoOEsT. 


D. — Extrait du compte de Ia recette generale des conflscations 
pour cause de troubles. — Octobre 1567. 


VI. 
R6parations des 6gliges de la chatellenie de Cassel. 


Proces-verbaux envoyes au Conseil de Flandre par les magistrats des 
diverses localites de la chatellenie de Cassel, sur les reparations, ex6ecutees 
dans les eglises. 


# 


VII. 


Arrestation du 82igneur d'Hannecamps et de 8es complices. 


A. — 10 Fevrier 1567 (1568 n. s.). — Le baron de Rassenghien au 


Duc. — Arrestation d'Haxxnecanes, de BaiLLEvi, de Becnin, de Grarp, etc. 
B. — 43 Fevrier 1567 (1368 n. s.) — Le baron de Rassenghien au 
Magistrat d'Ypres. — Les prisonniers $sont diriges sur cette ville. 
CG. — 14 Fevrier 1567 (15368 n. s.). — Le Duc au baron de Rassen- 
ghien. — I apprend avec satisfaction Farrestation du Sgr. d'Haxxegcanrs. 
D. — Le Duc au baron de Rassenghien. — Ordre d'instruire Vaffaire 


(Haxxecanes, de BaiLLEULL, etc. 
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KE. — © Mars 1567 (1568 n. s.). — Le Duc au baron de Rassenghien. 
— Ordre denvoyer les prisonniers Haxxtecanes ef BaiLLEvi, a Bruxelles. 

F. — 45 Mars 1567 (1368 n. s.). — Le Duc au baron de Rassen- 
ghien. — Les prisonniers s0nt arrives. — Il faut envoyer leurs confes- 
Sions et faire justice des autres. 

(G. — (Sans date). — Confession d'Hexri be NEDONCHEL , Seigneur 
("HLANNECAMPS. 

f. — (Sans date). — PmLieeE veE BAlLLEUL est juge coupable ((heresie 


ot de trahison. 

Q Avril 1367 (1368 n. s.). — Le Magistrat de la Gouvernance de Lille 
condamne PrerrE Grany, dit BruxELLEs, 4 Gtre exceute par la corde 
comme complice du seigneur (Haxxecanes. 


VIII. 


Predicants et antres perso0nnages. 


A. — 28 Avril 1566. — La Gouvernante donne ordre au Magistrat d'An- 
vers\ (arreter le predicant Tapris. 

B. — 9 Avril 1367. — La Cour feodale de Cassel peut poursnivre 
[instruction du proces de Jacgues Tarrin, jusques et y compris la 
Sentence, Sans la presence du Procureur-general. 
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INTRODUCTION 


Faits ant6rieurs a 1566. — Preche de Boeschepe. 


Le principal evenement qui a eu lieu dans la chatellenie de Cassel, 
avant 1566, est le preche de Boeschepe. Nous en parlerons dans un 
instant. Auparavant, nous allons mentionner quelques faits qui demontreront 
que les doctrines reformistes $'etaient introduites egalement de bonne 
heure dans cette partie de la Flandre maritime. 

Nous croyons devoir signaler d'abord un personnage celebre, originaire 
du pays flamand. Nous voulons parler de Louis ve Berquis, ne en 1489, 
brale a Paris, le 22 avril 1529, pour cause dheresie. Erasme, s0n ami, 
dit qu'il ctait seigneur du village dont il portait le nom (Vieux-Berquin 
ou Noord-Berquin), faisant partie, a Fepoque dont nous parlons, de la 
chatellenie de Cassel. On en a la preuve dans un acte de Charles-Quint, 
de decembre 1529, que nous puhblions plus loin (I, a.). Ce souverain 
vend le fief de Louis de Berquin a Philippe d'Orley, grand-bailli de 
Brabant, possesseur de la Seigneurie de Plessis, dont le fief de Berquin 
etait un arriere-fief. 2 

Les livres de Louis de Berquin furent consideres comme imbus des 
doctrines de Luther, et brales comme tels par arret du parlement du 13 
Mai 1523. Il continua neanmoins, par ses discours et par $es ecrits, 
Texprimer librement ses pensees. L'intervention du Roi, dont 1] etait 
un des conseillers, le fit echapper a une nouvelle condamnation. Au 
lien de rester dans le Silence, il persista a manifester ses opinions ; 
il fut denonce de nouveau. Cette fois, il n'eut plus la protection du roi. 
[l refusa dabjurer et fut condamne a $ubir le supplice du feu '. 


\ 
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I. Nourelle Biographie generale t. V. — EraSME, letires 24, liv. 24 et 48, liv. 30; 19 mai et 
l« Juillet 1529. — Cres, Acta Martyrum p. 217, 1556. — Bzeze, Hist. eccles. p. T7. — BaYLs, 
Dict. Histor. — Stxxoxm, Hist. des francais, XVI, 382. 
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Au milieu de ces diverses phases de $o0n existence, Louis ve BerguiN 
prit de temps en temps du repos dans sa propriete de Vieux-Berquin. 
Avait-il 1a des amis auxquels il chercha a faire partager ses idces reli- 
gieuses ? Il serait difficile de Vaffirmer ; mais cela n'est pas improbable ; 
car Vieux-Berquin est bien pres du Pays de TAlleu ou la reforme penetra 
de bonne heure. 

Quoi qu'il en $soit, nous n'ayons pas cru deyoir passer $0us Silence un 
personnage, natif du pays, qui a joue un role non obscur dans les 
querelles religieuses de Fepoque. 

On a vu plus haut (1 partie, page 12), que des dogmatiseurs 6trangers et 
des sectaires du pays avaient ete charges par TElecteur de protestantiser les 
)ays-Bas. Jacoves Tarrixn et Datrenrs, tous deux de Cassel, y ont rempli 
cette mission. Plusieurs documents constatent que Taftin n'etait point 
reste inactif. Au commencement de 1562, il a ete arrete par ordre de 
la Gouvernante et conduit a Gand, devant le Conseil de Flandre, ot 
s0nN proces a 6te instruit ; mais les charges n'ayant pas paru suffisantes, 
il a 6t6 relaxe. Les documents que nous publions (I, B, c, v, &, F, G, n,) 
relatent les diverses evolutions de cette procedure. Le principal chef Cac- 
cusation qui pesait sur Jul, etait celui davoir favorise la faite d'AprieN 
SarRavia, frere-mineur de Tordre de Saint-Francois a Saint-Omer *. 

Jacoues Tarrin, tout en restant attache a la doctrine de la reforme, 
resta circonspect jusqu'en 1566. Nous montrerons plus loin comment il 
reapparut $ur la scene des troubles de cette epoque. 

Quant a DaTtrexus, des 8a Sortie du couvent, il se mit a propager 
la doctrine de la reforme. Rien ne constate sa presence a Cassel 
meme ; il est probable neanmoins qu'il ne negligea pas $0n pays 
natal ou il avait peut-etre encore 80n pere et dautres parents. Il 
deploya une grande activite dans diverses localites de la West-Flandre. 
Nous consacrerons plus loin, $ VIII, quelques lignes a signaler les faits 
les plus importants auxquels i] a pris part. 

Les principales sources ou Ton aurait pu avoir des renseignements 
sur la chatellenie de Cassel n'existent plus ; a Cassel, comme a Bailleul, les 
comptes de la chatellenie, les registres aux sentences de la Cour feodale et 
de Vechevinage ont disparu. 


1. Voir le partie, page 340, note 1. 
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Les comptes du bailliage et les comptes de confiscations $seuls sont 
en grande partie conserves aux Archives du Nord, a Lille. La se trouvent 
des indications importantes. 

Outre le preche de Boeschepe, sur lequel on lit dans ces documents. des 
details curieux, il y es question de quelques autres faits anterieurs a 15606. 

On y signale un Jacoves Camper qui a &t6& condamne par la Cour feodale 
de Cassel 4 etre execute par le feu. Cette condamnation ne fut prononcee 
qu'apres que la procedure eut ete communiquee au Conseil de Flandre, 
a Gand (V,a, 1, ff 16.). 

Un sectaire de Steenvoorde, appele NicoLas Mogre, age de TO ans, 
a 616 condamne par la Cour feodale de Cassel, sur le requisitoire de 
PInquisiteur Titelmans, et apres une information qui a dure cent quarante- 
neuf jours, a Gtre exccute par le glaive (V,a, 1, F 38.). 

Le tribunal echevinal d'Hazebroucq, sur le requisitoire de I'Inquisiteur 
Titelmans, a condamne Josst pe Rotrix, natif de cette ville, a etre execute 
par le glaive pour cause dheresie (V, a, 1,  50.). 

Dapres Bracht ', un nomme Paiieee be Kevrs, menuisier a Cassel, 
a 66 condamne et execute, comme heretique, vers la meme epoque. 

Ces faits demontrent que la reforme avait des adherents dans plusieurs 
des localites les plus importantes de la chatellenie de Cassel. Mais Teve- 
nement le plus marquant est le preche de Boeschepe, qui eut lieu, le 
dimanche, 12 juillet 1562, sur le cimetiere de cette paroisse, pendant 
le service divin. Le choix du jour et de FTheure, et la convocation 
de tous les sectaires dalentour, ont donne a cette manifestation un 
retentissement extraordinaire. Deux jours apres, Vinquisiteur Titelmans 
en informa la Gouvernante et lui. donna les renseignements qu'il avait 
recueillis sur les lieux ou 1 $Scetait rendu a cet effet (I, 1.). 

Cette reunion avait ete organisee par un nomme GnisSLain Dawnan, natif 
de Boeschepe, qui en etait le predicant. On y comptait plus de deux 
cents personnes dont plusieurs etaient armes de batons, de rapieres et 
de pistolets, etc. pour defendre leur chef. 

Ce Ghislain Damman n'etait pas un heretique de fraiche date : il avait 
616 condamne quelques annees auparavant, a faire amende honorable et 
publique pour heresie (Ibid.). I etait le frere de GuiLLauxe Dawnnax, apostat, 


1. Martelaers-Spieghel etc. 2* partie, p. 41. 
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qui $'etait 6echappe de la prison de Veveche dYpres, ou il etait detenu 
comme accus6e Cheresie |. Titelmans engage la duchesse a deferer cette 
aflaire au Conseil de Flandre. Il Favertit en meme temps des allees et 
venues journalieres des sectaires de Flandre en Angleterre et vice-versa (Ibid.) 

La Gouvernante donne immediatement des ordres au Conseil de Flandre; 
de proceder a une information conjointement avec les Magistrats de Cassel, 
de Bailleul et d'Ypres. Elle ordonne Tenvoi de commissaires sur les lieux (I, L.) 

Elle informe de ces fails le President et les gens du Conseil du Roi. 
Le President du Conseil de Flandre envoic unmediatement le Procureur- 
general. La duchesse ecrit une lettre particulicre aux Magistrats de Cassel, 
pour exciter leur zele dans les poursnites contre GmiSLais Dawnax, 
Elle depeche a Boeschepe Robert Cellier et Jean de Blasere, avec mission 
VTinformer contre les sectaires; elle promet 200 florins a ceux qui livre- 
raient morts ou vifs les auteurs de ces troubles, et cent florins a ceux 
qui denonceraient les complices (I, y, N,0,r, 9, R, $, T.). 

Le Roi Philippe I, lui-meme ne reste pas etranger a cette affaire. 
[| conftirme la commission donnee a Robert Cellier et a Jean de Blasere:; 
 Jeur donne mission de proceder avec messire Ferdinand de la Barre, 
chevalier, seigneur de Mouscron, grand-bailli de Flandre, et Jacques de Brune, 
et de statuer comme ils le jugeront convenir, sans egard aux privileges 
des juridictions locales (I, r.). 

La Duchesse continue a recommander des mesures propres a decouvrir 
les suspects (I, v.) Elle charge TEveque d'Ypres Tenjoindre aux cures de 
s0n diocese, de tenir des registres - de baptemes, de mariages et de 
deees, ainsi que des noms, qualites et conditions de leurs paroissiens, 
alin de mieux connaitre ceux qui $adonnent a Fheresie (I, w.). 

Dans la crainte de voir renouveler les preches, elle prescrit au conseil 
(de Flandre dTenvoyer a Boeschepe des commissaires avec des gens armes 
pour empecher les assemblees (I, v.). 

Malgre ce deploiement de mesures et de forces, on ne parvint pas a 
S'emparer de GmisLain Dawnax, Il se refugia en Angleterre; mais on 
s'empara Mun grand nombre de ses complices. La premiere instruction 
ouverte a Cassel, emmena la condamnation a mort par le glaive de CLais 


1. Voir 3* partie, 2* section. 
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Bernarrt, dit VLassewan, de Gautier DE ZouTTERE Cf de FrRaxnGors bu PLoict, 
dit Bocaert (V, x, 1, ff. 16.). 

Cetaient, sans doute, les trois sectaires de Steenvoorde, qui ont 6te 
arretes les armes a la main, dans une taverne de cette ville, ou il y 
avait eu des conventicules pendant la nuit, et qui ont &te condamnes 
par les commissaires et les hommes de la Cour feodale de Cassel (1, x.) 

Apres la reception de la* lettre de Philippe II, que nous venons de 
citer (I, v.), les commissaires $semblent avoir choisi la ville d'Ypres 
comme centre de leurs operations. Tous les complices de Boeschepe ont 
6t6 amenes dans cette ville ou il a e&te procede a Vinstruction de leur 
proces ct de leur jugement. 

Le registre criminel de I'cchevinage d'Ypres, contient les sentences 
prononcees par les commissaires et les echevins contre trente-six indi- 
vidus qui avaient pris part au preche de Boeschepe. On en trouvera la 
liste plus loin (I, cc.). 

Cette liste comprend onze individus de Westoutre ; cinqg de Renin- 
ghelst ; quatre de Bailleul; trois de Boeschepe ; deux d'Ypres, d'Eecke 
et de Berthene ; un de Steenyoorde, de Cassel, de Godsvelde et de Lokeren. 

Deux ont ete briles ; trois decapites, Les autres ont ete condamnes 
aux galeres, a la fustigation et a Vamende honorable. — Voir la liste (I, cc.). 

Outre ces condamnations effectives contre les prisonniers, il en a 6te 
prononce par contumace, un grand nombre dautres, contre des complices 
dont les noms sont produits dans le compte de confiscations de Jean 
Van ver Bourcn. Voir 1” partie, pp. 314 et 315. 

Dans une sentence du duc (Albe, en date du 4 Octobre 1568, (IV, x, 6.) 
on Signale Pierre ZwynGebarw ct 8a fille, et Pierre Mers8man, comme 
6tant rentres en Flandre, apres en avoir 6&te bannis pour avoir fait 
partie des sectaires de Boeschepe. Ces noms ne figurent pas $ur la liste 
du compte de confiscations precite, 

Les conseillers Robert du Cellier et Jehan de Blasere, en informant 
le Conseil de Flandre de leur besoigne, demandent s'il ne faudrait pas 
user de moderation et dindulgence a Fegard de ceux qui $e $eraient 
rendus a ce preche, seulement par curiosite plutot que de propos deli- 
bere et avec volonte de faire acte dadhesion a la nouvelle religion, et 
Surtout a Vegard de ceux qui $8e Sont toujours conduits en bons catho- 
liques (I, v.) On ne voit pas la Suite qui a ete donnee a cette proposition. 


© 


{5 

Les demandes en grace relatives a cette affaire etaient examinees rigou- 
reusement. Elles 6taient surtout mal accueillies, quand les petitionnaires 
avaient des antecedents peu favorables s0us le rapport religieux. Ainsi 
en a-t-il 6t6 des requetes, presentees par JEHAN SCREVELE (1, x.) et par 
Marmier van PEPERSTRAETE (|, 2.) 

La ville de Steenvoorde a eu dans $0n scin, des avant 41562, un 
certain nombre de sectaires qui se reunissalent en conventicule ou 
dogmatisait un GeorcE VramBout ', natif de Bailleul, qui logeait et 
prenait ses repas chez Pierre Van pe Wecne, brasseur a Steenvoorde, 
Celui-ci craignant d'etre poursuivi pour ce fait et auss} pour avoir 
frequente les preches de VramBour, S'est adresse a $80n altesse pour 
obtenir grace et pardon (I, a4.) On ne connait pas le resultat de cette 
Supplique. 


II 


Tronbles de 1566. 


Le mois d'Aont 1566 a ete un mois desastreux pour le pays. Le mot 
Tordre semble avoir ete donne de saccager le meme jour les eglises et les 
monasteres. On lit dans le « Promptuaire » de Jehan Ballin * que « le 
» X* Caoust la chapelle de Saint Laurans, pres Stenfort fut saccagee 
» et les ymages hrisees et rompues par les heretiques passants, les 
» incitants a ce faire un apostat predicant, Augustin de profession 
» (Jacques DE Buysert). Le 12 du meme mois ceux de Bailleul saccagerent 
» aussy leur eglise avec Vabbaye de Saint Antoine. » 

« Le 16 de ce mois, le lendemain du jour de FAssomption de Nostre- 
» Dame, $ur le soir, les heretiques de Bailleul, Poperingue et autres 
» villages, vindrent et entrerent avec grand audace en ceste abbaye 
» (CLainwarars) environ + a 5 heures du Soir, qui fut cause que les 


1. Voir plus loin, & VIII. 
2, Voir plus haut 1'* partie p. 50 et 51. 
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» religienx intimidez $'enfuirent les uns d'un coste, autres de Fautre, 
» Craindant la furic de peuple endiablez. » 

« Le samedi 17, iceux heretiques Saccagerent Vabbaye de WATEXE, 
» Ol ils firent grand dommage et a Feglise de la paroisse, et aux autres 
» 6glises comme MiLax, WoLvervbiNGes, Brscervke, PIENNES, VOLKERINCHOYE, 
» LebkESSEELE, Merken et abbaye de RavesBerce etc." », 

Ces devastations, qui sont loin davoir &te les seules, causerent une 
allliction profonde dans le pays. 

Le 18 Aovt 1566, Jean be MorBexe, gouverneur dAire, informe la 
Duchesse de la desolation ou se trouye le pays de Flandre (II, a.) 

Les sectaires y commettent journellement des devastations dans les 
eglises et les monasteres ; detruisent les images et les autels ; foulent 
aux pieds les ciboires et les saintes hosties. Les eglises so0nt desertees, 
les pretres $8'enfuient, le service divin a cess6., Les sectaires menacent 
[eglise de Morbeke, et la chapelle de la Motte au bÞois. Il demande 
douze soldats pour mettre obstacle a Faccomplissement de ces projets. 

La Duchesse Vengage a faire tous $es efforts pour empecher le 
renouvellement de pareils scandales ; elle Ini envoie Tordonnance pour 
lever douze soldats; elle se concertera avec le comte d'Egmont pour 
augmenter la garnison (ll, s.) 

En portant les yeux sur les sentences (IV, 4, B, c, b, E.); sur les 
pieces relatives aux reparations des eglises (VI.) et sur les comptes 
du Bailliage (V, 4.), on remarque plus de cinquante eglises de la 
chatellenie de Cassel et des environs, qui ont et6& saccagees par les 
Sectaires. Ils ne se contentaient pas de deyaster, de briser et dincendier 
les autels, les tableaux, les statues, les ornements et les objets du culte, 
ils pillaient et volaient les troncs et les objets en mctaux precieux. 

Ains! ont-ils agl a : 

Arxeke (VI.). — Bavixcnove (VI.). — Boescnert (VI.). — Buscaeure (VIL.). 

— Borne (VI.). — BroxteLe (IV, B, 4 —V, a, 2, ff 17 — VI). — 
CasSEL (IV, B, 2, 4,5, 10. — E,8. —Y, 4,53, © 13.). — EBBLixcntn (VT). 
— Esraizes (IV. s, 2, 3.). — Gopsveupe (V, xa, 2, > 17. — VI.) — 


— — ———__—_ 


I. Extrait du ms. n* 799 de la Bibliotheque de Saint-Omer, p. 126. 
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Harvirort (VI.). — Honpecnen (IV, £, T. — VI.). — LeverzeeLs (VI. — 
Ballin, p. 16.). — Merxecnen (VI. — Id.). — MervilLe (IV, eg, T.). — Neve- 
BerQuiNn (IV, e, 2, 3. — V, a, 2, ff 47.). — Noorv-Berguis (TV, es, 4. — 
V, a, 2, Þ 47, — VI.). — OxeLaert (VI.). — Peexe (Noonp-) IV, s, 5, 6.). 
— OvvpezetLt (I, x. — VL.). — PrabeLLes (VI.). — RuBrouck (VI.). — 
STe-Marte-CaPPeL (IV, s. — VT). ST-SILVESTRE-CAPPEL {YV, a, 2*"*, > 2T. 
— VI.). — STaPLes (IV, x, 3, T.). — STEenvooRDE (IV, c, 1. — E, 1). 
— STRAZEELE (LV, c, 2. — VYI.). — Terpecuen (V, a, 2**, ff 27. — VI). — 
Tmexxes (V, a, 2, Of 1T.). — VoLkerncnove (IV, ax, 1. — VE. — Ballin, 
p. 16.). — WaLoNCaPPEL (TV, &, 3, 7.). — WarTex (abbaye de) — (Ballin, 
p. 16.). — Wematers-CaeeeL (IV, B, 5, 6. — VL). — Wixezeens (I, .). 
— WoresTYNE (abbaye de) (IV, s, 47.). — WruLverbincne (VI.). — Zerwe- 


ZEELE (VI.). — ZuyTPEENE (VI.). — ZEGERSCAPPEL (VI.). 
CLainMakais (abbaye de). — (Ballin, p. 15.). — Dunes (abbaye des) (IV, s, 5.). 
—- DraxourrE (IV, &s, 5.). — Eecke- (IV, x, 4.). — ExeLsBexs (V, a, 2, 


 17.). — LepriNGnen (IV, e, 4. — V, a, 2, fAT.). — ST-Vexant (IV, a, 2.). 
— Warnen (IV, t, 5.). — Erguincatn (LV, a, 2.). — ArmenTiIERES (LV, a, 2.). 
— Warov (IV, 4, 5.). — WesTouTrE (IV, a, 6.). — Dicxesuscn (LV, a, 6.). — 
Yeres (IV, 4, 6.). 

La plupart des eglises ont ete mises en un tel etat que le service divin 
y a et6e interrompu pendant un temps plus ou moins long. Les pretres 
avaient di $se Sauver pour $se mettre a TVabri des attaques dont ils eftaient 
continuellement Fobjet (VI.) 


La ville et la chatellenie de Cassel ont ete non-seulement un foyer tres-actif 


diconoclastes, mais aussi de sectaires ardents, dont plusieurs n'ont pas 
tarde a $e joindre aux bandes qui se $ont livrees aux plus grands 
exces. On n'y voit pas de chefs renommes ; 1l y avait pourtant des me- 
neurs qui etaient en relation avec les principaux predicants dont ils 
SUivVaient les ordres ou les impulsions. 

Dans les hardis coups de mains, ils n'etaient pas les derniers aux 
rendez-vous. 

On en voit avec Jeaxn Denys | au siege de Furnes et a la defaite de 


CC cn ec renner —c————_—_ 


1. Sur ce personnage, voir 3* partie ; 2 8ection. 
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Watreloos ' ; dautres avec le seigneur pHaxxnecaves * qui avail s0us Ses 
ordres une bande dartesiens, avec lesquels il mettait la terreur_ et le 
desordre dans le pays. 

Hazebrouck et Steenvoorde avaient aussi des complices dans ces affaires. 


III. 
Troubles de 15667 et 1568. 


Malgre le retrait de la tolerance des preches, on les maintint dans 
beaucoup de localites de la chatellenie de Cassel et du Pays de IAlleu. 
La Gouvernante dut renouveler s8es ordres pour les faire cesser (III, a.). 

Beaucoup de sectaires resolurent de $e venger contre ceux qu'ils con- 
sideraient comme les coauteurs de ces mesures. Les pretres et les officiers 
de justice etajent le point de mire de leurs mauvais desseins. 

Des bandes parcouraient le pays, Saccageaient les eglises et les chateaux. 
Les eglises et les chateaux de Winnezeele et MOudezeele, Fun appartenant 
au Sgr. v'HeLraur, Vautre a GILLES be CORTEWILLE, capitaine de Nieuport, 
furent devastes et pilles au commencement de 1568. Fraxcors pe STAVELE 
et Jean be Viscw recurent ordre dn! baron de Rassenghien de poursuivre 
les auteurs de ces exces, qui $'etaient refugies dans le bois de Beau- 
voorde; mais ils echapperent a leur; poursuite (II, a.). 

Quelques jours plus tard, le 4 Fevrier, le capitaine BouLexcier fut plus 
heureux ; il en arreta trois pres Steenvoorde (III, s.). 

Ces nouvelles devastations, commises par les sectaires recemment debar- 
ques dAngleterre, &taient comme le prelude de faits autrement graves 
que nous revelent les documents, places $s0us les yeux de nos lecteurs. 
On y trouve mentionnes des complices de la plupart des assassinats 


1. Sur ces evenements, voir aussi la 3* partie ; 2* section, 
2, Nous parlons de ce personnage plus loin, ,$ VII. 
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qui ont porte la terreur et la desolation dans le West-Quartier ; on voi 
tigurer des sectaires de la chatellenie de Cassel, aux scenes Sanguinaires 
de ReninGneLsT, d'Honpscnootet, de RUuBRoOUck et d'HerzetLE. 


A. — Ass8a88inat du cure et du chapelain de Rubroucgq. 


Parmi les documents specialement relatifs. a la ville et a la chatellenie 
de Cassel, i] ne $en trouve aucun $ur Passassinat du cure et du cha- 
pelain de Rubroucq. Ni le Magistrat, ni le bailli de Cassel ne semblent 
s'6tre occupes de cet evenement qui pourtant, des le lendemain, avait 
jete la terreur dans le pays. Ni le baron de Rassenghien, ni le duc 
d'Albe ne paraissent en avoir ete instruits. Tandis que tous les autres 
evenements de meme nature, tels que ceux de Reninghelst, THondschoote, 
ete. avaient donne lieu a des informations severes et+minutieuses, celui 
de Rubroucq n'est pas meme mentionne dans les documents officiels. 

Nos investigations longues et perseverantes pour decouvrir quelques 
documents, propres a nous mettre sur la trace des auteurs de cet horrible 
forfait, sont restees pour ainsi dire infructueuses. 

Nous n'avons rencontre que deux renseignements, dont Timportance ne 
Saurait 6elre contestce, mais qui, a eux seuls, seraient tres-insuflisants 
pour $e faire une idee de cet episode lamentable. Nous en parlerons 
plus loin. 

Le P. Wrxckxivs en a donne un recit circonstancie qui parait base& sur 
des documents authentiques '; son ouvrage etant devenu rare et sa redac- 
tion etant en langue latine, nous allons donner ici la traduction du 
chapitre, contenant la narration de cette sanglante scene. 

« Le Saint jour de Paques 1568, une bande de sectaires arriva a 
Rubroucq, menacant de coups et de mort tous ceux qui $ortaient 
ou $e tenaient a Venviron de Feglise. Pendant les vepres, ils se ren- 
dent directement a la maison du cure, M* Antoine vanberR CLyTE. IIs 


1. GEUSIANISMUS, P. 38. 
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ordonnent a la servante de leur donner des chandelles et des haches ; 
lui defendant s0us peine de mort, de quitter la maison ou de bouger. 
Ils ouvrent les armoires de force, enlevent les vetements et tout ce qu'ils 
trouvent, brisent ce qu'ils ne peuvent emporter, et brilent les livres. » 

» Le cure fatigue de ses occupations de la journee pendant laquelle il 
avait entendu la confession d'un grand nombre de ses paroissiens, Se 
promenait, au bas de Veglise, et recitait, avec s0n vicaire, Pierre DoLeT, 
de retour de Cassel avec les $aintes huiles, les prieres prescrites par 


le doyen. 

» Apres la devastation du presbytere, les sectaires se precipitent dans 
I'eglise, s'emparent du cure, le lient et le conduisent dans sa maison, entrai- 
nant le chapelain, malgre les prieres et les larmes de sa pieuse mere. » 

» Le cure essaya, mais en vain, de flechir le cceur d'un de ses paroissiens 
qui $'etait affilie a ces forcenes ; puis il implora leur pitie. Sans Vecouter, 
ils Iui opposerent sa conduite criminelle ; ils lui reprocherent d'avoir 
persiste avec opiniatrete dans $0n impiete, sans egard aux avertissements 
qu'il avait recus; d'avoir conserve la foi papiste; d'avoir continue a 
entendre les confessions et davoir abuse de sa parole eloquente pour 
ramener plusieurs des leurs a la foi catholique ; tous crimes qui meritent, 
disent-ils, la mort. » 

» Les deux pretres furent emmenes, et Ton ignore de quelle maniere on 
les traita avant leur mort. » 

» La nuit &tait si obscure que les parotissiens accourus pour les Secourir 
ne purent decouvrir le chemin que les brigands avaient suivi; des que 
ceux-ci 8'6etaient apercus des dispositions des habitants, ils mirent le 
feu a I'6glise et en fermerent les portes dont ils 6terent les clefs. » 

» Pendant qu'on se portait a Teglise, ils partirent avec les pretres. » 

» Le lendemain matin on rechercha ce qu'etaient devenus le cure et 
s0n chapelain. Apres de soigneuses perquisitions on les trouva noyes dans 
un puits pres Veglise, appele HarFELpuT. » 

» Le puits 6tait tellement profond qu'il fallut employer des crochets 
et dautres instruments pour en extraire les corps des deux victimes. 
L'inspection des cadavres ayant eu lieu avec les formalites ordinaires 
il fat recon! que le cure avait ete etrangle avant d'avoir ete jete dans 
le puits. Le chapelain avait recu plusieurs coups a la tete; on lui avait 
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fracasse le crane et la cervelle en avait ete arrachee et jetee dans le 
puits avec le corps. » 

» Ce crime a ete commis le 17 Avril, a dix heures du soir; le chapelain 
etait plus age que le cure. Tous deux menaient la vie la plus pure et 
la plus pieuse, marchant ensemble -dans la voie des commandements de 
Dieu et de TEglise. » 

» Les paroissiens de Rubroucq voulant honorer leur memoire ont erige 
dans la chapelle de la S* Vierge un monument ou fut rappele le souvenir 
de -leur mort tragique. » 

» Les auteurs de ce forfait ne purent se $Soustraire longtemps a la 
vengeance divine, ils tomberent entre les mains des troupes royales, a 
Blandecque, pres St-Omer. Trois Centre eux dont un CasSELLo1S, recurent 
par la mort le juste chatiment de leur crime. » 

Tel est le recit du P. Wrxckirs: 

Nous allons y ajouter les renseignements complementaires que nous 
avons recuelllis. 

Il parait que les brigands avaient eu d'abord le projet de continuer 
leurs horribles exploits dans d'autres localites. Wormhoudt etait menace 
de leur presence. Le lendemain, le bailli de cette paroisse avertit le 
grand-bailli de Bergues, du desscin qu'ils avatent manifeste. 

Le grand-bailli de Bergues envoya immediatement un messager a 
VALENTIN DE ParDieuv, a St-Omer, pour qu'il vint en toute hite avec du 
Secours Pproteger le pays, contre les eventualites qu'on redoutait ?. 

La precaution devint heureusement inutile : la bande $'etant apercue 
sans doute de la terreur que $0n crime excitalt, $'ctait dirigee vers 
St-Omer. Arrives a Blandecque, ils ont ete poursuivis par les paysans 
armes. 

Parmi eux $se trouvait un Cassellois du nom d'Ouvier ForesrT qui 
fut grievement bless& dans sa lutte avec les paysans. Il fut apprehende 
et conduit a la prison du chateau de St-Omer. Pendant Tinstruction 
de so0n proces, il succomba a ses blessures. Neanmoins, apres son deces, 
il fut condamne a mort pour Texemple des autres. 


]. Voir :3* partie, 1'* section, (Comptes du Bailliage.. 


DES wc \ WFR ene 7 


, 
| 
| 
| 


22 

Dans les extraits de comptes du bailliage de St-Omer (V, a, 2), qui 
nous fournissent ces renseignements, on lit : 
« Ouivies Forts fut ammene au chasteau dudict Sainct Omer par 
aulcuns paysans, quy estoit Fun de ceulx quy saccagerent le cure et 
le chappelain de Rubroneq et condamne comme brizeur d'ymages et 
Sacrileges, meismes este present lorsque le cure et chappellain de 
Rubroucq furent sSaccagez. » 
Que sont devenus les autres ? Pris les armes a la main, ont-ils 6&6 
executes $sur place? Ont-ils ete $s0umis a une instruction judiciaire ? 
Nous n'avons pu rien decouvrir. 
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B. — Ass8a88inat des pretres de Reninghelst, d'Hondschoote 
et d1Herzeele. 


On se rappelle que le cure de Dranoutre' n'a pu indiquer les noms 
que Tun tres-petit nombre de ceux qui ont concouru a Tassassinat des 
pretres de Reninghelst: les autres lui etaient inconnus; il a s1 seulement 
distinguer qu'il y avait des francais et des flamands. 

Le proces-verbal relatant le meurtre du cure d'Hondschoote, que nous 
publions dans la 3* partie, ne porte aucun nom; mais d'autres documents 
sur Bergues et Hondschoote fournissent a cet 6gard des renseignements 
qui  permettent en quelque $orte de reconstituer la portion flamande de 
cette bande d'assassins. 

Les documents sur Cassel nous donnent aussi des renseignements $sur 
ces faits et font connaitre quelques noms de sectaires qui ont pris 
part 'a ces evenements. 

Dans une sentence du Conseil des troubles du quatre Octobre 41568 
(IV, a, 5), on voit 1* un « Jenay be PookTert fort suspecte en la religion 
» et servi les sectaires de messagler, allant pour leurs affaires de ca et 
» de la et fort suspect avoir ete complice et en la compagnie de ceulx 
» qui ont oultrage et meurdry les cures de Dranoultre et chapelains du 


1. Voir plus haut page 209. 
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» dit Lokeren, et $se trouve present quant les aornements de ladite 
» eglise de Dranoultre furent brulez. » 

Sauf une legere erreur de redaction ou est Substitue LoxereN a RenN- 
GHELST, cctte mention a evidemment trait a Vaftaire des pretres de la 
paroisse de Reninghelst. 

La meme Sentence signale un GrisLain Vanper Beke, comme ayant 
« 8erVi en” armes contre sa Majeste, s0ubz le capitaine Jeax Denys execute 
» par. la corde, et complice de ceux qui ont meurdri les cure et aultres 
» gens deglise de Reninghelst. » 

Dans une autre sentence du Conseil des troubles du 18 septembre 1568 
(IV, x, 5.). on voit figurer parmi les condamnes « PiekRE be Crop el 
» ARNOULD, Serviteur de FRaxcors GHELDOLF, ayant assiste et ayde a commettre 
» les massacres commis a Hondschoote et a Fenviron, a present en la 
» trouppe des dits gueux $Sauvaiges. » 

Pierre De Croe etait de Strazeele; il habitait Hondschoote. Cest dans 
Sa mais0n qu'a ete resolu la veille, au .soir, le projet dassassiner le 
lendemain le cure et le chapelain d'Hondschoote '. Nous ignorons, 
$'il etait avec CAaMERLYNK et Sa Dande, lorsque ceux-ci ont 6te arretes 
pres de Caestre *, Il est probable quil etait deja en fuite ou qu'il a 
6&t6 parmi ceux qui ont echappe, puisqu'il a e&te condamne par con- 
tumace au bannissement perpetuel. Il en a 6&t6 de meme de $0n com- 
plice ARNOULD. 

Ce sont des sectaires de la chatellenie de Cassel qui ont assassine ou 
aide a assassiner le cure d'Herzeele. On lira dans la 3* partie la mort 
atroce qu'on a fait subir a ce vieillard de 80 ans. 

Les chefs etaient AnToixz et OcterR Patour qui, pour ce crime ef 
plusieurs autres, ont ete brales vifs a Cassel (V, 4,6, P45 y.) 

AvToixng PaTout etait en outre complice du meurtre dun CaarLes De 
Pre; mais nous n'avons pu rien decouvrir sur cet evenement. (Ibid.) 

Enfin il faut encore ranger parmi les complices de ces Scenes Sauvages 
les nommes MarTixN et Francors Boye, PasguierR SCREVERE ef Micyter BEkE 
designes dans une sentence du 18 Septembre 1568 (IV, e, 5) comme 


|. Voir 3* partie, 2* section. 
2, Voir 1'* partie, pages 33, 44 et 301. 
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« $ectaires et complices de ceulx qui ont commis les massacres sur les 
» eccleslastiques, estant encoire presentement en leur trouppe. » 

En presence de tant dhorreurs, le duc d'Albe redoubla de vigueur dans 
s8es Mmoyens de repression. 

Il ordonna au baron de Rassenghien de faire arreter, le meme jour, 
le 3 Mars, dans tout le West-Quartier tous les predicants, les briseurs 
dimages et ceux qui avaient porte les armes contre le Roi. Nous avons 
public plus haut (p. 260) la lettre contenant cet ordre. Nous n'avions pas 
decouvert alors la reponse du baron de Rassenghien et nous ne con- 
naissions pas la Suite qu'il y avait donnee. Nous Tavons trouvee depuis ; 
nous la donnons plus loin (IlI, r.). Elle porte la date du 6 Mars. 
Elle vient combler une lacune importante en ce qu'elle nous fait connaitre 
le nombre des sectaires arretes. Le baron de Rassenghien informe le Duc 
que, le 3 du meme mois, jour designe, et pour les crimes designes, il 
a fait apprehender dans la circonscription de s0n gouvernement, environ 
cinquante-quatre personnes des plus compromises. Les prisonniers ont 
6t6 remis aux mains des commissaires de Lesepixoy et Huysman, charges 
d'instruire leurs proces '. Plusieurs sectaires de Cassel furent arretes ; 
de ce nombre etatent Jacouves Lenrant et Jacques BerTELS, qui ont &t6 
juges et ex6cutes a Bruxelles (Comptes, V, c.). 

Dans cette meme lettre, le baron de Rassenghien rend compte au 
Duc de la mission qu'il lui avait donnee de faire parvenir aux baillis 
des sept chatellenies, des lettres qui leur prescrivaient de faire preter 
serment de fidelite au Roi et a la religion catholique, a tous leurs 
subordonnes. 

Le baron de Rassenghien confia ce $0in aux commissaires CHARLES DE 
Leseixoy et Josst Huysmanx qui firent remettre immediatement celles qui 
6taient destinees a quatre de ces haillis. Quant a celles pour les baillis 
de Furnes, de Bergues et de Bourbourg, elles furent envoyces par 
mains $sares (II, c.) 

Le bailli d'Ypres, CorviLLE pe Cooknnvyse, repond aussitot qu'il a recu 
des officiers de justice, places s80us $es-ordres, leur declaration par 6crit 


1. Voir 1-* partie, p. 263 
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de fidelit6 an Roi et a la religion catholique. Il ajoute que ceux de la 
chatellenie ne- sont pas $0us $es ordres (III, Þ.) 

Les commissaires en transmettant la reponse de Coornuryst au baron 
de Rassenghien font remarquer que le bÞailli de la chatellenie, appelc 
Nicolas AuBin, quoique gentilhomme, bien allie a Ypres, avait autrefois 
Suivi les preches (I, E.) 

Nous n'avons rien trouve relativement aux reponses des baillis de 
Furnes, de Bergues et de Bourbourg. Les renseignements des autres 
etaient favorables. 

Encore dans cette meme lettre du 6 Mars, le Baron declare au Duc 
que les 500 hommes, leves par les sept chatellenies ne sont pas suffi- 
Sants, bien que le pays Soit plus tranquille depuis PFarrestation du 
Seigneur (Haxxecawues ef le depart vers Boulogne de JEaN CAMERLYNCK 
avee $es quarante complices. 


IV. 


Sentences. 


Les Sentences relatives a Cassel emanent de cinq juridictions differentes : 
La Cour fecdale de Cassel; Vechevinage de Cassel; la Cour feodale 
de Steenvoorde ; Vechevinage THazebrouck et le Conseil des Troubles. 

Nous avons recueilli six sentences rendues par la Cour feodale dont 
quatre prononcent des peines capitales et deux la peine du bannis- 
Sement. Les peines capitales ont etc infligees contre les sectaires $uivants : 

1367, 10 Avril. — More. (Jeax), execute par la corde;— devastation d'eglises. 

15367, 10 Avril. — Zwarte (MarTi1S pt), execute par la corde pour iconoclastie. 
— Il est signale comme complice de CLays De Viscn, execute a Ekelsbeke 
et de ManrixN ArxoULD, execute a Cassel. 

1368, 8 Mai. — MoreL (PmLipes), execute par la corde pour iconoclastie. 

15368, 15 Mai. — CorTyYL (Aprmes), execute par la corde pour iconoclastie. 

Mais outre les sentences dont nous avons pu decouvrir les textes que 
nous mettons $so0us les yeux de nos lecteurs, la Cour feodale de Cassel 
a eu a Statuer s$ur un grand nombre (autres aftaires d'iconoclastie, de 

4 


Pa 
_ I 
complicite de meurtre et dassassinats et de complicite dans les attaques 
4 main armee telles que le siege de Furnes, le combat de Watreloos. 
On trouvera a cet egard des renseignements importants dans les comptes 
du bailliage dont il va etre parle. 

La Cour feodale de Cassel fat aussi} appelee a donner s0n avis Sur 
certaines affaires s0umises au Conseil des troubles. 

Nous avons recueilli un de ces avis, envoye le 2 decembre 1569 (IV, F.) 
Il concerne PasguierR VALCKENARE, de Vieux-Berquin, MaiLLaktT ve LatrE ef 
Josst DrEvx. 

Malgre Vavis favorable motive sur s0n age et sur 80n repentir, Pasguitr 
VALCKENARE n'obtint pas $a grace ; i] fut execute a Cassel (V, x, 5, f® 16.) 

MaiLLakt be LaTtkt fut execute par le feu selon Tavis de la Cour feodale. 
On verra dans le compte du Bailliage, les motifs de sa condamnation 
(V, a, 4,  13.). 

Quant a Josss Dreux dont la requete fut accueillie par un avis favo- 
rable, on ne sait quel a ete s0n $ort. I est probable pourtant qu'il a 
obtenu $a grace, car il n'est plus question de lui. 

L'echevinage de Cassel jugeait les crimes et delits commis par les 
bourgeois et les habitants de la ville ; nous produisons dix condamnations 
capitales, prononcees par cette juridiction contre les individus $8uivants : 

(Martin) Cats, execute par la corde pour complicite avec JEAN CAMERLYNK. 


Loxsr (Francois Vanves) execute par le glaive; — bris d'images. 
BELixerT (Prenne) execute par le glaive; — slege de Furnes. 
Zoesr (Pierre Vanpes) execute par le glaive; — bris dimages. 
GuLper (Marcx Vas) execute par la corde; — bris dimages. 
Joxcner (AvToixe) execute par la corde; — bris d'images. 
Cuyte (Gavirer Vanpesr) execute par Ia corde; — bris d'images. 
Heule (Matmieu Vas) execute par le glaive; — faits de religion. 
RupperE (Jeax De) execute par le glaive; — faits de religion. 
Worpex (Jeax vas) id.; — bris d'images. 


La Cour feodale de Steenvoorde avait a $tatuer $sur les crimes et delits 
commis par les habitants de cette Seigneurie. Nous avons recueilli deux 
sentences, prononcees par cette juridiction contre les individus suivants : 

(3UuBBE (AnTorxe) execute par la corde pour bris (images. 

Ryckt (Jacores be) id, id. 
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Entin Fechevinage d'Hazebrouck etait competent pour juger des faits 
de cette nature. Nous avons trouye une sentence prononcee contre Ditrick 
vx SCHoDT qui a &t& execute par la corde pour bris dimages. 

Le Conseil des troubles a prononce plusieurs sentences contre des 
Sectaires de la chatellenie de Cassel. Nous avons retrouve neuf sentences 
dont deux prononcent des peines capitales; Tune contre Jean be Druck 
pour bris d'images, T'autre contre. Pierre vanver ZoesT pour memes faits. 

Les sept autres sont des $sentences de bannissement contre des habitants 
de Steenvoorde, Hazebrouck, Houtkerque, Meteren, Elverdinghe, Locre, 
Reninghelst, Boeschepe et Vlamertinghe. 

Le compte de la recette generale des confiscations dont nous publions 
un extrait (V, c,) mentionne deux habitants de Cassel, Jacoues Lexeant 
et Jacgues BERTELS, qui ont et6 detenus a Vilvorde et a la Roquette depuis 
le 27 Octobre 1568 jusqu'au 31 Janvier 1569 (V, c, © 406). Le compte de 
conliscations de Cassel (V. s,) les indique comme executes ; ce qui prouve 
qu'ils ont ete condamnes par le Consell des troubles. 


V. 


COMPTES. 


Les comptes dont nous produisons des extraits sont de deux sortes : 
les comptes du Bailliage et les comptes de confiscations. 


A. — Comptes du Bailliage. 


Les baillis etaient charges de poursuivre et dinstruire les affaires de 
troubles et Texecuter les sentences rendues contre les condamnes. [ls 
rendaient compte des depenses qu'avaient occasionnees ces divers devoirs. 
Par suite, on trouve (lans leurs comptes des renseignements que ne 
relatent pas les sentences ; mais en quoi ces documents sont precieux 
c'est en ce qu'ils viennent suppleer a des lacunes importantes. On y 
trouve les noms des condamnes dont nous n'avons pu decouvrir les 
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sentences, les motifs des condamnations et les peines appliquees. On y lit 
en meme temps, $ur certains condamnes dont les sentences sont connues, 
des details tres-utiles. : 

Cest dans les comptes du Bailkage que Fon voit que la Cour de 
Cassel a prononce des condamnations capitales contre des sectaires de 
la predication de Boeschepe et contre deux autres accuses dheresie (V, a, 1). 

Les comptes, qui embrassent les annees 1566 a 1572, sont extremement 
instxuctifs. Is contiennent, comme nous venons de le dire, un certain nombre 
de oo de condamnes dont on na plus les sentences ; et en outre beaucoup 
de details servant a apprecier les faits et les circonstances au milien 
desquelles ils se sont produits. 


B. — Comptes de confiscations. 


Les comptes de confiscations sont une autre source de renseignements 
qui apportent leur contingent dinformations $sur les troubles. 

Les comptes de 1565 a 41571 contiennent une liste de ceux dont on a 
conlisque les biens dans presque toutes les communes de la chatellenie 
de Cassel (V, s, 1). 

On pourra comparer, non $ans interet, cette longue liste de condamnes 
avec les noms contenus dans les sentences rendues par le Conseil des 
troubles (IV, g, 1,2,3,5,6,T et 8.) 

Voici certains noms qui figurent sur cette liste de confiscation et sur 
lesquels nous allons dire quelques mots. On y voit : 4* Jacoves Tarpis, 
qualifie de « ci-devant receveur general de Cassel et du Bois de Nieppe, » 
nous en parlerons plus loin, $ VIIl; 2* Cnantes Vasgue, Gchevin de 
Bergues, dont il sera question dans la 3* partie; 3* Apritex be BerGnes, 
qualiftie de « jadis $eigneur d'Olhain et de Brabant, a cause de Mame 
pe Hevcnix, s0n epouse, fugitif. » 

Apriex be BerGnes, seigneur d'Olhain, appartenait a Villustre famille 
ve Bercnes S'-Winoc; il etait fils de Pierre et de Jeanne be BAIiLLEUCL, 
il a 6t6 condamne au bannissement perpetuel et a la confiscation de ses 
biens par sentence du duc d'Albe, en date du 18 Octobre 1568 ' pour 


]. Comptes de Confiscations de la Gouvernance de Bethune. — Archives du Departement du Nord. 
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avoir et6 un des chefs des . confederes. Nous en parlons plus au long 
dans la 2* section. 

4* PmLieet be Marnix, Seigneur de Mont-Sainte-Aldegonde, « a cause, 
y est-il dit, de demoiselle PmLipeoTTE van BELLE, $a femme. » On a vu 
plus haut, 1* partie (page 61 et 360,) que PmiLieeorTTE <tait fille de CorML 
van BELLE qui avait laisse trois enfants: Jacques van BELLE, banni; 
PwuiLieeoTTE mMarice a DE Marnix et Acxts Gpouse de DE Ruta bt 
BoITSELAERE, Seigneur de Carnez, tous deux bannis aussi avec confiscation 
(de leurs biens. 

* Jean be Bocg « ayant servy, le feu conte dEgmont, de maistre 
Thostel, banny pour le faict des troubles. » Il etait marie a Isarrau 
vbE La 'BouvkrtE niece de messire AnToixE DAveRoUtieT, Chevalier, seigneur 
THelfault, gouverneur d'Hesdin. 

armi les bannis cites dans ce compte figurent aussi deux ministres 
du Pays de L'Alleu, Noer BesTre et Jenax DouLTRELALE. Nous en parlerons 
dans la 2* section. 

Comme complement de documents relatifs aux confiscations, nous publions 
les cinq pieces $Suiyantes : 

La premiere (V, s, 2) est un acte de fermage, par adjudication publique, 
des hiens confisques s8ur CnarRLEs Vasgue, Seigneur de BELLEQuINT, dans 
le village de Godewaersvelde. 

La seconde (V, s, 3) est une lettre, adressee au receveur des confiscations 
a Bergues, par le cure de Winnezeele, declarant que Jean GoossExN, contre 
lequel a 6&te prononce une condamnation de bannissement et de confiscation 
de ses bhiens pour faits de religion est parti pour Hondschoote sans 
laisser le moindre s0upcon dheresle. 

La troisieme (V, Bs, 4) est une enquete faite a Winnezeele sur ledit 
Jeax Goossen. Il semble en resulter que celui-ci na pas quitte Winnezeele 
pour cause de religion. 

La quatrieme (V, B, 5) est un autre acte de fermage, par adjudication 
publique, devant le bailli et les echevins de Cassel, des biens confisques 
a Hardifort, Zermezeele, Hazebrouck, Merville et Bavinchove sur AxToixE 
De Joxcne et Francors Vanver Zoxsrt, tous deux executes a Cassel. 
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VI. 
Reparations des 6glises. 


Les documents que nous avons recueillis sont relatifs aux eglises de 
la chatellenie de Cassel; nous n'avons pas trouve cenx concernant les 
6glises de la ville. 

On se rappelle que le 14 Fevrier 1368 le duce dTAlbe avait prescrit a 
loutes les villes et chatellenies de faire reparer les eglises endommagees 
par les sectaires. Au mois de Mai 1569, le Conseil de Flandre recut Vordre 
de $'assurer que les reparations avaient ete executees. Voici le resume 
des reparations faites aux eglises de la chatellenie de Cassel : 


LeGers-CaPPEL et BoLLEZEELE. — Les Baillis et echevins de la Noort- 
Vierschare certitient que le service divin na pas ete interrompu dans les 
eglises de Zegers-Cappel et de Bollezeele, qui sont dans un etat convenable ; 
que toutefois il n'y a pas encore de nouveau tabernacle dans Teglise 
de Zegers-Cappel, mais qu'on Y a fait, depuis trois a six mois, plus de trayaux 
qu'il n'en a ete faits pendant les vingt ans qui ont precede les troubles. 


EBLINGHEM. — Jean be PiN, cure, le bailli et les echevins de la Vierscare 
certifient que, pendant les troubles, Teglise a &t6 pillee et $spolice de 
tous $es ornements, tels que statues, tableaux et de tout le mobilier 
servant au culte. On y a renouvele quatre autels, le jube et le tabernacle 
de telle sorte que Teglise est en meilleur etat et plus ornee qu'auparavant. 


STEENVOORDE. — GODSYELDE. — BotscnePe. — Le bailli et les 6cchevins 
de la Vierschare de Steenvoorde, certifient que Veglise de Steenvoorde 
est en voie de reparations depuis un an ; qu'on y possede des autels, un 
crucitix, des statues et dautres decorations convenables au service divin, 
qu'il en est de meme a Boeschepe et Godsvelde. 


BuurnNGues. — Leglise 1's pas sonffert pendant les troubles ; elle ext 
en hon etat. 
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STAPLES, — Bavincnove. -—- Dans Teglise de Staples, le service divin 
n'a pas 6te interrompu. Quant a Bavinchove, il y a eu des hbris a la 
Suite desquels le $service divin a et6 interrompu. Tout n'est pas encore 
remis dans s0n etat primitif, mais on y travaille et dans peu de temps 
tout sera acheve. 


Lyxpe. — I n'y a pas eu de bris dans Veglise. 
Borre. -— On y travaille depuis le 14 Fevrier 1568, et on y est encore 


occupe a la-reparation et a la remise}en etat des antels et des decorations 
de Feglise. | 


FueTrE. — Il n'y a eu aucun bris. Les ohbjets precieux ont ete& portes 
dans le chateau et replaces apres les troubles. 


WULVERDINGHE. — Le Service divin.n'y a pas 66 interrompu. Les objets 
qui ont ete detruits par les gueux, ont 6&6 immediatement repares ou 
remplaces par les notables. Certific par CyrETiEN be Brauwes, bailli, DawieL 
pe RuppereE, Nicaist be Berrg, Martix Hoves, Davip Prsox et Denys vanben 
Bercne, echevins. ; 


TerpeEGHten. — Le 15 Aont 1566, les autels ont ete detruits. Mais un 
mois apres, ils ont et6 repafkes. Les ,paroissiens les ont decores de statues 
et Tautres objets necessaires; on y a fait un nouveau tabernacle. Outre 
les reparations, on a &etabli sur la tour une chambre avec un lit pour 
le cure. La porte est bardee de fer et garnie Tune serrure de toute Solidite. 


BroxEtLEe. — On y a detruit divers objets du culte tels que calice, 
chasubles etc. le service divin y a ete interrompu pendant deux dimanches. 
L'eglise a 6t6 reparee dans un etat convenable. Elle est pourvue de tous 
les objets necessaires au culte. 


Runroucoe — L'eglise a quatre autels, pourvus de ce qui es necessaire 
pour y faire le Sacrifice de la Messe. 


LEDERZEELE. — Le Service divin y a 6&te interrompu un jour, par 
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Suite des degats commis par les $ectaires. Leglise est aujourd'hui fournie 
de tout ce qui est necessaire. 


VoLKERINCHOVE, — DYapres la declaration de Jean Vanper Laxpe, cure, 
les reparations faites apres les troubles ont mis Feglise dans un tat 
convenable pour le service divin. 


BuySSCHECRE. — Leglise est dans un bon cetat de reparation, $auf le 
tabernacle qui a et6 entierement ruine ; mais ON en a etabli un nouvyeau 
en verre sur le grand antel. On a achete un nouveau ciboire et un 
nouveau crucilix; on a le projet detablir un nouveau tabernacle en 
pierre 0u en bois et de le placer dans un autre endroit que celui on 
Gait Vancien. 


BoesEcnen. — L'eglise n'a pas eu a Souftrir pendant les troubles. Tout 
y est, comme autrefois, en bon etat. 


MorBeke. — I na ete commis aucun bris dimages. Depuis le com- 
mencement des troubles on y a etabli un nouvyel autel richement orne. 


Menkecner. — On y a fait toutes reparations necessaires pour le ser- 
vice divin. L'eglise est pourvue de tous les objets convenables. 


HaveskerQue. — L'eglise de Ia paroisse et la chapelle de la baronnie 
n'ont eu 4a souflrir dCaucun bris. 
| 


Vieux-Berguis. — Les antels, les calices, les ornements, les Irale © | 
chant du jube, etc., sont restes intacts. Le service divin n'a pas 6 
interrompu. On y a cntrepris divers travaux. Un beau crucifix avec les 
Statues de la Ste-Vierge, .de St-Jean et trois anges par des ouvriers de 
St-Venant et de Bailleul ; un antependium pour le grand antel ; des 
tableaux representant les douze apotres, pour le jube. 


Sercrs. — On ny a pas commis de hris. 


OvpezretLE. — STe-Marie-Capeet, — OxELarre, — NoorpDeEtxE. — ZrvyT- 
PEENE. — Iarvirortr. — HiLLEewats-Caeeel (St-Silvestre-Cappel). Un mois 
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apres les degits occasionnes par les troubles, les eglises ont et6 reparces 
et mises en 6tat pour y celebrer le service divin. 


WeMaERs-CAPPEL. — ARNEKE. — ZERMEZEELE. — L'eglise TARrNnExE ayant 
6t6 bralee en entier par accident, et celles de Wemarrs-CaeeeL et de 
ZERMEZEELE etant en mauvais etat, par Suite de vetuste, le $service divin 
ne peut 8'y faire que sur quelques autels provisoires, en attendant que 
les reparations Solent achevees. 


TwENNES. — STEENBECQUE. — [| n'y a &te commis aucun bris. 
HazeBRoUck. — HonDecuen. — WaLLon-CaeepEL. — Depuis le mois 


d4'Octobre 1566, on y a celebre le service divin comme avant les troubles. 


STRAZEELE. — On yy a des fonts baptismaux, quatre autels, un crucifix 
et des statues achetes dernierement, et un tabernacle ; on a fait restaurer 
les fenetres, etc. 


PrADELLES. — Depuis Fevrier 1568, on a fait des reparations, on les 
continue; on a lespoir quelles. seront terminees dans le courant de 
lete 1569, 


VII. 


Arrestation d'Hannecamps et de 8es8 complices. 


L'arrestation d'Haxxecanes a 6te une sorte (evenement. En en apprenant 
la nouvelle, le duc Albe ne put cacher sa Satisfaction (VII, c.). Cest 
qu'il $'agissait d'un des gentilshommes confederes TVArtois, dont il con- 
naissait les projets. Il savait qu'Hanxecawes avait ete chois} pour preparer 
la Flandre a adopter la nouvelle religion et a recevoir les Huguenots 
francais, Sous les ordres du Prince de Conde. 

On a vu plus haut ' les mesures qui avaient ete prises pour arriver a 
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ce resultat et Vinsucces de Ventreprise. Nous verrons. ici le role joue 
par d'Haxxecanrs ; mais nous allons dire dabord quelques mots ur 
s0N origine. 

Le baron de Rassenghien et le Pere Wynckius le disent « Gentilhomme 
francois des environs de Dourlens », Sans donner Cautres renseignements. 
[1 est appele seigneur Þ'Haxxexan dans une Sentence prononcee par le 
duc d'Albe, le 17 Aont 1568 et dont nous publions le texte dans la 2* s8ection. 
La seigneurie d'Hannecamps, en ' Artois, appartenait aux XV* et XVITF 
Sivcles, 4 la famille de Nedonchel. Le sectaire dont il S'agit ici etait 
un membre de cette famille. En examinant la genealogie de Nedonchel 7, 
on trouve deux membres qui ont joue un role dans les troubles du 
XVI siecle; tous deux fils de Geonrces, Sgr. v Haxxtcawes, de la Vicogne 
etc., et De Mancrerite ve Haprarcgo : 

Laine, CuarLEs DE NEDONCHEL, Sgr. b Hanxtcanes, de la Vicogne etc., 
marie 4 Lille, le 19 Octobre 1556, a AvroixtTTE bE CANDELLE, execute 
+ Lille en 1557 pour crime dheresie. 

Le puine, Hex be NEDONCHEL, Sgr. DHaxxtcanes, de la Vicogne etc. 
apres la mort de $0n frere, execute a Bruxelles en 1568, pour faits 
de troubles. 

Le troisieme $appelait GeorGes. — I na pas suivi la ligne de ses freres. 
[{ 4 meme recueilli plus tard les biens qui avaient ete confisques Sur ceux-Cci. 

Votre personnage $'appelait done Hex pe NeEvboxcner ; il 6etait habi- 
{nellement designe $0us le nom Dp Hanxecanes *, denomination de la 
<0{gneuric que Ini etait devolue apres la mort de son frere . Charles. 

La Senle chose qui pourrait susciter quelque doute sur cette identit6 
osl une mention contenue dans une liste de condamnes par le conseil 
des troubles, envoyee au magistrat de Bergues S'-Winoe le 10 Sep- 
lembre 1567 *, Cette mention est ains| concue: « Jean de Nedonchel, 


I. Laixe, Fenfalogie de la fainille de Nedonchel, Paris 1846, extraite du t. X, des archives 
cenenlogiques et historiques de Ja noblesse de France ; page 33-35. — Goprtuals, Miro 
d-s notabilites notiliaires. t. II, p. 906-907. 

2. Dans les divers actes que nous produisons ce nom est ecrit tantot Haxne: AN, HANNEKAN, 
tantot Haxxrkan, HaxxEcaue. 

3, Voir -3}* partie 1* section. 
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sgr. de « [lannecamps, » or la genealogie de la famille de Nedonchel 
ne mentionne aucun Jean, ayant vecu de 1560 a 1570. Le seul de ce 
nom etait mort en 1517. 

Il faut done considerer comme une erreur ' le prenom de Jean donne 
par le redacteur de la liste precitee, et y $Substituer celui de Henri. 
D'ailleurs tous les faits dont nous allons parler $\ rapportent a Hex. 

D'apres Ponthus Payen, « le sgr. de Hanxecawe, gfntilhomme arthesien, 

» du nombre des confederes, que Von appeloit gyeux, accompagne avec 
» (autres gueux le comte d'Egmont aux Etats d'Artois (vers Mai 1566), 
» $'6leve contre Vinquisition et les rigueurs en matiere de religion ; lui 
» et ses amis chasses des Etats par le vicomte de Gand, gouverneur d'Arras, 
le comte dEgmont restant muet ?. » 
Au mois dAont suivant, -on le voit a la tete d'une bande d'artesiens 
el de flamands saccager les 6glises d'Armentieres et dErquinghem; 
puis avec les memes complices, menacer diincendier Teglise de S$'- 
Venant. (IV, a, 2.). 

[1 6&tait au nombre des confederes qui $se sont reunis a S'-Trond et 
Bruxelles, et ont signe le compromis. Plus tard il fut aussi a Fassem- 
blee des confederes a Amsterdam. (VII, 6.). 

Les conlederes ne se cachaient plus. IIs etaient en rebellion ouverte; 
ils voulaient obtenir par la force des armes ce quils navaient pu 
obtenir par concession. Le Sgr pHaxxecaues et les autres gentilshommes 
artesiens etatent charges de preparer le pays dArtois et de Flandre 
au triomphe de ces idees. Is encouragent les ministres dans leurs 
preches turbulents et provocateurs; ils donnent la main aux sectaires 
dans leurs agissements de devastations et de bris d'eglises. 

A la fin de 4567, Iaxxecaues prend une part active aux projets de 
conspiration des fugitits TAngleterre et d'envahissement de la Flandre. 
Cest lui qui $etait charge dexplorer le terrain et de preparer la West- 
Flandre a recevoir les Huguenots francais reunis aux fugitifs d'Angleterre. 

On le voit assister aux conciliabules avec Jean CamerLYNCK, et Pitkkk 


—_ 
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1. Cette liste contient plusieurs autres erreurs que nous Signalerons en leurs lieu et place. 
2, Poxraus-Payzn. -- Memnires, Bruxelles, 1860, p. 131. 
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Waels, notamment chez le $EiGNEUR DE KEMMELE et chez Ila veuve Maii- 
LarRD Pevs$IN ', a Herzeele, ou $e tramaient ces complots. 

Dans les premiers jours de Fevrier 1568, il est a Beveren, pres Rous- 
brugghe, dans une assemblee ou se trouvaient encore J. CAMERLYNCK ef 84 
bande, GiLLEs be QUuEKERE, ministre predicant et beaucoup d'autres sectaires. 
La, il propose de $emparer des nobles qui devaient se rendre & 
Ypres, pour assister au mariage du baron de Licgves *, et de les 
conduire a Doulens ou il disait avoir a $a disposition 150 cayaliers et 
300 hommes de pied. Le Pere Wrxcxivs qui rapporte aussi cet episode 
ajoute que la proposition fut accueillie avec enthousiasme. Dans une 
nouvelle reunion, le seigneur Dd Hanxgcawmes exposa la necessite de pro- 
pager la doctrine calviniste et dextirper la religion catholique. 

A-t-il &t6 informe que DE La MorTE, qui se trouvait alors a Poperinghe, 
6tait instruit de ses projets et de $a presence dans le West-Quartier, ou 
bien voulait-il aller rendre compte, en Artois des dispositions qu'il avait 
rencontrees ? Toujours est-il qu'il partit. Apres avoir pass& par Herzeele 
ou il ne fit qu'une courte slation chez la veuve Perssx (Voir 3* partie, 
1” s8ection, V, c, 10, © 24), il arrive le 9 Fevrier, au $so0ir, a Sainte- 
Marie-Cappel, village situe au versant meridional de Cassel, oi il se 
disposait a passer la nuit. 

Des que. la presence du Sgr pHaxxgcawes dans la Flandre maritime 
fut signalee a VaLevTiY be Parner, le vaillant capitaine part aussitot, 
traverse la foret St-Sixte ou $se cachaient volontiers les gueux, se rend 
a Cassel ou il apprend que le Sgr pHaxxecanes etait dans une hotellerie, 
Siluce a un demi mille de la montagne. Il 8'y precipite avec vingt 
hommes et y trouve Haxxecames couche, tout arme. Apres une vive 
resistance on il recut de graves blessures, on lui lie les pieds; on 
arrete ses complices et on les conduit a Cassel, ou Ton attend les ordres 
du baron de Rassenghien. 

Cette arrestation eut lieu a Sainte-Maric-Cappel, dans la maison de 
Pasquiter Bernagkt. Parmi ses complices etait Jean MoreL, qui par sentence 


L. Nous parlerons de ces personnages dans la 3* partie, l* section. 
2, Sentence de Pitexke WatLs, 3* partie, 2* 8ection., 
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rendue le 10 avril 15368, par la Cour feodale de Cassel, fut execute par 
la corde (IV, a, 2.). : 

De 1a MoTTeE avait d'abord ete a Herzeele avec espoir d'y trouver le 
Seigneur p'Hanxecaues, parcequil savait que le hardi Sectaire y avait 
$6journe chez la venuve MaiLLard PevssIN dont la demeure 6fait le rendez- 
yous des chefs et meneurs *. | 

Lors de s0n arrestation, le seigneur p'Haxxecanes avait sur lui des lettres 
dont veE Lia Morte $S'empara. Cest sans doute la correspondance dont il 
est question plus haut, (1 partie, IV, g.). 

Cette capture ne fut pas la seule; le baron de Rassenghien, qui 
Vannonce au Duc (VII, 4.) Vinforme en meme temps qu'on $'ctait empare 
d'un nomme BaiLLEevL, d'un gentilhomme francais de Doulens, d'un nomme 
BEGnin, venu recemment du camp du Prince de Conde, tun nomme 
BrvxELLES, Nnatif de Lille, autrefois au $service de Sa Majeste et de 
quelques autres tous bien 6equipes et armes. Le Baron estime que c'etaient 
les chefs sur lesquels $'appuyaient les sectaires de la West-Flandre. 

Les prisonniers furent conduits a Ypres $S0us bonne escorte et de la 
au chateau a Lille. 

Des le 10 Fevrier, le baron de Rassenghien fait part au Duc de cet 
evenement. Le 21 le Duc ordonne au baron de Rassenghien de proceder 
a Vinstruction et de mettre les prisonniers a la torture. Le 22 le baron 
de Rassenghien Ini repond qu'il a fait interroger Haxxecawues; mais qu'on 
n'a pu le mettre a la torture a4 cause de $es blessures a la tete, et de 
operation chirurgicale a la quelle on a di le soumettre; il ajoute que 
information n'est pas encore complete. Toutefois on sait par Fun des 
prisonniers qu'avant de partir de Doulens, Haxxecawes etait en corres- 
pondance avec des ministres du West-Quartier, concernant les forces 
des sectaires et Vargent necessaire pour lever les soldats dont s'ttait 
charge Hanxecanes, (1 partie, IV, g.). 

Une information a 6&te egalement ouverte devant le conseil TArtois, sur 
les faits a la charge du Sgr »vHaxxecawes, a Pernes, etc. (Comptes du 
domaine dArras 1506 a 1567. — Voir 2* section.) 

Le 6 Mars, le Duc ordonne le transfert a Bruxelles, I'Haxnxecaues et 


1 Voir 3* partie, Comptes Je la chatellenie de Bergues ,1567 et 1568). 
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de BaiLLEvL; il demande Venvoi de leur confession et des pieces de la 
procedure. Le 15, le Duc annonce Varrivee des prisonniers et reclame 
leur interrogatoire. Ces pieces ne tarderent pas a tre envoyees. 

Nous avons trouve la confession d'Hanxgcawes et le resume de celle 
de PmLLIiPpe be BailLECL, dans les papiers des troubles, aux Archives du 
Rovaume a Bruxelles (VII. 6.). 

[| resulte de celle CHaxxecanes quiil a 8igne le compromis ; qu'il Sest 
trouve aux assemblees de Bruxelles, de St-Trond et TAmsterdam; qu'il a ete 
en relation avec les ministres consistoriaux ; quil a leve de Targent et 
pille les eglises au profit des confederes, qu'il a fait les plus horribles 
menaces contre les pretres et le prevot dArtois. 

A la Suite de ces procedures et informations, le Sgr pTxxecanes a 
6t6 condamne a la peine capitale. It a &t6& execute a Bruxelles; les 
documents suivants le prouvent surabondamment. On lit dans un « Etat 
general de contiscations » qui $e trouvye parmi les papiers des troubles ' 
aux Archives du Royaume a Bruxelles : 

« Fen Henry ve NEboxnCHEL, Seig* de Hannecawy, execute a Bruxelles, a 
» delaisse la terre et seigneurie dudict Hannecamp, $e consistant en maison, 
» cense, terres labourables, prez, jardins, droix de disme et terraige, le tout 
» baille a ferme pour ii” xliiii livres et $i portent les rentes fonssieres 
» Camanie argent, chappons et aultres choses III XII livres, XVIII sols, 
> Il deniers, et lesdictes deux parties ensamble sans toucher aux droix de 
» reliefz et seigneuriaulx alans 66 maniez et receuz par ledict seig”, la 
» Somme de . . . . , CCCXXXNVI livres, XVIII sols, I deniers. » 

Les « Comptes de confiscations de la Gouvernance de Bethune » constatent 
que le 22 Janvier 1568 (v. s.), on a procede a la saisie et a la vente 
des meubles de Hexzi pe NeEboxcner, et que la veille de Paques 1569 
(v. $.), ON avait percu une annee de revenus sur les immeubles. Enfin 
le « Compte de 1575 » mentionne que les immeubles de Hexri bE NEDbONCHEL, 
execute, ont ete donnes par Philippe I, en vertu de lettres-patentes 
du 30 Juin 1374, a Georces pe NEboxcretr, frere du dit Henk, en raison 
de ses Services. — Archives du dept. du Nord, a Lille. 
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Mais on ne connait pas la date de s0n execution. Toutefois elle est 
posterieure au 15 Mars '. 

Vapres un Memoire anonyme du temps, elle aurait cu lieu vers le mois 
d'Avril. « Le &. Hanneran, y est-il dit, (lisez Hannecan), gentilhomme du 
» Quartier de Lille, fut execute par Vepee, a Bruxelles, hors la porte de 
» Flandre, avec un autre gentilhomme, par sentence du Consell des troubles, 
» vers le mois (Avril 1568 ©. » 

Un autre document nous permet de fixer la date de s0n execution dune, 
maniere presque incontestable, au 14 Avril. 

Dans le chapitre des depenses du « Compte de la recette generale des 
conliscations pour cause des troubles *, » Chretien Ysenbaert, cipier de la 
prison de Cauwenberghe porte « pour la nourriture de Mons" ve Haxxecan, 
» dois (depuis) le XIIF de Mars jusques le XITTFE Avril ensuivant, les 
» dits deux jours incluts, ol comprins (rente deux jours entiers qui, 4 
» raison de dix s0lz par jour yalent XVI EL » — Et plus loin: « pour Ie 
louvaige des lits, asSavoir, pour ledit s*. ve Haxxecaw trente ung 
jours ete. » (V, vb, F113 vv). 

Comme depuis cette date I n'est plus parle dHaxxecanes, on peut en 
conclure qu'il a 66 excente le 14 Avril. La difference entre 32 jours pour 
nourriture et 31 jours pour le lit Sexplique en ce que le cipier a compte 
la nourriture du jour de Texcecution, ce qui est devenu inutile pour le lit. 

On ne voit pas ou Vexecution a eu lieu; mais i] est a croire queelle 
$'esL faite a Vilyorde, lieu ordinaire des executions. Nous avons examine 
les comptes du Drossard de Brabant, charge de presider a ces opcrations, 
ef nous n'Y ayons rien trouve relativement a Haxxecaues. Dans le « Compte 
de depense de la recette generale cite, » on trouve un article ainsi concu : 
« Ft S'y a ledit capitaine (Franciseo de Torres) encoire paye (en Juin 
» 1508 ©) pour le louvaige de six chariotz avec les quelz tous les pri- 
» SONRNIers tant de ladite Roquette que de la porte de Cauwenberge sont 
» est6 menez vers Vilyorde. » (V, bv, f 104). 

D'ou Ton est tente de conclure qu Haxxecanes a Subi sa peine a Vilyorde. 


= 
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I. Lettre du duc annoncant Farrivee PHAxNECawrs a Bruxelles (VII, F.). 

2, MEMOIRES ANONYMES Sur les troubles des Pays-Bas 1565 a 1580, Bruxelles 1859 t. I. p. 55. 
3, Archives du dept du Now, a Lille. 

|. Cette date_ et celle Ju paiement. 
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Cependant « I'Etat des confiscations, » cite plus haut, p. 38 dit qu'il a &te 
execute a Bruxelles. Le Memoire anonyme, egalement cith plus haut, p. 38, 
ajoute « hors la porte de Flandres. » 

Vn trouvera dans Textrait « du Compte de la recette generale des con- 
fiscations, » (V. v.), quelques details sur le transfert d'Hanxecanes de Lille 
a Bruxelles et sur s0n $6jour dans la prison de Cauwenberghe. 

PaiLIPPE DE BAILLEUL, arrete en meme temps qu'Haxxecanes, est designe 
dans divers actes comme frere de Pniieepe be BaiLLEUL, Sgr. de Bailleul 
en Cornailles '; mais ce doit etre une erreur ; car, outre qu'on voit tres- 
rarement, pour ne pas dire jamais, le meme prenom donne a deux freres, 
il est a remarquer que les g”" alogies de cette famille ne donnent qu'un 
PmiLieeE dans la branche des $seigneurs de Cornailles. Mais ce dernier 
avait un neveu qui portait le nom de PmiLippe; il est a croire que cest 
celui dont il Sagit ici. 

L'instruction de $s0n proces commencee a Lille fut achevee a Bruxelles, 
ol il fut transfere en meme temps qu'Haxxecanes. Il resulte de 80n inter- 
rogatoire qu'il avait entraine $ses Serviteurs dans la secte calviniste ; 
qu'il $'etait rendu complice des rebelles de S. M. tant en Angleterre 
et en France que dans le Pays-Bas; qu'il S'etait reuni a ceux de 
France pour massacrer les pretres dans la Flandre, (VII, n.). 

A la suite de la confession d Haxxecames *, on lit cette note: « Quant au 
» cas de PmiLieepe be BAILLECLL, s8emble que $8ans faire examination- par 
» torture, Ventiere verite ne Sera cognue. » Signe: Francnors Paris, Dest- 
DERIUS SEXAGILS. 

Le Jurisconsulte, DtsinE Sexacirs, charge de donner s80n avis $sur les 
faits a la charge de PaiLiepE bE BaiLLELL, conclut a la peine capitale 


(VII, n.). 


1. Panieye be BAlLLIEUL, frere dudit seigneur de Baillieul a Cornailles, execute & Bruxelles, 
avoit a luy appartenant certain fief seant a Morcies, bailliaige de Bapalmes, se consistant en terres 
labourables, seulement selon le rapport du receveur dudict Bappalmes dont Von rend annuellement 
$0ixante dix mencaulx bled quy au pris et Padvenant de trente patars pour mencault icy CV lir. 


Etat general de confiscations. — Papiers des troubles 
aux Archives du Royaume a Bruxelles, t. 1I, 
Pp. 288 vs, 


2. T. XXXVI, (® 429. 
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C'est, sans doute, a la Suite de cet avis que la sentence fut prononeee. On 
lit dans le « Registre du conseil des troubles' » a la date du 27 Mai 1568 : 
« Environ le meme temps sont, par le prevost de la court, este executes 
» par Fepee PniLieeE_beE BAILLECL et HesstL van LuTekLoo, Gheldrois. » 

PHILIPPE DE BAILLECL a &te detenu dans la prison de Cauwenberghe comme 
$0nN compagnon b Haxxecames, ou ils semblent meme avoir vecu ensemble; 
mais Vinstruction de s0n proces a dure plus longtemps que celle d'Hax- 
NECAMPS, D'apres Vextrait de « Compte de la recette generale » PaiLiees bt 
BaiLLECL aurait couche pendant Soixante-trois jours a Cauwenberghe 
(V, bv, 443 v!). S'il a &te conduit au dernier supplice le lendemain, il en 
resulterait que $0n execution aurait eu lieu le 16 mai 41568. 

Cependant on trouve dans le meme document, (V, v, © 4108) une autre 
mention ainsi congue : « Le seigneur pt: BaiLLEuL, 19 Avril au 19 Mai 
1568, detenu a Cauwenberghe. » D'ou il semble qu'il faille conclure que 
Vexecution a eu lieu posterieurement au 19 Mai. 

Les autres complices p'Hannecaues ont recu leur chatiment des juri- 
dictions auxquelles ils ressortissaient. 

Le seul $ur lequel nous ayons trouve des renseignements precis, est 
BRUXELLES, Surnom donne a Pierre Grand, natif de Lille, contre lequel 
a 6te prononce une sentence capitale le 9 Avril 1568 par la Gouvernance 
de Lille (VII, a.). On y voit quiil avait commence par porter les armes 
contre Sa Majest& au Pays de Waterlant. Il y avait ete arrete par les 
troupes du due dAremberg et mis en prison a Herlinghe d'oi il $'&tait 
6vade. Revenu en Flandre il $est mis au service (Haxnxecames. 


VIII. 


Predicants et antres pers0nnages. 


Dans la chatellenie de Cassel, comme dans celle de Bailleul, ce $ont 
les predicants et principalement les predicants apostats qui ont occa- 


1. Archives du Royaume, a Bruxelles. 
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Sionne les troubles et les desordres. Leur presence dans une localite 
efait toujours accompagnee ou $uivie Texces. Il pouvait d'ailleurs en etre 
difficilement autrement. La logique le voulait ainsi. Leur doctrine qui 
consistait a reprouver les pratiques du culte catholique, les portait natu- 
rellement, sinon a favoriser, d2 moins & tolkrer les actes plns on moins 
violents contre les personnes et les choses qu'ils peignaient s0us des cou- 
leurs peu propres a les faire respecter. 

En nous exprimant ainsi, nous restons certainement en dess0us de la 
realite. Il suffit, en effet, de suivre les excursions des predicants, qui avaient 
S0iIn de $e faire escorter par des Sectaires armes, pour voir que des 
desordres se produisaient presque toujours au moment ou a Voccasion 
de leurs predicatons. Ainsi en a-t-il &t6 lors des preches tenus dans la 
chatellenie de Cassel par Jacques be Buysere, Pierrs Hazatkt, SEBASTIEN 
Matte, GuisLaix Dawwnan, GiuLes HOUYENAGHEL, STRUBBE, CHARLES DE ZOMERE, 
et dTautres. 

A cote des nombreux faits, mentionnes dans nos documents, nous en 
citerons un qui ne sera pas considere comme emanant d'une source 
partiale, puisqu'il est rapporte par M. Jaxsstn. Voici ce qu'il dit en 
parlant de SEgrasTiex MartTE: « Apres avoir preche a Poperinghe, le 14 
Aont 1566, Viconoclastie $'y dechaina. ! » 

Nous parlerons de SepasTiEn MartTE plus au long dans la 3* partie. 
Quant a Jacques ve Buysere, et Pierre Hazarrt, nous renvoyons a ce que 
nous en avyons dit 1* partie, p. 53 et 55. 

Voici quelques mots $sur les autres predicants de Cassel : 

GwsSLain Dawwax. — I etait natif de Boeschepe et frere de GUiLLaunE, 
dont nous parlerons dans la 3* partie, 2* section. GnisLain Danwan etait 
tisserand. Pauu Hempervcx *, qui donne ce renseignement, Tappelle JuLtaEN 
van Danwe. Le Pere Wrxckivs * le nomme GrisLEnUs van Damme, cCest 
ane erreur; tous les documents originaux le designent s0us le nom de 
(misLan Dannax (1I,Ja 7.) 


I. « Op den 14 Augustus, na dat Sebastiaan Matte er gepredikt had, brak er de beeldstorm los. » 
— De Kerkhervorming in Vlaanderen, t. I, p. 338. 

2, JAERBOEKEN VaN VEURNE, (ANNALES DE FURNEs.) t. Il, p. 7. 

3, GEUSIANISNTV's, p. 2. 

4 Plus loin T. ). 
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On a vu plus haut que c'est GnisLain Dawnmax qui, en 1562, a organise, 
sur le cimetiere de Boeschepe et pendant le service divin, le preche qui 
a eu un $i grand retentissement. GrisLain Dawnax n'etait pas un here- 
tique de fraiche date; il avait &te oblige trois ans auparavant, de faire 
amende honorable et publique pour cause dheresie (1, 3.) 

Voici ce qu'on lit dans un Compte depose aux archives du royaume 
a Bruxelles : 

« A JossE be Corte, cypier de la court spirituelle de Therouanne a 
» Ypfes, la somme de xxiiij fl. xviij d. et ce pour avoir garde et nourry 
» 6s prysons, a la requete de Vinquisiteur, GaeLen Dawnay, fils de Chretien, 
» depuis le xxiij* jour de juing jusques le vj* jour de decembre ensuyvyant, 
» faisant cent Ixvj jours a ij $0us par jour . XXIIJA. XVIELd. ©. » 


[1 est probable que c'est 8on frere, GuiLLaune Dawnan, qui Favait instruit 
dans la doctrine de Calvin. Il &tait fort remuant ef non depourvyu d'eloquenece. 
Malgre les ordres les plus severes, malgre la mise-a-prix de s0n arres- 
tation, on ne put parvyenir a $'en emparer. I] se refugia en Angleterre sans 
que Von sache ce qu'il est devenu depuis. Hevzegck raconte * que $es 
coreligionnaires devaient le retenir de force. Il voulait retourner en Flandre 
pour dogmatiser, se pretendant pousse par le saint Esprit. Avant son depart 
pour Angleterre il 6tait parvenu a $se cacher a Gravelines pendant trois 
mois, comme aide-macon. 


HorvexaGnerl. (Giles), etait natif IHazebrouck. Il est indique dans une 
sentence du 31 Mars 1567 (II, 4, 2,) comme predicant et ministre. Il a, 
6t6 condamne au bannissement perpetuel et a la confiscation de ses 
biens, pour $'etre rendu coupable de bris d'images en compagnie et de 
complicite avec GuiLLaume Keke, Mathieu Bertav, et Jacgues SErpreTERs. 
(Ibid.). — Il a 6&t6 exclu du pardon de 15874 *, 


STrUBBE. — On ne donne ni s0n prenom, ni $0n origine. Il est mentionne 


1. Compte 4* de Mgr. Joacurn HovuTzocnr, depuis le dernier Decembre 1558 jusqu'au 1* Janvier 
1559 (1560 n. s.'\. — Archives du Royaume a Bruxefles. — Chambre des comptes n* 21928. — 
V. G, 349, / 

2, 1** partie, p. 346. 

3, 1** partie, p. 362. 
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(ll, c, 1), comme tenant des preches secrets dans la paroisse d'Arneke 
et comme ayant ete auparavant en residence a Steenvoorde ou 1 etait 
predicant. Il se faisait garder et proteger par des hommes armes. 

Une sentence contre des sectaires d'Hondschoote ', signale un Jean 
STROBBE, comme ministre ayant preche dans cette ville. Il est probable 
que cest le meme personnage. 

Wixcues (Godefroy) est mentionne dans le compte du Bailliage de Cassel 
(v, 3, Þ 12) comme predicant et chef de la religion nouvelle. On ne dit 
pas $11 a preche dans la chatellenie de Cassel. Ses predications ne paraissent 
pas avoir ete moins violentes que celles de ses collegues. Un de ses 
adherents, Jeax van Worbex, a tte condamne 4 etre execute par le glaive 
(Ibid.) pour avoir aide a Saccager Feglise N. D. de Cassel et $'etre trouve 
parmi douze partisans de Wingues qui ont occasionne des troubles a Cassel. 

Dans une assemblee electorale, tenue a Londres, en 1569, Goperroy 
Wixcrves et BerTHoLbes ont 6&te nommes Anciens. G. Wixcues parait avoir 
et6 lie Camitie avec G. Wrro: car I] a ecrit en Thonneur de- ce pre- 
dicant d'Anvers une epitaphe en vers *. 

[l y avait a cette epoque une dissension entre les reformes sur quelques 
parties de la doctrine. Les anciens, notamment, soutenaient que le bapteme 
devait avoir lieu en presence de temoins. Goperror Wixcues partageail 
cette opinion *. 

Lonere (Charles de) parait avoir ete natif de Steenvoorde. Il y etait 
predicant. On ne sait rien de particulier sur 8a personne. 


VRAMBOUT (Georges... 


GeorGtes VramBort, natif de Bailleul, 6&tait un dogmatiseur qui avait 
choisi Steenvoorde pour siege de $8es preches. Il y logeait et prenait 
Ses repas chez Pierre vane Wecne, brasseur, qui, craignant d'etre pour- 
Suivi pour ce fait et pour heresie, a essaye de $8e justifier dans une 
requete en grace presentee a la duchesse (I, Bs.). 


1. 3* partie, 2* 8ection. 
2, Cette epitaphe est imprimee dans un petit volume ayant pour titre : « Gheestelycke Liedekens 
» gemaect ende ook sommige by een vergadert) en door Mr Joax, Wrso, alias Sylvanus etc. » 


o 
Gorcum, 1596, 
3. M. Jaxsstx, « Ie kerckvormde vliuchtelingen van Iperen in Engeland. » — Bijdragen etc. 


t, II, p. 272 et 308. 


CE nd 


CO EERDEE. «. 


be ee. ES 


”. Hy 


- 


IWF * Pp * 


40 

Chaque fois que VrawmBorTt Se rendait a Steenvoorde, if etait accom- 
pagne de sectaires etrangers a la localite. I y dogmatisait vers 1560. 

Il est alle en Angleterre quelque temps apres. Est-ce comme banni 
ou comme' simple refugie? On men sait rien. I ne tigure pas sar la 
liste des condamnes, contumaces de 1561 (1 partie, X, s, 1.). 

[l revint clandestinement d'Angleterre en 1563, avec dTautres sectaires ; 
il se tint a Steenvoorde ou dans les environs (1 partie XII, x.). 


PIERRE DATHENUS. 


Bien que le nom de Pierre Darruexcs napparaise dans aucun de nos 
documents $sur Cassel, il est impossible de ne pas dire quelques mots 
de ce celebre sectaire auquel la ville de Cassel a donne naissance. PrtrrE 
Datwex connu $s0us le nom de Dartnexrs, qu'on ecrit auss} Darts, DatTeN 
01 Darix, est ne a Cassel en 1531 '. I entra de bonne heure aux Carmes 
a Ypres; il en sortit a Vage de dix-neuf ans pour embrasser la reforme, 
dont il devint un des adeptes les plus remarquables. Mais ce qui 
Ini a valu une tres-grande renommee, Cest $a traduction des Psaumes 
en vers flamands. Il en a et& fait de nombreuses editions aux xvi* et 
xvi siccles, encore fort recherchees aujourd hui. 

Notre intention n'est pas de faire une biographie complete de eloquent 
Sectaire, d'autres se Sont charges de ce s0in; on pourra consulter avec 
ſruit les notices qui Ini ont ete consacrees par MM. Diegerick , Janssen, 
Philippe Blommaert, et Ter Haer. Nous nous bornerons a esquisser 
les principales circonstances de $a vie, en y ajoutant quelques faits, qui 
ont 6chappe aux s$avants Diographes precites, faute du reste (avoir 
connu les renseignements ol nous- avons Puise. 

D'apres Jexs BaiLLis, Datuexes Senfuit de Son couvent le jour de 
S'-Michel, « ayant peur d'estre corrige pour avoir est6 trouv6 en adultere.* » 
On a vu plus haut qu'il fut choisi par TElecteur pour dogmatiser les 
Pays-Bas. I se mit a precher a Courtrai et a Poperinghe; mais bient6t 
il fut oblige de quitter le pays; il se retira en Angleterre oi il se maria 
avec une religieuse de sainte Claire. Il habita snecessivement Londres, 


_ OO —  — —_———— 


1, C'est M. DizGerIcs, le savant bibliothecaire et archiviste de la ville d'Ypres, qui, dans une 
notice remplie de faits interessants, a demoutre Vorigine du celebre sectaire. 


2, Jr partie. XII, A. 
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Nordwich et Sandwich. A Vavenement au trone de Mart Tupos, les sectaires 
flamands ne se crurent plus en $orete en Angleterre ; beaucoup revinrent 
Sur le continent. 


Pigrxe DaTrenus $e rendit a Francfort, puis a Frankental, ou il devint 
le chapelain et ie conseiller du prince Casimir. 

Apres les concessions faites par la Gouvernante aux gentilshommes 
llamands, Dathenus revint en Flandre. I fut appele a Ypres par les 
reformes de cette ville, pour etre leur predicant; les sectaires, au nombre 
de 191, ayant signe Vacte dit de s0umission, les preches furent ouverts ; 
il fut attribue aux sectaires d'Ypres deux predicants : CHaRLEs RYCKEWAERT 
dit Tatoenice, dont nous avons parle plus haut ', etait designe pour 
precher en francais ; Dataexus dut ceder a la sollicitation de $es coreli- 
gionnaires ; il accepta les fonetions de predicant flamand, et preta serment 
le 1** Octobre 1566; mais il n'y precha qu'une fois. Il jugea plus utile 
de porter $s0n activite ailleurs. En effet on le voit dabord a Bergues ou 
il avait une s&ur marice a CHaRLeEs be LanDweTER, un des plus ardents 
sectaires de cette ville. Il y resta quinze jours; il mit son $8&jour a profit 
pour y organiser une communaute en etat de recevoir une autorisation 
semblable a celle qui avait ete accordee a Ypres. [| y tint des reunions 
Secretes 0u furent convoques les partisans les plus zeles, et ol: furent 
deliberees les resolutions les plus propres a arriver au but propose. 

Bientot il fut appele a donner $80n concours a une entreprise plus 
importante; celle qui a abouti a la defaite de Wattreloos et de Lannoy. 

Tous les predicants du pays y prirent part; mais DaTyenus y a joue 
le role le plus considerable. Vers le 15 Decembre eut lieu a Neuve-Eglise 
une assemblee a laquelle assisLerent les ministres et consistoriaux de Mes- 
Sines, Bailleul, Poperinghe, Ypres, Steenwerck, Warneton etc. On y 
decida un enrolement general des sectaires du West-Quartier; Jean Dexvs 
fut choisi pour capitaine et charge de cette mission. DaTrenus Jui remit 
a cet effet de Fargent et des lettres pour SEtBasTien MaTtTe, Pierre Bert 
et autres. Le rendez-yous etait a Poperinghe oi Pierre Darruenus avait 
6tabli son quartier-general; il a montre dans cette affaire, une grande 


I. 1** partie, p. 57. 
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activite et une generosite dont Jean Dexvs parait n'avoir eu qu'a $e louer, 

Apres la defaite de Wattrelos, Daraexus est parti pour Anvers et dela 
a Viane oi etait Brederode, a qui il a offert la continuation de $es services. 
Apres la journee d'Austruweel, qui n'a pas &te plus favorable aux confederes 
que celle de Wattrelos, il retourna a Frankenthal oi i] est reste jusqu'en 1578. 
En cette -annee il vint a Gand et y exerca les fonctions de ministre, 
jusqu'a la fin de la reforme. 


JACQUES TAFFIN. 


Parmi les personnes (un certain rang de la chatellenie de Cassel, qui 
ont embrasse la reforme, a figure Jacoues Tarrin, receveur-general de 
Cassel et du Bois de Nieppe. 

On a vu dans la premiere partie (p. 12) que Jacoues Tarrix ctait un des 
6missaires, charges par I'Electeur de protestantiser la Flandre. Jacours Tarrin 
parait avoir rempli cette mission ayec une certaine activite. Dans les 
premiers jours de 1562 (n. s.), i] fut arrete et conduit devant le Conseil 
de Flandre a Gand, comme s$uspect dheresie (I, B, c, D, E, F, G, n.) 
Parmi les faits dont ont Vaccusait etait celui d'avoir entraine AprieEx Sarra- 
via, frere-mineur de Vordre de St-Francois, a St-Omer, a embrasser la 
reforme et davoir aide et assist6 ce moine a quitter s0n cloitre. Une 
instruction fut ouverte, Vinquisiteur TiTELwaxs $8e transporta sur les lieux 
et entendit plusieurs temoins, entre autres le frere Francois de St-Omer, 
dit de Walloncappelle, gardien du Biez en Artois. 

Touteſois cette information n'aboutit pas. Le 5 Mars 1562, le Conseil 
de Flandre conclut a son elargissement pour defaut de charges. La Gou- 
vernante adopta cet avis. 

Jacoues Tarrin est-il reste inactif? Cela parait douteux. En tout cas il 
a 8 Se tenir a Vabri de toute poursuite pendant quelque temps. Apres la 
requete des confederes, il se remet en evidence. I se joint.a Jzax v'EsTour- 
MEL Seigneur de VENDEVILLE, a un des freres v'EsQueres, a RoBERT bs BaiLLEUL 
et plusieurs autres pour faire ouvrir des preches et etablir des assemblees 
a Ypres }. 


I, Voir I'* partie, p. 60 et «wv. 


| 
' 
l 
U 
l 
| 
| 
l 
, 


48 

On le voit avec eux, en Septembre 1567 poursuivant avec vehemence, 
aupres du magistrat d'Ypres, Tautorisation douvrir des preches dans les 
eglises catholiques *. 

Ce qui demontre encore qu'il ne restait pas inactif et qu'il exercait une 
grande influence sur les sectaires de la chatellenie de Cassel, cest la 
demarche faite aupres de lui par des sectaires du Pays de L'Alleu pour 
aller au secours du seigneur Þ'EscoBEQUE, assailli dans son chateau de 
Ligny, pres de Wavrin *. 

Cest probablement a la svite de cette affaire et de celle d'Ypres qu'une 
nouvelie information judiciaire fut ouverte contre lui deyant la Cour feodale 
de Cassel. (VIII, s.) 

Nous n'en connaiss0ns pas le resultat. I ne parait pas lui avoir du etre 
d6efavorable, car on le voit en Septembre de la meme annee presenter 
en personne $80n dernier compte qui—allait_dul 1 Octobre 4566 au 30 
Septembre 1567. 

Bientot i] fut poursuivi de nouveau. I demeurait alors au chiteau de 
ia Motte au Bois Il poss6edait des biens dans la chatellenie de Cassel, 
car Cest la qu'on a exerce la confiscation a laquelle i] fut condamne en 
meme temps qu'au bannissement perpetuel, par sentence du conseil des 
troubles, le 12 octobre 1568 (IV, es, 7.) Il y est signale « comme ung 
» principal negociateur des affaires des sectaires et pour semblable cause 
» aultrefois este apprehande et detenu prisonnier es prisons de ceux du 
» Conseil de Flandre, et dela eslargy $0us caution juratoire. » 

(Cest $80n pere, Dexis Tarrin, qui, en 1577, a apure s0n dernier 
compte et qui a fait vendre les hiens de s0n fils pour payer ce qu'il restait 
devoir sur ce compte ; cela resulte de Fintitule meme du compte relatif 
a cette affaire, ainsi concu : 

« Compte et estat particulier que faict et rend Guillaume Boudens, 
» greffier ordinaire et commis au payement des necessitez de ceste Chambre, 
» des deniers qu1l a receu par ordonnance de Mess* les president et gens 
» (Ticelle, procedans de la vendition de certaines lettres de rente ayans 
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2. Voir plus loin, 2+ section. 
3. Voir 5* partie, sentence contre Antoine Becuwe. 
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» appartenu a Jacques Taflin, cy-devant receveur general de Cassel et Bois 
» de Nieppe, et ce a la requisition de M* Denis Taftin, son pere et pleisge, 
» pour desdis deniers purger la clere reste dene par s0n dernier compte 
» de ladite recepte generalle, fini le dernier jour de Septembre xv* 80ixante 
» Six, dont Ia plus grande partie estoit deue aux rentiers asS8Ignez SUr 
» ladite recepte generalle '. » 

On ne voit pas ou il se refugia apres sa condamnation de 1568. Il est 
probable qu'il se retira en Hollande ou il fut recu dans la maison du 
prince l'Orange, dont s0n frere Jean Tarein, etait le chapelain et dont 
il ne tarda pas a devenir lui meme le tresorier. En 1572, il fut envoye 
par le prince en Angleterre, avec mission de lever, des sectaires du pays, 
de Vargent pour $outenir la guerre contre le due d'Albe *. On trouve 
dans Vouvrage de MM. Kervyn de Volkaersbeke et Diegerick ?, quelques 
lettres de Jacques Tarrin, qui temoignent de la haute position qu'il 
occupait aupres de s0n protecteur. 

Jacoues Tarrin avait deux freres, JEaN et NicoLas: 

Jean Tarrin naquit vers 1528; ayant termine ses premieres etudes, 11 
se rendit a Geneve pour y «tudier la theologie calviniste s0us Theodore 
de Beze. Apres avoir acheve s0n cours, Tygerin fut appele a Metz pour 
y. 6tre ministre. En 1566, il etait pasteur du temple rond a Anvers *. 
Le 28 Avril de la meme annce, la Gouvernante donna Vordre au Maregrave 
de cette ville de le faire arreter (VIII, x): Il $'enfuit et alla se fixer dans le 
Palatinat, ou il s&journa pendant deux ans. Puis il se rendit en Hollande 
oi il devint le chapelain et Vami- du Prince d'Orange, qui le chargea de 
plusieurs missions importantes. Il est mort a Amsterdam en 1602, a Tage 
de 74 ans. Il a laisse quelques ouvrages de theologie protestante *. 

Nicolas Tarrin, docteur en droit, a 6&te conseiller pensionnaire de la 
ville de Tournai de 1598 a 41562. Il a e&te condamne par contumace le 


1. Archives du Nord. — Chambre des comptes. 

2. Mem. anonymes $ur les troubles des Pays-Bas, t. 1, p. 136. 

3. Documents historiques inelits $ur '5 (roubles des Pays-Bas. — Gand 1817. 

4. Mem. anon., t. I, p. 135. — KervyN vE VOLKAERSBEKE et DigGtRICE, corresp. $ur les troubles. 
I. p. 139. 

5. Paquor, Hist. litfter., t. XI. 
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20 Juin 1367, au bannissement perpetuel et a la confiscation de ses biens, 
« Pour avoir este du consistoire des $ectaires et davantaige conduict et 
» radmene a cheval aux presches et aultrement garny d'armes, pistolets 
» et aultre les ministres sectaires '. » | 

Le comte de Horxes charge par la Cour de pacifier la ville de Tournai | 
$'ctait rendu en cette ville a la fin d'Aont. Dans une assemblee a la | 
quelle avaient ete convoques le magistrat et les consistoriaux, NicoLas Tarriyx, 
que les calvinistes de Tournai avaient pris pour leur chef, se montra 
tellement violent que le Comte fut oblige de lui refuser de continuer 


a prendre la parole *. 
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I. Memoires anonymes $ur les troubles, t. I, p. 136. Note 1. — Pasguita be 1s Barre, Mem. 


t. 1, p. 70. 
2, PontTaus-Paren. — Memoire t. I, p. 263 et 8uiv. 
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CHATELLENIE DE CASSEL 
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PREMIERE SECTION 


DOCUMENTS 


I. 
FAITS ANTERIEURS A 1566 


A.. 


Decembre 1529. — Charles-Quint vend a Philippe d'Orley, ecuyer, seigneur du 
Plessis etc., le fief de Noord-Berquin, & lui 6chu par droit de confiscation, pro- 
noncee contre le seigneur de ce lien (Louis de Berquin), ex6cut6 en France 
pour cause Uheresie. 


Lettres de vendition faicte a Philippe d'Orley, escuier, seigneur de Plessis, etc. du fief 
de Noord Berquin, tenu de sadite scigneurie, escheu a FEmpereur nostre sire conte 
de Flandres, etc. comme $ouverain seigneur par confiscation de Lois, Seigneur dudit 
lieu de Noortberquin, ex6cut6 en Franche 4 cause de criesme de leze mayest6 divine. 


CuaRLes par la Divine Clemence esleu Empereur des Rommains, etc. Savoir 
ſaisons a tous presens et A venir nous avoir receu Tumble $upplicacion de 
nostre am6 et feal escuier Pnuniee: d'OrLEyY, Seignenur de La Forte, de PLes- 
$18, etc. Nostre Grant-bailli en nosfre romant pays de Brabant, contenant 


52 
comme puis nagaires par autre $a requeste il nous euist donne a cognoistre 
et remonstrer que feu Lovs pE Brtguin, en $0n vivant Seigneur proprietaire 
de la terre de NoorT-Bregris, qui est lenue et mouvant de Jui en arriere fief 
a cause de $adite Seigneurie de Plessis, tenue de nous en fief a cause de nostre 
Court de Cassel, par sentence diflinitive de certains juges, commis - par le Roy 
de France a Paris, avoit est6 declaire heretique et condempne estre mis au 
dernier $supplice et $ses biens confisquiez au prouflit de ceulx qu'il appertiendroit, 
et lesquelz biens meismement ladite terre et $seigneurie de Noort-Berquin ', qui 
mouvyoit de Jui a cause de $adite $eigneurie de Plesis comme dit est, icellui 
exposant maintenoit lui estre escheue et devoir competer et appartenir a tiltre 
de confiscation qu'il avoit droit prendre en $adite terre, et nostre procureur- 
general de Flandres et autres noz ofliciers pour nous maintenoient le contraire 
et que icelle terre et seigneurie de Noort-Berquin et tous et quelzconques les 
autres biens que ledit feu Lovys avoit delaissi6 en nostre Conte de Flandres et 
ailleurs en noz pays et seigneuries nous devoient competer et appartenir comme 
Seigneur Souverain par ce que de crismes contre la foy et de leze majest6 
divine comme autre le droit n'appartenoit que a nous seul et non a nos Yas- 
Saulx, qui n'en pevent cognoistre ne faire exccution de justice; que Sur Ce nous 
eussions demande les agiviz de noz bailli & hommes de fiefz de nostre dite 
Court de Cassel et en apres de noz amez et feaulx les president et gens de 
nostre Chambre de Conseil en Flandres et de noz Comptes d- Lille et cons6- 
quamment des chieſz et gens de nostre Prive Conseil et de noz finances, les- 
quelz advis se seroient trouvez diflicilles et contraires les ungs aux autres et 
nous euissent la pluspart des dessus nommez conseillie laissier widier et deter- 
miner le different entre ledit procureur et ledit exposant a Ila cause dicte par 
yoye de justice ordinaire et $i avant ce enissent lesdis de nostre Conseil en 
Flandres' commenchic en congnoistre par proces ordinaire et depuis nous a 
ledit exposant declaire par requeste et de bouche qu'il ne voulsist soustenir 
proces contre nous ne nos dis officiers et que $i $sans prejudice du droit quil 
pretendoit lui competer a ladicte terre de Noortberquin, quant pour autres 
s$amblables eschoites qui eschoyr lui pourroient en tamps a venir, et nous, 
Tautre part, et noz $successeurs, et noz ofliciers pour nous, demeurans entiers 
en noz drois au contraire, il nous plaisoit de Iui vendre et delaissier ledit 
fief et terre de Noort-Berquin pour pris raisonnable pour PVapplicquier a $adicte 
terre de Plessis, il nous en payeroit $somme raisonnable et $souflisante, a quoy 
il nous a4 $upplic le receyoir, et eu par nous regard que ladicte terre ct $ei- 


I. Ce nom est ecrit, dans Vacte, tant6t Brequin tantot Berquin. 
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gneurie dudit Noort-Berquin estoit tenue de lui, le vyouloir en ce preferer 4 autres. 

Savoir faisons que les choses dessusdites considerves et les bons et grandz 
Services de guerre et autres que ledit PmiLieyt. Þ'ORLEY nous a fait le lamps 
pass& en pluiseurs et diverses manieres et esperons y continura, a laquelle 
cause le desirons favourablement traictier, nous, a icelluti PwmiLieeE Db OrLEy, 
Suppliant, inclinans a $adicte requeste, avons par la deliberation de nostre 
tres-chiere et tres-amee dame et tante Farchiducesse d'Austrice, ducesse et 
contesse de Bourgoingne, etc., pour nous regente en noz pays de pardeca, 
par Vadvis desdis - chieſz et gens de nostre Prive Conseil et de noz finances 
eSlans lez elle, vendu, cede, transport6 et delaissie et par ces presentes vendons, 
cedons, transportons et - delaissons pour Iui, ses hoyrs et ayans cause ladicte 
terre et seingeurie de Noort-Brequin, nagaire appartenant audit feu Lovs be 
Brtguisn, par lui fourfaicte et 4 nous escheux et advenue 4 nostre droit ef 
prouflit au moien dessus touchie et que tenue estoit en fief dudit Pmitiert 
D'OkLEY Suppliant et lJaquelle $eigneurie se comprent & parties que $'ensuit : 

Assavoir ou gros de fief en une motte, bassecourt, ediflice de maison de cen- 
Sier, grange, esfables, carrins et autres <cdillices, enclose deaue et en quatre 
vingtz dix mesures de terre dont Iles dix on XII sont gardins, chaingles et 
pastures, pour lesquelles le censier rend par an Ja Somme de neuf vings livres 
parisis de vingt gros de nostre monnoie de Flandres la livre, et, oultre ce, 
appartient a ladicte $seigneurie cineq mesnres ung quartier de terre par © 
devant eschenes ct advenues a ladicte sceigneurie a tiltre de droit sur bastardise 
ou retraicte qui peuyent valloir chascun an douze livres parisis; aussy pluiseurs 
rentes Seigneuriaulx qui $e comprendent et lhievent $Sur cincq cens mesures de 
terre ou environ tenues diicelle $eignenrie tant en deniers, avoine, chappons 
gelines, montant environ a Soixante-quatre ou Soixante-six livres monnoie dicte 
par an, $ur lesquelles terres Theritier et seigneur de ladicte seignenrie, quant 
on les vend on transporte de main a autre, a droit de prendre marghelt, qui 
est VIII gros de Ia livre de gros dautant que Ia vente monte et dont riens 
n'est deu au relief; 

Appartient aussi a ladicte seigneurie une disme de Six regnes qui $e ceulle 
Sur plaiseurs heritaiges, gisans audit lheu de Noort-Berquin et an Plessis dont 
le censier rend par an $sept vitgs quatre livres parisis dicte monnoye. 


Et si appartiennent a ladicte \ Seigneurie amendes de $0ixante livres parisis, 
de $oixante $0lz, biens de bastars, estrayers, et autres droiz, appartenans & 
justice viscontiere despendans des dictes parties et droiz de ladite $eigneurie 
de Plessis, et 4a Vexercice et commodite de la quelle justice Vheritier de ladite 
Seigneurie du Berquin peut commectre bailli, sergent et eschevins. 
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Et dicelle seigneurie $ont tenuz trente et ung fief; et hommaiges, les $ept 
a dix livres parisis de relief et les autres XXII 4 une annce de leur revenue 
ne le pire ne ie moindre. 

Et a la vente desdis fiels est den Ie X* denier Jautant que Ja yente monte. 

leelle terre et seigneurie de Noortbrequin 68 parties que dessus chargee de 
cent livres de rente heritiere du pris de quarante gros monnoye de Flandres 
la livre 4 Prenrt br GrEBovai, nostre recepyenr general dudit pays de Flandres, 
par vendition que ledit fen du Bregris, avant $on trespas, Iuy en avoit fait & 
rachat perpctuel, au pris et raison de XVI pour le dernier, sclon les lettres de 
constitution diceile rente. 

Et Ia quelle vendition, cession, transport et laiss6e de ladite terre et seigneurie 
de Noort-Brequin 6s parties cy-dessus deelairees et 4 la charge de cent livres 
dudit pris de rente heritiere a rachat, nons avyons fait andit PmLieee D OrLEy, 
moyennant la $omme de quatre mil livres, du pris de quarante gros de notre 
moanoie de Flandres la livre pour une foiz frans et clers deniers qu'il $era 
tenu. furnir et payer comptant & mains de nostre ame et ſeal conseihier cf 
recevenr de nosites finances messire Jens Micarir, chevalier, tresorier de 
de nostre ordre, lequel sera tenn Ten baillier $a lettre de descharge, en faire 
recepte et compler a nostre prouflit avee les autres deniers de $a recepte, ef 
Soulbz condition expresse que ledit fief, terre et seigneurie de Noort-Brequin 
en toutes $ses parties $era joint, uny, annexe et reconsolide au gros dudit fief 
du Plessis pour doresenavant a tonsjours le tenir par ledit PaiLieet DOrLEy, 
$$ SuccesSenrs ef ayans cause de nous et de noz Successeurs contes ef contesses 
de Flandres, a cause de nostre dicte court de Cassel, en ung seul fief, hommaige 
et relief sonbz le nom et tiltre da fief, terre et seigneurie du Plessis ef de 
Noort-Brequin $ans en poor escliser ancune chose ne Soit du gre et consen- 
tement de nous ou de nosdis successenrs cf a charge de tenir de nous en fief 
ce qui en $erolt escheie a PFusance et coustume en ce observee en ladicte court 
des noz fief#z de Cassel. 

Et que ledit Pmieer bOrLEY avant pooir entrer en la joyssance dudit fief 
de Noort-Brequin $sera tenu le reprendre et relever de nous en un $eul fief 
et hommaige avec $adicte terre du Plessis pardevant noz bailli et hommes de 
fietz de nostre dicte Court de Cassel qu'en feront les dictes union, reincorporation, 
et reconsolidation bien denement et par loy. ; 

Et que ledit Puiyyr vOrLEY, icelle incorporation ſaicte, $era tenn baillier 
son denombrement dicellui fief en Ia manicre accoustumee et que desdis relief, 
union, incorporation, consolidation, rapport et denombrement seront faictes lettres 
pertinentes, & quelles ces presentes Seront pour la premiere foiz inserces et 
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port6es en nostre dicte chambre des comptes a Lille pour y estre gardees a 
ſa Seurete de nous et de nos dis Successeurs. 

Et en oultre avons consenti ct accorde audit PmiLieees D OrLEY que moyennent 
s0n present achat il aura et prendera a $on prouflit les rentes, ſruis et proufliz 
de ladicte terre et seigneurie de Noort-Brequin du jour de la declaration de la 
conliscation dicelle, en payant les despens des bailli, lieutenant, hommes et 
gens de loy ausdis lieux de Cassel et de Noort-Brequin des s$ajisines et autres 


pris lors a la dicte cause enSuvyz. 


Et moyennant ce que dit est et en y ſurnissant par ledit Pumieet DOrLEy 
en $0n endroit, avons nous aboli et mis au neant le proces pour raison de 
ladicte terre de Noort-Brequin et ce que en dependoit, pendant indecis en 
ladicte chambre de Flandres et quant a ce imposons nous Silence 4 nostre dit 
procureur general et autres noz ofliciers quelzconques. 


Et pour plus grant seurte dudit PmLieee p'OrLEy et de $es Successeurs ef 
ayans cause, nous, pour nous, et noz Successeurs contes et contessse de Flandres 
leur promectons en parolle de prince leur entretenir et garrandir la presente 
vendition de ladicte terre de Noort Brequin en la maniere et aux conditions 
dessus touchees $ans 4 jamais aller ne Sousfrir estre alle directement ne indirecte- 
ment au contraire. 


Si donnons en mandement ausdis chiefz, presidens et gens de noz priv6 et 
grant consaulx et de noz finances, presidens et gens de nostre conseil en Flandres 
et de noz comptes a Lille, a noz bailli et hommes de fief de nostre dicte court 
de Cassel, & noz receveur et procureur generaulx de Flandres et & tous noz 
autres justiciers, officiers et subgectz cui ce peult et pourra toucher et regarder 
que de nostre presente vendition, cession et transport de ladicte terre et seigneurie 
de Noort-Brequin et de laquelle nous ayons oste et leye, levons et ostons nostre 
main et tout autre empeschement de nostre part y mis et appos6& au prouflit 
dudit Pmitipet D'OrLEy, Selon et par la forme et manicre, aux charges et condition 
susdictes, ilz et chacun deux en leur regard le facent, seusfrent et laissent et 
ses hoyrs $uccesseurs et ayans cause plainement joyr et user, et outre mandons 
ausdis de noz finances et de noz comptes a Lille qu'ilz procedent & la verisfi- 
cation et interinement de cesdictes presentes $selon leur forme et maniere $ans 
difliculte. 

Et par rapportant cesdictes presentes vidimus dicelles soubz scel auctenticque 
on copie collationnee par un de noz Secretaires ou en Pune de noz chambres 
des comptes nous voulons que nosdis hailli de Cassel, receveur de nostre 
Extraordinaire de Flandres ct tous autres noz officiers qu'il appartiendra soient 
tenuz quictes et deschargez de faire aucune recepte de ladicte terre de Noort- 
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Brequin, nonobstant les ordonnances et restrinctions faictes par nous, feu le 
Roy, monsgneur et pere et autres noz predecesseurs que Dieu absoille s8ur Punyon 
et application de telles et samblables parties d'eschoites a nostre domeine et 
que alienation ne $sen feroit, dont nous avyons relev6 et relevons par ces dictes 
presentes lesdis de noz comptes, de noz finances et autres noz officiers cui ce 
regardera et les tenons quant an present acte quictes et deschargez de leurs 
Sermens nonobstant aussi quelzconques autres ordonnances, restrinctions, man- 
demens, et deffences a ce contraires, et aflin que ce $soit chose ferme et estable 
a tousjours nous avons fait mectre nostre scel a ces presentes, Saulf en autres 
choses nostre droict et Fautrui en toutes. Donne en nostre ville de Bruxelles, 
au mois de Decembre Fan de grace mil cineq cens vingt neuf et de noz regnes 
as8avoir des Rommains et Germanie le XI et de Castille etc. le XIIIF. 

Et $8ur le reply estoit escript: Par TEmpereur en $0n Conseil : Madame $a 
tante regente, tres-r6verend VArchevesque de Palerme, chief, le conte de Hooch- 
Strate, chief des finances, le seigneur de Neufville, chevalier, tresorier general, 
et autres presens. Et Signe: DuBLIOUL, 

Archives de la chambre des comptes, a Lille. — 
21 Registre des chartes, folio 146 vs. 


B. 


4 Janvier 1561 (1562 n. s.). — Marguerite ordonne & ceux du Congseil de 
Flandre de faire transporter & Gand Jacques Taffin, receveur du Bois de 


Nieppe. 


4A Janvier 14361 (1562 n. s.). — MarcreriTE, etc. A ceulx du Conseil en Flandres. 
Tres-chiers et bien amez, ayant le procureur-general du Roy, monseigneur, en $0n 
conseil en Flandres 4 nostre ordonnance faict apprehender Jean (lisez Jacgues) 
Tarr, receveur du bois de Nyeppe, diffame destre adherant aux sectaires, nous 
avons enjoinct audict procureur de le faire transporter en la ville de Gand et le 
calenger par-devant yous. Par quoy yous requerons et de par Sa Majest& vous 
ordonnons de faire proceder contre ledict receveur et instruire $0n proces $selon 
que trouverez convenir et estre requis en tel cas contre ung oflicier de Sa 
Majest& qui $e Seroit $i avant oublie. Et a tant etc. Escript a Bruxelles le 
Hl jour de Janvier 1361. 


Archives du royaume, a Bruxelles, — Papiers 
des troubles. t. VII, f* 1, 
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23 janvier 1561 [1562 n. s). — Le conseil de Flandre demande & Titelmans 
des renseignements sur Jacques Taffin, prisonnier. 


De Raedslieden, enz. Eerwerde ende voorsieneghe Heere. Uute dat Jacgues 
| | Tarrix, ontfanghere van den Haute van Niepen, by laste yan der Majesteyt, 
| ghebrocht es inde vanghenesse van dezen Hove, ter causen van $SusSpicie yan 
heresie, danof ghy, zoo wy verstaen, zout weten eensdeels te sprekene, So eyst 
dat wy jeghenwordelic an u scriven, ten fyne u believe ons over te scrivene, 
zulex als ghy zoudt moghen weten ten laste vanden voorseiden ghevanghene, 
omme tzelve ghesien, voorts daermede ghedaen te werdene zo Wy in conscientie 
ende goede justicie bevinden zullen behoorende. Eerwerde ende voorsieneghe 
Heer, God zy met u. Tot Ghendt, den XXII" in Lauwe 1561. 


M*- Pieter Titelmans, deken van Ronsse ende 
inquisifeur van den gheloove. 


Archives de VEtat, a Gand. Fonds de Vancien 
Conseil de Flandre. — VY. Gaillard, p. 261. 
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23 janvier 1561 (1562 n. s.). — Le conseil de Flandre demande au gardien 
des freres-mineurs & St-Omer de se rendre a Gand pour t6moigner sur le 
fait de Jacques Taffin, 


Reverend Pere en Dieu. Pour ce que, par expresse ordonnance du Roy, nostre 
Sire, S0mmes enchargez de nous diligamment par tous les lieux de $on obeissance, 
informer $ur aulcuns affaires, touchans Jacgues Tarrix, receveur a la Mote an 
Bois, dont en partie scauroit a parler, (comme entendons), frere Walran Cappelle, 
religieux de vostre monastere, a ceste cause vous escripyons cestes requerons 
et de par $adicte Majeste, ordonnons de icy envoyer ledict frere Walran, le plus 
tost qu'il sera possible, pour estre par nous, en faveur et advanchement de 
justice, interroguie sur aulcun poinctz. Et a tant, prions Dieu vous octroyer $a 
tres$aincte grace. De Gand, ce XXIIF de janvier 1361. 


A reverend pere en Dien, le Gardien des freres- 
mineurs de Fordre de S'-Franchois, a S'-Omer. 
Les president et gens du conseil provincial qu Roy 


nostre Sire ordonne en flandres bien vostres. 
Ibid. - V. Gaillard, p. 262. 
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EZ. 


30 janvier 1561 (1562 n. s). — Le frere Francois de Walran Capelle. gardien du 
Biez en Artois 6crit au Conseil de Flandre pour $Ss'excuser de Timpossibilite 
on il est de se rendre devant le Conseil et lui declare que Vinquisiteur Titelmans 


est en possession de sa deposition 6crite. 


Treshonorez seigneurs. Nous avons recheupt les lettres de vos seignouries, 
ce trentiesme de janvier, par lesquelles demandez que venons vers vous, aflin 
Testre par vyous interroguez $us Faffaire de Jacgues Tarris, recepyeur, etc. 
Messeigneurs, quant a Faffaire d'yceluy tout ce que ien puisse Scavoir et que 
jen puis avoir ouy, je Fay aultrefois, estant interrogue par monsieur TVinquisiteur 
de Ia foy, monsieur Titelmanns, fidellement depos6, mesme avoec ma Signature, 
ce que anssi derechief suis prest, $i besoing est, ratifier. J'entens que ledit 
inquisiteur est mande vers yous; je croy qu'il yous monstrera le tout. De venir 
maintenant vers yous, il me viendra fort mal a propos, pour les affaires que 
jay en nostre povyre couvent du Biez en Arthois, ou je $Suis resident et aussi 
pour ce que $eray occupe en predications a Hesdin, tant le jour de la Purification 
de Nostre Dame comme la quaresme prochainne. Vous scaves le bref temps que 
il y a jusque a yeelle quaresme, et aussi le mauvais temps et chemin tres 
diflicille, adjoact que, comme $caves, n'avons ne cheval ne chariot. I vous playroit 
done sus cest esgard, nous tenir pour exXcnsez que ne venons soudain. St Faffaire 
du tout le requiert, pospos& mesmement le grand detriment de nostre povre 
couvent, et touttes aultres affaires, ne laisseray veeullant obeyr a vos Seignouries, 
Sitost que anray rechut moyen et mandement de vous, de venir vers Yos Selgnouries. 
A tant, 4 Dieu prions quil soit vostre protecteur et augmenteur du hon zele 
qu'aves a entretenir $a Saincte foy catholicque. De nostre povyre couvent du Biez, 
en Arthois, ce XXX* de Janvier 1361. Vostre tres-humbles serviteur et orateur. 


Fatxe FRANCOIS DE SAINCT-OMER 
dict vE WALLON CAPPELLE, gardien du 
courent du Biez, en Arthois. 


Ibid. — V. Gaillard, p. 263. 
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5 fevrier 1561 (1562 n.s). — Le Conseil de Flandre reclame &a Titelmans les 
renseignements & lui donnes par le frere Waloncappelle sur Jacques Taffin. 


De raedslieden, enz. Eerwerde ende voorsieneghe Heere. Wy hebben an u 
ghesereven brieven van den XXIHF" van lauwe lestleden, ten ſyne u believen 
zoude ons tinformerene, van tguendt dat ghy zoudt moghen weten ten laste 
van Jacgues Tarris ontfanghere generael van Cassel, ons ghevanghene. Ende want 
wy alsnoch danof niet verhoort en hebben, So eyst dat wy anderwarf aan u scriven, 
ende versoncken ons metten bringher dezer te willen zendene zulex als ghy 
zoudt moghen hebben ofte weten, ten laste vanden voornomden ghevanghene, 
ende merckelic de depositie ende verclaers, onder u, Zo wy verstaen, rustende, 
van broeder Franchois de Sainctomer, ghezeit de Walloncappelle, religieux van 
der ordre van S* Franchois, binnen der sStadt van S* Omers, ende nu wesende 
gardien du Bies in Arthois. Ende dies en wilt in gheenen ghebreke zyn. 

Eerweerde ende voorsienighe Heere. God zy met u. Tot Ghend, den V® in 
sporele 1561. | 
Eerweerde ende voorsieneghe heere M* P* Titel- 

manus, deken van Ronsse ende inquisiteur 


van den kersten geloove. 
Ibid. — V. Gaillard, p. 267. 


Cz. 


25 fevrier 1561 (1562 n.s'\. — Le Conseil de Flandre 6crit a Pierre de Moninck 
provincial de Tordre de St-Francois 8ur ce que Jacques Taffin aurait fait 
abandonner le cloitre par un frere da couvent de St-Omer. 


Les gens, ete. Reverend pere en Dicu. Pour ce que Von es informe comme 
frere Adrian Serravia !, frere mincur de Fordre de S* Francois, a S* Omer, se 


1. Adrien Sarzavia devint, cans le courant de la meme annee, pasteur de leglise reformee 
a Anvers. En 1582, il accepta une chaire de theologie a Puniversite de Leide. Il mourut a 


Cantorbery, le 15 janvier 1612, apres avoir epouse les dogmes de Veglise anglicane. Voir sur le 


role joue par cet apostat : Vr, GAILLARD. — MEMoOIRE $47 Pinfluence exercee par la Belgique sur les 
Provinces-Unies pp. 80 et 132. 
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Seroit, pass6 certain temps, advanche en delaissant et abandonnant $on cloistre, 
et contrariant au veu de $a religion d'accepter Fabit seculier. Et que pour ce 
ſaire, i] auroit est6 assist6 par ung Jacoues Tarrix, receveur de la Mote aux 
bois, nostre prisonmer, $urquoy Yous Yous Seriez deuement informe a ceste 
cause nous escripyons presentement vers vous, aflin qu'il vous plaise en advan- 
chement de justice, nous envyoyer copie et adyertir de tout ce que pourriez avoir, 
ou, a la verite, scavoir, a la charge dudit Taflin, tant au regard de ce que 
dessus, que aultrement. 

A tant, reverend pere en Dieu, nostre Createur vous ayt en $a garde. De 
Gand, ce XXV* de febvrier 1561. 
A reverend pere en Dien, frere Pierre de 

Moninck, dict Regis, provincial de flandres 


de Fordre de S* Franchois. 
Ibid. — V. Gaillard, p. 269. 


IH. 


5 mars 1561 [1562 n.s.). — Le Conseil de Flandre informe la duchesse qu'il a 
elargi Jacques Taffin, faute de preuves et de charges suffisantes. 


Nostre tres redoubtce Dame. A la noble grace de vostre Alteze prions estre 
recommandez. / 

Nostre tres redoubtce dame. Comme ensuyyant le commandement de vostre 
Alteze, Jacques Tarris, receveur de la Motte au Bois, ayt pass6 certain temps, 
par le procureur-general de Flandres, est& tire hors des prisons de ladicte 
Mote, et mens pede ligato ez. prisons de ceste court, nous nous $0mmes ensuyvant 
vostre Ordonnance tant par commissaire que aultrement, en plusieurs lieux et 
vers plusieurs personnes Soingneusement et. aultant qu'il nous a est6 possible, 
enquis et informes s$ur les choses dont ledict Taflin estoit diffame. Et apres avoir 
visite les informations sur ce tenues par copie joinctes a cestes, et le tout mis 
en deliberation de conseil, i] nous a $amble et samble (a correction) qu'il ny 
a matire, pour, par ledict procureur-general mectre ledict Taffin + droict et 
luy faire quelque demande, et heaucop moings pour aulcunement le punir ; de 
Sorte que, considere6 plusieurs indices et presumptions grandement faisans a 
s0n innocence, et diluans la manvyaise opinion que Fon avoit par vulgaire fame 
et renommee conceu de luy, nous Sommes dadvis de decharger sa caution et de 
le laisser aller, deservir et exercer $0n estat. Mais avant ce faire, il nous a 
Samble en debvoir advertir yosfre Alteze, comme faisons par cestes, prians qu'il 


_ 
"Milk. We 


OD WTERTI eenorm,” , 


OG ET ISPRIRe or 7. 


OO OEIEPIOS * were 6” 


. 61 
plaise a icelle, nous faire $ur ce $scavoir $0n bon plaisir, pour $elon icelluy, 
nous regler. Et @ tant, nostre tresredoubtee Dame, prions Dieu, nostre Createur 
vous octroyer $a tres$aincte grace, avecq accomplissement de yos tres vertueux 
et tres nobles desirs. De Gand, ce V* de mars 1561. 


A madame la gouvernante. 
Ibid. — V. Gaillard, p. 271. 


eJ. 


17 juillet 1562. — Lettre de Pierre Titelmans, chapelain et orateur de Marguerite 
de Parme, et inquisiteur a Courtrai, par laquelle il informe Marguerite des 
degordres et des preches tenus a Boeschepe par Ghislain Damman, frere de 
sire Guillaume Damman. 

Madame, 

Estant lunedy venu & Ypre pour assister en aulcunnes affaires nostre reverendissime 
pere en Dieu Fevesque dilleeq, et oyant queleque bruict daulcun desordre et 
Seandale advenu au villagie de Boxgscneye, lez de STEEXVOORDE, Me SUYS frouve 
mardy $ur le lieu puur moy informer de la verite, ou jay trouve par information 
que le dimenche dernier pass6, a Fheur de la grande messe, est venu certain 
homme layz et indocte, natyf dudict lien, nomme GurLeys Dannas, liquel sur Fattre 
Tilleeq montant certain lieu assez accomodez pour prescher, a faict ung sermon 
contre nostre $aincte mere TEglise, Fauctorite de nostre $ainct pere le pape, 
Sainct Sacrifice de la messe, Sacrament de Vaultel et aultres articles el mysteres 
de nostre $aincte foy catholyeque, avecq grand trouble et schandal du bon 
peuple et injure de nostre Seigneur Jhesu-Christ et son &glise; et ce Fespace 
Tune heure et davantage. Auquel $sermon ont 6$st& $selon estimation de ceulx' 
qui Vont veut, cent et cinquante ou II* personnes des lieux voisings et avultres, 
lesquelz en partie ont eut leur rappicre et bastons, et aulcuns leurs pistolets, 
comme pour garder et defendre leur prescheur. Et davantage estoit le bruyt 
que aux montaignez Ia entour y estoient aultres attendans pour faire secours en 
cas qu'il estoit hesoing; dont touttesfois n'ayons sceu effoncer la verite, en 
tant qu'il nouz failloit le meisme jour bien tart retourner audict Ypre. 

Ledict prescheur Dawyax a este reprins et faict penitence publicque en $0n 
linge audict liew, passez aulcunes annees, pour $es heresies, et est frere de 
syre GUILLatuyE Dawwax naguerres par force delivre des prisons dudict 6yesque 
d"Ypre par aulcuns $ses complices. 

Et combien que j'ay adverty a Mess"* du conseil en Flandres de ce que 
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dessus, m'a toutesfois samble bon - et n&cessaire, pour ma descarge, dadvertir 
Vostre Altesse pour y mectre remede; car il est bien besoing et plusque tempz 
que chascun en $on endroict $'employe, selon que nous trouyons journellement 
de plus en plus, combien que de nostre part n'ayons moyen de nous emploier 
comme desirons. 

Quant & la justice ordinaire et tout le remede que jusques maintenant a esfe 
mis, Vostre Altesse trouvera insouflisant, ayant cognoissanche de la disposition 
du plat payz et villaigez, avecq la grande s6duction du povre simple penple 
par cenlx qui yont et viennent journellement (Angleterre et ailleurs; ensamles 
anabaptistes dont entre aultres ceux d'Armenticres en ont leur part. 

Madame, je prie Dieu, nostre cr6ateur et $aulyeur, de garder vostre Altesse 
en prosperit6 et furnier tousjours de bon conseil pour le salut de yoz bhons 
Subjects et son Eglise. A Courtray le XVIF de juillet 1562. 


ar Thumble cappelain et orateur de Vostre Altesse 
PIERRE TITELMANS, Inquisiteur. 


Suscription: A Madame la duchesse de Parme, plaisanche, etc. regente et 


gouvernante. 
Archives du Rovaume a Bruxelles - - Papiers 


des troubles, tome VII, fol. 79. 
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23 juillet 1562. — Le Conseil de Flandre donne ordre aux baillis de Bailleul 
et de Cassel d'arrvter Ghislain Damman. 


De raedslieden, enz. Lieve ende bemingle Unte dien dat tonser kennesse 
ghecommen es, dat eenen GneLex Dawyax, broeder van Heer Willem Damman, 
over zekeren tyt fortselinghe gheexprimeert ende getrocken nuter vanghenesse 
vanden Bisschop van Ypre, hem zoude onlanex vervoordert hebben, ap eenen 
zondach ter hoorhmesse tyt te predicken up tkerechof van Boescepe ten anhoorene 
ende schandale van diverssche persoonen, $stroyende diverssche ketterien, zonder 
dat wy verhooren dat by den ofliciers cenich debvyoir ghedaen es, vanden zelven 
Ghelein ofte zyne adherenten te vanghene. So eyst dat wy vu ontbieden, ende, 
van zyne Majesteyt weghen, lasten ende bevelen nerstich debvoir te doene omme 
den voorseiden Ghelein met zyne adherenten te achterhaelene ende vanghene, 
ons adverterende van uwen debvoire, ende zo doende, dat wy gheene cause en 
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hebben u van eenighe neglitentie te inculpeererene ; zonger dies te zync in ghebreke. 
Lieve ende beminde, God zy met u. Tot Ghendt, den XXIHIF" gully 1362. 


Den bailliu van Belle ende Belle ambacht. 
'Den bailliu van Cassele ende Cassele ambacht. 
Archives de I'Etat a Gand. Fomls de Fancien 
Conseil de Flandres. V. Gaillard, p. 313. 


IL. 


31 juillet 1562, a Bruxelles. — Lettre de Marguerite de Parme au conseil de 
Flandre par laquelle elle lui fait connaitre la lettre de Titelmans et lui enjoint 
denvoyer des commissaires pour informer. sur le preche de Boeschepe. 


A noz tres-chiers et hien amez les President et gens dn Consell 
du Roy en Flandres. 


Marguerite par la grice de Dieu ducesse de Parme, Plaisance, etc. regente 
et gouvernante. 

Tres-chiers et bien amez, Vinquisiteur Titelmannus et le lieutenant du S* de 
Glajon nous ont faict entendre F6enorme cas advenu a Boesschepe lez Steenvoorde 
par ung GuyLens Dawnax, homme indocte et lay, y ayant le xii* de ce mois, 
jour de dymence, presche publicquement $ur le cimeticre illecq en Vassemblee 
de grand nombre de peuple y accourru de 1a entour, embastonne comme pour 
garder et deffendre leur prescheur, lequel cas, oultre ce que lesdis inquisiteur 
et lieutenant disent le vous avoir aussy Signiflic, nous tenons pour estre acte 
tant schandaleux' et de pernicieulx exemple que PVaurez aussy entendu par fame 
et bruict, communs, ne pouvans (considerans bien $a qualite) sinon le juger tel 
que la faulte ou tardivite d'y obvier pourroit occasionner Paccroissement de 
Paudace de ces malhenreulx gens, non Sans grande perturbation de Ila chose 
publicque ; et desirans partant scavoir quelle provision Yous y ayez donne, nous 
semblant qu'il fust est6 tres-requis d'y envyoyer quelques commissaires pour 
prendre plaine information et faire apprehender les -coulpables dont aucuns 
semblent estre assez cogneuz par les informations de ceulx dudit Cassel, qui 
vont joinetes a ceste, lesquelz, cogneuz, fauldroit lever les premiers, les menant 
en lieu $eur et en faire incontinent la justice pour non leur donner, ny a leurs 
complices, temps ny loisir de machiner et executer leur delivrance, auquel effect 


64 
yous pourries yous $Servir du $Souverain de Flandres et de $ses gens, lesquelz, 
en ung besoing, Von pourra renforcer, *"mesmes afin qu'on puisse obvier que 
telles assemblees, comme a est6 ceste, en plain jour et de feste et en lieu pu- 
blicque, plus nadviengnent, ains que y Soit resist6 par tous bons moiens, semble 
bon descripyre aux bailliſz de Cassel, de Bailleul et d'Ypre, si le semblable 
advenoit, alin de distourber telles assemblces, trousser les predicans et aultres 
quilz pourront et sembleront estre les conducteurs, dassister Fung Vaultre aver 
ceulx qu'ilz pourront recouvrer et les gens dudit souverain, ne trouvyant, en facon 
que ce $Soit, convenable d'user du $on de la cloche comme chose qui pourroit 
Servir de Signal aussy bien aux adversaires et causer plus grand inconvenient, 
et Ia on vous semblast que noz lettres Seroient de plus grande eflicace nous 
en pourrez advertir, ayant differe de faire eseripyre jusques avoir entendu plus 
a plain vostre advis sur les oflices que nous y pourions faire. Bien trouyerons 
nous bon d'y employer ceulx des bendes d'ordonnance du Roy monseigneur, mais, 
comme cela donnerot grand hruict et que les pouvyres gens en pourriont $e 
trouver ſoullez (que craindons le plus), il nous a $semble que ce remede doibt 
estre le dernier et qu'on doibt auparayant essayer tous aultres moyens, $ur 
lesquelz yous pourrez adviser comme myculx cognoissans la qualite du quartier 
et des habitans, ne delaissant pour cela cependant riens que adviserez povyolr 
$ervir a demonstration contre telles entreprinses et punition des culpables. A tant, 
tres-chiers et bien amez, nostre Seignenr Sort garde de vous. De Bruxelles, Ie 
dernier jour de juillet 1362. 

Signe : MARGARITA. 
Contre-signe : BERTY. 
Chambre des comptes de Lille. — Recueil de pieces 


concernant les troubles du XVIe siecle, tome 1*, 
piece 6, orig. en papier. 


M. 


2 aoat 1562 — Le conseil de Flandre mande au procureur-gentral de $se mettre 
a la poursuite de Ghislain Damman. 


Les gens, etc. Tres chier scigneur et confrere, ajant 4 cest instant recen lettres 
de $s0n Alteze, telles que porrez veoir par le double joinct & ceste, nous vous 
avons bien vollu advertir, que par nostre responce $ur icelles nous ayons entre 
aultres rescript, que yous avions envoye au Westquartier, et mesmes a Boesschepe, 
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pour y preadre plaine information $ur le cas de GneLen Dawnas, illecq nagueres 
advenu, et aussy pour le chercher et apprehender avecq $ses complices et faulteurs, 
et que attendons de brief vostre advertence et responce de ce que Y aurez 
besoignie, pour adviser d'y mectre Fordre qu'il convient, Soit par envoy de 
commissaires ou aultrement. Dont advertirions sadicte Alteze. Parquoy, et considerc6 
[importance de Vaffaire, telle qu'elle est, ferez bien de diligenter en ce que 
dessus, et de nous faire tot scavoir, tout ce que faict, besoigni® et trouvez y 
aurez. Priant, a tant, Dieu, nostre Createur vous octroyer $a Saincte grace. De 
Gandt, ce I daougst 1562. 


Au procureur-general. 
Archives de I'Etat a Gand. — Fonds de Fancien 


conseil de Flandre. — V. Gaillard, p. 314. 


NN. 
2 aont 1562. — Lettre du President, Pierre van Beveren, et des gens du Conseil 
de Flandre a Marguerite de Parme lui annongant Iex6cution de ses ordres et 
renvoi du procureur general de Flandre a Boeschepe pour ouvrir une information 


et aviser aux moyens de punir les coupables, et la priant d'6crire aux 
officiers de justice de poursuivre les coupables avec plus de rigueur. 


Nostre tres-redoubtee dame, a la bonne grace de Vostre Alteze prions estre 
recommandez. 

Nostre tres-redoubtee dame, nous avons receu les lettres qu'il a pleu a 
vostre Alteze nous escripre du dernier jour de Juillet dernier touchant Fenorme 
cas commis par ung GueLein Dawwax Sur le cemitiere de Boesscepe lez Steen- 
voorde en Fassamblee de grand peuple, nous enchargeant vous advertir, Madame, 
quelle provision y aurions donne, ensamble de nostre advis sur le remede qui 
pourroit servir contre telles et samblables pernicieuses emprinses. 

Sur quoy, Madame, il vous plaisra $scavoir comme pass& certains jours, 
ayans entendu par lettre de mons*. Tinquisiteur les nouvelles de Fadvenue 
dudict cas, nous ayons incontinent escript et en diligence envoy6& par proppre 
messagier lettres, tant au bailly de Cassel que de Bailleul, contenant expresse 
ordonnance de faire leurs extremes debvyoirs pour rataindre et prendre au corps 
ledict GneLers Dawnax et ses complices. Et $i avons aussy apres envoye vers 
le West-quartier, et mesmes audict Boesscepe, le procureur general de Flandres, 
pour entre aultres prendre plaine information et diligamment $'enquester et 
chercher ledict GntLei et $es complices ,0u fauteurs; attendans de brief 
response et advertence de ce quil aura /en ce besoingnie ; laquelle veue, 
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adviserons d'y mectre tel ordre que $elon Fexigence et occurrence des affaires 
trouverons convenir, Soyct par enyoy de quelques commissaires ou aultrement ; 
de quoy ne fauldrons advertyr Vostre Alteze. Et pour ce, Madame, que ayans 
entre aultres debvoirs escript plus de cincquante diverses lettres exhortatoires 
aux justiciers et ofliciers dudict West-Quartier, aflin de vigiler contre les damnables 
entreprinses des sectaires et de proceder a Tapprehension et punition dicenx, 
ensuyvant les placcartz de Sa Majeste, ne trouyons icelles noz lettres avoir 
sorty tel effect que le bien de Ia chose publicque et le present estat des 
affaires de la religion requierent, i] nous Samble (a correction) que Vostre Alteze 
ſeroit bien descripre plus rigoreuses lettres ausdicts officiers et justiciers tendans 
a la susdicte fin, ou telle aultre que trouverez mieuy convenir avecq commination 
d'exemplaire punition, Ia ou ilz fussent aulcunement trouvez defaillans ou negligens. 
Et & tant, nostre tres-redoubtee dame, prions Dicu yous octroyer $a tres-Saincte 
grace, avecq accomplissement de voz tres-nobles et tres-vertueux desirs. De 
Gand ce deuxiesme d'aougst 1562. 
Voz tres-humbles et tres-obeissans serviteurs les president 
et gens du conset ordonne en Flandres. 
BEVERE. 
Suscription : A nostre tres-redoubtee dame madame la ducesse de Parme, 
Plaisance, etc., regente et gouvernante. 
Archives du royaume a Bruxelles. — Papiers 
des troubles. Tome VII, ſol. 93. 


CQO. 


Sans date (aont 1562?) — Le Conseil de Flandre & la Gouvernante. — Le 
procureur general a 6t6 envoye &a Boeschepe pour faire apprehender Ghislain 
Damman et pour faire une information sur le preche; des qu'il aura fini son 
besoigne, il en sera envoye communication a son Altesse. Minute concell6ce & 


Fencre rouge. 


Nostre tres-redoubtee dame, a la noble grace de Vostre Alteze prions estre 
recommandez. 

Nostre tres-redoubtee Dame. Suyvant noz precedentes lettres escriptes a vostre 
Alteze le I de ce mois, avyons envoye le procureur general de ce conseil au 
West-Quartier et mesmement en la parroiche de Boxsceee, pour S'informer $sur 
la predication et assamblee (aite sur la cemitiere ilecq par ung GayLens Daunas, 
sectaire et aultres ses complices, et qu'il a fait tout debvoir de faire ladicte 
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appreheniion et information, dont il nous a adverty de $0n besoignie et rescript 
qu'il espere esfre de retour dedens huyt jours, et lors nous faire plus ample 
rapport de tout, n'avons vollu laisser, madame, d'en advertir Vostre Alteze ct 
envoyer a celle fin le double de la messive dudict procureur general sans plus, 
contenant assez le receul Sommaire de $0n dict besoingnie ; et estant icelluy 
procureur general de retour, et aprez avoir communicquie avecq. lui advisserons 
pour le futur ce que $era n6ces8aire pour le debvoir requis, contre les illicites 
emprinses et as$amblees desdicts Sectaires, et de proceder a Papprehention et 
punition diceulx ; dont, madame, ne fauldrons adverter Vostre Alteze en diligence; 
prions en attendant Vordonnance, et selon ce nous regler. 


Ibid. — Tome VII, p. 95. 


=: 


5 aont 1562, & Brhxelles. — Lettre de Marguerite au bailli de Cassel par 
laquelle elle lui enjoint de s'opposer aux assemblees et de chercher &a s'emparer 
de Ghislain Damman et de ses complices. - 


Marguerite, ete. 


Tres-chier et bien ame, nous Sommes nagueres este informee de Fenorme 
cas advenu a Boesschepe lez Steenvoorde par ung GarLeis Dawwax, homme 
indocte et lay, y ayant I£ NIH du mois juillet pass6, pour de dymence, presche 
publicquement $ur le cemetiere iNecq, en assemblee de grand nombre d«& peaple 
y accourrn de Ia entour, embastonne comme pour garder et defendre leur 
prescheur. Et combien que nous $0yons advertic des dilligences que ceulx du 
conseil du Roy monseigneur en Flandres, des qu'ilz entendirent ce cas, ont 
ſaict tant vers yous que aultres officiers de Sa Majeste en ce quartier et aultrement, 
afin de yous mectre en debyoir pour rataindre et prendre au corps ledict 
GueLe Dawwax et ses complices ; toutesfois, a fin que par faulte, nonchalance 
ou negligence d'y obvier, Fon ne viengne a accroistre Taudace de ces malherenx 
gens, 4 tres-grande perturbation de la chose publicque, a Texemple de noz 
voisins, nous (qui de Ia part de Sa Majeste navons riens fant a4 cotur que le 
bien, repos et tranquillite de ces pays et $ubjectz diceulx) n'avons sceu | ny 
youllu delaisser (oultre ce que yous en ont escript et en charge lesdicts du 
censeil en Flandres) yous escripre ceste, et par icelle au nom de Sa Majest6& 
yous ordonner tres © certer qu'aiez a yous mectre en tout Soigneulx debvoir et 
dilligence pour Fapprehension dudict GarLeix, et de $es complices et” fauteurs, 
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desquelz (aiant ledict cas est6 commis en plain jour) nous entendons aulcuns 
avoir est6 notez et cognuz; et, $i le semblable advenoit, de vous mectre en 
pareil debvoir pour distourber telles assemblees, trousser les predicans et aultres 
que pourrez et sembleront estre les conducteurs, procedant contre eulx pour en 
faire faire incontinent et sans longue detention la justice convenable, 4 fin de non 
leur donner ny a leurs complices temps ny loysir de machiner, entreprendre 
et executer leur delivrance ; et appellant a vostre ayde les baillyſz de Bailleul 
et Ypre, avec les gens que pourrez recouvrer, Selon que leur escripvons aussy 
presentement de yous y assister. A quoy, $'il yous semblast besoing, pourrez 
aussy requerir le souverain de Flandres pour vous accommoder et $ecourir de 
SeS gens, 4 fin de riens laisser derriere * que puist servir pour obvier que telles 
assemblees comme a este ceste, en plain jour et de feste, et en lieu public, 
n'adviengnent plus, ains que y Soit resist6 par tous bons moiens, selon que, 
oultre ce qu'avez bien entendu estre Vintention du roy mon seigneur, 1] est 
lres-requis pour le bien et la quictude de ces dicts pays et subjectz, tant en 
particulier que general. Veuillans bien vous advertir que n'avons trouve convenable, 
en faisant les debvoirs a la fin $susdicte, d'user pour encoires du $on de la 
cloche, que aulcuns avoyent mis en avant, craignans que pour povyoir ce Signal 
servir $1 bien aux mauvyais que bons, i en pourroit succeder plus inconvenient. 
A tant etc. Escript a Bruxelles le V* jour d'aougst 1562. 


Ibid. Tome VII, fol. 95. 


Q. 


8 aoht 1562. — Le procureur-general rend compte au Conseil de Flandre, des 
demarches faites par lui dans Taffaire Damman. 


Messieurs, je me recommande humblement a voz bonnes graces. 

Messieurs. Je vous envoye par le porteur de cestes Vinformation par moy tenue 
touchant la predication de GueLeyN Danwan, au chimitiere de Boetschepe, ensemble 
copie d'ung petit recueil de ceulx qui en pourotent estre ceulpez. Et d'aultant 
qu'il n'y avoit aulcune apparence de poyoir attraper ou surprendre ledit Gheleyn 
ou quelques ung des principaulx, je me $uis avec le provost (qui mestoit suivy), 
le jour d'bier, $ur le tard, retire de Boetschepe a Honscote ou que ce jourdhuy 
av besoigne ayec ceulx de la loy, et avons a $on de close (cloche) prononchie 
en Vierschaere le bannissement a charge des contumacez. A ceulx qui $sont 
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comparuz, avons assigne jour pour les ouyr en leurs excuses; cependant besoin- 
gnerons au faict de la confiscation. Le provost se retire ce Soir vers Ypre, et 
se doibt trouver vers moy $Semmedy entour de S' Omer, pour preoccuper, Sy 
Soit possible, aulcuns banniz qui par la yont et viennent dAngletterre, embarquans 
a Calais ; auquel quartier me convient ouyr aulcuns tesmoingz, pour la reiection 
des lettres de pardon d'ung Hans Borxncxnart. GEOkGE vanben Hare es conti- 
nuellement prez de moy pour recongnoistre quelques ung des bannis ; Jay faict 
promesse de recompense aux aulcuns a Boetschepe, que je treuve bien aflec- 
tionez a la foy catholicque, en cas qu'ilz me peuvent denonchier ledit GuELEYN, 
Siere GUILLAUME $0n frere ou aultre -de leur taille, Les bailliz de Cassel et 
Baillieul, 6vocquez a Boetschepe, ont promis de faire tout debvoir. Jay Supercede 
de faire aulcune apprehention dTaulcuns chargez par madicte information, pour 
iceulx estre residans, sSaulf aulcuns banniz et fugityfz, aussy pour non, en $Saisisant 
aulcuns, faire lever le pied & plusieurs qui encoires tiennent fix domicile ; avec 
la diſliculte que y est de trouver en ce quartier asseurce prison ; aussy esperant 
que par dissimulation pourons mieulx preoccuper aulcuns des principaulx ; -a 
quelle fin le provost sest esloingne de moy jusques a Sammedy. Que $era fin 
de la presente, faisant mon compte a Tayde de Dieu; et ne Soit ultericure 
charge de me trouver de cy a XII” ou XIIF jours a Gand, pour faire du 
tout rapport, ensemble des nouvelles, $i aulcunes Surviennent; wayant pour le 
present, quant a ce, que rescripre, estant le bruit du Siege de Calay, icy du 
tout 6vanuie. 
DHonschote, ce VIII daoust X V® LXIL. 
Le bien vostre humble serviteur et confrere : 
JEHAN DE BRUNE, 
procureur-general de Flandres. 


Archives de I'Etat, a Gand. — Fonds de Vancien 
conseil de Flandre. -- V. Gaillard. p. 316. 


IR. 
11 aont 1562. — Le Conseil de Flandre envoie la lettre precedente & la duchesse. 


Nostre tres redoubtee Dame, etc. 


% 


Ma Dame. Nous envoyons avecq cestes a vostre Alteze, copie des lettres du 
procureur-general de ce conseil, a nous escriptes de Hondschote, le VIII" jour 
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de ce present mois daougst, par le contemr desquelles vostre Alteze entendra 
je debvoir faict par icelui procureur au Westquartier et mesmes au village de 
Boeschepe; lequel ne cessera, comme il escript, le continuer, et endedens douze 
a treize jours revenir icy pour nous faire plus ample - rapport de tout $son 
besoingnie, ef ce faict, ne ſauldrons dadviser ce que verrons, sSelon le besoingne, 
le plus expedient. Dont advertirons vostre Alteze $uyvant noz precedentes. Et 
a tant, nostre tres redoubtee Dame, prions, etc. 
Itid., — VY. Gaillard. p. 318. 


=. 


28 aont 1562. — Le Conseil de Flandre informe la duchesse du resultat des 
poursuites de Ghislain Damman. 


Nostre tres redoubtee Dame, a la noble grace de vostre Alteze prions estre 
recommandez. 

Madame. Estant le procureur-general de ce conseil de retour du Westquartier, 
il nous a faict rapport de ce qu'il y a besongie, mesmes au regard de GHELEYN 
Dawwas, ayant puis nagaires presche $ur le cimeticre de Boescepe, et de Secs 
complices, n'ayant scen ledit Ghelein rataindre, quelques debvoirs il en ayt sceu 
faire. Et comme il trouve que ceulx qui ont est6 presens et assist6 4 la pre- 
dication dudit Ghelein, avecq plusieurs aultres infectez dheresie, sont dispars 
en divers lieux dudit Westquartier, nous avons, ensuyyant ce que vostre Alteze, 
par $es dernieres lettres nous a en charge, par ensamble communicquice et meurement 
delibere, sur le remede qui $'y pourroit convenablement mectre, et ce faisant, 
avons (s0ubz la tres noble correction de vostre Alteze) advise d'y envoyer com- 
missaires, pour avecq les ofliciers et gens de loy du lieu, prendre $sur tout 
plaine information, apprehender et exemplairement punir les delinquans, comm'il 
appertiendra. Mais pour ce que apparentement plusieurs diflicnltez $e representeront 
ausdits commissaires, Signament a cause de Ia diversite des jurisdictions, ou 
lesdits delinquans demeurent, il nous a $Samble, devant Tenvos desdits commis- 
Saires, en debvoir advertir vostre Alteze. A ceste fin, envoyons presentement 
vers icelle ledit procureur-general, avecq M* Robert du Celier, conseiller ordinaire 
de ce dit conseil, pour plus particulierement yous informer desdictes diflicultez 
et $ur icelles scavoir le hon plaisir de yvostre Alteze. Et a4 tant, nostre tres 
redoubtce Dame, prions Dieu vous octroyer $a tres $Saincte grace, avecq accom- 
plissement de voz tres nobles desirs. De Gandt, c&© XXVII daougst 1362. 

Ibid. — VY. Gaillard, p. 319. 
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12 septembre 1562. — Lettre de Marguzrite de Parme au Conscil ge Flandre, 
Iinformant qu'elle a depeche a Boeschepe M”"*+ Robert du Cellier et Jean de 
Blasere avec le Souverain Bailli et le Procareur-general pour poursuivre les 
gectaires. Elle ordonne de publier au dit lieu que quiconque livrera morts 
ou vivants les auteurs des troubles recevra pour recompense la somme de 
200 florins, et que ceux qui denonceront lun des adherents recevront 100 fl. 
enjoignant aux officiers de justice de rester a leur poste et de nadmettre 
aucun etranger sans attestation du cure de leur residence certifiant qu'ils 
suivent la foi catholique. 


MarGuerITE, etc. 


Tres-chiers et bien amez, oultre ce que par voz lettres du XXVIIF du passc 
yous nous escripyez des heresies qui Se continuent pulluler au quartier de 
Westflandres, et qu'ayant le procureur general de vostre college est& en la 
paroisse de Bouschepe, pour $'informer de Fassemblee illecq advenue et presche 
ſaite par un GneLaux Dawuax, et apprehender icelluy Daunax et aultres des 
adherens et complices, nous avons fait oyr au consel prive M* Rorert bu CELIER 
et procureur general, et depuis nous a aussi est6& fait relation de tout. Et 
desirans pourveoir a ce que avons entendu par icelle et a tous ulteriecurs 
inconveniens, et faire chastier ceulx qui ainsi audacieusement $se Sont os6G 
advanchier et avecq armes et main forte $S'as8embler de leur propre authorite 
pour par force $oustenir telz malheureulx et damnez prescheurs tendans + 
perturber le repos publicque ef SuSciter les $ubjectz 4 $6dition, avons commis 
et deppute lesdits M* RorrertT pU CELLIEgrR et Jenix be BraSEkeE pour avecq 
Passistence du Souverain bailly et procureur general $s trouver audict West- 
quartier, et en vertu de la commission que leur avons fait depescher de par 
Sa Majest6, dont copie va avecq ceste, proceder en ceste maticere comm'il 
convient. Et comme ledict procureur general nous a aussi expos6& aucuns 
poinetz pour tant mieulx pourveoir contre lesdicts Sectaires, nous y ayans 
pareillement advis& avons entre autres trouy6e bien convenable, pour povoir 
attraper les autheurs principaulx de ceste emotion, desquelz aucuns par les 
informations $sont tellement chargez que n'est besoing d'user de solempnite de 
procedures contre eulx, qu'on face publier augict Wesquartier de Flandres que 
quiconque les delivrera a la justice vif ou mort, Signamment les personnaiges 
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donommez an billet qui va encloz, aura pour $0n exploict Ia Somme de deux 
cens florins. Et quant aux autres fameux dogmatizeurs, que qui en denoncera 


queleun et le fera prendre prisonnier . aura aussi cent florins, une fois, pour 


chascun diceulx. Nous ordonnant $ur ce depescher telles lettres que pour le 
meilleur effect de cecy trouverez appartenir. Et comme par ladicte remonstrance 
du procureur general entendons grande faulte proceder de Vabsence des officiers 
et de leurs lieutenans, avons trouve tres-requis que ordonnez ausdicts officiers 
dudict Westquartier et autres on trouyerez convenir qu'ilz ayent 4 resider en 
personne en leurs oftices, ou du moins par lientenans qualifliez faire rendre le 


debvoir; et $i quelc'un y feist fanlte on difficulte, que nous . en advertissez 


aſlin d'y pourveoir. 

Davantaige trouvons du tout necessaire faire raffreschir aux officiers et loix 
le point des ordonnances et placcartz de Sa Majest6& sur le fait de la religion 
de nadmectre nulz estrangiers, wes qu'ilz apportent bonne certiflication de leur 
foy catholicque du cure de leur derniere residence ; of pour ce que aucuns, 
comme entendons, $aydent de certiflications faulses on autrement, bien simples 
et maigres, leur enchargerez de les hien examiner, et outre icelles ilz leur 
auront a demander enseignement du -magistrat dudict lien de leur dernicre 
residence, aflirmans en oultre en leurs mains quiilz ne $e $sont transportez 
ſeeq pour aucunes Sectes, ains an contraire qu'ilz sont bons catholicques, ef 
que comme telz ilz veuillent vivre et mourir. Et aflin d'obvyer et mectre ordre 
4 toutes assemblees et troubles qui $e pourraient monvyoir, avons auss| faict 
escripre aux bailliſz d'Ypre, Cassel et Bailleal qu'ilz portent bon Soing que 
semblables assemblees et presches que dessns nadviengnent &s Hheux de leur 
district, et $i aucune chose $e meult, quilz y mectent incontinent la main ef 
assistent Tun Faultre, comme autresfois yous avions ordonne de leur escripre 
et presentement le leur avons rencharge, Et neantmoins $i sur les pointz 
Susdicts trouvez quelque consideration au contraire, avant les executer nous en 
pourrez advertir. Vous recommandant au $urplus le s0ing que voyez estre tant 
requis pour Ie temps qai court, pour obyyer aux inconveniens dont Sont tant 
empeschez noz vYolsins, et faisant incontinent partir lesdicts conseilliers ef pro- 
cureur, aflin qu'il y Soit tant plus tost remedie, A tant, etc. 

Du XI de septembre 1362. 


Archives du Royaume a Bruxelles. — Papiers 
(MEtat et de PAudience. Liasse 97. 
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1562, 12 septembre., Bruxelles. — Lettre par laquelle Philippe II, roi de Castille 
etc., comte de Flandre, donne commission &a Robert Cellier et Jean de Blazere, 
conseillers de la Chambre du conseil; confirme la commission donnee par la 
duchesse de Parme, leur donne mission de prendre « information, connaissance 
et judicature » des auteurs et complices des preches de Boeschepe; de pro- 
c6der, avec ITassistance de messire Ferdinand de la Bare, chevalier, seigneur 
de Mouscron, souverain-bailli de Flandre et Jacques de Brune, conseiller et 
procureur de gon conseil, de telle facon qu'ils jugeront convenir s8ans 6gard aux 
privileges de juridiction auxquels il est deroge pour cette fois. 


Pniieet par la grace de Dieu, roy de Castil etc. archiduc d'Autriche ete. 
conte de Flandre etc. 4 tous ceulx qui ces presentes verront salut. Comme nous 
$0yons este adverti que puis nagueres presche publicque et de jour $eroit este 
faicte en la paroisse de Boeschepe $ur la chimentiere illecq westquartier de nostre 
pays et conte de Flandres par ung Ghilain Damman, dogmatiseur des nouvelles 
dampnables et seditieuses $ectes, 4 laquelle presche $e Soient trouvez bien jusques 
a deux cens personnes on environ, les aulcuns armez et embattonnez y arrivans 
daultres lieux et places circumvoisines, chose non $seulement contre nostre foy 
et religion catholicque, repos et tranquillite publicque, mais directement en vili- 
pendences de nos ordonnances et placartz et qui pourrait amener avecq $0y 
dangereuse cons6quense, nest que promptement y $oit remedie, $scavoir faisons 
que ce considere, et nayans riens plus a caeur que la conservation et main- 
tenement de nostre dicte religion catholicque et extirpation de telles malheureuses 
sectes et conservation de la tranquilite publicque, pour la cognoissance quavyons 
des personnes de noz chers et feaulx M** Robert de Cellier et Jehan de Blazere, 
conseillers de nostre chambre du conseil en Flandres nous iceulx confians a plain 
de leurs sens, prudence, dexterite et diligence 4vyons par ladvis et deliberation 
de nostre tres chiere et tres amee $scQenr la duchesse de Parme, de Plaisance 
etc. pour nous regente et gouvernante generale et noz pays de pardeca, commis 
et ordonne, commettons et ordonnons par ces presentes, leur donnant plein 
povoir, auctorite et puissance absolute de $e transporter incontinent en toute 
diligence au dict Westquartier de Flandres, et illecq en tel lieu ou lieux quils 
trouveront convyenable prendre information, cognois$ance et judicature de celluy 
ayant faict la dicte» presche, ceulx $e y estans trouvez et de tous aultres qu'ilz 
trouyeront attaintz et entaschez desdictes $ectes et heresies, et iceulx faire 
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pugnir $elon leurs merites, prenant a leur assistance noz chiers et feaulx messire 
Fernande De la Bare, chevalier seigneur de Mouscron, $0n bailli de nostre 
dicte conte de Flandres et M* Jacques De Brune conseiller et procureur general 
de nostre conseil illecq pour se trouver audict quartier et par eulx respectivement 
estre procede avecq -la diligence requise a Fencontre des dictz hereticques, par 
apprehension, calangne, execution et tout autre voyes denes et raisonnables, et 
ce Sans avoir egard de quel territoire, jurisdiction ou seigneurie dudict West- 
quartier ilz puissent estre, les auctorissant pour ceste fois, et s:ns prejudice 
des privileges qu'aucuns de nos Yassaulx ou justice pourraient avoir de contraire, 
de les povoir faire transporter en tous telz lieux que bon leur semblera, et 
que pour la plus seure garde diceulx trouveront convenir, ordonnant et com- 
mandant au Surplus bien expressement & tous gens de loy de nostre dict et 
conte de Flandres, que $i pour Fexecution de ceste nostre ordonnance et com- 
mis$i@. nos dicts conseillers les requissent de les assister, a la judicature des 
dicts hereticques que ainsi le facent et semblablement a tous nos ofliciers, et 
de nos vassaulx que a la requisition de nos diets $S0uverain bailly et procureur 
general ilz leur donnant toute faveur et assistance a Vapprehension, execution 
ou garde des dicts heretiques, car ainsi nous plait-il. En tesmoing de ce nous 
avons faict mectre nostre scel a ces presentes. Donne en nostre ville de Bruxelles 
le xij* jour de Septembre lan de grace mil cinq cens Soixante deux, de noz 
regnes assavoir d'Espaigne, Sicile etc. le vij et de Naples le xv*. Soubz escript : 
Par le Roy, et Signe Van der Aa, et scelle dung grand scel en cyre rouge !. 


I]. Cette piec2 a ete publice par M. le chanoine Vax pe Putre, doyen de Courtrai, a la fin du 
Geuslanismus du Pere Wryxcxivs, p. 98, d'apres un registre des archives de Ji ville d'Ypres, in- 
titule: d-n Zmwarten-boeck. M. A. Ricour Va inseree dans une Note 8ur la presence des queue @ 
Boeschepe (Bulletin du comite flamand de France, t. I, p. 308\. — 1 en existe aussi une copie aux 
archives du departement du Nord. 
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V. 


13 septembre 1562, a Bruxelles. — Lettres de Marguerite par lesquelles elle 
informe les baillis d'Ypre, de Cassel et de Bailleul, qu'elle a commis Robert 
du Cellier et Jean de Blasere conjointement avec le souverain Bailli et le 
Procureur-general pour apprehender les sectaires, et leur enjoint de preter 
aux susdits aide et assistance dans Iaccomplissement du devoir de leur charge. 


MarGUErITE, etc. 


Tres-chier et bien ame, $estant naguaires fait une presche et as$emblce des 
Sectaires et S$Editieulx en la paroische de Boerscepe en Flandres, et desirant 
que en Fendroit des dogmatizeurs et ceulx qui $se $sont trouvez a ladicte 
presche Soit fait la d&monstration que convient, avons commis M** Ronert pu 
CELierR, JEnanN be Brastre jointement le $0uverain bailly et procureur-general 
pour adviser d'apprehender lesdicts $Sectaires. Et comme vous estes voisin 
dudict lieu, et qu'il convient fort bien que avec les dessusdicts, en ce que 
pourroit venir a vostre congnoissance au regard de ces $ectaires, leur $oit 
donne tout port et faveur, nous yous avons bien voulu escripre ceste et au 
nom de Sa Majest6& requerir que avec les dessusdicts commissaires vous veullez 
tenir tonte honne correspondence et les ayder et assister en ce que ilz en 
pourroient avoir de besoing pour meilleure ex&cution de leur charge. Et vous 
en Scaura Sa Majeste fort bon grey. A tant, etc. 

De Bruxelles, le XIII de Septembre 1362. 


Archives du Royaume a Bruxelles. — Papiers 
«"Etat et de Audience, Liasse 97. 


W. 


13 septembre 1562. — Lettre de Marguerite a Iev6eque d'Ypres concernant 
les troubles arrives a Boeschepe: elle le charge d'obliger les cures de tenir 
registre de baptemes, mariages et deces et de denoncer ceux qui seront gus- 
pects d'heresie. 


MAanRGCERITE. 


Reverend pere en Dieu, tres-chier et hien ame, nous ne faisons doubte que 
yous anrez entendu comme en Ja paroische de Boeschepe $sur la chimentiere 
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Wleceq, Westquartier de Flandres, un dogmatizeur $e Seroit naguaires advanche 
de en plain jour faire presche, et si s0mmes-nous informez que les sectes et here- 
sies $e accroissent journellement audict quartier. Et pour y remedyer Ton fait 
de ce coustel par envoy des commissaires celle part ce que Ton void convenir; 
mais pour ce que Fon trouve que une grande partie desdictes heresies pren- 
gnent leur proges de ce que les pasteurs et curez ne prengnent le regard 
qu'il conviendroit sur leurs parochiens, ainsi que anssi le vous escripvismes 
bien particulierement au mois de decembre dernier, et' que pour povoir lesdicts 
curez et pasteurs avoir meilleure cognoissance de la vye, conversation et foy 
de leurs. paroischiens, et tant mieulx tenir $Soing d'eulx, vous debviez com- 
mander 4 tous curez Soubz vostre jurisdiction de tenir registre par escript 
des trespas, mariaiges et baptesmes, ensemble des noms de toutes personnes, 
de quelque qualite ou condition qu'elles soyent, avecq plusieurs autres particu- 
larites ; ce que $i ja ne s'est effectue de vostre coustel sera tres-requis que 
incontinent il se face. A ceste cause le vous avons bien voulu rencharger par 
ceste, et signanment de prendre tout Songneulx regard $sur leursdicts parois- 
chiens de quelle vye et conduite ilz sont, et I@ ou ilz trouvassent qu'ilz ſussent 
entaschez desdictes heresies, qu'ilz les denuncent & Foflicier du lieu de leur 
residence, pour par icelluy estre procede contre iceulx selon droit et raison. 
A tant. De Bruxelles, le XIH- de Septembre 1362. 


Ihid, Papiers TEtat et de FAudience. Liasse 97. 


AX. 


13 septembre 1562, Bruxelles. — Lettre de Marguerite de Parme au conseil de 
Flandre lui adjoignant d'envoyer des commissaires au quartier de Boeschepe, 
accompagne de gens armes pour y maintenir IYordre. 


MarGuerTE, etc. 


Tres-chier et bien ame, comme a cause de la presche et assemblee des $ec- 
laires et $6diticulx dernicrement advenue en la paroische de Boerscepe nous a 
Semble necessaire de commectre queleuns du conseil en Flandres avecq le pro- 
cureur-general illecq $se transporter audict Westquartier de Flandres et mectre 
celle part tel remide que le semblable n'adviengne a Fadvenir, et que ceulx 
ayans este a ladicte presche soyent deuement chastiez et puniz 4 Vexemple 
MTautres, avons aussi trouve convenable, pour tant mieulx et plus seurement 
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proceder et donner craincte a ceulx qui par cy apres pourroient tascher © 
faire le semblable, de vous comprendre en la commission, dont copie va cy 
joincte, aflin que vous vous trouvez celle part avecq eulx, accompaigne de tel 
nombre de gens que voyez que le cas requiert, et plus amplement pourrez par 
ensemble adviser, prennant a vostre assistence tous ofliciers et justiciers que 
trouverez  convenir, comme par ladicte commission plus amplement est porte. 
Et S'il survient quelque chose du nouveau, vous nous en ferez Fadvertence 
pour yous encoires renforcher. Nous confiant enticrement en yous que en ce 
que dessus et tout ce qui en deppend vous ferez comm'il appertiendra. Tres- 
chier et bien ame, etc. 

De Bruxelles, le XI de septembre 1362. 


Ibid, Papiers «'Etat et de Aud.ence. Liasse 97. 


X. 


12 octobre 1562. — Les conseillers du Cellier et de Blazere informent le Conseil 
de Flandre de Tarrestation et de Vexecution de trois complices de Ghislain 
Damman. 


Messeigneurs, a voz bonnes graces nous nous recommandons. 

Messeigneurs. Estans avecq le souverain Bailly de Flandres arrivez icy a Cassel, 
pour effectuer la charge par Sa Majeste nous enjoincte Sur le faict de PFas- 
sSemblee et predication, au mois de juyng dernier, tenue en la paroiche de 
Boeschepe, avons trouve que les principaulx aians adsist6 a ladicte predication, 
garniz de bastons et venuz de au dehors ladicte paroiche advertiz de nostre 
venue $e Sont absentez. Et neanmoingz, comme le procureur-general en a ratainct 
trois de la paroiche de Steenvoorde, aians le mesme jour convoye le prescheur, 
icelluy d'effroye, a son disner, entendu $es disputes durant le temps de deux 
heures que il estoit en la tayerne, et Jes deux dentre eulx est6 presens la 
nuyct ensuyvant, ou que ledit prescheur faisoit encoires ung aultre sermon, en' 
une. maison vague, en ladicte paroiche de Steenvoorde, ayans tous trois auparayant 
conclud de assister audit prescheur, en cas qu'il y Survient quelque tumulte, 
et les deux & ceste fin prins avecque eulx, chacun une rapiere, anssy est6 
en aultres conventicles ; n'avons vyoullu delaisser d'advertir voz seigneuries, que 
avecq Vadjunction des hommes de la court ſeodale de Cassel, iceulx trois ont 
esl6& executez par Vespee, et leurs hiens declairez confisquez. Et au regard 
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desdits absentez, nous avons iceulx faict adjourner en personne, Sur paine de 
bannissement et confiscation de biens, aijans les aultres moingz chargez faict 
6vocquer simplement, combien nous doubtons que eulx, craignans la rigueur des 
placcartz, ne $e presenteront. Dont aussy avons laick adverfence 4 monseigneur 
le president du conseil prive; luy requerant aussY nous faire Scavoir, en cas 
que aulcuns $e presentassent ou ſussent apprehendez, $0n Alteze nentendroit de 
modcerer lesdits placeartz et faire grace allendroict de cenIx qui par s6duction, 
legieret6 on nouvellet6 se $ont trouvez en ladicte predication de dehors la 
paroiche, sans aulcune precedente deliberation de donner audit prescheur quelque 
adsistence, et Sans auparavant aultrement avoir est& rattaincts dlaulcune publicque 
et schandaleuse contravention ausdits placcartz; ains enlx conduyct comme hons 
catholycques et obcissans aux ordonnances de nostre -Mere la saincte Esglise, 
conforme ad ce que son Alteze cydevant par lettres du XI de septembre 
LXI (1561), a escript au conseil, et ce pour eviter, le plus qu'il est possible, 
eſſusion du Sang et trop grande denudation du populaire en ce quartier, 

Quandt aux inhabitans de Boeschepe, aians est6 en ladicte predication, nous 
trouvons par information et aussy attesfation desdits extcutez, que estans par 
le cure admonestez culx trouver en TVesglise et ouyr la messe, ilz se sont retirez du 
cemyticre, Suyvans leur pasteur et habandonnans ledit prescheur. 

Et a tant, Messeigneurs, prions a Dieu conserver Yoz Seigneuries en $a Sainrte 
garde. De Cassel, ce XIF jour de octobre 1362. 

Voz- bien affectionez serviteurs et confreres : 
ROBERT DU CELLIER et JEHAN DE BLAZERE. 


Archives de I'Etat + Gand. Fonds de TVancien 
Conseil de Flandre. V. Gaillard, p. 323 


Fl. 


11 decembre 1562. — Le conseil donne un avis defavorable sur la requete en 
grace de Mathieu van Peperstraete, impliqu& dans TYaffaire de Boeschepe. 


Noz treshonnourez, 


Nos treshonnourez et doubtez Seigneurs. Nous avyons receu lettres du Roy 
nostre sire, avecq les requeste et piceches joinctes, a $2 Majeste present6es de 
la part de MaTmev vax PerersTRATE, nous enchargeant icelles veoir et, otiys\ les 
commissaires au Westquartier ct le procureur-general, yous, Messeigneurs, regcripre 
nostre advis $ur la grace par ledit suppliant requise. 


—— 


Þ 
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A quoy obtemperans, nous avons visite lesdictes requeste et pieches joinetes, et le 
contenu d'icelles communicquie avecq lesdits commissaires et procureur-general, et 
apres avoir par ensamble sur tout meurement delibere, ct bien considere mesmement 
que ledit suppliant ajant est6, commil conſesse, en deux conventicles, et par dessus 
ce, non seullement ouy le presche que GneLes Dannas, bereticq, ſeist au cimitiere 
de Boeschepe au mois de juilet dernier, mais aussy a ce invite et persuade 
aultres, ne $'est mis en aulcun debvoir et humilite vers $a Majest6, ou la justice, 
Sinon apres avoir 'est6& pour ce emprisonne, et que Fon trouve par experience, 
que telz et semblables gens, ajant par une repentance faincte, obtenu grace de 
$a Majeste, abusent tellement de $a clemence, que estans eschappez les mains 
de justice, elles les rend pires et plus obstinez que auparayant, il nous samble 
'a correction) que pour Vexemple et terreur daultres, Von en doibt laisser 
convenir la jastice. Remectans neantmoings le tout au bon plaisir de sa Majeste, 
et renvoyans Jadicte requeste et pieches joinctes, prions Dieu, yous, Messeigneurs, 
octroyer $a tres8aincte grace. De Gand, ce XI de decembre 1362. 


Au conseil prive. 
Ibid. — V. Gaillard, p. 330. 


A A. 


11 decembre 1562. — Le Conseil de Flandre donne un avis defavorable sur la 
requ6ete en grace presentee par Jehan Screvele, implique dans Yaffaire de Boe- 
schepe. 


Noz treshonnourez et doubtez Seigneurs, a voz bonnes graces prions estre 
recommandez. 

Noz treshonnourez et doubtez seigneurs. Nous avons receu lettres du Roy 
nostre sire, avecq la requeste a $a Majeste presentee de la part de JEnaN SCREYELE, 
nous enchargeant icelle veoir, et ouyz Jes commissaires du Westquartier et le 
procureur-general, vous, Messeigneurs, rescripre nostre advis, Sur la grace par 
ledit suppliant requise. L 

A quoy obtemperans, nous avons avecq lesdits commissaires et procureur-general, 
parensamble visite ladicte requeste, et le tout bien pes&, mesmement que Jedict sup- 
pliant, ne donne $on cas a cognoistre tel qu'il est, en ce quil remonstre entre aultres 
que CHRESTIEN SCAEPSHOOFT luy anroit dict que Vevesque d'Ypre, ou $0n chappellain, 
ou aultre homme docte, debvoit prescher a Boeschepe, et que $ur ce, il $se $eroit 
trouve au presche y faict par GneLeix Dannax, hereticq; la, ou au contraire, appert 
par le besoignie desdicts commissaires faict allendroict dudict suppliant, que ledict 
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SCHAEPSHOOFT uy declarit expressement, que certain homme docte, venu d'Engleterre, 
feroit ladicte presche ; considere aussy que ledict suppliant, s$achant que pour avoir 
est6 en plusieurs conventicles, et ouy plusiecurs predications, tant dudict Gnri.anx 
Dannas, que danltres hereticques, clerement damnant les anchiennes et notoires 
ordonnances de nostre Mere la $aincte Eglise, il avoit grandement meffaict envers 
Dieu, le Roy et la justice, n'en ayt demande pardon ou grace, Sinon apres qu'il 
a este ratainct de justice craindant la rigueur dicelle, par ou il faict a doubter 
que esfant mis ou delivre soubz umbre de repantance, qui peult estre faincte 
il fera pis que auparayant, il nous $amble (4 correction) que $a Majeste ne 
doibt accorder la grace par luy requise, ains en laisser convenir la justice. 
Remectans neantmoings le tout au bon plaisir de $a Majest6 et renvoyans ladicte 
requeste, avecq TVattestation y joincte, prions Dieu yous octroyer, Messeigneurs, 
$a tressaincte grace. De Gand ce XI de decembre 1362. 


Au conseil prive. 
Ibid. — V. Gaillard, p. 328. 


BB. 


28 novembre 1562. — Requ6te present6e & Son Altesse par Pierre vande Weghe, 
brasseur & Steenvoorde. — La dite requete envoyee & Tavis du Conseil de 


Flandre. 
AN bEx CoNniNCK, 


Verthoont in alder Oitmoet, Supplierende, Pieter vaxpe WeGne, brauwer van 
zynen $tyl, onlanecx woonachtich binnen de heerlicheyt yan Steenvoorde in Cassel- 
ambacht, belast met huysYrauwe, zZwaer gaende met kinde, ende meer andere 
cleene kinderen, hoe dat omtrent drie jaeren geleden, ten huvse van den $1p- 
pliant doen ter tyt herberghe houdende, is commen logeren eenen genacmt 
Joxts VrauBour, geboren van Bellambacht, wesende heretyck, ende dic tot di- 
yeerssche stonden met hem aldaer te maeltyt brocht meer andere $ectarisen. 
Dwelck hy suppliant nyet en wist; maer is nyetemin daer naer byden selven 
Joris, $ulex verleydt ende geseduceert geweest, als dat hy sSuppliant, tot thien 
oft twaelſf reysen binnen drie jaeren herrewaerts, hem gevonden heeft in zekere 
vergaderinge ende heymelicke conventiclen, binnen de voorscide prochie van 
Steenvoorde, daermen van dwalinghen ende heresien gepreect beeft ; dwelck by 
gedaen heefſt meer auyt nyeuwsghiericheyt, dan uuyt eenich quaet ghevoelen oft 
opinie van de heylighe Religie wesende een $impel persoon, anders gheen verstant 
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hebbende van de heylighe scriftuere, dan tghene dat hy van zyn pasteurs gehoort 
ende onthouden heeft, zonder oynt geargueert oft gesustineert te hebben, jeghens 
de constitutien van de heylighe cristen Kercke. Ende naerdyen hy het recht verstant 
ende kennisse gehadt heeſt vande erreuren, dolinghen ende quaede leeringhe 
vanden voorseiden Jorrs  Vraurour, ende anderen Sectarisen, heeft den $elven 
Joris, over twee jaeren geleden, verlaeten ende nyet langher willen logeren ; 
Sonder dat hy suppliant, oynt gelaeten heeſft jaerlycx te biechten te gaene, ende 
te ontfanghen het heylich Sacrament, met sulcke reverentie als dat behoort. 
Nyetemin, die Suppliant verstaen hebbende, dat hy ter saecken vyoorscreven, ghe- 
contraveniert heeft gehadt uwe Maiesteits ordonnantien, vreesende rigeur van 
justicie, heeſt hem geabsenteert van zyn huys ; laetende aldaer zyn bevruchte 
huysvrauwe ende kinderen, in groot verdriet ende desolatie. Dwelck gecommen 
zynde ter kennisse van den procureur-general van uwe Maiesteits raedt in Vlaen- 
deren, heeſt den $suppliant doen dachvaerden, in persoon, voor den selven raedt, 
om ceriminelick jegens hem te procederen; dwelck causeren Soude de geheele 
verderffenisse van de voorseide zyn huysvrouwe ende kinderen. Om dwelck te 
verhoeden, ende aenschou nemende, dat hy suppliant, noynt gepersisteert heeft 
in eenighe quaede opinie -leghen onse religie, maer alleenlyck uuyt lichtvaer- 
dicheyt geweest is inde voorseide conventiclen, ' goeden wille ende vierighe 
begheerte hebbende, te leven ende $terven ghelyck een goet catholyck mensche. 
Bidt zeer oitmoedelick dat uwe Majesteit believe hem suppliant, te ontfaen tot 
gratie ende genade, hem vergevende tgene dat hy ter $aecken voorscreven, 
jegens uwe Maiesteit misbruyckt heeft, met - quytscheldinghe van alle amende 
corporelle, criminele ende civile, ende hem daerop doen expedieren uwe opene 
brieven yan pardoen, in behoorlycke formen. Ende $al die Suppliant, lanex zoe 
meer, hem verbonden houden, den almogenden Heere hertelyck te bidden voor 
de welvaert van uwe Majestett. 


Ibid, V. Gaillard, p. 323. 
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CC. 


Liste ou Tableau des condamnations, prononcees par les commissaires et les 
6chevins d'Ypres, contre les complices de Boeschepe. 


DATE DES 
CONDAMNATIONS NOMS DES CONDAMNES 


28 novembre 1562 GHISLAIN BRAECKS, 


id. HEenRi BUTZERAEN, 
| decembre 1562 
2W janvier 1562-3 


Jeax Haile, 
JEAN SCREYELE, 


id. JACQUES POLLET, 
id. WIHLLEM SCHAEPSHOOFT, 
id. JERaN GHISELIN, 

23 janvier 1562-3 MaTmitev VAN PEPERSTRAETE, 
id. PreRRE POLLET, 
id. CHRETIEN SCHAEPSHOOFT, 


27 junvier 1562-3 OLIVIER LawooT, 


w. ADRIEN POLLET, 
6 ſ6yrier 1562-3 JeaN POLLET, 
id. MATHIEU DE RUDDERE dit Thomas, 
id. GEORGE DE Mey, 
id. CLagEys IIERYCX, 
id. VicroR OULTREYAN, 
19 ſ6vrier 1562-3 JEAN _—_ 
id. MATHIEU BEUSS, 
id. MAILLART DE MEy, 
id. PIERRE DE CHERF, 
id, PixrE TETIN, 


id. GEORGE PiSAN (Fr8ax ?), 


LIEU DE NAISSANCE 


Bourgeois d'Ypres, 


id. 
de Bailicul, 
de Reninghelst, 
de Westoutre, 


de Reninghelsl, 


de Westoutre, 


de Reninghelst. 


id. 


de Westoutre 


id. 
id. 
(Eccke, 
de Westoutre, 
de Steenvoorde, 
4'Eccke, 


de Boeschepe, 


id. 
TtEecke, 
de Bailleul, 
id. 

id. 


PEINES 


Decapite; — Sur corps 
exXpos6 $Uur la roue. 
id. 
ex6cute par le ſeu. 
aux galeres 4 perpetuite. 
id. 

id. 
amende honorable. 
dec, et exp. Sur la roue. 
id. 
glaive; — corps expose 
Sur la roue. 
amende honorable et 
exposition au pilort. 
id. id. 
amende hon. et fustige. 
amende honorable. 
amende hon. et fuslige. 


abjuration et am. hon. 


amende hon. et fustige. 

aux galeres a perpctuite. 
id. 

am. hon. et pecumaire. 


id. id. 
id. id. 
id. id. 


—— 


 —— 


\, 


DATE DES 
CONDAMNATIONS 


20 f6vrier 


id. 


{ juillet 


id. 


3 juillet 


v1. 
id. 


1562-3 


15633 


1563 


1563 


NOMS DES CONDAMNES 


ROBERT DE Coco. 


AbrlEN MEYNGHE. 


WILLEM SCHEURIER. 
CHARLES ZWYNGEDAL. 
MaTHitt Prity, 
MATHIEU QUESTROY, 
GOUDE MERSSEMAN, 
PiERRE PRIENM, 
ROBEBT VAN DER LEYE. 
Pirekkk HUUGHE, 


Micuyei, PrIty. 


BaUbuirs be Hat. 


Ci.ars Van SCHOTESN. 
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LIEL DE NAISSANCGE 


(e Cassel, 


de Godsvelde, 
de Reninghelst, 


de Lokeren, 


(de Westoutre, 


(ce Bertene, 
id 


(6 Westoutre. 


(de Reninghelst, 


d& Boeschepe, 


PEINES 


ex6e. parle ſeu et le corps 


mort a la potence. 
amende hon. et fustige. 
interne 2 ans a Renin- 
ghelst et am. pccun. 
interne 10 ans a Loke. 
ren et amende p6cun. 
interne 12 ans a West- 
outre et am. pecun. 
id. 6 ans, id. 
id. 2 ans $ans amende. 
id. 3 ans avec am. pee. 
intern6 6 ans, amende 
honorable et pce. 
amende hon. et pecun. 
1. 
ſustige; — interne 12 
ans a Reninghelst ; 
alyuration publique et 
amende honorable. 


id. il, 6 ans id. 1d. 
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I. 
TROUBLES DE 1566. 


= ©» A... 

18 aont 1566. — Jean de Morbecque, gouverneur d'Aire, informe la duchesse 
des desordres commis par les sectaires dans les 6glises ou ils ont pills, detruit 
et profane tout ce qu'elles contenaient ; il Vavertit que la paroisse de Morbeke 
et le chateau de la Motte-au-Bois, avec la chapelle, sont menaces d'etre traites 
de meme; il demande un renfort de 50 ou 60 soldats. 


Madame, 


Je ne Scauroye exprimer ou escripre a Vostre Alteze la grande desolation 
qu'il y ast presentement en Flandrez pour y veoir journellement degaster, 
ruyner et violler touttez lez esglissez et cappellez  dudit payz par les nouviaulx 
6vangelistez. Ilz ont prinz horz desdittez esglissez touttez lez syboirez du $ainct 
Sacrement, et $&y en ont jou6 comme dune boulle, et jects 1a tres-saincte 
consacree hostie par terre, ont rompu lez tablez des hostelz, lez figurez et 
remembrancez du crucifix, de la Vierge et dez $ainctz y estanz representez, 
Sy en ont faict du feu en plisicurs lieux. Davantaige ont abbattu lez hostelz, 
brisiet lez pierrez d'ycheulx et aussy rompu lez scainctz fonz du battesme, 
deschirre lez livrez et deroppe touz les ornenemenz mesmement touttez 
lez nappez et aultrez lingez, servantz ausdittez esglissez; $s$y ont par lenrz 
thiranniez et grandez menachez dechassiet lez currez et lez aultrez prestrez. Iz 
commenchent a venir aulx esglissez y fayre leurz prierez, comme en forme de 
templez, et y doibvent preschietz de brief, disant qu'ils ont este assez preschietz aulx 
cambz : de sorte que jusquez a Morbecque ne $e dit presentement aulcunez messez. 
[lz ont mande de venir lundy ou mardy audit Morbecque, et y rammonner mon esglisse 
de la mesme $orte qu'ilz ont bien rammonne touttez lez aultrez ; dont moy et touz mez 
Subgiectz s0mmez en tres-grande perplexite, pour ne pouyoir mentenir I'honneur et le 
Servisse de Diea, comme je Vavonz promiz et jurre. Nous s0mmmez bien malheureux 
Tavoir de tielz prescheurz ; quant a moy, je ne viz jamays ung tel 6vangile, du quel 
le hon Dieu par $a grasse nouz en delivrerat avecq le tampz. Iz ont estez 
par deux ou troys foys prez du chasteau de la Motte, et y demande Fentree, 
pour abbattre la chappelle y estant, donnant menasches a mon lieutenant d'y 
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entrer par lez moienz que auroye eseript passe XV jourz a monseignem d'Egmont. 
Et pour cez causez auroye Suppliet a Son Excellence, comme en $semblahle je 
ſaiz aussy tres-humblement a Vostre Alteze par cette presente, voulloir consentir 
et accordez y estre miz audit chasteau dix ou douze $oldaltz de recrue pour 
Ie tampz que Vostre Alteze pourrat veoir le servisse de Sa Majest6 ; le ainsy 
requerre pouyant acertener Vostre Alteze que $'ilz avoient envie prendre lez 
armez apprez avoir faict tant de desollationz en Flandrez, que cette place leur 
serviroit grandement pour nuyre audit pays, et dont, pour ma descharge, en 
ay bien desirre advertir Vostre Alteze. Javoye faict aussy entendre 4 monseigneur 
J'Egmont que ne avionz en la ville d'Ayre que cincquante $oldatz, et que tiel 
nombre de genz n'estoit hien suflissant pour fayre bonne garde dicelle, en 
tampz sy dangerenx, de tant pluz que sommez cireuys et environnez de tontes 
parz de genz dont I'on ne se poenlt honnement asseurrer ou confier. Et aussy 
pour les insollencez $usdittez, il n'est croiable combien de genz et de chariotz 
chargiet de moeuhles arrivent en ceste ville, et desquellez Fon ne $e poeult 
as8eurrer aultrement, ne fust que Von y augmentast la guarnison, ou par y mettre 
quelque recrue. Je puyz bien assenrer aussy Vostre Alteze que depnys les 
desolationz qui se sont faictez en Flandrez, plusieurs de cette ville $'en demonstrent 
assez joieulx et sy en tiennent propoz et parolles bien folles et tout aultrez 
qui ne solloient fayre auparavant. Par quoy le milleur moien serroit, pour mieulx 
asseurrer le $servisse de Sa Majeste en tout evenement, de accroistre et lever 
le nombre de cincquante on LX touz soldaltz, que $'il plaisoit a Vostre Alteze 
maccorder et consentir lez lever incontinent ; j esperreroye de donner tiel ordre, 
avecq [assistence du petit poeuple y estant, que Ie hon et fidelle service de 
Sa Majest6& y serrat bien continue. Je supplie tres-hamblement a Vostre Alteze 
prendre cette mienne - advertence + honne part, et y donner la bonne et briefve 
resolution de vostre bon plaisir sur le tout, affin que, pour ma descharge, ['on 
puisse obvier a4 touz inconvenienz que pourroient advenir ausdittez denx placez. 

Madame, il plairat + Vostre Alteze moy commender voz tres-nobles plaisirz, 
que mettray paine a tousjourz accomplir, et d'aussy hon coeur que Ticelluy 
que me recommandray tres-humblement en vostre bonne grasse, suppliant celluy 
qui lez depart conserver Vostre Alteze en Ja sienne ; a Ayre, ce XVIIF d'aoust 
XV* LXVI. 

De Vostre Alteze 
Le tres-humble et tres-obeyssant serviteur, 
JEHAN DE MORBECQUE. 

Suscription ; A FAlteze de Madame. 
Archives du Royaume a Bruxelles, — Papiers 

des troubles. t. VIIL. fe 314. 
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B. 


22 aont 1566. — La duchesse engage Jean de Morbecque & faire tout $ses efforts 
pour empecher les preches et les iconoclasties. Elle lui envoie une ordonnance 
pour la levee de douze soldats, et elle se concertera avec le comte d'Egmont 
pour lui donner les renforts demandes. 


Marguerite, etc, 


Tres-chier et bien ame, nous avons Yeu par vyostre lettre du XVI de ce 
\\present mois ce que nous dictes des abominations et calamitez faictes en Flandres 
par ces $Sectaires, desquelles nous avons est6 advertie de plusicurs costelz, faict 
a faict qu'elles sont advenues, et yous pouvez penser avec quel marrissement 
de coeur nous les ayons entendu, et nous nous trouyons n'y pouyans remedier $i 
promptement et que importance le requiert et nous desirerions ; vous Scachant 
bon gre du bon debvoir que faictes a la garde de la ville d'Aire et de contenir 
le peuple en PFancienne religion, yous priant daffection de tant dedans ladicte 
ville que bailliaige dicelle et dehors alenviron de yous, $i avant que pourrez, 
taut par main forte que aultrement, empescher les presches, les desgastz, Saccai- 
gemens, pilleries et destructions des eglises, cloistres et monasteres, et tous 
aultres effortz et violences, par qui que ce Soit, faisant le mesme en la seigneurie 
de la Motte au Bois, pour la garde du chastean de laquelle place nons yous 
envoyons ordonnance et retenne de donze Soldatz que demandez, lesquelz ferez 
lever tout incontinent. 

Et quant aux L ou LN sSoldatz de erue que demandez popir la garde de 
ladicte ville, en ayant este parle avec nostre cousin le prince de Gavre, Se 
trouve bien que ayez pacience jusques 4 cehgapil face la recrue generale des 
places de son gouvernement, $Selon la charge quil en a, qui Sera de bien brief. 
A tant, etc. De Bruxelles, le XXIHF jour Taoust 1566. 

A Mons de Moerbecque. 

[hid,. t VIII, fol. 315, 
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TROUBLES DE 1567 ET 1568. 


A. 


27 Janvier 1567 (1568 n. s.) — Francois De Stavele et Jean De Visch ecrivent 
au baron de Rassenghien pour Iinformer des recherches qu'ils ont faites dans 
les environs de Steenvoorde pour apprehender les auteurs des desordres com- 
mis & Winnezeele et a Oudezeele au detriment de Monsieur d'Helfault et de Gillis 
De Cortewille, capitaine a Nieuport. 


Monsieur, suyvant vostre ordonnance le capitaine STAVELE et moy Sommes prompte- 
ment party de Poperinghe vers Houtkercke, ou nous fusmes adverty qu'il avoient 
eSt& a WINNEZELLE et OUDEZELLE pillier les eglises et maisons de monsieur 
ve HerrgfTT et de GILLES bE CORTEWILLE, cCapitaine a Nyeuport, a raison de 
quoy les avons promptement $suyvi, tellement que estant arrive audict Winneselle 
avons trouve leur trache, laquel avons en dilligence suyvi jusques es bois de 
Beauvoorde, on ilz $se Sont retyrez vers la Soir; et ne euist est6 le soir, 
nous ne les heuissiemes delaissie, mais avons este constrainct nous mectre 
pour ceste nuict a Steenvoorde, duquel lieu partirons au plus matin pour les 
derechief poursuyr, et esperons de faire tout debvoir a nous possible pour les 
retrouver: de tant puisqu'il $ esfoit vante deulx trouver audict Steenvorde 
pour le tout ruyner. 

Et quant a Roperr Terrer, na est6 possible de Soy joindre avecq nous 
parcequ'i] estoit Fung aultre cost& au guet par Vavis de ceux du Ponrowaert; 
mais avons mande a ceulx de Baillicenl d'culx trouver au guet. 

Monsieur, nous pryons Dieu vous donner Paccomplissement de vous nobles 
desirs. A Steenvorde, ce XXVITFF de janvier 1567. 


Les vostres obeyssans 
. FRANCOYS DE STAVELE, JEHAN DE VISCH. 
A Monsieur, Monsieur- de Rassenghien, gou- 


vernenr de Lille, Donay et Orchies etc. 
Idid., t. 1X, fol. 55. 
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1. 


4 fevrier 1567 (1568 n. s.. —- Le baron de Rassenghien informe le magistrat 
d'Ypres que le duc approuve la levee de cent hommes supplementaires ; il 
les joindra aux 400 qu'il a retires des garnisons sous la conduite du seigneur 
de la Cressonniere pour les diriger s8ur Cassel, Farnes et Bergues. Boulangier 
a arrete a Steenvoorde trois sectaires de la bande des brigrands. 


Messicurs, 


Fay recheu les lettres que yostre messagier at rapporte de Bruxelles, ensemble 
copye de celles que $0n Excellence yous at escripte, yous envoyant Semblablement 
ropye de celles qu'yl nrescript, esperant qufavee ce nouveau renfort des cent 
testes dernerement accordees, que le duc aggree, ef des INT testes qu'yl fait 
tirer des garnisons des fronticres $0ubz la conduicte du S” DE La CRESSONNIERE, 
pour mener en vyostre ville au renforcement de tout le pays de West-Flandres, 
Von aurat meilleur. moyen de resister a toutes invasions et desseigns que les 
dicts $Sectaires poulriont avoir $ur le dict pays. I y at arrive qui vieagnent 
de la garnison de Cambray qui Sont du nombre des IIF de Monsienr de 1: 
Cress0nniere, quy vont droict vers Ypre, je yous prie madvertyr quand les 
aultres y $Seront arrives, que lors yous poulrez Soulager la ville de la despense 
qu'elle Supporte pour les soldatz y entretenuz presentement, et Von Se poulrat 
mieulx ayder des $Soldatz estants presentement a Messines et Poperinghe, pour 
renforcer les quartiers de * Cassel, Furnes et Bergues, qui en ont bien besoing. 

Je $uis est6 adverty che jourdhui de Boulengier, estant & Steenvoorde, qu'yl 
at prins audict quartier trois prisonniers, ctant les denlx seriont des principaulx 
receptateurs et le HI apparant d'estre de la compaignie des volleurs, par 
lesquelz jespere que Von descouvriroit quelque choze de leurs desseings i 
Seroit bon queenvoyassiez celle part le lieutenant du $onvyerain pour les ramener 
a Ypre et sclon Fapparence que Von y trouverat,. les enforcer plus avant, el 
qu'yl en _communicqz avecqz Boulengier pour aygir leur information et qu'yl 
en uze $elon Vadvis dudict Boulengier. 

Sur quoy, Messieurs, je Supplic nostre Seigneur yYous avoir en Sa Sainte garde, 
me recommandant en vos bonnes graces. 

De Lille ce HI” de Fevrier 1367. 
Votre bon amy a vous faire $ervice. 


Signs : MAXEMILIAN VYLAIN. 


Daultant qu'estoye alle disner en quelque lieu hors de la ville vostre messagier 
nat peu estre despechier jusque che Sor que $H1s retournee. 
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Au dos s© trouvait: A messieurs les grand Bailly, advoe et eschevins de la 


ville d'Ypre. 


Archives de la ville d'Ypres. 


CC. 


3 mars 1567 (1568 n. s.) — Le commissaire Charles de TEspinoy et Josse 
Huysman demandent une aide de 50 hommes '. 


Monsieur, nous avons ce $oir recu voz lettres du jourd'huy avecq Sept aultres 
de son Excellence, addressantes a divers ofliciers $uperieurs de ce West quartier, 
a la fin contenue &s vostres dont nous vous tenons recors. Et pour estre les 
trois desdictes lettres addressantes aux ofliciers de Furnes, Berghes et Bourbourg, 
n'estans du district de nostre commission, et partant n'en ayans quelque cognois- 
Sance, meismement telle que requierent vosdictes lettres, les avons par homme 
envoye aux commissaires desdicts quartiers estans presentement, comme pensons 
a Honscote, ausquelz avons joinctement escript qu'ilz en veuillent uzer * $selon 
que contiennent vosdictes lettres. Et comme ne scavons quelque charge contre 
les ofliciers auxquelz $'adressent les aultres quatre lettres de Son Exellence, 
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nous les avyons retenuez pour les faire tenir incontinent a iceulx. Quant a ce 
qu'il vous a pleu escripre au $Seigneur de la Cresonniere de nous envoyer 
quelque $scldatz pour ledict exploict. Nous vous en remerchions . . . . 
sement et avions diz hier de bhonne heure et a meisme fin escript audict 
Seigneur de la Cressonniere pour avoir quelques cincquante hommes . . . 
exploict. A quoy de par luy et este fourny et satisfaict. Et ne servant cestes 
i aultre effect, etc. D'Ypre, ce IHI"* de mars 1567. 


Les appareillez a vostre service, 


CHARLES DE L'ESPINOY. 
JOSSE HUYSMAN. 


Archives du Royaume a Bruxelles. — Papiers 
des troubles, t. IX. fol. 659. 


1. Cette piece et les deux Suivantes 8ont 4 peu prez illisibles a cause de Pencre qui est pile. 
2. Mot dechire. 
12 
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4 mars 1567 (1568 n. s.. — Le Bailli de Coornhuyse & recu des officiers de 
justice sous ses ordres, la declaration de leur fidelite au. Roi et & la igion 
catholique : ceux de la chatellenie sont en dehors de ses attributions. 


Monsieur, jay recheut $se jourdhuy lettres closes du ducq, datees du dernier 
jour de febvrier, par lesquelles Son Excellence me mande entre aulitres choses 
de me mettre incontinent en debvoir pour avoir congnoissance particuliere des 
officiers subalternes de ma juridiction, et $il en eust anleung endroit lequel 
auroy eu quelque scrupule ou diffigulte, que jen deusse avertyr vostre seigneurye 
pour y remedyer, davantaige ossy que Jaye a ordonner aux officiers desquel il 
n'y a difligulte que $ans dilay i| ayent a faire et me hajillier par escript 
declaration des manans et habitans de leurs offices, desquelx il se pourroit 
asseurer et servir, tant pour Je $ervice de Dieu, de Sa Majeste et le repos 
publicq, et desquelz nom, et que icelle declaration je vous deusse apres eschiber 
et adviser, parensemble ce que conviendroit plus avant sur le remede $susdit, ct 
pour du tout en estre fait rapport par vostre seigneurye a Son Excellence ; ct 
comme je presume que Sadicte Excellence ma enchargie telles choses, estimant 
que ma jurisdiction se devst extendre sur la chaslelenye d'Ypre, jay bien vollu 
advertir vostre seigneurye que ma jurisdiction comprendt tant seullement dedens 
le district de la ville et essevinaige d'Ypre, ou je ne fandrey, Dien aidant, a 
prendre bon regardt ; mais quant a la chastelenye, je n'y ay autre pouvoir, 
ne $Soit en Vabsence du hailly de Ja alle: par quoy les officiers et gens de 
la loy et aussy les manans de laditte chastelenye, comme il est # presumer, 
ne me voldroient admettre a besoignier en $e que dessus, veu In presence du 
bailly de la alle, dont il plairra a vostre $eigneurye avertyr Son Excellence, 
aflin que Von ne m'inpute le dilay de telz affaires. Au surplus, je supplye vostre 
ditte seigneurye me commander $es nobles et vertueux desirs, ausquelx $uis 
prest a toujours obeir, me recommandant tres humblement a la bonne grice 
de vostre seigneurye, pryant le Supperyeur maintenir a yous, monsienr, en Sante 
longhe et heureuse vye. A Ypre, quatriesme en mars 1567. 


De vostre Seigneurye bien obeisant serviteur, 
CORNILLE DE LA COORNHUUSE. 
Ibid., t. IX, fol. 160. 
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4 mars 1567 [1568 n. s.]. — Le commissaire Lespinoy et Joszse Huysman font 
remarquer que Nicolas Aubyn, bailli de la chatellenie d'Ypres, a fr6quents les 
premiers preches et que Messeigneurs des finances ont resolu de donner la ferme 
de gon baillage & de Brimeu, fils de Pierre De Vooght. 


Monsieur, depuis noz premieres escriptes, le Sieur de la Cornhuyze, grand 
bailly de ceste ville, nous ayant declaire que la charge comprinse es lettres de 
Son Excellence, $i avant qu'il concernoit la chastellenie d'Ypres ne luy touchoit pour 
n'estre bailly dicelle -chastellenie, mais a NicoLas Aupys, et que partant il en 
escripvroit a Vostre Seigneurie pour $ur ce Scavoir $0n intention, i] nous a 
Samble bon pour nostre acquict et les raisons comprinses en voz lettres du 
II" de ce mois que ledict AuByN, $'est aulcunement mesle au faict des troubles 
passez pour $'estre trouve au commencement des presches en icelles quelque 
peu de fois, dont pluisieurs furent schandalisez; estant neantmoins gentilhomme, 
bien allye en ceste ville et brave officier et comme tel cogneu et repute icy 
et a Ventour par tous gens de bien. Est aussi vray que messeigneurs des finances 
luy ont ost6 le ferme de $on baillage expirant au mois de may, et Va baille 
4 ung vt Briwev, filz a Pierre de Vooght, $seigneur de Gheluvelt, que nous 
cognoiss0ns. Par quoy Vostre Seigneurie pour la deliberer auquel des deux ou 
quelque aultre qu'elle voudra bailler la charge telle qu'est comprinse en la 
lettre dudict $Sieur de Coornhuyze et aultres endroicts ladicte chastellenie. A 
tant nous nous recommandons comme aultrefois a vostre bonne grace. D'Ypre 


ce INII”* de mars 41367. 
Les appareillez a vostre service 


CHARLES LESPINOY, JOSSE HUYSMAN. 


lbid., t. IX, fol. 161. 
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6 mars 1567 1568 n. s.\. — Le baron de Rassenghien au Duc. — Le 3 mars 
d'apres les informations des commissaires, 54 personnes ont ete arretees. Les 
500 hommes leves par les sept chatellenies ne suffisxent pas pour la defense 
de tout le pays: — depuis IYarrestation d'Hannekan, et par suite du depart de 
Camerlynck avec environ 40 de ses complices vers Calais et Boulogne, la 
contree se remet peu &a peu. 


Monseigneur, 

Avant le HI de che mois avecque Ia lettre de Vostre Excellence du dernier 
de febvrier rechue aultres lettres a Fevesque d'Ypre et aulx ofliciers $upcrieurs 
des $sept chastellenyes de Westflandres, j'ai faict tout debvoir de les adresser 
incontinent; et pour plus seurement effectuer Vintention de Vostre Excellence 
il m'at samble expedient, avant estre delivrees, de les faire passer par les 
mains des commissaires ordonnez audict quartier $ur le faict des troubles passez, 
lesquelz par le moyen de leurs informations des oflices precedentz poulront 
mieulx tesmoigner des quallitez et Souflisances desdicts ofliciers, pour $'en 
povyoir asseurer a Vadvenir. Et comme les commissaires d'Ypre m'ont represente 
quelque difliculte sur la lettre adress&e au $ieur de Coornhuse, grandt bailly 
1Ypre, auquel pour n'avoir aulcune jurisdiction hors de la ville la charge contenue 
en ladicte lettre de Vostre Excellence ne $sambloit competer, mais plustot au 
bailly de la alle, qui est officier superintendent de toute la chastellenye, j'ay 
bien vollu en advertyr Vostre Excellence et luy envoyer copye des lettres desdictz 
commissaires, ensamble du sieur de Coornhuze, aflin que selon les raisons contenues 
en icelles il plaise a Vostre Excellence ordonner & cui ladicte charge il poulrat 
commettre pour ledict quartier d"Ypre. Et pour aultant aussy que bonne partye 
dudict Westquartier resorte soulz VTevesque de Sainct-Omer, il seroit hien 4 
propos que Vostre Excellence luy fit despecher quelque lettre conforme et & 
effect de celle envoyee a Fevesque d Ypre. 

Davantaige, Monseigneur, $uyvant la charge qu'yl at pleu a Vostre Excellence 
me donner par aultre lettre $ienne du XXI de febrvrier, que recheuz le 
XX VII dudict mois, at este faict tort debvoir possible par les ofliciers de che 
pays, avecque Fassistance de quelques Soldatz qu'avoye faict venyr de Flandres, 
tellement qu'au Ill* de che mois, jours designe par lesdictes lettres et pour les 
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erysmes y mentionez, suyvant Fextraict des informations tenues par les commissaires 
de che quartier sont est6 apprehendez $ur les limites de che gouvernement 
environ cincquante-quatre personnes des plus chargees, a Tendroict desquelz et 
aultre de semblable espece quy se poulront encoire attraper ne fauldrons d'ensuyvre 
Fordonnance de Vostre Excellence, laquelle serat advertye de tamps a aultre de 
che qu'on succederat; et $'il luy plaist avoir un billet plus particuliers des noms 
et qualitez prisonniers, ferons debvoir de Tenvoyer. 

Au $surplus, comme les V* testes levees par les Sept chastellenyes de West- 
ſlandres ne peuvent bonnement Souflire pour repartyr ordinairement en tant de 
lieux et tel nombre que les justices demandent, aulcunes villes et grandes bourgades 
plus environnees de gens de $suspectes, comme Honschote, Furnes, Poperinghe, 
desiroient oultre le nombre qu'ylz ont par ladicte distribution, pour meilleur 
renforts de justice et as8eurance de leur repos, entretenir particulicrement et © 
leur propre charge quelque nombre de gens de guerre davantaige pour le tamps 
qu'il leur $semblerat estre besoin, Soubz le mesme Serment et Stalbrief des 
aultres V*, et comme m'en ayant consulte je leur ay dict che ne povoir faire 
Sans authorisation de Vostre Excellence, je nay vollu luy en advertyr, aflin 
qu'elle soit Servye m'en mander $0n intention, a laquelle ne fauldray me conformer 
tousjours. 

Quant aulx affaires. desdictz quartiers de Westflandres depuis la prinse de 
HaxxexAN ef Secs complices et aultres en as8ez bon nombre de leurs adherens 
altrappez depuis, elles semblent se remettre peu a peu en meilleur, mesmes 
par la retraicte de CaMERLINCK, aultre chief desdictz brygandts, hors dudict 
quartier vers Boulenois, avee XL hommes de $a s$uytte, ayantz est& pour 
SuyvViz jusques aulx limites de Calais; et d'aultant que lesditez brygandtz font 
ordinairement leurz assembleez et retraictes ausditz quartiers de Calais et 
Bouloyne avons trouve hon d'en escripre quelque mot aulx gouverneurs 
desdictz quartiers ', pour avoir avecques eulx en Fapprehension de $semblables 
brygantz, ennemys de Dicu et du repos publicque, la correspondance telle 
que convient, dont copye de leurs responees vat ichy joincte, par laquelle Vostre 
Excellence poulrat facillement juger des humeurs desdictz gouverneurs. Et combien 
que le sicur de la Motte, auquel jay commise Soubz moy la charge des soldatz 
levez pour ledict Westquartier, m'ait hier envoye le rapport chy joinct, disant 
Pavoir de bon lieu, toutesfois je n'y trouye aulcung fondement n'y apparence, 
de tant mesmes qu aultres confidentz qu'ay envoye expres auxdict quartiers 


I]. Le texte est dechire en cet cendroit, mais le mot guartier parait- convenable. 
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d'Angleterre et Boulonnois m'as$urent n'y avoir aulcune gendarmeries ny aultre 
assamblees que de noz refugiez, lesquels semblent faire grande feste du bruyct 
que cours par la, que le camp des Hugenots tireroit vers Normandye ou Bretaigne, 
esperantz par chest approchement destre plus assistez 4 esmouvoir troubles en 
ches quartiers. 

Si jen entens quelque autre choze de vray $emblable, ne fauldray en advertyr 
Vostre Excellence comme de toutes aultres chozes que jestimeray convenir pour 
le service de Dieu et de Sa Majeste. 

A tant, Monseigneur, je $upplie Nostre Seigneur donner a Vostre Excellence 
en longhe $sante acomplissement de $es illustres et plus vertueulx desirs, apres 
lui avoir tres-humblement bais& les mains. De Lille, che VI de mars 41567. 

De Vostre Excellence 
Tres-humble et obcissant serviteur. 


MAXIMILIEN VYLAIN. 


Suscripton: Au Duc. 
[bid., t. IX, fol. 154. 
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SENTENCES. 


Ada 
SENTENCES DE LA COUR FEODALE DE CASSEL.. 
1. 


10 avril 1567, a Cassel. — La Cour de Cassel a condamne Martin de Zwarte 
& 6tre ex6cute par la corde pour avoir aids &a saccager I'6glise de Volke- 
rinchove et avoir commis d'autres actes de brigandage avec Clays de Visch, 
6x6cut6 a Ekelsbeke, et de Martin Arnoud, ex6cute par le glaive & Casgel. 


Omme dieswille dat ghy MarrTExN bt ZwarTtE, jeghenwoordich ghevanghen, u 
vervoordert hebt den meesten deel van u leven ledich te loopen ende vaga- 
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hundeeren achter landen metgaders te dienen, ende gaene met eenen CLavs be 
Viscn, dye tanderen tyden ghejusticiert es CEkelsbeque ende oock eenen MarTIN 
Atxrxorrt, dve alhier te Cassele onthalst es gheweist ; ende voorts eenen ADRIAEN 
Bervoers met zyne huysvrouwe, commende van thauwelyck van de doctere CarsTIN 
ELLeroopt ende wesende niet verre van huus, hebt u vervoordert hem taggres- 
seerene met een pistollet in uwen handen ende u rapiere an nu zyde, zulex 
dat hy Abrmiaex ende zyne huusvrouwe beede bedwonghen waeren naer huns 
le loopen omme grief te schuwen, ghemende hem Apriarx veel snoode injurieuse 
woerden, ende insghelicx inden avont houwende op den glent dreeghende 
Marrix Driecx van zynen Iyfve te beroofvene ende commende up zekeren. tydt 
ten huuse van Passcnrer Meexs, in de nacht gaende byden schuere met eenen 
pistolette in uwen handen, ende hy Passchier tzelve ghewaeren zynde duer 
thassen van zynen honde, ende vraeghende wat ghy aldaer van doene hadt, 
dacrop ghy andwoorde : « Wat gaet u aen? Compt nu hier buaten, ick moet u 
spreken. » Ende hy daerop repliquierende ende zegghende dat hy niet in 
meeninghe was tzelve te doene, hebt gheseyt (houdende altoes u pistollet voor- 
screven bedect aen u zyde) hem dreeghende dat gy hem wel hebben zoude. 
Ende alzoo ghy up zekeren Allerzyelen dach met diverssche jonghers vander 
prochie van Ledresseele gheluidt hadt ende naer costumen vergadert wesende 
ten hunse van Petter TrsTraw omme melckzoppen teten, hebt hen viliperen 
vanden gaven Godts ende mect broot dronckenschap u vuilicheit ende waetere 
ghemaet inde zelve melckzoppen, sulck dat de zelve jonghers die lieten s$taen. 
Hhebt toedyen upden zelven dach, dat ghy apprehendeert was, wesende in de 
bruilocht van Jacoe PaLyxck ende aldaer dienende en gaende ronsdomme de taeffele 
met eene canne hiers ghereſuseert de lyeden dacr uute te sSchynken zegghende 
dat zy 'tzelve sceppen zouden, 

Ende alzoo de demolitien vande kerken ende beelden gheschiedde in 't voor- 
leden jaer LXVI, ghy hebt u ghevonden met eenen busse up uwe $schouwen, 
die u by eenen ghenaempt Quart Backerkex van teeken ghedelivreert was, in 
de kereke van Volckerinchove ende aldaer te brekene. . . . . . . . , 


Condempneeren u ghejusticiert te zyne metten baste zulex datter de doot naer 
volghe, verclaerende voorts al u goedt waer dat ghestaen oft gheleghen zy 
gheconfisquiert tot” profſyte van zyne Mayesteyt. Actum in 't hot te Cassele den 
Nt. aprilis NV LXVII. 
Archives du Rovaume a Bruxelles, — Papiers 
des troubles, t. XXXVI. 
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10 avril 1567. — La Cour de Cassel a condamne &a 6tre execute par la corde 
Jean Morel 1- pour avoir, en 1566, & Armentieres et & Erkinghem detruit 
les 6glises et les images: 2* pour avoir & St-Venant, avec Iassistance d'Han- 
necamps et autres, menace de mettre le feu & Teglise; 3% pour s'6tre trouve 
en compagnie avec le meme Hannecamps dans la maison de Pasquier Bernaert 
a St-Marie cappel, ou le dit Hannecamps a 6t6 apprehendse avec ses complices 
parmi lesquels 6tait Jean Morel. 


Omme dieswille dat ghy Jenaxs Mort, mietjeghenstacnde dat eenen jeghelye 
scherpelyc verboden ende gheinterdiceert Stact, u vervoordert hebt den tydt van 
zeven oft acht jaeren ledich te loopen ende vagabundeeren achter lande metgaders 
onder 'tdexele van die vander nieuwe religie in 'tyoorleden jaer LXVI, ten tyde 
als de destructie vander kereken ende imagien geschiedde, n te vyndene binnen 
de kereke van Armentieres ende Arkeghem, doende dacertoe uuterste debvoir 
omme aldaer te brekene; ende commende onlanex leden te St-Venants hebt 
ghedreecht metter assistencie van Haxxecax ende andere daer inne 'tvier tr 
Steken ende te verbranden, segghende tot Pieter ende GritLEex LE Long, uwe 
ooms, dat zy als tzelve exploict gheschiedde nat hnerlieden hunse niet commen 
en zouden, oft anderssins ghy zout deerste wesen die hemlieden dootslaen ofte 
Schieten zoude, ende dyen volghende ghy van daer ghescheeden zynde hebt n 
ghevonden metten zelven Haxxecax ende zyn gheselschap commende ten huuse 
van Pascmer BenxAtnt t Ste-Marie-Cappele aldaer, den zelven Haxxecax ende 
z2yn Yoornoomden ghezelschap metgaders ghy ghevanghen ende gheapprendeert 
_ oo CT” _1Þo  /CEwvwo-=="= 
Condempneeren u ghejusticiert te zyne metten baste zulex datter de doot naer 
volghe, verclaerende voorts al u goedt waer dat gestaen ofte gheleghen zy 
gheconlisquiert tot proffyte van Zyne Majesteyt. Actum in thof Cassele den X- 
aprilis 1367 voor Paesschen. 

Archives du Royaume a Bruxelles. — Papiers 
des troubles, t. XXXVI, p. 117. 
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23 avril 1568. - La Cour de Cassel a condamne Mathieu de Schot, a &tre 
fustige jusqu'a sang coulant. et banni de la Flandre pendant trois ans, sans 
pouvoir y rentrer & peine d'6tre execute par la corde; 1- pour avoir souscrit 
a la- collecte en faveur de la nouvelle religion; 2» pour avoir 6te avec des 
compagnons a Neuve-Eglise avec intention de $s'enrdler pour Waterloos et 
n'6tre revenu que parceque le solde d'un thaler n'etait pas suffisant. 


Omme dieswille dat ghy Mamev be Scnor u vervyoordert hebt .up zekeren 
tydt u te vyndene met ecnighe uwer medeghessellen in den Witten Leeuwe binnen 
deser $Stede ende aldaer communicatic te nemene, ende verstacn hebbende dat 
men inschreef ende-. XIII. up de handt gaf voor dye vander nieuwe religie, 
zyt des anderdaechs ghegaen metten zelven uwe medeghesellen (daer of de 
zommighe ghynghen  naer Waeterloo) tot Nieukerke ende aldaer zekeren tydt 
t$amen ghedroncken hebbende, ende verstaende dat men maer eenen dacldere 
up de handt gaf, zyt wederomme ghekeert, al nict jeghensfaende dat tzelve cenen 
yeghelye scherpelyc verbooden es, mannen condempneren u ghegheesselt te zync 
met scherpen roeden totten loopende bloede, confinerende u voorts binnen den 
lande ende graeſschepe-van vlaenderen den termyn van drye jaeren zonder bhinnen 
modelen tyde daer uute te moghen gaene, up peine van Iyfvelick ghejusticiert 
te zyne metten baste, zulex datter de doot naer volghe, verclaerende voorts u 
goedt, 'tzy leen, erfve ofte catheil, gheconfisquiert tot proffyte vander Majestyt. 
Actum in 't hof te Cassele den XXITF aprilis XV* 4368 (ﬆi6c.) 

Archives du royaume a Bruxelles. — Papiers 
des troubles, t, XXXVI, p. 133. 


4. 


30 avril 1568. — La Cour de Cassel comdamne Francois de Coninck a ®tre 
conduit s8ur un 6chafaud et la &tre fustige jusqu'au sang et & 6tre banni de la 
Flandre pendant 50 ans : 1* pour avoir accompagne dans diverses eglises les 
destructeurs d'images, dont il e6tait le meneur et le chef: 2» pour avoir frequentse 
les preches en armes. 


Omme dieswille dat ghy Fraxcisces be Coninck u Yervoordert hebt in 't jaer 
[XVI te gaene metten beeldestormers in diverssche kereken daer de braccken 
1:3 


8 


Cuwer presencie gheschiet es, ende oock Zzulek aucthoriteyt ghehadt dat de 
zelve beeldestormers t'uwen Simple vermacene ende intercessie ghedesisteert 
hebben van breedere braeke te doene. Dacr unte ende uut andere circunstancien 
tuwen lasten resulteerende men hevint u yehementelyc $suspect yan hooſt ende 
beleedere gheweest thebbene vanden zelven braeke ; oockmede dat ghy int jaer 
LXVI voorscreven te meer Stonden ghegaen hebt ten verbooden predicatien ende 
vergaederinghe met eenen $pyet, ende alzoo ghestoct ende ghestaeſt dacr by 
ghy consequentelyc ghevallen zyt in de peine yanden edicte vanden derden in 
bovmant XV* LXVI. Dan of Gen aowe CEE > - - + - + + +» 2% 
Condempneren u gheleet te zyne up een $Schavot ende aldaer ghegheesselt te 
zyne up u bloote Iyf met scherpen roeden totten loopende bloede ter discretie, 
u bannnende uut alle sconincx ons gheduchs heere landen van herwaerts overe 
viſtich jaeren ende dach, verclaerende yoorts al u goedt, tzy leen, erfve oft 
catheil gheconlisquiert tot proflyte van Zyne Mayesteyt etc. Actum in 'thof te 
Cassele de lactsten aprilis 1568. 

Archives du Royaume a Bruxelles. — Papiers 

des troutles, t. XXXVI. p. 138 


5. 


8 mai 1568. — La Cour de Cassel condamne Philippe Moreel a 6&tre execute 
par la corde pour avoir, en 1566, au temps de Ticonoclastie, a deux reprises, 
dans Teglise de Watou, detruit les autels et les images, notamment celle de 
St-Cristophe, et coopere avec ses compagnons & la demolition de Tautel de la 
Ste-Vierge de la meme eglise. malgre les supplications des habitants. 


Omme dieswille dat ghy M* Panties Morte jeghenwoordich ghevanghene n 
vervoordert hebt in 't jaer LXVI, ten tyde vande demolitie vande beelden u te 
vyndene ten twee stonden inde kercke van Watoe, doende aldacr groote insolentien 
ende beeldestorminghe vanden eenen oultaer up den anderen, ende naemelick 
dTimagie van S*-Christoffle, daer up zeer $tekende metten Stocke yan eenen haene. 
Ende hebt toedien met cenighe uwe quaetwillighe ende medeghesellen ghebroken 
den hooghen oultaer ende de tacffele van Onser Vrouwen oultaer der zelver 
kereke, hebbende eenen ysere hantboom ende andere instrumenten voor gheweere. 
Al niet jeghenstaende het vriendelick verclaers ende verzouck vande prochiaenen 
dat zy acn ulieden deiden omme de zelve te $olveren ende belettene ende omme 
te desisteerene van voordere bracke hebt ghexigert te dryncken thebhbene, 
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zegghende ten waere dat men u tzelve gaeve daer en zoude niet gheheele biyven, 
midtswelcken u lieden gheconsenteert was vyf ofte zes stopen biers up beloſte 
die ghylieden deiden van gheen voordere bracke te doene, metgaders te belettene 
datter niemant anders nochte vreemls zoude commen breken hoewel ghvlieden 
nochtans niet jeghenstaende de zelve belofte des anderdaechs anderwarf inde 
zelve kerke ghecommen ende ghebroken heht, stekende eenighe beelden inde 
voute aldaer ende vraeghende den kerckemeestere oft hy ghevaere wilde zvn 
want ghylieden kynders kersten ghynct doen roupende naempt tkyndt : Vive les 
Gueux. Daer of....... etc. Condempneeren u ghejusticiert te zyne metten haste 
zulex datter de doot naer volghe, verclaerende voorts alle u goedt tzy leen, 
erfve ofte catheil, gheconfisquiert tot proflyte van Zyne Majestevt. Actum in 
t hoſ te Cassele den VII” may XV LXVIIL. 

Archives du Royaume a Bruxelles. — Papiers 

des troubles, t. XXXVI. p. 147. 


6. 


15 juin 1568. — La Cour de Cassel condamne Adrien Cortyl, a 6&tre ex6cute 
par la corde : 1” pour avoir 6te, le 27 aont 1566, en armes chercher & Bailleul 
Jacques de Buysere, predicant de la nouvelle religion ; 2* pour Tavoir conduit 
dans I'eglise de Westoutre, on il a preche:; 3* pour avoir demoli Teglise et les 
images ; 4" pour $'etre trouve dans Ieglise de Briel, a Ypres, et a Dikebusch et 
y avoir demoli un autel avec une corde de cloche et les images avec une perche. 


Omme dieswille dat ghy Mamev Corgi, jeghenwoordich ghevanghen u ver- 
voordert hebt up den XXVIIE" van ougst XV* LXNVI te gaene met gheweere naer 
Belle halende aldaer Jacosuy bt Buustre, predicant vander nieuwe religie, hem 
voorts convoyerende ende assisterende ter predicatie dye hy deide binnen der 
kerke van Westoultre, hebbende eene busse ende eene bernende lJampte in uwe 
handen ; ende alzoo de demolitie vande kerken ende beelden gheschiedde, heht 
u ghevonden inde kerken vanden Briele 't Ypre ende Dickebusch, aftreckende 
aldaer met zekere clock stringhen eenen oultaer, ende aftreckende oock met 
zeker sperhout d'imagien . ende heelden van dien. Dan af. 
condempneren u ghejustiticrt te zyne metten baste zulex datter de doot naervolghe, 
verclarende voorts al u goedt, tzy leen, erfve ofte catheil, gheconfisquiert tot 
proffyte van Zyne Majesteyt. Actum in 't hof te Cassele desen XXX*® juny XV* LXVIIL. 


Archives du Royaume & Bruxelles. — Papiers 
des troubles, t. XXXVI, p. 208. 


' 
: 
! 
l 
; 
: 
: 
: 
: 
| 
\ 
: 


100 


B. 


SENTENCES DE L ECHEVINAGE DE CASSEL. 


6 mai 15(67). — Les <6chevins de Cassel condamnent & 6&tre execute par la corde 
Martin Caes. 1* pour avoir 6te6, la nuit et en armes, au preche d'Herzeele 
avec un predicant de Wormhout. puis & Arneke et a Steenvoorde avec un 
predicant nomme Strubbe:; 2+ pour avoir loge dans sa grange Gautier de 
Gomme, declare ennemi du pays, et trois autres; 3* pour $'6tre rendu, le 
lendemain matin avec eux et sur leur demande, a Herzeele, chez la veuve 
Maillart Peussin pour y parler a Camerlynck et a ses complices. 


Den vi may xY*. 


UOmme dieswille ghy MarTex Cars, jeghenwoordich ghevanghen u vervoordert 
hebt langher nietteghenstaende tverbot ende interdictie te gaene by nachte 
naer predicatic die hier dede in den Bulscamp, hebbende twee ghewerne, 
een halfpycke met eenen claeu, ende u_ te vindene oock by nachte ende ontyden 
in een verbode predicatie met gheweere als vooren, die hier dede up zekere 
plaetse, ghenaempt den Langhen - beilek, in Herzele, by eenen predicant van 
Wormhout ; van gelicken daer naer u noch te vynden ter verboden predicatie 
die hier dede by nachte in de prochie yan Arneke ten Eecxken, ontrent de 
Verbernde staccke, by cenen predicant tanderen tyden gheresideert hebbende te 
Steenvoorde, ghenaemt STkurt, hebbende met u tyoorschreven gheweere. Ende 
hoewel ghy in partien ter cause Yoorscreven alhier in weltten verbonden $tondt, 
jeghens den heere, ghy continueerde van argher targher, hebt u geadvancheert 
in u $schuere te logieren GorTmeR pe Goune, Yyandt slandts, met drie andere 
$uspecte persoonen zynen gheselschap cenen macht, ende naer communicatie 
$morghens met hemlieden ghenomen, zyt thuerlieder begeerte gegaen ten huuse 
van de weduwe van MurLarr Perssy, te Herseele, omme aldaer te $spreken 
CamenLiNck, ende andere, hem Solliciterende dat hy de voorschreve uw ghesellen 
rzoude willen surveleren; welck last, ghy vulcomen ende geobtineert hebt ende 
wederomme ghekeert zyt tot Oudesele, hebt u ghevonden int geselscap van 
CnarLE be Baverart, bailli in de zelve prochie; zonder hem ofte anderen 
oilicieren tzelve te kennen te gheven, al contrairie de placaten ende bevelen 
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van den Coninck onsen gheduchten heere, z0 tzelve souflisantelyck ghebleken 
es by uwe liberaele conflessie ende anders, schepenen recht doende condempneren 
u ghejusticieert te zyne metten baste zo datter de doot naer volghe, verclarende 
voorts al u goedt, hoedanich t'zelve zy, gheconfisqueert $'coninex ons voorseyden 
gheduchts heeren proflicte, oftewaert met recte toebehoort. 

Aldus ghepronunceert int stede en Jantshuus ter date alsvooren. 

Naer collatie bevonden concorderende, toorconde : F. LANSHEERE. 


Chambre des comptes de Lille. — Pieces a Vappui 
des comptes de contiscations a cause des troubles. 


2. 


25 mai 1567. — Le tribunal echevinal de Cassel condamne Francois Van der 
Zoest & 6tre execute par le glaive 1* pour avoir, en aont 1566, assiste les 
briseurs de Ieglise St-Pierre a Cassel: 2* pour avoir emp6che le cure de 
St-Nicolas, M. Michel de Keysere, dans ses explications de Vevangile, 3* pour 
avoir fait la quete en faveur de la construction d'un temple, etc. 


Nen xxv* Mey xv” xvi. 


(Omme dieswille ghy Fraxcis Vaxeer Zoesr, jeghenwoordich ghevanghen, u 
vervoordert heeſt in ougst LNVIE de quactwillighe brekers ende kerekschender. 
t© assisteren met racde ende beleede in S'-Pieters kereke deser zelver $tedes 
Tordien up den VIII" van Septembre daernaer by dreeghementen ende anderssins 
le verhieden ende beletten in de kereke M4 Micnri, be Kevstre, pastor te dien \ 
tlvden van S*-Nicolas deser voorseyde Stede, de gheboden van der heiligher kereke \ 
ende 't evangelie uuttelegghen nacr oude costumen voor de ghemeene parrochianen, | | 
noch te $sftaene met eene scotele, als een van de NIE ghedenommeerde van de / 
nieuwe religie by Goperrors WiIXGULEs, predicant, daer inne ontfaende ende / 
collecterende tgeene ghejont was tot erectie van eenen temple; zo tzelve Soulli- / 
Santelick ghebleken es by uwe liberacle confessie ende anders. Scepenen rechtdoende, : 
condempneren un geusticeert te zyne metten baste zulex datter de doot naer by 
volghe. Verclarende vyoorts u goedt gheconfisqueert sconinex ons gheduchts heeren 
proflicte. P. LANSHEERE. 
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3. 


Le 5 fevrier 1568, (1569 n. s.. — Le tribunal echevinal de Cassel condamne 
Pierre Beliaert. cordonnier, a &tre execute par le glaive, mais s'il ne meurt 
pas catholique, le condamne a 6tre brale vif, 1- pour avoir 6t6 avec Jacques 
Bertels, Jacques Lenfant et autres de Cassel au Siege de Furnes. — Le cure 
ayant declare qu'il $'etait converti a la religion catholique, il a et6 exc6cute 


par le glaive. 
Den vyſsten february xy* Lxvin. 


Omme dieswille ghy Pieter Bruatrr F Pieters ghevanghen, Schoenmaccker 
yan uwen s$tyle u veryoordert hebt te hanteren de predicatien van de Sectarissen 
met wapenen, voorts u te vynden met Jacos BerTners, Jacgres Lexrant ende 
andere van Cassel naer de Stede van Vevaexe, omme aldaer int vriendelic ofte 
anders by fortse te delivreren twee ghevanghene sectarissen, dacerby ghy ghecontrave- 
niert hebt de placaten van zyne majesfteit ende alzo gheincureert de peinen 
van dien. Scepenen der $Stede. van Cassele, by laste ende advyse van dTExellentie 
den Hertooch van Alva, Marquis van Coria etc. lieutenant Gouverneur ende Ca- 
pitain generael yan den Coninck onsen gheduchten heere, in dese zyne Nederlanden, 
hebbende alleen de Kennesse van de voornoemde troublen ende dat danofſ 
dependeert, condempneren u ghejusticiert te zyne metten zweerde, nemaere ghy 
catholye sterſt, daar niet, levende metten viere, z0 datter de doot naervolghe, ende 
verclaersen al u goedt gheconfisqueert ons yoorseyde gheduchte heeren proflicte. 

Voor texecuteeren van welke Sententie es onthoden voor baillieu ende schepenen 
voornoemt M* Jax bs Kkeuwert biechtvrader van desen ende oock van den anderen 
pacienten, ende hem ghevraccht zynde hoe desen zelven pacient hem regelde 
omme $terven, verclaert ende affirmeert dat hij behoorlic zyne bicchte ghesproken 
ende beleden hadde, ende allesins ghereedt zynde omme catholic te sSterven ; dien 
volghende is gheexpedicert metten zweerde. P. LaxSHetrt. 

Archives de Lille. — Piece a Fappui du compte de 


confiscations pour troubles. 
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4. 


1568, (1569 n. s.) 5 fevrier. — Le tribunal echevinal de Cassel condamne 
Pierre Van der Zoest, cordonnier, a 6tre execute par le glaive: 1* pour 
avoir hante les principaux destructeurs d'eglises de Cassel; 2” pour avoir 
aide et assiste les iconoclastes de Ieglise Saint-Pierre et de Notre-Dame 
de Cassel; 3* pour avoir chante les Pseaumes ; 4" pour avoir empeche le 
cure de Ieglise Saint-Nicolas, Mr Michel de Keysere, d'exposer la doctrine 
catholique. | 


Den vyfsten february xv* Lxvin. 


Omme dieswille ghy Pieter vaxnber Zoesrt, Fraxcis F schoenmackere van uwwen 
StlvIe u vervoordert hebt te loopene mette principacle hookden van de kerek- 
Schenderen van Cassel ende gheassisteert cock mede te committeren beeldestor- 
mynghe z0 wel in de collegiale kereke van Sint Pieters als Onser-Vrauwen van 
Cassele yoornoemd ghehanteert de predicatien met wapenen, voorts gheholpen 
metten ministers zynghen de psalmen, toediea up den vin” van Septembre 
xv” Lxvi, by dreeghementen ende anderssins te verbieden - ende beletten in de 
Kereke van Sint Nicolais, M* Micmer be Keysere, pastor te dien tyden aldaer 
de gheboden van der heiligher kereke ende t'Evangelie nut te legghen naar 
oude costumen voor de ghemeenc prochianen, zo al tzelve tuwen laste omme 
ehenoughelic ghebleken es, in tweleke ghy ghecontraveniert hebt de placcaten 
van Zyne Majesteit ende alzo gheincureert de_peynen daerby gheroert. So eist 
dat schepenen der Stede van Cassele, by laste ende advyse van dExcellencie 
Van den hertooghe van Alva, Marquis yan Coria, etc. Lieutenant Gouverneur 
ende Capitain-generacl van den Coninck onsen gheduchten heere in dese zynen 
nederlanden, hebbende alleen de Kkennesse van de voornoemde troublen, ende 
dat danof dependeert, u condempneren ghejusticeert te zyne metten zweerde, 
nemacere ghy catholicquelic sterft, daer niet, al levende metten vierre, zo datter 
de doot nacr volghe ende verclaren al u goedt gheconlisqueert Sconinex ons 
voorschreven gheduchts heeren proflicten. 

Voor texecuteren yan welcke sentencie es onthoden Yoor baillia ende scepenen 
Voornoemd M* Jax be Kevweret, biechtvader van desen ende oock van de anderen 
pacienten ende hem ghebiccht zynde, 700 desen zelven pacient hem reghelde 
omme $terven, verclaerde ende aftirmeerde dat by behoorlick zyn biechte ghe- 
sproken ende beleden hadde ende allesins ghereedt zynde omme catholicq te 
Sterven, diensvyolghens es gheexpedicert metten zweerde, P. LANSHEERE. 

Ibid. 
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5. 


25 mai 1568. — Les <echevins de Cassel condamnent Marcx Van Ghelder & &tre 
ex6cute par la corde: 1* pour avoir crie « Vive les Gueux », 2" pour avoir en aofit 
1566, saccage I'eglise de Wemaerscappel et celle de Peene: 3- pour avoir empe6che 
Michel De Keysere, cure de St-Nicolas a Cassel d'exposer la doctrine catholique. 


Den vyſ-en-twintigsten may xy" Lxvin, 


Omme dieswille dat ghy Max Vas GueLort, jeghenwoordich ghevanghen, n 
vervoordert hebt te volghen diversche ongheoorloofde predicatien met wapenen 
van offentien ende groote favoriste gheweest int institueren vander meuwe 
religie ende oversnlex te meer Stonden te roepen « vive les guenlx »; voorts te 
gaene met zekere quactwillighe in ongst XLVI in de kercke van Wemaerscappele, 
ende aldaar te breken en te destrueren diversche beelden ende imagen; van 
dacr treckeade in de kercke van Peene, ende oock met andere quaetwillighr 
belet ende obstacle te doen up de VIIP yan $eplembre dacernaer M* Micnes. 
Dr keystre, pastor yan S'-Nicolaes deser Stede, de gheboden van der heilige 
kereke ende twoord! Gods aan de parochianen untlegghen ende vertooghen; 70 
lzelve Soullisantelick ghebleken es. Seepenen recht doende condempneren u ghejusti- 
ceert te zyn metten baste zalex datter de dood naervolghe verclacrende voorts 
u goedt gheconfisqueert Sconinex ons ghednchts heere proflicte. P. Laxsnrert. 


Fa 
11,14 


6. 


# 


25 mai 1568. — Les 6echevins de Cassel condamnent Antoine de Jonghe, alias de 
Jonghe a &tre ex6cuts6 par la corde : 1* pour avoir en 1566 assiste aux presches 
en armes : 2” pour |86tre rendu avec 8es complices a Wemaerscappel, armes 
dan pistolet et y avoir detruit les images: 3* pour 6tre alle avec les me&mes 
dans ITeglise de Peene et & Furnes etc. 


Den vyſ-en-twintigsten may. XY” Lxv. 
UOmme dieswille ghy Avroxes Joxcrr (alias be Joxcue) jeghenwoordig ghr- 


Yiughen, n vervoordert hebt te hantieren de verboden predicatien voor d- 
eoncesse met wapenen, tordien in oegst LXVI te gaane met zekere quart- 
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willighe g-stoffeert met ecne pistolette te Wemaerscappelle ende hemlieden 
aldaer te beleeden int breken ende destrueren van de imagen ende ciraigen 
inde kereke aldaer, gaende metde zelve van daer in de kercke van Peene 
voorts met diversche quaetwillighe te trecken met wapenen int voyaige van 
Veurne, al contrarie den wille van zijne Majesteit. Zo tzelve souflisantelic ghebleken 
es. Scepenen recht doende condempneren u ghejusticeert te zyne metten baste zulcx 
datter de doot naervolghe, verclarende voorts u goedt gheconfisqueert Sconincx ons 
gheduchts heeren proflicte. P. LaxNSHEERE. 
lbid. 


7. 


25 mai 1568. — Le tribunal 6chevinal de Cassel a condamne a G&tre ex6cutse 
par la corde Gadifer Vander Clyte: 1- pour destruction d'eglise; 29 pour &tre 
alle avec quelques-uns a Gand et de la dans une chapelle, pres Malines, ou 
il a enleve une image ; 3* pour avoir hant6 les preches avec armes, notamment 
ceux de Jacques Buysere et de Pierre Hazaert :; et avoir 6t6 au si6ge de Furnes. 

Den xxv* may xvY* LxvIll. 

Omme dieswille ghy M* Gavieyrer vanber CLyTE, jeghenwoordich ghevanghen, u 
vervoordert hebt yoor de destructic yan de kercken treckende met eenighe 
deser $stede naer Ghendt, commende te zekere cappelleken ontrent Machelen, 
daer inne te gaene ende aldaer te nemene thooft van een image tzelve met u 
langhen tyt draghende in versmadenesse ende daer naer Stellende publicquelic 
hooghe up den wech ter scandale ende ontstichtinghe yan elceen. Oock zeer 
favorable gheweest int institueren ende upbringhen van de nieuwe religie, han- 
terende oversulex de verbodene predicatien met wapenen als die van Jacopus 
ve BurstrE, PieTeR Hasatkt ende andere ende contravenierende van argher 
targher heht u noch bevoordert te gaene met diversche quaetwillighe naer 
Veurne met wapenen, al contrarie de placcaten ende wille van Zyne Majesteit 
z00 tzelve Souflisantelic ghebleken es. 

Schepenen recht doende condempneren u ghejusticeert te zyne metten baste 
zulekx datter de doot naarvolghe, verclarende voorts al u goedt gheconfisqueert 
Sconinex ons gheduchts heeren proflicte. P. LaNSHEERE. 

Ibid. 


—— 
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11 aont 1568. — Les c6echevins de Cassel condamnent Mathieu Van Heule & 6tre 
execute par le glaive pour avoir abandonne Yancienne religion catholique. 
chants les psaumes, travaille le dimanche, et avoir fait baptiser son enfant 
par Jacques De Buysere, apostat. 


Omme dieswille dat ghy Mamec Vax Huere, handscoemackere ende pitmae- 
kere, u vervoordert hebt, int jaer xvy* xvi, gheduerende de troublen, u te 
vervremden vanden eersten vanden oude catholicque institutien ende dezelve 
verlatende zulex ghy berucht waert daer qualick te ghevoelen van onse moeder 
de heilighe kercke, zinghende psalmen, ende werekende up zondaghe, ende an- 
deren verboden daghen, ter ontstichtinghe van eenen yeghelieken ende over 
Sulex de predicatien vanden ghereprobeerde $ecten gheachtervolcht hebt. 


hebbende u kyndt vyf zo zes daghen onghedoopt ghehouden omme tzelve by 

Jacorrs, den apostact, naer huerlieden nieuwe maniere ghedoopt te wordene, 

mlex up de marct ghedaen es gheweest, hem noemende Movyses, etc. 
Condempneert ghejusticiert te werdene metten zweerde, ende verclaert al n 


goet gheconfisquiert. 
Gheprononciert by scepenen der $stede van Cassele ende dexecutic ghedaen 
den x1” augusti xv” Lxvin. | 
Archives du Royaume a Bruxelles, — Papiers des 
troubles, t. XXXI, f» 225. 


— 


9. 


11 aont 1568. — La cour de Cassel condaiane Jean de Ruddere, & 6tre ex6cute 
par le glaive, pour avoir ete, en 1566, au preche en armes et en reunion & 
Cassel, et de la, toujours en armes, avoir accompagne Jacques de Buysere. 
Vapostat, a Hazebrouck, a Haghedoorne et a Hondschoote. 


Omme dieswille dat ghy Jax ve Rupert, weert in den Witten Leeuwe deser 
Stede van Cassele, u vervoirdert hebt in't jaer XV* LXVI, geduerende de troublen 
ende desordren te gaene te diversche Stonden, zowel voor als naer de concessie 
tot predicatic van de sectarissen ende by de ministers van diere ghedaen met 
ghewelderhandt, ghy voorsien zynde met eene busse, rapiere ende lampte, 
keerende in ordre vanden voornoemden predicatien, tot over de marct deser 
Stede met groote menichte ende foulle van volcke tot plecke gheweest ghewa- 
penderhandt al zinghende psalmen ter mesachtinghe ende cleenichede van justitie. 
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Ende als Broeder Jacopus ve Burs(trt) die apostact alsnu np de maerct de xi ende 
xii daghen van ougst in 't zelve jaer predicte, hoorde ghy niet alleen met 
wapenen Zzyn Sermoenen, maer bovendien convoyeerde hem, Cuwen huuse, ghe- 
Slapen ende ghedroncken hebbende, met u yoornoemde busse naer de $tede van 
Hasebrouck, daerenboven hebt met de yoornoemde wapenen ghegaen te Haghe- 
doorne ende yan daer naer Hondschote, etc. 

Condemneert ghejusticiert te werdene metten zweerde ende verclaert al u 
goedt geconfisquiert. h 

Gepronunciert | by scepenen der sStede van Cassele '] ende dexecutie volcommen 


den XI** augusli XVe LXVIIL. 
Ibid. f- 227. 


10. 


25 $septembre 1568. — Les <echevins de Cassel condamnent a tre ex6cut6 par le 
glaive Jean van Warden : 1* pour avoir frequente les preches avec armes ; 
2” pour avoir tenu chez lui deux serviteurs, qui, en aont 1566, ont saccage 
reglise de Notre-Dame de Cassel; et 3* pour avoir 6t6 avec ges COmpagnons 
d'abord a Bailleul et de la a Gand et Anvers, et y avoir presente une requete 
pour obtenir la liberte. 


Omme dieswille ghy Jax vax Wares, scrynewerckere yan uwen Style, ghe- 
vanghen, u vervoordert hebt in 't jaer LXVI, geduerende den troublen tyt, de 
predicatien vander nieuwer leere by de ministers vande ghereprobeerde religie 
met fortse ende ghewelde hierontrent ende upde maerct deser stede gedaen te 
hooren ende hantieren, groot faveur ende aliance nemende met de voornoemde 
ministers, houdende t' uwen huuse twee cnapen die inden ougst LXVI groote 
braeke committeerden, zo wel in Onser Vrauwen kercke deser stede als elders. 
Treckende ghy voorts met eeneghe uwer medeghesellen van deser stede naer 
Belle, vandaer te Ghendt, Andwerpen ende daer ontrent omme zekere requeste 
te presenteren tot vercrighen vyander liberteit, etc. 

Condempneren u ghejusticiert te zyne metten zweerde, etc. 

Ghepronunciert | by scepenen der Stede yan Cassele] ende ter executie gheleit 


den XX V** septembris XV LXVIIL. 
Ibid, f* 228. 


1. Les mots entre crocheis ne 8ont pas dans le registre, mais il y a lieu de supposer qu'il en 
est ainsi, parcequ'en t6te de 1x Sentence, on lit. « Extrait uut de registre onderhouden voor 
bailliu ende scepenen der $Stede yau Cassele. 
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SENTENCES DE LA COUR FEODALE DE STEEN VOOKDE. 
1. 


7 mai 1568. — La Cour feodale de Steenvoorde a condamne Antoine Gubbe 
& 6tre execute par la corde pour avoir brise Tautel St-Georges, dans I'eglise 
de Steenvoorde, etc. 


Omme dieswille dat ghy Anrneuxis Gusre u vervoordert hebt, in den laetsten 
troublen ende kerek breeckinghe, de predicanten te convoyeren met een $pIer 
ende rapiere, van Sermone te sermone, ten diverschen tyden. Voorts hebt ghy u 
ghevonden in de kerck van Steenvoorde up onse Vrauwen dach half ougst 
XV® LXVI, aldaer ghy ghebroeken hebt den outaer yan St-Joorys, dien breckende 
met een homes ende cochamer, ende hebt altyts ghehouden ende gheadhereert 
de nieuwe religie alle tzelve den gone ghebleecken es by uwe kennesse ende 
andersints ; mannen up al ripelyc gheledt, condempneeren u ghehanghen te 
weesen ende ghejusticicert te zyne by den criminelycken oflicier metter corde z00 
datter de doot naer volghe, confisquirende voorts alle uwe goet, tzy leen, eerfve 
of meubelen ten profyte van den Coninclycke Majesteit. 

Actum int hoof Steenvoorde desen VII" in mey XV* LXVIIE. Gheteekent by 
laste, P. STRASSELLE. 

Chambre des comptes de Lille, — Pieces a Fappui des 
comptes de eonfiscations a cause des troubles. 


2. 


26 mai 1568. — La Cour feodale de Steenvoorde a condamne Jacques de Rycke 
& 6tre ex6cute par la corde: 1” pour avoir, pendant que le frere Gilles, car- 
melite d'Ypres. prechait et faisait quelques citations latines, crie : « parle fla- 
mand, ta langue maternelle, pour qu'on te comprenne »: 2* pour avoir escorte 
Pierre Hazaert, predicant de la nouvelle religion, avec armes depuis I'eglise 
de Steenvoorde jusqu'au marche; 3” pour avoir &6te, le 15 aont 1566, a Stra- 
zeele et y avoir brise des autels et des images dans Ieglise, etc. 


Omme dieswille dat ghy Jacos ve Rycke, u veryoordert heeſt te vinden in de kereke 
te Hillewaers-Cappelle u eenen meestdach oft zondach anno -LX VI", daer broeder 
Gus, cacrmelyt van Ypre, preeicte ende verhaelde eeneghe materie in latyne, 


P—— — —__ — —— - _— 


109 
riept ghy ghevanghen, tot 'den zelven broedere : « spreckt u moeders taele, 
vlaemsch, dat men u verstaen mugh » voorts hebt ghy altyts ghevolght de 
nieuwe religie; ende u niet ghereconsilicert, daer toe hebt ghy u vervoordert te con- 


voyeren Pieter Hasatgmt, predicant van de nieuwe religie, met een sliech of 


wesel messe van de kercke van Steenvoorde tot up de maerckt ende elders. 

Bevoorts zoo hebt u-noch bevoordert up onzen Vrauwen dach half ougst int 
jaer LXVIF* te vinden bynder prochie ende kercke van Strasselle aldaer ghy 
aſgewoorpen heeſt diversche bilden ende die weghghedreghen up straete ende 
zvt ghy ghegacn ten zelven daeghe in de zelve kercke van Strasselle up den 
hooghen outaer, daer ghy een missaele of kerekghebouck deele van dien alghescuert 
heeſt ende de reste met u ghedreghen. 

Alle tweleke den hove souflisantelyc ghebleecken es z00 wel by uwe kennesse 
als by informatien dien volghen, mannen up al ripelyc gheledt condempneren u 
Jacos ghevanghen ende ghejusticieert te wesen met den baertse zoo datter de 
doot naer volghe, confisquierende alle uwe goedinghen tzy leen, eerfve oft cathee] 
len profyte van der Coninclycke Majesteit. 

Actum by bailli ende mannen van den hove entle heerlychede van Steenvoorde 
desen xxvI” van meve xY* Lxvin tich, ende gheteekent by Jaste. P. StkasSELLE. 

Chambre des comptes de Lille. -— Pieces a FVappui 


des coinptes de conftiscations a cause des troul:les, 


JD. 


SENTENCE DE L'ECHEVINAGE D'HAZEBROUCK. 


15 mai 1568. — Le tribunal echevinal d'Hazebrouck a condamne & 6tre ex6cute 
par la corde Dierick De Schodt, pour avoir saccage les eglises, etc. 


(thesien by yvoocht ende schepenen, tproces in ghescrifte beleedt tusschen 
Marneus DE Wraert, baillia van der stede van Hazebrouck heeschere jeghens 
Dreryck DE ScopT, crimineel ghevanghen verweerder de zelve yoocht ende scepenen 
de calaingne van den bailliu, de excusien van den verweerder, metten enquesten van 
heede partien metgelicks de confessie by den zelven DigrRyck DE Scoprt, ghedaen by 
zynder andwoorde ; al int langhe overghezien ende up al rypelick ghelet heb- 
bende, met advyse van gheleerde wysen, ende verclaeren den bailliu in de zelve 
zyne calaingne te zyne wel ontfanghelic, condempneeren dien volghende denzelven 
INeryck DE Scopt gheexecuteert ende ghejusticeerd te zyne metten barste 20 
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datter de doodt naer volcht, ter cause yan de kerekebraken ende andere mes- 
Susen by hem ghedaen ; confisqueerende alle zijne goedinghen Sconincx ons ghe- 
duchts heeren - proficte. 

Actum ende gheprononchiert te Hazebrouck ter Halle, voor voocht ende sce- 
penen yan de Slede van Hazebrouck, up den xv" in mey xv* acht ende tzestich. 


Torconde : Vas PrAbEtLis. 
Ihid. 


Ez. 
SENTENCES DU CONSEIL DES TROUBLES. 
1. 


23 mars 1567 (1568 n. s.). — Le Conseil des troubles a condamne par contumace 
au bannissement perp6etuel et & la confiscation de leurs biens: Nicolas Heem — 
Guillaume de Zoutere — Antoine Namps — Francois Marqueys — Abraham Abart 
— Dierick et Pierre Cueninck — Jean Ghisele — Maillard de Zwichtere 
Jean Mickart — Cornille de Vos — Charles Hazart — Jean van Niepe — 
Martin Ghisele — Nicolas Reynier — tous de Steenvoorde. pour divers faits 
de troubles. 


Veu par monseigneur le duc _dAlve, marquis de Coria, etc. les deffaultz 
obtenns par le procureur general de S. M. impetrant de mandement eriminel 
et demandeur, d'une part, allencontre de Nicotas Hety, hoste & Fenseigne de 
[Esquier a Steenvoorde, GUILLAUME DE ZOUTEREN, marchant de drap, ANTOINE 
Nawes, filz de Ronerr, bouchier, Fraxncaors Marguers, hoste 4 TAnge, audit 
Steenvoorde, ABranax ABarT, pigneur de $Sayettes, Ditricx et Pierre by Cut- 
NINCK, freres, fils de Fraxcnois, jeusnes gens a marier, JenaxN CuiSELE, bouchier, 
MaiLtarkt DE ZwicuTtere, boulengier, Jenax Mickatrr, menestreur, CORNILLE DE 
Vos, serrurier, CuarLes Hazart, Jenaxn Nieves, Martin GmiSELE, Nicotas REYNIER 
dict Vanbex Zaxpe, hoste a Homme $auvaige, et Axx4, $a femme, tous manans 
dudit Steenvoorde, adjournez a comparoir en personne pardevant Son Excellence, 
deuement contumacez et dehboutez de toutes exceptions et deffenses, Taultre, 
chargez, as$avoir : 

Lesdis CorNILLE pe Vos, AnTrwonxt Navwes, Arranan Arart, Ditnuick et Pitrkt 
be CUENINCK, FrAncnors Markers, JenaN GuiSELE et Jenax Micakt, davoir rompu 
et bris6 des images et aornemens du Saint $ervice divin en I'eglise dudit Steen- 
yoorde et heux circunyoisins; mesmement ayantz, lesdis be Vos, GaisELs ef 
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Mankeis, prins les armes et venu avec grande trouppe des sectaires devant la 
ville de Furnes pour par forche delivrer certains leurs complices y detenuz 
prisonniers, et oultre ce icelluy ps Vos este a la deffaicte de Waterloes, $'avam 
ledit ABRanay, durant les troubles passez, conduyct fort sedicieusement et logs 
plusieurs malfaiteurs ; 

Ledit Nicotas Revver avec $a femme logez les prescheurs de la nouvelle 
religion et aulcuns ayans este a la deffaicte de Waterloes et plusicurs aultres 
Seclaires et avec iceulx tenu plusteurs communications : 

Lesdis Nicotas Heew et GuiLLauyt pe ZouTert davoir est& des principaulx 
de la nouvelle religion audit lieu, loge les prescheurs et cueille les aulmoisnes 
durant les presches ; lesdis Jenax Vax Nieee, MarTixN GuisELE ef CnarLtes Hazant, 
avec le $usdit Digrick be Cuexmck ef Jenan Micarr, davoir aussy este a Ia 
deffaicte de Waterloes, ct ledit MaiLLakr DE ZwicuTeERE davoir fort hante les 
presches et advanche argent pour obtenir libert6 de conscience. Veues aussy 
les informations et aultres enseignements, etc. Faict 4 Bruxelles, le xximn* jour 
de mars 1567. Ainsi $igne : LE buc bALYa, ef plus baz: J. b& La Torre. 

Collation est faicte a la $entence originale, signee comme dessus, et trouve 
accorder de mot @ aultre, icelle sentence esfant &s mains de moy, secretaire 


Soubzcript. — J. bt 11 Torre. 
Archives du departement du nord, a Lille. 


Chambre des comptes. 


2. 


23 mars 1567 (1568 n.s.). Le Conseil des troubles a condamne au bannis- 
sement perpetuel, avec confiscation de leurs biens, Pierre Caboche Laurens 
Voets - Charles Slabbincq Mathieu Spetebroot — Francois Vasseur — 
Balthazar Pinchon. habitants de Zuyt Berquin, pour avoir commis des bris 
dimages dans I'eglise de cette paroisse et dans celle d'Estaires. 


Veu par monseigneur le duc dAlve, marquis de Coria, efte. Gouverneur ef 
capitaine general pour le Roy nostre Sire, les deffaulz obtenus par le procureur 
general de Sa Majest6 impetrant de lettres de mandement criminel et deman- 
deur, Tune part, contre PigrrE Capocne, marischal, Laukexs Vorts, CHARLES 
SUABBINCK, MaTmEC SPETEBROOT, FrRAxNCcHors VasstuR dict bon Franchois, et Bar- 
' TrazaR Pixcnoex, manans de Zuidberquin, adjournez a comparoir en personne 
pardevant Son Excellence, deuement contumacez et deboutez de toutes excepcions 


et de deffenses, d'aultre, chargez, assavorr : 
Ledit PrierkE Canocne, Larkexs Worrs, CnarLEs SLABBINCK, MaTntrs SPETE- 


{12 q 
BROOT ef BarThazar Pixcnuors davoir commis bris d'images es eglises dudit 
Zuidberquin et Estaires respectivement ; 

Avant par dessus ce ledit Laurens Woers amene certain predicant de Bailleul 
audit Zuidberquin, arme et embastonne ; 

Comme pareillement a faict Fraxcuors VasSSELR ; 

Veues aussy les informations et autres enseignemens par ledit procurenr 
general produictz a la veriflicacion des faictz dessus posez, ensemble les actes 
et exploictz y joinctz et par especial Facte du deboutement des dis adjournez 
de toutes leurs exceptions et deffenses, avec tout ce que faisoit 4 considerer, 
et ayant $sur tout menurement est6 delibere au Conseil_ lez mondit seigneur le 
Duc, Son Excellence, waydant le prouflict des dis deffaultz et deboutement, bannyt 
les dis adjournez et chacun deulx, ete., confisque tous et quelzconcques leurs 
hens, etc. 

Faict a Bruxelles, le xxnr jour de mars 1367. Ainsi signe : Er bugut DALY, 
et plus bas: J. ps 11 Torre. 

Collation est faicte a la $entence originale, Signee comme dessus, et trouve 
concorder de mot a aultre, reposant ladiete $sentence $0ubz moy, secretaire 


Soubzcript : 8ign# : J. bt ix Torrey. 
Id. 


I. 


30 mars 1567 (1568 n. s.). — Le Conseil des troubles condamne par contumace au 
bannissement perpetuel et & la confiscation de leurs biens : Peronne Zweeren — 
Michel Broeders — Philippe Vilers — Jean Braems — Jacques de Smys — 
Guillaume de Guesere — Mathieu Lherbier — Marguerite et Jacqueline Hidde — 
Catherine et Chretienne Dekens — Nicolas Boddart et Marie sa femme — Jacques 
Boddart et Marie Muus sa femme -- Marguerite Boddart —- Jean de Roo -— Gilles 
Houvenaghel — Guillaume Kere — Mathieu Bertau - Jacques Serpieters -- Fran- 
coisge Mulaert - Marguerite sGuesers, - tous d'Hazebrouck :; pour divers faits 
de troubles. 


Veu par monseigneur le due dAlve, marquis de Coria, etc. Gouverneur ef 
capitaine gen&ral pour le Roy nostre Sire des pays de par deci, les deſ- 
faultz obtenuz par le procureur general de Sa Majeste, jimpetrant de mandement 
criminel, demandeur, d'une part, contre PkrRoNNE ZWEEREN, vesve de feu Frax- 
cuors ve Pours, Micntr Broevers, bollengier, Pamieet bs Viiers, cousturier, J&nax 
Brarns, marchand des draps de $oye, Jacques bt Swrs, filz de Jenax, jeusne 


% 


homme 4 marier, GuiLLauwr be GuesEers, filz de Nicotas, Manitcu Lutranitn, 
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MARGUERITE et JacyuELINXE, filles de Eustact Hippe, Cataerixg et CurtsTIENNE, filles 
de Nicolas Dexexs, Nicolas Boppart, cousturier, et Mart 8a femme, Jacoues 
Bopvarr, filz de Nicolas et Maris Mouvs, 8a femme, MarGueriteE Bovpart, 
fille de Nicolas, Jenan be Roo, tordeur de fillets, GitLEs HouevexacuLE, 
ministre, GUILLAUME KERrkE, Manreu BerTau, couvreur CA'ardoises, Jacgues 
SERPIETERS, gantier, Francaoist MULAERT, veſve de fe ELoy van STaveLe, et 
MARGUERITE SGUESERS, fille de Jenan, tous demeurans a Hazebrouck, adjournez 
a comparoir en personne pardevant Son Excellence deuement contumacez et 
deboutez de toutes exceptions et deffences, d'aultre; chargez tous les $usnommez 
Tavoir ſavoris& la nouvelle secte et hante les presches ; 

Et pardessus ce, lesdis Micnter. Broegbers, est6 ung des chieſs des sectaires, 
ayant faict 'baptiser ung sien enffant a leur mode et est6 choisy pour anchien ; 

PuiLipet be ViLLERS, commis bris d'images, et avecq armes convoye Jes pre- 
dicants et est6 en pluisseurs S6ditieuses assemblees tant a Estaires que devant 
la ville de Furnes pour par force y delivrer aulcuns leurs complices prisonniers ; 

Jenas Braens, difſfame CTavoir donne charge de fendre les ymaiges ahatues, 
paye les briseurs et le messagier ayant amene audict Hazebrouck les predicants ; 

Jacques be Swys, renomme Cavoir leu et enseigne les sectaires &s as8emblees 
tenues en la maison de $a mere ; 

GUILLAUME DE GUESERE, Cavoir bris6 les ymaiges en pluisieurs eglises, $i 
comme a Estaple, Waelscappele et ailleurs ; 

Mamec Lerner, frequentant les presches avecq armes et commis forche avecq 
aultres s$es complices au logis du bailly, y criant : Vivent les gueulx, qu'on tue 
tous les papistes, et les pretres les premiers, et apres le dict bailly et aultres 
de la loy. | | 

Lesdites Caruerxe of CartTiENSE, filles de Nicoras Dexexs, destre fort obstinees 
en la nouvelle religion, avans yonlu empescher le cure dudict Hazebrouck d'oyr 
la conſession de leur mere ct luy administrer les Sainctz Sacramens en $0n extreme ; 

Le dict Nicoias Bopbart et Jacques $son fil, avoir commis bris d'ymaiges, 
Sestant aussy ledict NicoLas trouve garny d'un marteau de plomb a la force 
commise au logis du $usdict bailly avecq aultres ses complices, et depuis en 
la trouppe des sectaires, allans avec tamburin et armes vers la dicte ville 
d'Estaires ; 

Jenan pe Roo, avoir est6 messagier desdicts sec taires procurant leurs affaires ; 

GiuLes HouevexacnLe, predicant et ministre audict lieu ; 

GritLauut Kenne, Mamev Bertau ct Jacques SERPIETERS, Commis bris d'ymaiges, 
ayant ledict BerTau' aussy est6 en armes & Ja deffaicte de Waterloot et au- 
paravant a la $6ditieuse as8emblee devant la dite ville de Furnes ; 
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Francnorist MULAERT, este fort s6ditieuse et malparlante tant contre les gens 
deglise que contre le Magistrat et -aultres catholiques. 

Venes aussy les informations par le procureur general produictes a la verif- 
fication des faitez dessus posez, ensamble les actes et exploictz y joinctz et par 
especial Vacte de deboutement des dictz adjournez de toutes exceptions et def- 


« fences, Son Excellence, vuydant le prouflict des dicts delfaultz et deboutement, 


bannyt les dits adjournez et chascun deulx perpetuellement et a jamais hors de 
tous les pays et seigneuries de Sa Majeste, et confisque tous et quelzconques 
leurs biens meubles et immeubles, droictz et actions, fiefz et heritaiges, de quelque 
nature ou qualite et Ia part ou ilz soyent situez au prouflict de Sa Majeste. 

Faict a Bruxelles, le penultiesme jour de Mars 1567, avant Pasques. Ainsi 
Signe : EL buc v'ALva, et plus bas : 4. bt La Torre. 

Collation est faicte a son original signe comme dessus reposant es mains de 
moy, $secretaire $0ubzscript, et trouy6e accorder de mot & aultre, par moy, 


Signe : J. DE La TokRe. 
Archives du departement du Nord. — Chambre 
des comptes de Lille, pieces a Vappui des 
comptes des confiscations a cause des troubles. 
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28 octobre 1567. — Le Conseil souverain condamne Jean Druck & 6tre ex6caute 
par le glaive pour avoir: 1* en 1566, coopere & la demolition des 6glises, 
au bris des images; 2” pour avoir avec des compagnons & Zuytberquin bris6 
une croix et une image de Saint Gilles; 3* pour avoir pris dans un coffre 
place au cheur Saint Nicolas une chasuble, IYavoir coup6ee en morceau en 
disant qu'ils serviraient de jarretieres; 4* pour avoir de concert avec des 
gectaires a Leedringhem bris6 les autels et les images et de plus y avoir 
pris trois ou quatre livres parisis ; 5* pour avoir & Broxele pris une ancienne 
image et bris6 les images & Eecke, Ekelsbeke, etc. 


Omme dieswille dat ghy Jan pe Druck, alzoo in t voorleden jaer Lxvi, de 
demolitie van de kercken beelden, imagen ende versieringhe van dien gheschiede, 
n vervoordert hebt, sdaechs naer Onse Vrouwe dach halfougst in 't zelve jaer, 
met eenighe vander nieuwe religie, uwe medeghesellen, te gaene in de de prochie 
van Zuutberquyn, ende daer commende te brekene zekere cruus ende image 
van Sint Gilles, staende ter plaetse aldaer; gaende van daer naer de kercken, 
un addresseerende aen zekeren groenen coffre staande inden coor van Ste-Nicolais, 
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hebt daeruute ghenomen zekere coorcappe, de zelven in Sticken snydende met 
u brootmes, yan welcke sticken ghy coussebanden maecte. Segghende toe dyen 
tot eenighe die u zelve gheerne belet hadden, dat u zulex bevolen was te doene, 
insghelicx hebt ghy u vervoordert te gaene in de prochie van Leerighem metter 
assistencie van eenighe uwer medeghesellen vande voornoemden religie, helpende 
ende doende groot debvoir omme de oultaeren, bheelden ende boecken inde 
kercke aldaer te hrekene met zekere pychauweel dat ghy aldaer ghenomen hadt, 
metgaders zekeren scapraecken te brekene ende daerunte te nemene, in ghelde, 
de somme van drye ofte vier ponden parisis, dye by ghemeene devotic inne 
ghecommen waeren, deelende de zelve up den disch binnen -der zelve kercke, 
nemende ende dreeghende toedien met dieverssche wassen, kerssen, ciboiren 
ende twee wegghen van $audures, van welcke* cihoren ghy eenighe sticken 
metgaders 'tvoornoemden pichauweel tzydert gherestitueert hebt. Noch hebt ghy 
tsaeterdaechs naer den voornoemden Onser Liever Vrouwe dach u vervoordert 
te gaene inde prochie van Broxele, vergheselschapt alsvooren, ende inde kerke 
aldaer commende ende vyndende eene oude image, hebt de zelve upghenomen 
ende metten hofde inde vonte ghesteken, roupende hooghe ende overluidt : 
« 1ek doope, doope », ende tzelve ghedaen hebhende ende vyndende de crysma, hebt 
de zelve pot ghenomen ende zeer viereghelyck in sticken ghesteken, zegghende 
hooghe ende overluidt in schampe ende versmaetheide van dien : « Es dit 
'tsmout dat de paepen zoe dier vercocht hebben? » Doende toedyen u uuterste 
debvoir omme d'aultaeren, beelden ende toortsen inde zelve kercke te brekene 
ende demolierene. Tzelve alzoo ghedaen, ende uwe medeghesellen last ghegheven 
hebbende omme eenich kerekegoedt ten huuse vanden costere aldaer te haelen, 
dat zy oock deden, naerdyen ghy zekere craisen up 't hoveken vanden kerekhove* 
zyt ghegaen ten huuse vanden pastoor vander zelver prochie, doende alet baek 
vleesch braeden, ende tzelve eetende, niet jeghenstaende dat $acterdach was, 
gaende alzo0 nwer vaerde. Bovendien, alzoo ghy upet Eecke kerekemis dach, in 
't yoornoemden jaar Lxvn, gheweest hadde CEeken, ter zekere predicatie vande 
yoornoemde nieuwe religie, zyt tsachternoens, ontrent den drye ofte vier uuren 
ghegaen tot Godtsvelde, verghezelschapt met eenighe vander zelver religie, ende 
aldaer commende, naerdyen de kerke, by zekeren eenen uwen medegheselle, (die 
met eene leere duer eene glaesveinstere croop,) open ghedaen was, ende binnen 
wesende, hebt inde zelve kerke u uuterste debvoir ghedaen omme vaultaeren, 
tafereelen ende heelden van dien te breekene ende zonderlinge den aultaer van 
Onser Vrouwen, dreeghende oock eenighe met uwen pistolette omme te duerschietene 


tl, I v a evidemment ici une lacune. 
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die inde kercke commen wilden. D'welck alzoo ghedaen zynde ende dacrmede 
noch niet te vreden, naerdyen ghy metten zelven uwe medeghesellen 'gheweest 
hadt ten huuse vanden pastor ende aldaer gheeten ende ghedroncken hebhende, 
ende verhoort oft vernoomen datter eenighe costelicke aultaeren ende taffereelen 
wech ghedaen ende gheruimt waeren ten huuse van eenen Pieter Vas Oosr, 
zy terstont ghesaemder handt naer 'thuus vyanden zelven Pieter ghegaen, ende 
aldaer commende, ende die in zekere $stal ghevonden hebbende, ghy hebt dye 
terstont met zekere z00 houte, dat in 't zelve $tal was, in sticken ghesleghen 
gheheel ende gheraseert, zegghende : « Wy hebbent hier wel voor hondert 
ponden grooten », $tekende daer inne 'tvier. Ende insghelix hebt ghy u ver- 
voordert CEkelsheke zekere laffereel nuter casteele te haelene ende 'tzelve 
upden marct te draeghene, metgaders oock ghelyck bracke te doene inde kerke 
van Onsen Vrouwen binnen deser stede, al niet jeghenstaende dat ghy dienaere 
ende inden eedt deser casselrye waert. Daerof de hove, etc. 

Condempneeren u ter cause voorscreven ghejusticieert te zijne metter zweerde, 
verclaerende voorts al u goedt, 't zy leen, erfve, ofte catheil gheconfisquiert. 

Actum in 't hof te Cassele den xxun®” octobris 1567. 


Archives du Royaume, a Pruxelles. — Papiers 
des troubles. — Casse], fo ]9Þis. 
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18 septembre 1568. — Le Conseil des troubles a condamne par contumace au 
bannissement perpetuel et & la confiscation de leurs biens: Pierre Spot — 
Jacques Goom — Pierre de Ronde — Maillart Van den Walle — Jean de 
Drinckam — Pierre et Nicolas Van den Walle — Martin et Francois Boye — 
Pasquier de Schervere — Adrien de Zeghere — Denys Valkerberghe -— Maelen 
Lammoot — Thierry de Coninck — Jean van den Berghe — Guillaume Herwyn — 
Charles de Zouttere — Madeleine Ghys — Hercule et Gilles Vasseur — Charles 
et Pierre Boully — Hansken Meesemakere — Guillanme Van der Gauwe — 
Jacques Cemer — Michel Billet — Jean Van der Straete — Philippe le Cousturier — 


Josse Brandt — Jacques Vleesch — Jean Weecsteen — Arnoult — Pierre de : 


Crop — Charles Fobbaert — Martin Waele — Josse Boudens — Jacques de 
Wilde — Nicolas le corduanier — Jean Hamont — de Steenvoorde, de Houtkerke, 
de Meteren etc. Les uns pour avoir hante les preches, commis des bris d'images, 
avoir 6t6 au siege de Furnes, les autres pour avoir aide les meurtriers des 
ecclesiastiques, etc. etc. 


PrenkeE Seor, Jacques Goow, de Houtkercke, PitrxkE be Ronpt, chaſfeticr, 
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Maiitagr Van Dex Wallet, Jenan DavxckGan, PrErkt et Nicolas Van pes WALLE, 
de Steenvoerde, freres, Martin et Francuors Bove, ſreres, PasQUIeErR De SCHERUERE. 
ANDKIEU DE ZEGNERE, de Meteren, Denys VALCKERBERGE, MarLEN LamwuooT, Ie 
Serviteur de JEenax De Veursr, Tmitkry be ConiNnck, de Steenvoerde,, Jenan Van 
ven BERGHE, Soubz la seigneurie de la prevoste de S* Donaes, GuiLLatune Hernewys, 
CHARLE DE ZOUTTERE, MAGDALENE Guys, HercuLes ef GirtE VassSEUR, CnHarLes ef 
Pitrrg BotciLy, HanSkix MESSEMAECKERE, GUILLAUuE VaN DER Gouwt, Jacgues 
Centr, Micmer BiitetT, JEnaxn VAN DER STRATE, PaiLipeE LE CouSTURIER, JossE 
Brant, Jacques VLEESCn, Jena WECSTEEN, ARNOULT ayant demeure chez FrAxCuors 
GHELDoOLF, PiErRE DE Croe, CHakLEs fils de Jenin Fopratrr, Martin WatLE, 
Josst Boupexs, Jacques bE WiLpe, de Beveren, NICOLAS LE CORDUANIER, ayant 
demeure chez Dexys Messortn, et Jenax Hawoxt, de Steenvoerde, charges : 

Le dit Pierre Sport, d'avoir hante les nouvelles presches et est6 en armes 4 
Passistence du predicant, aussy ſame d'avoir commis bris d'images ; 

PrerRE bE Roxbe, Jacques Goow et MaiLLakr Vax bex WaLLe, hante le pre- 
dicant des calvinistes et partout oy les nouvelles presches ; 

Jenax Van Drixcguan, frequente icelles presches en armes a Fassistence du 
predicant et aussy commis bris dimages en Teglise parochiaele de Waerhem; 

Jenaxn et Nicolas Van pex WaLlLe freres, Matix Lawoor, GuiLLauut Harkewvys 
et le serviteur de JEenax pe Vusr, frequente lesdicts presches avec armes ; 

MarTix et Fraxcnorts Boys, PaSQUIER DE SCERVERE et Micnitr, Beke, sectaires 
et complices de ceulx qui ont commis les massacres $sur les eccl6siastiques, 
estans encoires presentement en leur trouppe, ayant aussy assist6 les predicans 
en armes, comme auss! a faict ANDRIEU DE ZEGHERE, et Servy contre Sa Majeste 
Soubz le capitaine Jenax Denys, puny par Ja corde; 

Dexys VALCKENBERGE, grand Sectaire et favorite du predicant, eu la charge de 
6diflier la chayere en laquelle le ministre a faict ses presches et remonstrances ; 

Tamiery DE CUENINCK, fort hante Tesdicts presches et assist6 les ministres en 
armes, et se debordant $'est mis en la trouppe des geulx -$auvaiges ; 

Jenax vaNnDEN BERGAE est6 ung des principaulx Sectaires, aussy hant6 les presches 
et se trouve tousjours allentour du ministre CHARLES DE ZowERt; est6 fort familier 
au ministre SEBasSTIEN MATTE, et scen tout ce que $e demenoit par les ministres ; 

MacvalexE Guys, este de la nouvelle religion ; 


HercuLes et GiLLE VASSEUR, assiste en armes lesdicts ministres et est6 devant 
la ville de Furnes avec grand nombre des sectaires pour $urprendre ladicte 
ville et par force tirer hors des prisons certains leurs complices pen de jours 
auparavant y constituez prisonniers ; 
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CnarLEs ef Pierre BouLLy, freres, collects deniers pour le bastiment du nou- 
yeau temple, et famez d'avoir au monastere des Dunes avde 4 briser et aultre- 
ment assiste a commectre les desgastz y. advenuz ; 

GUILLAUME DE La Gauwe, este messagier desdicts Sectaires et partout port6 
lettres et faict les adventures de leurs affaires ; 

Jacques Cexer, MarTix WatLEg ef Jenax Haunont, Sectaires, ayans hante les 
dictes nouvelles et reprouvees presches ; 

Miumer BILLET, ayant aultresfois est6 puny pour le faict de heresie, Se mesl6 
de nouveau des dictes heresies et hante les dictes presches et par ainsi relaps ; 

JEHaN YANDER STRAETE ef PwiLIPPE LE COUSTURIER, hante icelles nouvelles- pres- 
ches et famez quilz $e seroient retirez vers lesdicts geux $Sauvaiges ; 

Josst Branpt, Jacgues VLEEsCH et Cnartes: Folitart, fil; de Jenax, sectaires, 
ayans hante lesdictes presches ; 

Jenax WercsTexn, este des principaulx $ectaires et faict baptiser ung sien 
enffant 4 I» mode calvinisticque ; 

PrerkE be Crore et ARvnOULT, Serviteur de Francuorls GHELDOLF, assiste et 
ayde a commectre les massacres commis a Hontschote et a Venviron, et a pre- 
Sent en la trouppe desdicts geux $auvaiges ; 

Josst Bovpixs, frequente lesdictes presches en armes et espouse $a ſemme 
a la mode calvinisticque ; 

Jacoves be WiLpx, - Sectaire, et $e mesI6 bien avant des affaires de la dicte 
nouvelle religion ; 

NicoLas LE CorpuaNitr, aussy frequente lesdictes presches avec armes et fame 
Tavoir commis bris dimages et destre complice et de la trouppe desdicts geux 
$auYaiges. 

Son Excellence les bannit 4 perpetuite Sur la hart et confisque tous leurs biens, 

Faict en Anver,s le xvimn* jour de Septembre 1368. 

Archives du Royaume a Brurzelles. Papers 
des troubles. t. XXXVI, f* 246. 
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4 octobre 1568. — Le Conseil des troubles a condamne par contumace au ban- 
nissement perpetuel et &a la confiscation de leurs biens: Charles Zwynghdauw. 
le vieux — Jacquemine, sa fille — Pierre Meersman -- Pierre vander Clye, (Clyte?) 
pour faits de troubles a Boeschepe — Plus un grand nombre d'autres sectaires 
d'Elverdinghe, Locre, Reninghelst et Vlamertinghe dont plusieurs ont participe 
agx crimes de Dranoutre et de Reninghelst, notamment Jehan de Poortere, 
de Locre. 


Veu par monseigneur le dne dAlve, marquis de Coria, etc., lieutenant gou- 
verneur et capitaine general pour le Roy nostre Sire des pays de par deca, 
les defſaultz obtenuz par le procureur general de Sa Majests impctrant de 
mandement criminel et demandeur, d'une part, contre Pierre Canes, dit Lar- 
LEMANT, Jean DE HuuSErE et Pierre be Wilpe, du village d'Elverdinghe ; 

Gni.&vxs pe Kuewere, filz de Pascuier, GniLeyN van Houcks, filz de Pascmes, 
ManiEC VAN STAVELE, filz de CaReEsTIEN, JEnaNn be PORTERE, CHARLES ZWYNGHENDALC, 
le vieux, JacQUEnixE, $a fille, caigee environ xxx ans, et Pierre MEerSCnyas, 
cousturier, du villaige de Lockere ; 

Jenax KNnouckagert, Marie HeBBInNCx, $a femme, Georce Butn, Lovs pe Haxe, 
Jrnax Mantv, MarTaieu be Worue, PEeryxE Bronaxs, $a femme, WaLkax GopT- 
SCHALCk, WaLkan Lauwicy, GEokGeE Batkr, CAaTTRINE van 'Hetsr, $a femme, 
Ouvier Roxxs, Matiex vas Meters, Fraxncuoris Bryr, Mane van MutLexe, $a 
femme, GuiLLaUuuE HilLLEBRANT, JEnanxE BLicx, $a femme, Pau. Bert, Navyxktx 
SNOUCKAERT, Sa femme, PiErRE vanDexs CLEve, BELkis Cams, femme de Jacques 
FueLes, Jenin pe Haxe, fils de CurisTorte, MarGUerte, $a femme, Name 
PerTRrYs, FRAnCnors van DrROnNGnEew, NAYNKEN, Sa femme, GHELEYN YANDER BEKEN, 
Arne, Tatewyr et JokynNE van BETHEnty, $a ſemme, de Reneghelst ; 

Axprtv pe Conincs, Ouitvier Kin, dict PLeTz, AnTaroixE be HEere, GuiLLauue, 
Jooris, Laukin, MynxiN et MaeykeN WAELLAERTS, fſreres et $Seurs orfelins, et 
YSABEAU vanben Broucke, fille de Lovys, de Vlamertinghe ; 

Adjournez a comparoir en personne pardevant Son Excellence, pour eulx 
venir purger de leur fuyte, absence ou Jatitation a cause des troubles passez, 
deuement contumacez et deboutez de toutes exceptions et deffenses, daultre, 
chargez tous les susnommez tant hommes que femmes davoir frequente les 
nouvelles presches et adhere a icelles et oultre ce, assavoir : 

Ledict Pterre Canes, brise les images et Saccage les eglises en divers lieux ; 
Jenax ve Huvsere et Pierre ve Witpe esl6 ſauteurs de la nouvelle religion 


\ 


—4 > © a CO 
- . by 


120 
et conduict avec armes les predicans de lieu 4 aultre; GuiLEYN be CUEWERE ef 
GmLeiN Van Houckt, retirez a4 cause desdictes $ectes en Angleterre; 

Jenax be PotrTERE, fort suspecte en la religion et servy les Sectaires de messSagier 
allant pour leurs affaires deca et dela, et fort Suspect d'avoir este complice et 
en la compagnie de ceulx qui ont oultraige et meurdry les cure de Dranoultre 
et chapellains dudit Lokeren, et $se trouye present quant les aornemens de 
ladite eglise de Dranoultre furent bruslez ; 

CHARLES ZWINGDEaU Ie vieux, JACQUEMYNE $a fille et Pierre MEtrSwas, retournez 
pardeca durant lesdis troubles, non obstant que longtampz auparavant ilz avoient 
est6 bannyz hors desdis pays de pardeca, a cause de $estre trouvez a la presche 
publicque faicte a Boesscepe longtamps avant lesdis troubles par un predicant 
Sectaire venu d'Angleterre, JEnaxn KNOUCKAERT, GEORGE BUex, Lovys be HarxEe, Jena 
Mamev, MatTuritev pe Worwus et WaLkay GopsScualck est6e du consistoire et les 
principaulx fauteurs de Jadite nouvelle religion, et ledit KNouckaerrt, bris6 et ſame 
avoir couru de heu en heu avec lesdis briseurs et est6& querir et convoye les 
predicans en armes, comme aussy ont faict Jesdis Jenzan Manu et WaLkan 
GODSCHALCK qui a preste Son cheval au predicant, et lesdis JenaN KNOUCKAERT 
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et $a femme parcydeyant reprins de la justice a cause des sectes et derechiel 


tombez esdictes sectes, ayant Sadite femme et la femme de Mantev Wort, 
frequente lesdictes presches et fort adhere a icelles; Warrniy Lauwick, GEORGE 
BaerTt, Oirvier Roexs, Mairex Van Metres, Fraxcuors Bri et GuiLLiune HiLLEBRANT 
partout brise et aussy este querir et convoye lesdis predicans avec armes, ef 
leurs femmes frequente lesdis presches ; Paut Berbr et sa femme enfuyz vers 
Angleterre et Empden longtamps avant lesdis troubles et durant iceulx retournez 
pardeca, lesquelz cessez $S'en Sont de rechief retirez; PitrkeE vanNDEN CLEYE, 
party diicy doiz Ie temps de la $usdicte presche faicte publicquement $ur le 
cimetiere dudit Boesscepe, en laquelle i] Sestoit trouve et retourne durant les 
dis troubles et ayant est© mande par le bailly dudit Reneghelst pour renon- 
veller s0n $serment (comme aultres hons catholicques) n'y a volu obeyr et a 
ceste cause de rechief $'en retire, $2 femme fort infectee desdictes sectes ; 
Jeaax pe Haexe, Mamev Perrys convoye lesdis predicans avec armes, FRANCHors 
be Droxcnex et NayNKEs, Sa femme, mariez a la calvinistique et admonestez 
par leur cure deulx reconcther a ladicte Eglise catholicque n'y ont voulu 
obeyr; Gneters Vax per Beke, Servy en armes contre Sa Majest6& $oubz Ir 
capitaine Jenax Dexys, exccute par la corde et complice de ceulx qui ont meurdry 
les cures et aultres gens deglise dudit Reneghelst; Art. Tairwrr et Jookyxk 
Vax BerLeney, $a femme, faict baptiser leur enfant 4 la calvinisticque apres 
Vinterdiction des nouvelles presches et refſuse de le reconcilier a Teglise, admonestez 
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par les cure et bailly de ce- vouloir faire. Veus aussy les informations exhibces 
par ledit procureur general a la veriflication des faictz dessus posez, ensemble 
les actes et exploits y jointz et par especial Facte du deboutement desdis 
adjournez de toutes exceptions et deffenses, Son Excellence, vuydant le proflict 
desdis deffaultz et deboutement, bannyt lesdis adjournez et chacun deulx perpetnel- 
lement et a jamais hors de tous les pays et seigneuries de Sa Majest6e sur la 
hart, et confisque tous et quelzconques leurs biens au prouflict de Sadicte Majeste. 
Faict en Anvers, le IIII* jour dCoctobre 1368, soubzscript : Par ordonnance de 
Son Excellence, et $igne J. De La Torre. Prononche ledit III jour d'octobre 
Van susdict. 

Collation est faicte 4 $on original reposant es-mains de moy, secretaire s0ubz- 
Script, et accorde de mot a aultre par moy, signe: De Lia Torre. 


Archives du departement du Nord. — Chambre 
des comptes, pieces a Vappui des Comptes des 
confiscations a cause des troubles. 
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12 octobre 1568. - Le Conseil des troubles a condamn6d par contumace au 
bannissement perpetuel et & la confiscation de leurs biens: Madeleine, femme 
de Michel Achte — Charles vanden Abeele — Jeanne, femme de Jean Cutsaert 
— Louis de Cuupere — Jacqueline, sa femme — Adrienne Coucke — Charles et 
Josse Hau — Beatrice, femme de Ghislain vander Clyte — Jacques Taflin ; 
tous de Cassel. Mathieu Cauwele - Franchine Somers — Marc Dormyon — 
Anne Sgraven — Jean Stalen — Josse de Stiltere — Jean Poreye — Gadifer 
Lherbier — Jean van Elst — Gilles Bateman — Ghislain de Pours — Mathieu 
Faille — Pierre Warneys -— Francois Winneel; tous d'Hazebrouck, condamnes 
pour faits de troubles. 


MAGDALENE, la femme de Micamrie. Acate, CnaRLes VANDEN ABEELE, $0n beau-ſilz, 
Jaexe, la femme de Jenax Cursaerr, fille de ladicte MacpaLEene, Loys pu CuueerE 
et JacoueLixe, $a femme, AprrexnNe Coucke, fille de RoBert, $a $eur, CHaRLes 
et Josss Hauv, Beatrice, femme de GueLEyN vanDeR CLyTeE et Jacques Tariy, 
tous de la ville de Cassel, fugitifs. 

Manrev CauwELE, merchier, Fraxcurxe Sowers, veſve de Jacques Batrt, Mancx 
Doruyon, ANNA SGRAVEN, ſemme de Jenax CLais, JEHAN STALEN, JosSE DE STILTERE, 
Jenax PorEvre, Gabiritr LutrBier, Jevan vax ELsT, Giile BaTExax, filz de Ouivies, 
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GneLEyx be Pours, Manitu Faitte, Pierks Wagrxers et FrRancuols VWINNEEL, 
de la ville de Hazebrouck, aussi* fugitils. 


Chargez tous les $usdicts de Cassel d'avoir durant lesdicts troubles ſrequente 
les nouvelles presches et estans mandez vers le magistrat pour entendre leur 
intention et leur faire faire tel serment que aultres catholicques ſeroient, n'y 
Sont volu comparoir, ains bientost apres $en sont retires hors desdicts pays ; 
ayant oultre ce : | 

Ledict CnarLes Hau par serment du magistrat dudict Cassel est6 puny et con- 
dempne de $e reconcilier a Teglise catholicque, a quoy il na volu satisfaire ; 
et ledict Jacques Tarrin 8e conduict comme ung principal ne&gociateur des 
aſſaires desdicts sectaires, et pour Semblable cause aultresfois est& apprehende 
et detenu prisonnier &s prisons de ceulx du Conseil en Flandres et de Ia 
eslargy soubz caution juratoire ; 

Mameu Cauvwere, destre heretique obstine, ne Sayant volu reconcilier > 
Feglise catholicque et frequente les presches avec armes. 

Et lesdits Fraxcayxe Sowers, Marc Dorwyon et ANNA SGRAVEN aussy ſrequente 
lesdictes presches, n'ayans eulx volu reconcilier a ladicte eglise, ny hanter les 
eglises catholicques, ny aussy faire serment comme aultres bons catholicques 
Teulx confesser et recevoir le Saint Sacrament, du moings une fois Van. 

Et lesdicts JossE pe STILTERE, JEnaN STAEL, GapiFitcr Lnerbitn, GniLaiN DE 
Povrs, Gittes BaTtewan, Jenan van ELsr, Jenan PorrEveE, Pierre WaERNneEYs, 
Mamec FailLE et Fraxncaors WINNEEL (apprehendez le 11 de mars dernier & 
la generale apprehension de $semblables $ectaires et apres la calenge a eulx 
faicte bientost apres enfuyz par effraction de la prison) chargez assavoir : 

Lesdicts Josst De STILTERE et Jenax STAEL davoir dresche la chayre preschoire 
pour la premiere presche faict par ung ministre sectaire, et frequente conti- 
nuellement lesdicts presches avec armes et y collecte aulmoisnes ; 

Gavirier Lnenmen, aussy frequente lesdictes presches en divers lieux avec 
armes et y collecte aulmoisnes, $sans les avoir distribue aux povres, comme 
aussy n'ont faict les $usdicts JossE DE STILTERE et Jenan STaxr,, ct S'advanche 
le x* de $septembre 1366 eslever le peuple et le inciter a s&dition, en faisant 
Sonner $ur le marchice deux tamburins et y cryer toute la nuyct avec plusieurs 
aultres : « vive les geulx, tue, tue Je magistrat et la papistrie », et de I le 
lendemain avec lesdicts tamburins $'estre party tous en armes vers Estaires et 
y commis aussy grandes forces et rudesses, et le mesmes a Merghem (Merville); aussy 
commis bris dimages es eglises dudict Hazebrouck, Waelscappelle et ailleurs. 

Et ledict Gmitaix pe Pours habandonne Vanchienne religion catholicque, adh6- 
rant aux nouvelles et reprouvees Sectes et hante avec GiLLEs HOEVENAEGAELE, 
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ministre icelles, le logeant et alimentant en $a maison, et le gardant nuyct 
et jqur avec pistoletz et aultres armes deffenduz, affin que ledict ministre & 
cause de $es dictes sectes et presches ne fit apprehende par la justic2 ; et 
s'estre alle ledict x* de septembre avec plusieurs aultres sectaires avec armes 
audict Estaires et ailleurs. 

GiLLEs BaTExan, aussy habandonne Vanchienne religion et adhere 4 la secte 
de Calvin et incite plusieurs hourgeois et manans dudict Hazebrouck de ſre- 
quenter (comme luy) les nouvelles presches avec armes, Soubz promesse qu'ilz 
en $Seroient hien recompensez, parle fort irreveremment contre le St. Sacrament 
de baptesme et est6 en une $Editieuse assemblee des sectaires, en Fhostellerie 
du Noble, pour esmouvoir ses complices-contre les catholicques, et, Ssortant de 
ladicte as$emblee,. dict a aulcuns $ur le marchic: « Vous verrez icy tantost 
quelque chose de nouveau, les geulx tueront tous les papistes »; de maniere 
que bientost apres seroient venuz $ur ledict marchie plusieurs desdicts geulx 
embattonnez, frappans sur lesdicts papistes y estans, et cryans: « tue tous les 
papistes, bailly, advou6 et eschevins »; et de Ia $e transporte edict jour avec 
grand raige vers la femme de Jacques Conar, advoue de ladicte ville, luy 
donnant ung coup de poing $sur $a poitrine, pour ce qu'elle celoit s0n mary, 
y usant de plusieurs menasses, et apres faict sonner ung tamburin et publyer 
que tous les geux $se pourvoyassent darmes et $e tinssent prest pour faire 
guet et garde, ordonnant par tout ladicte ville ledict guet, et le lendemain 
party avec grand nombre des sectaires garniz de harquebouses, pistoletz ct 
aultres armes offensives vers ledict Estaires, disant que tous ceulx qui ne les 
Suyveroient a leur retour $eroient massacrez ; et en y allagt saccag6 de chemin 
partout Jes 6glises, cloistres et chappelles et y bris6 toutes les images et leur 
chirat, despandu en la taverne argent par Iny trouy6 au troncq de certaine 
chappelle, disant que les Sainctz ne buyoient ni mengeoient. Le xvi* dudict 
mois de $eptembre persuade 5 plusicurs sectaires d'aller a Waelschappelle, 
Stavele, Woestyne et aultres lieux pour $accager les cloistres et 6glises Soubz 
promesse qu'ilz en seroient bien recompensez. Traict6 plusieurs fois le ministre 
Sectaire en $a mMaison et luy tenu compaignie en plusieurs aultres lieux ; .mes- 
mes $ur ung yendredy $e trouve avec luy en certain bancquet auquel on y mengeoit 
que des perdrix, lievres, chappons, connins et semblables viandes et $sortes de 
chair, en derision et contempt des ordonnances de Teglise catholicque *. 

Jenax yan ELst, aussy adhere et favoris6 les nouvelles sectes et doctrine de 
Calvin et bris& les images audict Hazebrouck et paye les briseurs leur sallaire, 


I. I! est parmi les exclus du pardon de 1574. Voir l** partie, page 363, 
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et este ung des anchiens du consistoire desdicts sectaires ct pour tel recogneu 
et couche en leurs registres. 

Jeaax Porneve, aussy est6 du nombre desdicts anchiens et consistoriens et 
brise audict Waelscappelle et convoye leur ministre, ou aussy $'est trouve Mantev 
FailLLE, ayant continuellement frequents en divers lieux desdictes nouvelles 
presches, aussy bris6 et profere abominables blasſemes contre les $sainctes hos- 
tyes par luy trouvees en une eglise et icelles traicte fort inhumainement et les 
bris6 atout $es piedz. 

Fraxcnuois Wixxetl, bris6& en Feglise de Hondegem et faict baptizer ung sien 
enſſant a la nouvelle mode des Calvinistes, hante les $secretes et s6diticuses 
assemblees desdicts sectaires, et dict que tous ceulx quy oyoient messes estoient 
dampnez comme leurs predecesseurs. 

Son Excellence bannyt perpetuellement les adjournez hors de tous les pays 
de Sa Majest& sur la hart et confisque tous leurs biens. 

Faict en Anvers, Ile x1* jour d'octobre 1568, 


Archives du Royaume a Bruxelles. — Papiers 
des troubles, t, XXXVI, fo 256. 


13 octobre 1568. — Le Conseil des troubles a condamne par contumace an 
bannissement perpetuel et & la confiscation de leurs biens: Michel Du Bray -- 
Mathieu Van Rossem — Antoine de Meestere — Jacques Vierendeel — Guillaume 
Willaert — Jacques Butseraen — Pierre Vanderweghe, — tous de Steenvoorde, 
pour bris dimages. 


Micneu pu Bray, MaTmev van Rossen, jeusne homme, ANTnoixE DE MEESTER, 
Jacoves ViERENDEEL, GuiLLauusE Wiltatktr dict Vaderke, Jacgues BuTsERarex et 
Pierre Vaxbper Wecue, hors de la ville de Steenvoerde, fugitiſs, etc. 

Chargez d'avoir fort frequent et $uivy les nouvelles et faulses presches, 
mesmes ledict Pierre vanveR WEGne, avec armes. 

Et oultre ce ledict Micmer pu Bray retenu chez luy livres suspectz et heretiques ; 

Et ledict MaTmec vax Rossex fort note et diſſame d'avoir commis bris d'images; 

Et Jacoves ViERENDEEL, notoirement attainct d'avoir est& du consistoire et 
comme tel collect6 de maison en-maison les deniers destinez tant pour Verection de 
leur yy que pour obtenir la liberte de conscience, et grand fauteur des 
ministres et de la nouvelle religion, Vayant partout advanche tant que Juy a 
est6 possible. | 
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Et lesdicts GuiLLauyeE WiLLarekt dict Vaderke, Jacyves Bursternatexn ef PIERRE 
vanpeER WEGnE, ayans est6& prisonniers a Ja cause SuSdicte, enfrainct la prison 
audict Steenvoerde et enfuyz. 
Son Excellence bannyt les adjournez perpetuellement de tous les pays de 
Sa Majeste, sur la hart, et conlisque leurs biens, 
Faict en Anvers, le XIII jour doctobre 1568. 


Archives du Rovaum?e 2 Bruxelles. -- iPapiers 
des truubles, id. f' 259. 
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18 octobre 1568. — Le Conseil des Troubles condamne & &tre ex6cuts par le glaive 
Pierre Vander Zoest pour avoir, avec Franchois Vander Zoest, son frere, et 
Pierre, le fils de ce dernier, coopere aux destructions commises dans Ieglise 
St-Pierre a Cassel, en aidant et excitant les brigeurs et leur montrant de 
quelle maniere ils devaient s'y prendre. 


Omme dieswille dat ghy Pieter vaxper Zoest, d'oude, u vervoordert hebt, 
int jaer LXVI, de predicatien by de ministers van de ghereprobeerde religie 
met forts ende gheweld, hierontrent ende oock upde maerct deser $stede gedaen, 
te hooren, groot faveur ende aliance, nemende met yoornoemde ministers, zynghende 
openbaerlyck de verboden psalmen, in scandale van eenen yeghelicken, tot den 
daghe van uwer apprehentie. Dat argher es, te wylent dat men brekende was 
in St. Pieters kercke binnen deser $stede, hebt n vervoirdert met Fraxcuors 
YANDER ZogsT, uwen broedere, ende PiERKEN Zynen zZoone, te loopene- over ende 
weder inde voornoemde kercke zeer furieuselyck, een ende d'andere anime- 
rende zulex als zy moesten breken, etc. 

Zyne Excellentie condempneert n ghejusticiert te wordene metten zweerde 
ende verclaerst al u goedt geconſisquiert. 

Archives du Royaume a Bruxelles. — Papiers 
es troubles. id, t1* 262. 
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23 decembre 1569. — Le Magistrat de Cassel, charge dinstruire le proces de 
Pasquier Valckenaere. celui de Maillard on Melu De Latre et celui de Josse 
Drieux, propose de ne condamner le premier et le troisieme qu'a lamende 
honorable et d'iinfliger au secoud la peine du feu. 


Tres-redoubtez et puissants $Seigneurs, tres-humblement a voz Seigneuries 
nous nous recommandons. 


Tres-redoublez et puissants Seigneurs, comme nous Sommes chargez par Sun 
Excellence de parinstruire jusques en diflinitive excluz les procedures deme- 
n6ez par-devant nous a cause des troubles passez, et lors renvoyer le tout © 
ceulx du conseil lez Son dicte Excellence avecq nostre advys, envoyons 4 YoZ 
dictes seigneuries le proces parinstruict a la charge de PasQuiER DE VALCKENAERE, 
prisonmer, charge d'avoir est& une ou deux fois aux sermons des hereticques, 
pendant lesdicts troubles, d'avoir est6 - une demie heure en leur bancquet, et 
(avoir faict publication comme hailliu du villaige de Berquyn que les povres 
enssent a faire debvoir que Teglise dudict Berquyn fust nettoyce des images 
et aultels rompuz par FVexccrable entreprinse des malveuillants. Lequel proces 
aiants meurement visite et le tout pondere, trouvons que $a faulte mcrite estre 
mitigee, tant pour $a tres-grande vieillesse, scavoir est de huictante ans, que 
par $a pers6veration continuelle au $ervice divin, Signamment esdicts troubles ; 
mesmes $amble que toute $a faulte a est6 occasionnee par tres-grande craincte 
desdicts malyeuillants, comme estant $i anchien homme, et yoyant que pour 
lors les oultrecuidantes et oultragieuses entreprinses estoient tant accreues que 
non-seulement au plat pays, mais &s bonnes villes, les bons catholycques et 
Signament ecclesiastiques et ofliciers estoient yenuz en extreme dangier ou d'ha- 
bandonner leur patrie ou destre totalement $accage, $'ilz n'eussent monstr6 
quelque semblant et faulsx visaige d'amitice, comme plus i plain appere par les 
informations joinctes audict proces. Suyvant quoy, tres-redoubtez et puissants 
Seigneurs, nostre advys en $eroit (s0ubz correction) que ledict PasgQuitr polroit 
estre condemne de requerir pardon a Dieu et & justice, teste et pieds nnes, 
ayant en main une torse de quatre lyvres de cierre, et ainsy oyer une mes$6 
au genoulx, en $0n villaige de Berquyn, $ur la premiere dimenche de $a $en- 
tence ; demandant semblablement illecq pardon a Dieu et a justice, et en oultre 
en amende de mile carolus d'or, les huict cens a Sa Majeste, et des aultres 
deux cens Tune moiti&e pour la reparation de FVeglise dudict Berquyn, et Faultre 


127 
au prouſfyet des povres, et &s despens du proces. Advertisons neantmoins a 
voz Seigneuries, messeigneurs, que ledict Pasgurer est actraict en droict par 
devant nous 4 cause daultres faultes, lesquelz ne touchent de rien toutesfois 
lesdicts troubles ; et ferons so0n proces parinstruire en toute diligence, $1 le 
plaisier de messeigneurs esf que tout Sort widie d'une Sentence. 

En oultre, tres-redoubtez et puissants Seigneurs, envoyons une $Seconde pro- 
cedure a la charge dung MaiLLarr ou MELuU beg Lartret, lequel nous $samble 
(s0ubz correction), pour $a tres-grande faulte, avoir merite Vextreme $supplice 
par feu. Et une tierce a la charge d'ung JossE Drieux, dont nostre advys 
seroit, considerant $a bonne vie et renommee pardevant et apres lesdicts trou- 
bles (comme 1] appere par Fattestation de $0n pastor, homme tres-docte et de 
bonne vie,) qu'il a merit6 demander pardon a Dicu et a justice teste et piedz 
nudz, ajant une torse en main de quatre livres, et ainsy -aller entre deux 
chergeants devant la procession $ur le premier dimenche apres $a $entence, 
eryant illeeq & haulte vois pardon, et en oultre en Famende de trois cens 
fMorins, les deux parties au proufſyt de Sa Majest6& et le tiers pour les povres 
et e6glises par moitie, et &s despens du proces; nous submettants en et $ur 
tout a la correction de voz Seigneuries, messcigneurs, et de Nostre Mere 
Saincte Eglise. | 

Tres-redoubtez et puissants Seigneurs, $si nous puissions faire quelque Service 
a Voz Seigneuries, en le mandant $ommes tres-prest avecq Vayde du $s0uverain 
et tres-puissant Dieu, qi aye vozdictes Seigneuries, meSSCIgneurs, en Sa Saincle 
garde, nous ajants derechief tres-humblement recommande en voz honnes graces. 
De Cassel, Ie xx1m* de decembre xv*© Lx1x. 


Tres-humbles serviteurs a voz $eigneuries, les vassaulx et hommes «des fiefz 
de la Court feodale de Cassel. P. Waixs. 
ILid. t. VI, f* 182. 
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V. 
COMPTES. 


A.. 


COMPTES DU BAILLIAGE. 


1562 & 1572. 


1. 


ompte de Nicolas be WALE, lieutenant general de PaiLiPE DE STAVELE, en $0n vivant 

chevalier de la- Tois01 d'Or, baron de Chaumont et de Haveskerke, scigneur de Glyon, 
Signes, Petit-Fontenelles, Estaires, Zuutherquin, Valjoly, etc., consciller et chambellan 
du Roi, haut bailli de Ia ville et chatellenie de Cassel, lequel Nicolas DE WALE a 
6l6 commis a exercer ces dernieres ſonctions par FLoxis be STAYELE, fils dudit 
PuiLIPPE. — Le comple court du 415 juillet 4562 au 27 ſevricr 1563 (v. 8s.) 


[* 14 ve. — Messeigneurs les Vassaulx et hommes de fiefz de la Court de 
Cassel estant adverty de certaine predication et sermon faicte par un GUILLEIN 
Dawrax, homme laid (ﬆc pour lai) et indocte, $wr la chemetiere de Boeschepe 
Sentant Pherezie, ordonnerent au bailly rendant ce compte qu'il eult de $e 
trouver et transporter en ladicte parroiche de Boeschepe et environ pour illecq 
Se informer, en la presenche de deux hommes de fief de ladite Court, de 
Fadvenue de ladicte predication et qui avoient est6 les auditeurs ou accoustans 
dudit sermon, ce que edit bailly feyt en la presence de Hexry Laukexs et 
Jax ve Scuopr, hommes de fief de ladite Court, et oyt illecq pluisieurs tesmoingz 
comme ilz feirent le lendemain a Steenvoorde, pour quoy faire yachierent chacun 
OS Ours. . . - - + »- - +» » + ES» +» + -- Allis. VIA 

"15. — Cedict bailly, ayant ainsy pryns ladicte information et icelle com- 
municquic ausdictz vassaulx et hommes de fieſz de ladicte court, ont baillic en 
charge audit bailly soy trouver aupres de mons* de Glajon qui lors estoit a 
EsStaires et audict $eigneur icelle information aussy communicquier pour SCavoir 
comment et par quel moyen lesdis de Cassel pouroient mieulx besoingnier 
ladicte affaire d'aultant que c'estoit une chose de grande cons6quenche, ce que 
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ledit bailly feit et obtint pour responche de monilict seigneur qu'il enlt s0y 
incontinent trouver a Bruxelles et donner a congnoistre ladicte predication, et 
que ledit GriLLeiN se avoit yante encoire faire pareille predication et assemblee 
en la chastellenie de Bailleul ou environ; ce faisant ledit bailly vacheit deux 
jOurSCOLSEEDt: >| oa bis + - + oo» «2 + ee 0 14 AR 

Apres le retour dudit bailly d'Estaires a remonstre a mesdictz $eigneurs la 
responche et advyz de mondict seigneur de Glajon, lesquelz hommes, ensievant 
ladicte responche de mondict scigneur de Glajon, ont ordonue audict bailly soy 
trouver en ladicte ville de Bruxelles, avecq Pierre Launkxs, greflier de la 
Vierschacre de Steenvoorde, et qu'ilz eussent de donner & cognoistre a la 
duchesse de Parme, gouvernante, ctec. ladicte predication et assemblee. Et comme 
cependant mess* du Conseil en Flandres avient envoye audict bailly leurs 
lettres closes adfin que dudit cas prendre information, et leur en advert, 
lesdictz vas8aulx et hommes de ladicte Court de Cassel ordonnarent ausdis 
leurs deputez qu'ilz eussent (en pasSant a Gand pour Bruxelles) de commu- 
nicquier leurdicte information ausdictz du Conseil en Flandres et leur demander 
le meilleur et plus apparent moyen d'empescher telles as$amblees ou predica- 
tions $'ilz eussient advenuz en ladicte chastellenie de Cassel; ce qu'ilz feirent, 
et, $e partant de ceulx dudit Conseil vers Bruxelles, obtindrent de ladicte 
duchesse gouvernante etc. $es lettres closes addreschantes a4 ceulx dudit Consetl 
en Flandres qu'ilz leurs presentarent ; pour ce faire vacheirent lesdictz bailly et 
Pierre Laukexs Tespache de seize jours avecq ung messagier a cheval, NIX u. Ill s. 

{© 16. — Certain temps aprez, la Majest6 du Roy expedia $es lettres de 
commission par lesquelles il commeit maistres RogerT bu CELIeR ct JEnaN DE 
Buaizere, tous deulx conseilliers ordinaires au Conseil en Flandres, et a leur 
asSiStenche mons* le procureur general et le Souverain bailly de Flandres, pour 
eulx informer $ur ladicte predication et ass8emblee, et, cognoissant ceulx qui 
avient esl6 canse et qui parayant sCavient de ladicte predication, iceulx faire 
pugnir, ce qu'est advenu, et ont mesdictz Seigneurs faict ex6cuter de PFespee, 
en ladicte ville de Cassel, Crars Berxarrt dict VLASSEMAN, GONTHIER DE ZOUTTERE 
et Fraxcnors dict Bocaert, et aprez qu'ilz avoient est6 certain tamps en ladicte 
ville de Cassel, se retirant dillecq ont laiss6 au prisons. dicelle ville ung 
Jacques CanBier, que ledit procureur general et le bailly (rendant ce compte) 
avient pryns, donnant en charge a ce bailly qu'il eult -de le bien guarder 
jusques ad ce que par eulx ou Sa Majest6 aultrement en Seroit ordonne, 
lequel Jacques estoit en aprez par mesdictz Seigneurs les vassaulx condempne 
Testre justiciet par le feu et aprez son corps estre meyz en une estache, pour 
laquelle Sentence faire accomplir at est6 paye. . . . . . . XNVIIs. Ns. 
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Avant rendre ladicte sentence, mesdictz Seigneurs les Vassaulx ordonnarent 
a Ferry LaCrkens et CoLatrt bt LE Beke, hommes de fiefz de ladicte Court, 
qu'ilz eussent de $e trouver en la ville de Gand chez mesdictz $S" les conseiliers 
maistres RoBEkT pu CELier ef Brazere, cf eulx communicquier PFaffaire dudit 
prisonnier; ce qu'ilz feirent, et vachierent chacun huict jours, XXXIII u. Xs. 

[© 38. — Comme le bailly rendant ce compte avoit prins ung Nicolas MogQue 
pour le faict dheresie et icelluy recommande et envoy6 aux prizons de mons” 
[Inquisiteur, recheupt (certain temps aprez) lettres de mondict seigneur TInqui- 
Siteur contenant qu'il cult & certain jour y denomme $0y trouver avecq assistence 
pertinente de justiche en la ville d'Ypre a $on Siege, etc. Ou venant Iny fut 
par mons* libyvre ou laiss6 (aprez $sentence,) ledict NicoLLas Mocgue par luy 
declaire relaps etc. pour par ledit bailly eslre meyz a jusliche et esfre procede 
contre lay devant messicurs de la Court de Cassel comme de raison ; pour ce 
faire ledict bailly ramena icelluy Nicoutas Mogre $ur un chariot (attendu que 
ledit prisonnier est homme anchien de LxX ans) avecq luy en ladicte ville de 
Cassel, en prison estroicte, ou il a depuis est6 condempne d'estre justiciet de 
espee, et esfoit es dites prisons Vespache de cxLix jours. . XXII... XVITIsS. 

f® 39. — Ledict prisonnier, estant par cedict bailly meyz a droict devant 
messcigneurs les vassaulx de ladicte Court et par eulx interrogue $sur le 
ceatenu de la sentence dudit Inquisiteur contre luy rendue disoit jamais n'avoir 
SouStentl pluiseurs propos en icelle $sentence mentionnee, par quoy mesdictz 
seigneurs ordonnarent a Herry Laurexs et CoLarrt DE LE Beke, greflier de 
ladicte Court, eulx trouver en la ville d'Ypre chez Toflicial et promotenur de 
la Court espirituelle illecq pour avoir les informations par eulx prinses a la 
charge dudit NicoLas et aprez prendre advyz comment Ton polroit mieulx 
bezoingner en ladicte cause. 

Et daultant que lesdictz official et promoteur ne vouloient delivrer ou baillier 
ausdictz deputez copie des informations par eulx prinses a la charge dudit 
prisonnier ny iceulx communicquier, messieurs ordonnarent au bailly rendant 
ce compte $0y trouver en la parroiche de Steenvoorde au lien de la residence 
dudit NicoLas avecq le greflier de ladicte Court et eulx informer vers les 
voisins dudit NicoLas $ur aulcuns poinctz, ce qu'ils feirent. 

Mesdictz Seigneurs, ayans oy le rapport dudit bailly et greflier pour plus 
prez estre informe6 de la vie et opinions dudit NicoLLAas, ont ordonne au bailly 
rendant ce compte faire venir devant eulx a certain jour Maixex, Ia femme 
de Bovpex Haex, Jacos Puur, Casex Beems, WilLex be Goune ct Pierre ELyas, 
tous demourans en la parroiche d'Oudezeele, Iesquels JEHAN be Gryp -eft COLAERT 
be LE Bekxe, hommes de fief de ladicte court, ont oy et examine. 
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ſo 40. — Item, lesdictz tesmoings ainsy oyz, mesdicts Seigneurs, pour aulcune 
cause et raison, eulx ad ce mouyans, ont ordonne a Jrnan VANnNDER STOCK, 
esCuier, Seigneur de Coudeschuere, et HEerry Laukexs, hommes de fief, quilz 
eussent eulx trouver en la ville de Gand, et ladicte cause dudit bailly contre 
ledict NicoLLas communicquier a messieurs du Conseil en Flandres pour $cavoir 
ce qu'ilz avient entention de faire : ce qu'ilz feirent. 

{© 30 v%. — JossE be Roturx, par ledict bailly apprehende a cause dheresie, 
at, par Sentence des advoe et eschevins de Hazebroucq, apres qu'il avoit este 
declaire relaps par mons TInquisiteur de Foy Cristienne et laiss& a ladite 
justiche de Hazebroucq, est6 condempne d'estre justiciet de Vespee et estoit 
ausdictes prisons I'espache de xx jours. 

fo 34. — Ledict Josse, ainsy apprehende, ledit bailly envoya ung messagier 
vers mons* Flnquisiteur avecq $es lettres, luy advertissant de lJadicte apprehen- 
tion, requerant qu'il eult de luy advertir ce qu'il en avoit de faire. Sur quoy 
mondict $seigneur IInquisiteur envoya $es lettres et ordonna audict bailly d'ame- 
ner ledit prisonnier en $es prisons a Ypre. 

f* 34 v*. — Quelque long tamps aprez, mondict $Seigneur I'Inquisiteur envoya $es 
lettres audict bailly contenantes qu'il eult soy trouver a certain jour y denomme, 
avecq assistence pertinente et souflisante de justiche en ladicte ville d'Ypre a $0n 
Siege, ce qu'il feit: ou venant luy esfoit par mondict $seigneur Finquisiteur 
livre ou laiss& aprez $sentence ledict JossE pe Roeurx, par ledit Inquisiteur 
declaire relaps pour par ledit bailly estre meyz a droict et proceder contre 
luy devant mesdictz seigneurs de ladicte ville de Hazebroucq comme de raison. 


Archives du dept du Nord, — Chambre des comptes 
de Lille, registre u* 2800 de I'Zlat general. 


Compte du 28 ſevrier 4563 (v. $.) au 44 juillet 1564. — Neant. 


Compte du 414 juillet 4564 au 14 juillet 4565. — Neant. 


Compte par Maris vaN CLEVEN, veuve de NicoLas DE WALE, du 415 juillet 1565 au 
20 octobre 4566. — Neant. 


Archives du dept du Nord. — Chambre des comptes de Lille, 
registres n* 2801, 2802, £803 de PZFtat geieral. 
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Comple de GUILLACME DE ZUUTPEENE, Commis par le Roi 4 exercer les fonctions de 
haut bailli de Cassel pendant la minorit6 de FLORENT DE STAVELE, sCigneur de Glajon, 
qui a £66 pouryu dudit office apres le d6ces de PalLIipee, $0n pore. Le compte court 
du 4® novembre 41566 au 24 juin 45368. 


® 17. — Jax pe Droevcg ' estant apprehende comme rumpeur d'imaiges et 
qui auroit porte armes contre nostre Sire le Roy, fust ordonne au bailly qu'il 
Sinformast desdis briseurs a Thiennes, Zuutbrekin, Berquin, Boeschepe, Gode- 
waersvelde, Eikelsbecke, Broxele, Lereghem et autres places circumvoisine, pour 
quoy ledit bailly oyt divers tesmoins as$Savoir: Pieter Laurens, WiLLEs DE 
Crit, WitLEs VaN GREVELYNGHE, WilLLE# YanDER BurcuT, CAREL vanDeR Cort, 
Care, Loris, Laurens RownELE, CARISTIAEN YANDER Eecke, Jane, femme de 
Aprmex Kiltiagenrt, Pieter van OosT et Joos, Pieter pe Laxcne, Jan Baiilins, 
PETER vanDeEn Brsscneg, Jax be Cnere et Casin pe Deckert. 

Frais d'ex6cution dudit De Droevcg, condamne a estre execute avecques Vespee. 


Chambre des comptes de Lille, reg. a* 2804 de I'Btat general. 


Dbis, 
Mises de justice des annees 1566 et saivantes. 


D6claration des miscs de justice fraſez par GUILLAUME DE ZUUTPEENE, escuier, touchant 
les troubles premiers, ©s annees XV* LXVI cet cnsuivans. 


fe 17 ve. — Prerre DE Grave, apprehende et estant mis & droict, entendit 
qu'il avoit fait quelque foule en la maison du cure de Lereghem, et fut 
condamne 4 estre fustigu6e et eschavote avyecques le hart au col, apres avoir 
est6 en prison Fespace de Ly jours. 

f 24. — Le bailly ayant apprehende Jenax Mort ct le detenant &s prisons, 
eut advertence de messieurs de Saint Venant que ledit prisonnier avoit commys 
divers exccrables faictz, dont ilz disoient estre deuement informez, priant a 
messieurs de Cassel en vouloir faire la justice. Sur quoy les hommes de fief 
ordonnerent au bailly d'oir trois des oncles dudit Morer, ensemble un Jenax 


PexeL demourant aupres du hois de Niepe. . . . . . . . VII... Ill s. 


1. Jzax vr Drerce etait sergent du bailliage de Cassel. On le voit ea exercice en 1563 et 1561. 


——— 
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Lequel (MoneL) estant mis denx fois $sur la jehenne disoit ne pooir croire 
que $es oneles (GuiLLauyt et PrerrE LE Lox ct PniLiepe DArx1) eussent depose 
en $0n prejudice, priant a messieurs les hommes de fief de les pooir parler et 
ovr en ſace, ce qu'il fut ordonne au bailly les $sommer. . . . Ir. NVIs. 

Ledit Jenan MoreL fut condamne a etre execute par la corde, $es hHiens 
confisques ?. 

ſo 23, — Bavpewys bt BailLieve, dict Reeegre, esftant prins pour ce qu'il 
avoit port6 les armes contre le Roy, fut par messieurs les hommes de fief 
condemne d'estre execute avecq la corde. 

ſo 23 y*. — MatxrTEN DE ZWAERTE, apprehende par le bailly fust par Sentence 
de. messieurs les hommes de fief; condemne d'estre execut6 avecques la corde * 
et fut es prisons pendant Vespace de CLIIT jours. . . . . XNVIu. NVs. 

Pour Tinformation prise a Broxeele, Lederzeele et environ. . . XXlIIls. 

ft 26. — Le hailly, faisant son devoir de cercher de- nuit les fugitifz ct 
desesperez, ainsy qu'il auroit est6 a IN heures an logis de Aprtexn Hacke, y 
revint le matyn a cincq heures, y trouvant divers desdis fugitifs, murdrieurs 
et aultres, desquelz, ainsi qu'il se deſendoient, en eschappirent aulcuns au 
nombre desquelz trouvant Hucnoxn CarertTE, le retint ainsi qu'il S'enfuoit et 
menit &s prisons ou il ſust FVespace de XL jours. . . . . . . . VIx. 

Ledit Hucuox, ſaute de preuve suflisante, fut &largi $0us caution. 

Avecques ce print ledit bailli Mameu pe Scnopr, lequel fut condemne d'estre 
ſustigus de verges et fust &s prisons de Cassel Fespace de CXI jours. 

Et fust &s prisons a Ypre pour crainte de vouleurs qui avoient menass6 de 
le venir. querir a Cassel Fespace de EXXVII jours. 

fo 27 vw. — Fraxcuoirs be Covi, estant prisonnier 4 cause qu'il avoit bris6 
imaiges comme on disoit, fust par le bailly apprehende et mis & droict et les 
hommes, oyant les variations, ordonnerent affit bailly soy plus amplement en- 
querre a Steenvoorde, Terdighem et a St. Silvesters Capple. 

Et comme cedit prisonnier estoit en prison, le bruit couroit que deulx de 
ses filz, qui avec les volleurs hantoient, viendroient 4 main-forte delivrer leur 
pere prisonnier avec un nomme Mamev pe Scuopr, mesmement que ce licute- 
nant en estoit adverty par le bailly de Berghes, $uivant quoy et par ordonnance 
des hommes de fief, injunction et prieres des eschevins de Cassel, le bailly 
les at men6 © Ypre, les laissant &s prisons illeeq de peur que la ville de 
Cassel ne $e enst porte de pire, et furent &s dites prisons LXXVIL jours. 


— 


1. Voir SenTExXCEs- IV, a, 2, p. 93). 
2. id. id, IV. a. I. p. 94). 
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Ledit CoxiNck fut par sentence de messieurs les hommes de fief condemne 
destre pillorise, fustigue de vergues jusques au Sang coulant et apres hanny 
hors le pays Vespace de L ans sur $a vie". 

fe 29 ve. — Maistre Parieee Monet, apprehende et interrogue Sur aucuns 
briseurs dimaiges devant hommes de fief qui oyant ses variations et negations, 
ordonnerent au bailly quy $'informast a Watoue, Eecke et a Tenviron. 

Ledit More fust condemne estre justicie par la corde * et fust es prisons 

XXIX jours. 

Paye a Toflicier criminel pour avoir brusl6 par sentence des eschevins de 
Cassel divers livres $uspectz et heretycques en grand nombre. . . . Ir. 
| Pour XXV fagotz pour lesdis livres brusler. . . . > + +» » AAS 

f* 32. — MAXIMILIAN DE GHELDERE et ANTHOINE JoNGHEs, estant apprehendes, furent 
par sentence des eschevins de Cassel condempnes d'estre executes avecq la 
corde, a- cause de brisemens dimaiges et aultres delicts par eulx commis, et 
leurs biens declarez confisquiez, et ſfurent 6s prisons durant II** INTE jours * 
| {* 35 v*., — M* Gavirrer vanper CLyTE * et Fraxcnors YaNDER ZoEsT ?, estant 
apprehendes par le bailly, furent par $entence comme dessus, condempnes 
ATestre exccutes par la corde, 4 cause de brisemens d'eglises et aultres delicts, 
et leurs biens declarez confisquiez, et furent &s prisons Fespace de III III jours. 

{© 33 v*. — GeorGe pe PeTEGney, apprehende par le bailly fut, par sentence 
des eschevins, condemne d'estre fustigue de vergues a4 cause daucuns bois 
rompus deglise par luy emporte et fust &s prisons pendant Vespace de LX VII jours. | 

Chambre des comptes de Lille, registre a® 2812 de I Ftat general. 
f 
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I. 


Compte de GUulLLAUME DE ZUYTPEENE, Gcuyer, lieutenant general du bailliage de Cassel 
pour FLOREXT DE STAYELE, du 22 juin 4568 au 44 juillet 4569. 


{© 41 v*. — PrerreE vanber ZotsrT ©, filz Fraxcors, briseur d'imaiges, estant 
apprehende a cause des troubles passez, a est6 decapite avec confiscation des 
biens, apres avoir est6e en prison Fespace de III XL jours. 


goon 7 


1. Voir SexTExces (IV, a, 4, p. 97. 
\ 2. id id, (IV, a, 5, p- 98). 
3. id. id. (IV, B, 5etG, p. 10Y. 
4, id, id. (IV, B, 7, p. 105). 
9, id. id, (IV, B, » p. 101. 
6. id. id, IV, sB, 4, p. 103\. 
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(© 12, — Hupnecnr Jacoss, © estant apprehende a cause des troubles, fust 
condemne destre fustige de verges et fust en prison Vespace de I XXVII jours. 

Jenax van Woervex ), estant apprehende 4 cause des troubles et comme ung 
des douze denommez de Goperroy Wixcirs, predicant, chiefz de la religion 
nouvelle et aultres delictz des troubles passez, a este condempne par les 
eschevins de Cassel destre decapite avecq conliscation de biens. 

fo 42 v*. — Jenax be Ruppert ?, estant apprehende pour les troubles et pour 
avoir est6 au vyoyaige de Furnes avecq armes et en oultre commis plusieurs ſfaictz 
enormes es troubles, a este condempne comme dessus. 

fo 45. — Pierre vanperR Zoest, Tanchien, estant apprehende pour avoir est6 
chief au bris de I'6glise Saint Pierre en Cassel et commis plusieurs aultres 
delicts 6normes durant lesdis troubles, a est6 condempne comme les deux 
precedens. 

{ 13 vv. — Mamerv vax Here ?, estant apprehende pour les troubles et pour 
avoir est6 avecq armes a Furnes, et aultres faictz et delictz commis es dis 
troubles, fut condempne comme les trois precedens. 

ſ© 14. — Jacgues GopeLieve, estant apprehende avecq Fraxcnors BELLAErT, pour 
delictz commis &s troubles passez, ont est6 condampn6 par lesdis eschevins 
destre fustigis avecq confinement et confiscation des biens. 

Fraxcnors BELiAtat, estant apprehende pour les troubles fust condemne destre 
eschavaulte avecque Vespee $sur la teste et apres fustigue jusques au Sang courant 
confinant ledit Fraxcnors dedens la chastelenie de Cassel II ans, fust en prison 
l'espace de I* XXVIII jours. 

* 14 v. — Gontner be Marrs, estant apprehende a cause des troubles et pour 
avoir commis bris d'ymaiges et destruction d'eglises, a est6 condempne par les 
eschevins destre descapite et $es biens conlisques, 

fo 45. — Pierre BELienT * alias Rexry ſut apprehend6 pour le faict des 
troubles, pour avoir est6 au voiaige de Furnes pour illecq faire delivrer cer- 
fains prisonniers Sectaires, et daultres delictz, a est6 condempne par lesdis 
eschevins comme le precedent. 

P13 ve. — Murrtart vas Hite, estant apprehende a canse des troubles, estant 
en prison, eschapyt et $'enfuit sans que apres on Va sceu recouvrer. 


1. Voir SexTgxces (IV, n, 10. p. 107). 
2. MK id. TV. B, 9. p. 106. 
3. id. id. TV, B, 8. p. 196. 
4. id. id, IV, B. 3, p. 102. 
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Jacoves Lexrraxt eStant apprehende a cause des troubles, lequel prisonnier 
ſust depuis avecques Jacos BErTELS, mande a Vilvoirde, execute a Bruxelles, 
la veille de la Chandeleure, lequel prisonnier fust prins hors la ville a demi- 
lieu dicelle, esftant fugitif en $a chense de $on logis de Cassel, se gectant 
hors de la fenestre du grenier de nuict, et du matin poursuivy de tous costez 
et reprins. 

ſ® 16. — Jacgres BerTELs est apprehende a cause des troubles. 

Le bailly ayant receu lettres . du Conseil des troubles par lesquelles on luy 
enchargoit de mener lesdicts Jacgues Lexeraxr et Jacques BerteLs a Vilyoorde, 
obtemperant a icelles a livre- lesdiets prisonniers au chasteau de Vilyoorde 
comme il appert par billet, vacquant avecque cincq Sergeants Seize jours & 
ic. par jour, en considerant le loing voiage et perilleux, estant sur le 
meisme temps que le prince dOrenge avecque $0n armee estoit aupres de 
Bruxelles et que les vivres estoient illecq forts chiers '. 

P16 vv. — Roperr Corckt apprehende par ce bailly et Marcy pe Roo aussy 
apprehende pour cause des troubles, ayant est6 longtemps en prison, $s eschaperent 
desdites prisons. 

Mancg ve Roo, eslant apprehende par ce bailly, eschapit des prisons y ayant 
eSte le temps de CXLVIL jours et fust mis & droict pardevant les eschevins 
de la ville, lesquelz trouvantz grandz indices, ordonnerent au bailly $oy 
informer a Pont dEstaires et a Lannoi. 

Ledit bailly, ayant entendu que icelluy Marco estoit banny par le Consell 
des Troubles hoirs le pays de Sa Majeste, enst ordonnance d'exhiber ladite 
Sentence, quoy faisant envoyt ung mes$agier en Anvers. 

[* 47. — Mamev CoreryL © apprehende pour cause des troubles, et brise- 
mens d'imaiges, fust condempne, par les hommes de fief de la Court de Cassel, 
destre execute par la corde et $es biens confisquez. 

{© 48-22. — Nicastx Berne, Robert Booxe, Mamec Lootex, Fraxcnors Fascut 
dit Bos Fraxcnors, Pierre Canporze, Prerrt GouptrT, Wixnxnoco PINCEEL, ayant 
este apprehende a cause des troubles et pour avoir sustente les voleurs, ont 
esl6 emprisonnes. 

{# 25, — Jookts be Gowne, estant apprehendes pour cause des troubles, a 
esl6 eschalaulte et fustigi6 de verghes. 

Jaxe, la velve de  Jacgres Rrrssts, apprehendee a cause des troubles, ful 
condempnee destre fustigice de verges et pillorizee ayant la hart au col. 


I. Voir plus loin, page 154. 


2, Voir S#xTExCEs IV, a, G6, p. V9. — ("8 par erreur qu'on 2 mis AbREN, pay. 25 et 99. 
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I" 24. — Prooxe Newexs, velve de Rewy Drieves, fut condempnee destre 
pillorizee et fustigee de verghes, pour divers larchins,... meismes que $08 
mary. a est6 execute pour les troubles. 

{© 24 ve. — Pierre CoLcke, aussy apprehende a cause des troubles, fust 
condempne destre eschaſantte et fustigic des verges, avecque le hart au col. 

fo 27. — Jacgues Guars, esftant apprehende pour le faict des troubles, fut 
condempne 2 avoir la teste tranchee et $es biens confisquez. 

fo 29-32, — GiLLis Lootexn, MaTmEc SPETEBROOT ef Prekkt BELlatkt Vanchien, 
apprehendes pour le faict des troubles, /ont est6 condempnes d'avoir la teste 
tranchee et les biens confisques. s 

Jenax pt CLenco, apprehende aussy a cause des troubles, a est6 condempn6 
Testre eschaufotte et fustigie des verges. 

ſ 36 vi. — Jenax Beccre, estant apprehende par le bailly pour le faict des 
troubles, a est6 condempne destre fustigic de verges et banny hors la chas- 
tellenie de Cassel. 

fo 42. — Jean Morer ', prins a $S'* Marie Capple, Boupex Bareui, prins en 
Arneke, MarTiN DE ZwarTE *, prins a Lederzeele, PmLieee MorEL *, prins a 
Eecke, pour les troubles, ont est6 condempnes d'estre executes par la corde. 

Mamrtu pe Scnopt *, prins a Arneke, et Francnois bE CoNnINnck, prins & 
Steenvoorde pour cas de troubles, ont est6 condempnes destre fustigies de 
verges. 

ſv 44%. — Dierrc vt Scnopr *, fust 4 cause des troubles; par sentence de 
messicurs de la Court de Cassel, condempne d'estre justici6 par la corde. 


Chambre des Comptes de Lille: registre n* 28G de PEtat General. 


1. Voir SENTENCES (IV, a, 2, p. VG. 
2. id. id. IV, a, 1, p. 99. 
3. id. =. (IV; a, 4, p. 98). 
4. 1d. id, (IV, a, 3, p. 97. 
& ww. - * (IV, Þ, p. HI... 
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4. 
15 juillet 1569 a 14 juillet 1570. 


Comple de GUILLACME DE ZUCUTPEENE, Geuyer, Heutenant general commis a deescrvir le 
bailliage de Cassel, sons FLORENT DE& STAYELE. Le comple comprend la periode ceoulce 
entre le 15 juillet 4569 et le 414 juillet 41570. 


© 453 ve. — Maiiart bt Latre, apprehende ct emprisonne, at este, © malgre 
lettres de $80n cure, disant estre fort catholicq, envoye par le bailly un expres 
messaigier au Bas-Warneton, lequel courier rapportit lettres du bailly dicellui lieu 
et $'enquestant plus a plain a Messines, Deulemont et aux vilaiges circunvoisins, 
entendit assez que icelui prisonnier esfoit un des bouquetaux, qu'il avoit est6 & 
Waterloo, porte armes contre Sa Majest6, commis murtre et courn de nuict 
pour argent. 

{* 44. — Ledit bailli, estant de retour, entendit que ledit prisonnier estoit 
devenu innocent tellement qu'il ne parloit autres motz que ceulx qu'on pronunchoit 
devant Iluy, a quelle fin on mandit un medecin et par $0n conseil fust mis 
devant un grand feu et fist tellement ledit prisonmer $1 bien $0n personnage qu'on 
ne povit entendre autre chose quil n'estoit du tout innocent, et demouroit en 
cest estat Fespace de Ill sepmaines, Sans qui ne mangoit on buvoit autre chose 
que ce quon Jut mettoit en la bouche. 

Le bailli, mettant derechef ledit prisonnier a droict et ne poant tirer quelque 
mot de Ini fors que cenlx qu'on pronunchoit devant luy, le fist, par ordonnance 
des hommes, fustiguer par Toflicier, par laquelle decouvrit Fimposture. 

Ledit bailli, svr Fordre de messicurs les 6chevins et hommes de fief de Ia 
cour de Cassel, faligucs des « fallaces » de leur prisonnier, prend de nouvelles 
informations a Aire, ancienne residence de MuLLtArrt bs Latre. I y interroge 
le cure de S' Martin et un chapelain, en presence de M"* Piers Daxes cf JEAN 
pE Gaye, hommes de fie de Cassel, puis i $e transporte @ Arras,, ou etait 
detenu un Pmrieyt TorguyN, qui avoit est6 a Waterloo, ct que ledit bailli interroge, 
en meme temps que Jrxx Quexo, auss! prisonnier a Lille, ct qui etait 6&galement 
Soupconne davoir porte les armes contre Sa Majeste. 

Ledit MurLAart, atant en forture accus6 ancuns de Deulemont nommeement 
un Davie, Lerxort, lequel avoit donne argent et armes audit MuLLarkt, pour 
porter contre Sa Majeste, et anssy a un Panieet Torgrys, prisonnier en Arras, 
ledit bailly envoit un expres messaigier pour en advertir le bailly dudit Deulemont. 
Comme pareillement envoit ledit bailly un courier a Furnes pour communiquer 
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avec le bailli et la loy, les cherges dont ledit MuLLart chargeoit PrternE 
RuvatLir, prisonnier audit Furnes, et auss| PmLieet Torguys, lequel Maitrant 
chargeoit ledit RuwauiT davoir-porte les armes contre Sa Majest6 et davoir est6 
avecques lui en un meurtre commis en la personne de Pitrre be Lev, aupres 
de Comines. 

Suivant Vadvys du Conseil des Troubles, ledit MaiLLart fust exccute par le ſen. 

> 46. — Pasguitr be VALCKENARE, apprehend, eut, par ordonnance du duc D'ALYE, 
Sentence par laquelle fust condempne destre execute avec Vespee et $es biens 
conlisquez, a cause des troubles pass6s et autres faictz par luy commis '. 

{” 48 y*. — Martnys bt La Rocne; estant apprehende par ce bailly, a est& es- 
prisons, pendant que $on proces se demenoit, Fespace de CXLVII jours, jusques au 
VII, avril, auquel jour i] brisa les prisons et $'enfuit, estant banni par le duc 
D'ALvVE, 4 cause des troubles, comme le bailli avoit entendu. 

Chambre des Comptes de Lille: Registre n* 2806 de 'Etat Genernl. 


5. 
Compte du 14 juillet 4570 au 14 juillet 4571. 


f 9. — Pierre Loock, estant apprehende pour.Jes troubles passez, fust ex6cute avec 
le ſeu et fust &s prisons pendant que $on proces se demenoit Tepace de XVIII jours. 
Pour Vinformation prise par le bailli sur_ la vie et conduite dudit Pierre a 
Rubronuck, Bullizeele, et a Fenvirn , . ., . . . «+ « «- - XXlIu. Xs. 
Envoic un courier a Morbeque pour avoir Ia confession de Remy Drrtux et 
autres malfaicteurs, $es complices, illec justiciez. . . . . + . - Als. 
ſ* 15 v%. — GUILLAUME DE VALCKENARE, esftant apprehende par ce bailly a Nord- 
berquin fust &s prisons Fespace de XXII jours pour les troubles passez. 

Et comme, avant Fapprehention par ce bailly faite, ledit prisonnier $'avoit 
mis &s mains du $Souverain (Souverain bailli de Flandre), fist tant ledit souverain 
que ledit bailly, avecq adveu de la Court de Cassel, le mist &s mains dudit 
Souverain avecq promesse que icelui en feroit bonne justice et $ans prendre 
en conSequenee. 

Et le proces duquel prisonnier estant envoie en court vindrent lettres audit 
bailly Ten faire- la justice avecq ordonnance bien expresse audit Souverain de 
delivrer audit bailly ledit prisonnier. 

Pour le charton. qui menit ledit prisonnier d'Ypre a Cassel et a Toflicier 
criminel qui Va exccute aver Fespee. . . . . . + + + + XXII livres. 

Id. n* 2807. 


|. Voir plus haut, p. 12'. 
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6. 


Comple de Guillaume de Zuutpeene, Geuyer, lieutenant-general commis 4 desservir le bailliage 
de Cassel $0us Florent de Stavele, du 14 juillet 45371 au 14 janvier 1572 (v. 8.). 


14. — AxTwonxt Partour, estant apprehends, fust par sentence des hommes de 
fief condemne d'estre mis Sur ung traincau et tenaillic a quatre coings du marche 
de Cassel de tenailles ardantes et apres dTestre brusle, ayant ung tonneau de 
poix bruslant et degovtant s$ur $a teste, et fust &s prisons pendant que $0n 
proces $e demenoit Fespace de XX jours qui font llc. Ns. 

Par ordonnance des hommes de fief, le bailly fust informe $sur la vie diiceluy 
a Berquin, Droghenhoult, Pradeels et a Fenviron, et fat trouve que ledit 
PaTouT avoit est6 complice au Saccagement de CHARLE be Pritn. 

Pour Fapprehension diceluy execute, dautant quil avoit couru en troupe de 
XXX, XL et L, plus et moins, et avoit este au meurdre des gens d'eglise et 
brignnds diverecs maicons. .', TS - - + + + ++ + >a 

ſ* 15 ve. — Ocrer Partorr, estant apprehende, fut condamne comme ANTOINE 
PaTout, et fut en prison XX jours. 

Le bailly fist $s0n enqueste a Berquin, Zutberquin, Caestre et Estaires, et 
comme icelluy Octet avoit es(6 au murdre du cure de Herzeles, furent mandes 
JossyxE yanper Houcke, ef PryNKIN YAN STIGGHAETE, pour estre confrontez avec lui. 

f 47 w. — AwTnonxt Liner, estant mis en prison comme vagabond n'ayant 
enseignement de $son cure ne de la justice, fust eslargy de prison, et comme 
Suivant le placcart estoit ordonne an bailly de apprehender tous vagabonds qu'il 
n'avoient enseignemens de la juslice on de leur cure, par lesquelz ilz se pourroient 
excuser, fust ordonne au bailly qu'il $ enquer roit sur la vie et conduite Ticeluy, 
ce qu'il fist en envoyant un messaigier a Tournay. 


fo 29. — Aprranayn Happart, estant apprehendse, fust par sentence des hommes 
de fief condamne d'estre exccute avecq Fespee a cause du ban par luy contrevenu 
et ſust & prisons pendant Fespace de cent XXXI jours. 

Et comme ce bailly entendit, apres mformation preparatoire a Steenvoorde, 
$t-Silvestrecappel et a Hondeghem, que ledit prisonnier estoit banny a cause 
des troubles, envoit a Braxelles pour la sentence. 

ſ 28 ve. — Pierre CuLiiar, estant apprehende pour le faict des troubles 
passez fust eslargy en vertu des lettres de grice de Son Excellence et fſust es 
prisons depuis le XXIITF de decembre XV*© LXX jusques au XII janvier XV* LXXI, 
SOIt INI THEDF V jours. 


——_— Xx 


{4Þ 
Nico.as Ravaur et Marie, femme dudit Pierre CuLLit, ayant este apprehendes 
pour le faict des troubles passes, ſurent esJargys envertu des lettres de pardon 
de s0u Excellence. 


Chambre des Comptes de Lille : registre n» 2808 de I'Etat General. 


Comptes du 15 janvier 4572 (v. 8.) au 14 juillet 1574, neant. 


Comptes du 45 juillet 4374 au 44 juillet 1578, ncant. 


Comptes- du 45 juillet 4578 au 14 jun 1580, neant. 


Ibid. n* 2809, 2810 et 2811 de FEtat Generat. 


B. 


COMPTES DU BAILLIAGE DE ST. OMEK. 
' 24 juin 1567 au 24 juin 1568. 


Compte dAdolphe de le Hele, receveur des baillie et echatellenie de St. Omer, La Montoire 
et Langle, du 24 juin 45367 an 24 juin 1568. 


— 


f 36. — Paye a Jeax bt ia Have, Aucusrix Wines, Laukext Leeencg, Jus Lecuup 
et Jean MarTiN, tous sergants a cheval du bailliaige de Saint Omer, pour avoir 
conduict a la justice dudict bailliaige, nomm6 Edequinnes, le corps mort d'un 
nomme OLtvier Forest, natif de Cassel, lequel avoit est6 apprehende par aulcuns 
paysans de Arcques et de Blendecques, et aprez avoir est6 detenu quelque tamps 
prisonnier, $eroit decede d'une certaine blessure a luy inferee par lesdictz paysans, 
et par aprez, comme attainct et convaincu d'avoir est6 volleur et briseur d'ymaiges 
et sacryl6ge, fut condempne estre mis a Jadite justice d'Edequinnes, a Vexample 
Taultres,. ce que fut faict le XVI jour de may XV* LXVIII, 4 quoy ilz ont 
vaghuie ung jour, a VIII s. pour jour a chacun. 

f® 38 vv, — A NicoLas DesBoOEULrs, messager de pied, a est6 pay6 XLV patars assavoir 
les XXX s. pour trois jours, qu'il a vaghuic envers les Pasques XV® LXVYIH, a porter 
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lettres a Mons de Rassinghem, a Lille, escriptes par ceulx du bailliaige de 
Sainct Omer, touchant deux prisonmers arrestez par aulcuns soldars de la compagnie 
du S* de Lisques, et depuis eslargis Suyvant la lettre dudit S* de Rassinghem ; 
et la reste portant XV solz pour jour et demy, quil a vaghui& avoir port6 
lettres dudict bailliaige tant a Arques, Rubroucq que Cassel, . touchant certain 
prisonnier ammene au chasteau dudict Saint Omer, par aulcuns paysans, quy 
esLoit Tun de ceulx quy Saccagerent le cure et Ie chappellain dudict Rubroucq, 
font lesdictes deux parties icy lesdictz.  .  . «+ - . . XLV s. tournois. 
{© 39. — A Jenax TmgxBRrONSE, charton, demeurant en ceste dicte ville, pour avoir 
men6 avecq $es chevaulx sur ung traisean Ie corps mort d'un nomme OLLIYIER 
ForesT, natif de Cassel, lequel avoit est& apprehende par aulcuns paysans TAreques 
et de Blendecques, et ayant est6e detenu quelque tamps prisonnier au chasteau 
dudict Sainct Aamer, seroit decede de certaine blessure & luy inferce par lesdictz 
paysans ; neantmoings, comme attainct et convaincu d'avoir est6 volleur, brizeur 
Iymaiges et $Sacrilege, meismes est6 present lors que les cure, chapellains de 
Rubroucq, furent saccagiez, fut condempne par lesdictz du bailliaige estre mis 
4 une juslice, nomme Edequinnes, a Vexample dautres, comme fut faict le 
XVI de may XV* LXVIII, et pour ce a est6 paye audict charton . XXX s.t. 
Au maistre des haultes ceuvres, pour avoir mis ledict corps mort sur ledict 
traisneau, ct par aprez le conduict et fait mener audict lieu d'Edequinnes, a 
est6 paye, XXX s., et pour Favoir mis a ladiete justice LX s. sont icy ensamble, 
ml. XNs.t. 
A Pierre BaupeLLEeT, cheppicr des prisons du chasteau dudict Sainct Omer, 
pour avoir garde et nourry ledict OLuvier Forrest, depuis le lundy des Pasques 
XV* LXVII, jusques au joeudy ensSuyvant, quy font quattre jours, a est6 pay6 
Six Solz a XVII d. par jour. 
Item, pour quattre demyes pintes de vin blancq fut ordonne luy donner, 
petonde 22 malladie.. , . - - - - SS - - - - - - Ys Wa 
Item, pour cinq fagotz et aulcunes petites doulceurs luy furent donnees VIII s. INI d. 
Et pour avoir nourry denx prisoniers de Menyn, quy furent eslargis, Sieuvant 
les Jettres de mons* de Rassinghem cy-dessus, deppuis le bon jaeudy absolut, 
jusques et comprins le jour de Pasques -ens$Suyvant XV* LXVIIL, quy font quattre 
jour pour chacun, a XVIIE deniers par jour, XII $solz. Font toutes lesdictes 
parties ensamble icy Ia $omme de , ., , , . . . . . NXNVIIIs. VId. Ll. 


Archives de la chambre des comptes, a Lille. 


CC. 


COMPTES DE CONFISCATIONS. 
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1. 

Compte premier que faict et rend JEnaN De Vos, de Ventremise et recepte par -luy eue 
des biens immorubles ayans appartenuz aux fugitiſz, banniz ou excGeutez a raison des 
troubles, rcbellions et d6sordres passez ensamble de ceulx denunchez si6vant le 
placeart, tlrouvez gis2ns 6&8 ville et chastellenie de- Cassel avecq Menreville, a ce 
commis par $a NMajest6, el ce pour Ie temps encouru depuis le vingt cinequiesme 
jour Tapyril XV s0ixante cineq avant Pasques, jour de la presentation de la. requeste 
des conſederez;, jnsques ef comprins le dernier de decembre XV* soixante dix. 


1565 — 1570. 


Hazebrouck. 


Avpriev pt Ports et $a ſemme, fugitils. 
ANTOINE DE - MUENINCK. 
CnarLes Bavecxces, d Hazebrouck, execute. 
CurisTIAN vanDEN Brsscne, de Morbecque. 
CartTiex Tnookts, ſugitif de Vleteren. 
Biens sis a Strazeele. 
Cravs PaRrMENTIER. 
' Biens sis 4 Vleteren. 
CHARLES WEECSTEEXN. 
CarneriNE ef CnnrtrienNE pt Dekesx, dHazebrouck, filles de Cravs, fugitives. 
Fraxcorst Mriartrts, veuve TELO0! van STAavELE, d'Hazebrouck. 
Francois pt Coxixnck, (biens a Hazebronck). 
Fraxcors WixNeer, fugitif et banni, (biens a Hazebrouck). 
FRANCOISE SOMERS, vYeuve de Jacgres Barr, ſugitive et bannie, (biens a Hazebrouck). 
La femme de Gaveter Lennie. 
Biens a Morbecque et a Hazebronck. 
Gnmr.aix pr Pores et $2 femme, bannis, (biens 53 Hazebronck). 
GiLLEs Bates, fils TOLvier ef $2 femme, ſagitifs, (id.) ). 
Hervprick et Cruavs Paryuexritn, fFreres, de Strazecle. 
Jacovewixne Hiprexs, IHazebrouck, fugitive. 
Jeax PeTIT, d'Hazebrouck. 
Joos DE STILTRE, d'Hazebronck 


I. Voir SENTENCES (TV. np, 7, prog. 123. 
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| Jean Gnrys, fils de Prerrg, d'Hazebrouck. 
4 Jacouves Dt Sis 
| MY mt d'Hazebrouck. 
| Jeax van ErsT. 
Biens Sis a Hazebrouck, Hondeghem et Terdeghem. 
Jexax Bruns, fugitif et banni, ct sa femme. 
Jacoves Tarrix, ci-devant receveur general de Cassel et Bois de Nieppe, de 
- Hazebrouck. 
Jeax Cnftxetr, de Strazeele, fils de CnanrLes. 
| Jeax Sawesoexn, de Morbecque. 
| Jacores Bart, de Vleteren. 
Jacoves be Bruxt, fugitif, de Pradelles. 
Lavuwers vax STAvVELE, de Waelscappel. 
Mamev Lanier, alias Leanier, de Hazebrouck. 


ManrGUERITE TGHUESERS, fille de JEAN, Cugitive, id. 
Mancuerntet Hippexs, fugitive de Bavinchove. 
Mimev CAUWELE. 
Marc vt LE Waterpe, de Hazebrouck. 
Nicolas LE Josvexe, d Aire, alias LE JouegxEe. 
Pierre Watrxels, ſugitif F'Hazebrouck. 
Pierre pe MarenprE et $a femme, fugitifs et bannis, d'Hazebronuck. 
Purieee LE Coco, de Haveskerque. 
Pierre Doxatxrt, dit Cosrer, de Strazeele. 
Pierre FLuennay, de Haveskerque. 
PrenkeE vaN STAYELE, fils F'ELoi, de Hazebrouck. 
PuiieyeE DE Vilters, de Hazebrouck. 
WorTers SCAUTEETE, de Hazebrouck. 
GuiLLauwe PiLyzer, de Lynde. | 
GUILLAUME DE GUESERE, jeune homme & marier, ſugitiC. 


Cassel. 


AvTorxne Joxcnexs, execute par la corde 4 Cassel. 
ANToIxE be DrooGnt, fugitif, de Bavinchove. 
CuanLes Hau, fugitif, de Cassel. 

CuarLes pe Back, ſugitif, de Cassel. 

Fraxcors Briliaert, banni, de Cassel. 

Fraxcorls ve Grave, de Gfssel. 


4 . 57 4 parody 7 


p47 > > « 
CO m0 ORG on pommmune wh = OSA nf Ns ra wv 


»” w 


- wry 


—_— ——— 


es el 


145 


Fraxco:s et PiterRRE vanDer ZoesT, ſreres, de Bavinchove. 

Francols TwmeBbAaciT, fugitif. 

GHiSLAIN VaNDER CLyTE, de Cassel. 

GauTmir Maers, execute, de Cassel. 

Henri Scnotuuan, de Rubrouck. 

Jeanne Roers, fille de Nicarse, d'Oxclaere. 

Joos PortLt, fugitif. 

Biens a Arneke et Rubrouck. 

Jeaxxe Crens, d'Arneke. 

Jean Broepers, d'Arneke. 

Jean Merveilte, d'Arneke. 

ApRIEN DE BErkGHes, jadis Seigneur d'Ollehain et de Brabant, a cause de 
Marie be Hevcms, $0n epouse, fugitif. 

Biens a Zeggerscappelle. 

JasyPART DE ZoUuTER, d'Oudezeele. 

Lovis DE Cuueyere, de Cassel. 

Lavuwers be Winpr, d'Arncke. 

LawnerT MexEGuer, de Cassel. 

MAGDELAINE SPEKENS, femme de Micner, AEtcurte, fugitive et bannie, de Cassel. 

MAxXIMILIEN VAN GHELDERE, biens & Cassel, 4 lui donnes, en recompense de Services 
rendus, par M* Ortivier vaxnpes WoesTINE et M* ALitxoR SWALWEN, $0N Gpouse. 

MarTtix Cages, d'Oudezeele ). 

Maituart vanber Hille, ſugitif, de Cassel. 

PiERRE YANDER ZotxsT, de Cassecl. 

Pierre BeLiagnt, le vieux, execute par I'6pee a Cassel. 

PierRE DE Loock, de Rubrouck. 

PmwiePt bt Narxs, Seigneur du Mont Sainte Aldegonde, a cause de demoiselle ; ; 
PriLiePOTTE VAN BELLE, $a femme. 

RorerT Couvcke, d'Oxelare, 

WALLERAND SERVAES, de Cassel. 


Steenvoords. 


AnToixE Nawes, de Steenvoorde. 

AxTorNE be MeesTre et Sa femme, fugitiſs, de Steenvoorde. 

CuarLes Hazarr, banni par sentence de Son Excellence le xxm* de mars 
xv© Soixante Sept de Steenvoorde. 

CuarLES VaSQUE. 


1, Voir Sextexnces IV. n,1, þ 100. 
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Biens a Godewaertsvelde. 
CornNILLE DE HonpT, non banni, de Winnezeele. 


GUILLAUME DE ZoUTEkE et $a femme, ambedeux fugitiſs, de Steenvoorde. 


GILLES DE ZoUTERE, dArncke. 

GniSLAIN be Prey, trepass& dans les prisons de Bailleu]. 
GayFER VanDER CiyTE, de Steenvoorde, et 8a femme. 
HemprIck DE CrEus, de Godewaertsvelde. ; 
Jacoe VierenDext, et $a femme, f(ugitifs de Steenvoorde. 
Jean Gossexn, de Winnezeele. 

Josst Careoen, de Steenvoorde. 

Jacoues Pratevoer, de Westoutre. 

Jacoves Buprsterargn, de Steenvoorde. 

Jacques pe Pare, de Terdeghem. 

Jaxxexe Goppur, fille de Jean, fugitive, de Boeschepe. 
Marmec pe Rossen, de Terdeghem. 

MarTiN GrisELE, de Steenvoorde. 

Micueu pt Brav (sc) et $a femme, fugitifs, de Steenvoorde. 
Micuer, VoLerEcnT, banni, de Winnezeele. 

Nicolas Heewn, de Steenvoorde. 

Pierre vanbexs Wecns, (Kc) brasscur, fugitif de Steenvoorde. 
Pierre vanben Hacne, fugitif, de Steenvoorde. 

Pierre Cayyorx, de Boeschepe. 


Prerre LieBatrt, fugitif et depuis ex6cute en Tan xvy* Lxvm, de 


PrekrE *vE WoLe, ci-devant resident a Ypres. 

La veuve Pasouier be Preys, de Steenvoorde. 
Pierre pe Haxxe, fugitif, de Boeschepe. 

Pierre Bourave, de Winnezeele. 

GuiLLauyue WiLLatkt, dit Vaderken, de Steenvoorde. 
Ypook DoBreLEs, de Vieteren. 


Estaires. 


AnToixne RoprLy. 

AprreEN GRrRINCOURT. 

AxToixe Six. 

CnarLes BEcue. 

CuarLEs LezoSNE. 

Fraxcors Rever. 

Les enfants Fraxcors PreprortT. 


Vleteren. 


LAY 
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Jacor':s BfEcue. 

Jean PILIZERE. 

Jean RoBrLy. 

Jean LOREILLIER. 

Jean DescCanes. 

Marc Tassxxr, fugitif. 

RecnauT LE Rov. 

SiON LE MiERE. 

Et quant aux aultres fugitifz ou latitans icy des8us pommct denommes et 
declaires au billet des noms et $surnoms des commissaires aS$Cavoir ANTHOINE 
DuBois, fils de Jean, et $82 mere, AnTawoixne CHavatte, GUILLAUME RouBLY, CHARLES 
CaubroNn, Vincent DuPprez, Fraxncnors et RoBtrrT Duevris, filz de Prerns, Gir ns 
pe Houcgo et $a femme, JEeuan pe Miterg, Sizon LEwPErREUR, FrancCuorls RoGErE, 
dict Dain et 8a femme, Francnoris KEEcLE, SaxpriNE LesEcg, veuve Jenin FAuL- 
CONNIER et $0n filz, maistre NoeL pE BesTRE et JeHan DoULTRELEALE, ministres, 
certiflient les dis bailly et eschevins ne avoir trouve aulcuns biens meubles ny 
immeubles a eulx appertenant apres toutes les debvoirs par eulx faictes et tout 
aussi qui est venu a leur connoissance. 


Zuud-Berquin, Noord-Berquin. 


Aprien CurEROULTRE, d'Estaires. 

CoORNILLE YaNDER MUELENE, exccute a Estaires. 

GAUTMER DE ZwatErTE, de Zuudberquin. 

LaukexT Woers, de Zuudberquin. 

Marmieu Loorex, dit De Mor, exccut6e a Ypres au mois de novembre Fan 
xv* Soixante douze. 

Mantc Herman, execute 

PmiLieee Big de Zuudberquin. 

PierkE CABOTCHE 

PASQUIER DE VALCKENARE, CxX6cute a Cassel en Tan xv* Soixante neuf au mois 
Capvril apres Pasques '. 

GiLLEs Heyman, execute a Merville. 

CHARLES SLABBINCK. 

MaTHlEu SPETEBROOT. 

Francors Fascneg, dit Box Francois. 

BaLTwazar PiNCHON. 


1. Cf. pag. 136 et 134. 
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Merville. 


Anprreu Mawes, $a ſemme et leur fils, bannis, de Merville. 

ALExanDrRE Picavet, banni. 

ALLEauE GasQuitre, banni. s 

AnToixtE DELBECQLUE. 

AxToixe Barmer, banni. 

AvoLent Daxxezin et $a ſemme, MarcGuerteE Descnawes ; on a restitue & cette 
femme les biens de $0n mari attendu que Son Excellence a ordonne de ne 
point toucher au bien des femmes « $e elles ne $sont coulpables. » Ladite 
Mancuerre, comme il est apparu au recevyeur, vivait « de vye catholicque et 
n'estoit point coulpable du faict de so0n mary. » 


AnToixe Becove (Beccus). 

Berremev Cartier, fugitif. 

Bare ALLOUR, fugitive, bannie. 

CnarLes Darov, banni. 

CuAaRLES STEELANDT, bhanni et ſugitif. 

Dexis Capocue, fugitif et banni. 

Dexis ve LE Piterne, fugitif et banni. 

FLorexT RovssEL. 

GitLEs MErSEMAN. 

Jeaxn ExcranD, execute a Ypres. 

Jzax CavGort, fugitif et banni. 

Jeax Dugresxoy, extcute 4 Merville. 

Jeax Baert, cauchicur. 

Jeax Hapor, fugitif et banni. 

La femme de Jeax Levitr. 

Lovis Cocre, fugitif . et banni. 

Mameuv Ovporrt. 

Nicaist Lecocg, fugitif et banni. 

Noe CreTos, fugitif. 

PrerrE De Crocg. 

Pierre be HaLlLexxes, fils de Grorces. 

PierRE DE LA BorgQuert ct $a ſemme, bannis. 

Qrexrix IxNGuELAanTt, execute. 

Messire Jeax pe Horxes, jadis Seigneur de 
Bochstel, d'Angest, etc., banni. 
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Jexax pe Bock, « ayant servy le feu Conte p'Ecyuoxr, de maistre d'hostel, 
banny pour le faict des troubles passez; » 6poux de dam*'* JSABEAU DE LE 
Bourke, niece de messire ANTOINE D'AVEROULT, chevalier, Seigneur de Hellault, 
gouverneur d'Hesdin. 


Depenses. 


f* 457 v*. — A David DovsrLer, cirurgien, resident a Merville, la s0mme de xv livres 
parisis que ce Receveur luy a furny a Tordonnance de Messieurs des Comptes 
1 Lille pour $es Sallaires, sollicitudes et honnes dilligences d'avoir guary et 
me6dicamente les prisonniers pour le. faict des troubles au chasteau de la Motte 
au Bois, le tout mentionne en $a requesle. 

ſ 60. — A ce receveur, lequel supplie tres hamblement qu'il plaise & Sa Majeste 
luy accorder gaiges condignes aux labeurs et excessifs traveilz qu'il luy convient 
supporter pour Fexercice de ceste recepte, estant de grant district tel que de 
Sept a huit lieuwes et par ainsi Subgecte a grande despence, prenant regard 
1 la portce du temps et scituation des lieux plus propres & la ſrequentation 
des banniz et adversaires de Sa Majest& a cause de la forest du Bois de Nieppe, 
prochaine audit Cassel, que non &s aultres quartiers des receptes de Flandres. 

A Jenax van ELpre, messagier, la Somme de $ept livres parisis pour avoir 
vacquie $ept jours a porter lettres de la part de ce receveur aux bailliz, ofli- 
ciers et gens de loy du ressort de cesfe recepte, aflin qu'ilz eussent (suyvant 
ordonnance de Son Excellence) a faire oster les armoieries des $eigneurs et 
gentilzhommes conſederez esfans aux chasteaulx et maisons confisquez. 


23 juillet 1569. — Adjudication publique devant le bailli et les 6chevins de 
Steenvoorde pour la location des biens confisques sur les Vasque, situes 
a Godewaertsvelde. | 


24 juin 1574 — Lettre de Josse Grieten, cure de Winn 
Jean Goossen est parti pour Hondschoote sans laisser 1 
d'heresie. 
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4. 


1574. — Enqu6te faite a Winnezeele sur Jean Goossen qui avait quitt6 le 
pays et qui 6tait soupconne de s'6tre compromis dans les troubles religieuz. 


5. 

24 mai 1576. —- Adjudication publique devant le bailli et les 6chevins de Cassel 
ponr la location des biens confisques gur Antoine De Jonghe et ' Franchois 
Vander Zoest, tous deux ex6cutes ' ; les dits biens situes & Hardifort, Zer- 
mezeele, Hazebroucq, Merville et Bavinchove. 


Ces quatre dernieres pieces existent dans les 
archives du departement du Nord, parwi les 
pieces a Tappui des comptes de confiscation 
pour faits de troubles. 


TD. 


Extrait du compte de la recette generale des confiscations pour cause des 
troubles du XVTI* siecle. — Octobre 1567. 


Premier comple de MarTiS Vaxbexs BERGHE, conscillier du Roy, commis de $es finances 
et tresorier de TEspargne de Sa Majesl6, des deniers par luy receuz et distribuez + 
cause de Fentremise des clers deniers proccdez tant des biens meubles qu'immeubles 
escheux a Sadite Majes|6 par droict de confiscation par tout les pays et provinces de 
par deca, 4 cause des troubles ct rcbellions y advenues, laquelle entremise gencrale 
desdites confiscations ledit tr6sorier a accept6 par expresse charge de monseigneur le 
duc FAlve, lieutenant gouverneur -et capilaine general desdis pays comme luy Cut 
declaire au commenchement du mois d'octobre xv* s80ixante sept au college des finances, 
par la bouche de monsieur DE BEeRLAaywont, chief desdites finances, as8avoir que 
Fentention et le bon vouloir de Son Excellence estoit qu'il tiendroit le comple general 


I]. Voir leurs sentences, pag. 
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desdites confiscations, ct qu'il $e regicroit en ladite administration et recepte selon el 
en la manicre comme il conduisoilt Ventremise dudit Espargne, saulf que desdites 
confiscations i] dresseroit et rendroit ung comple a part, Sans que audit tresorier aient 
esl6 «depeschees de par Sa Majesl6 ny aussy de par Sadite Excellence aulcunes nouvelles 
lettres de commission ou aullre instruction. Et Suivant ce ledit tresorier est entre en 
ladite administracion dois le commenchement dudit mois dToctobre, que lors Iluy fut 
ordonnse d'entendre 2 erection des nouvelles prisons en cesle ville de Bruxelles, 
restauration ct fortification des vielles; sy est-ce qu'il donne seullement commenchement 
a cedit comple pour le temps encouru depuis le premier jour de novembre audit an 
s0ixante sept jusques le dernier de decembre xv* Soixante huict, ont Sont comprins 
quatorze mois entiers. Et 82 faicl ce present compte en livres de qualorze gros 


monnoye de Flandre la livre. Faict a Bruxelles. 
Despense a cause des payemens fais aux capilaines et gens de guerre aians ammenc prisonniers. 


folio 82. — A ANTnoinE DE BEauvrrorT, escuicr, Capitaine du chasteau de 
Bethune,... tant pour ses vacations que des six Soldartz aians, a Fordonnance de 
Son Excellence (le duc d'Alve), ammene en la ville de Bruxelles prisonnier 
MaTmeu Warrttereartte, ensemble pour la despence dudit prisonnier faicte durant 
ledit voiaige, par ordonnance du 30 avril 1368. . . . . . . . IMFs.. 

A lay, pour sept journces de vacations par luy faictes avecques neuf chevaulx en 
ammenant, dois la ville de Bethune en Ja ville de Bruxelles, par charge de 
Son Excellence, deux prisonniers (ordonnance du 7 mai 13568). LXXVII i. VIIls. 

ſ* 82 1. — A Jenaxn GRAUWEELS, prevost de la court, la $0mme de trente 
deux livres dudit pris, que par Vordonnance de Messieurs desdites Finances cedit 
tresorier luy a baille et delivre comptant pour icelle distribuer aux vingt $soldarts 
Soubz la charge du seigneur de RASSEXGHIEN, aians ammence prisonnier en la ville 
de Bruxelles les seigneurs de Haxxescaue et de BailLLeui, laquelle s0mme mesdis 
Seigneurs des Finances leur avoient accord6 pour le bon debvoir par eulx en ce 
rendu. Pour ce icy, par ordonnance de mesdis Seigneurs des Finances, du xv* de 
mars Lxvil, et quictance y Servant cy-rendues, ladite $80mme de . XXXII x. 

ſo 83. — A Hernan Hoes, capitaine, pour avoir ammene prisonnier en Ja 
ville de Bruxelles ung capitaine nomme LUTHELO (ordonnance du 13 mai 1568) 
bh ES fo EE » +. » +4. 0 24% 0+ MARES 

A Ysaco DE ViLLErs, REwy DE GLoRIEULX, Ccorporaux, et Pierre LaxGELE, 
Sergeant de Ja garnison de la citadelle de Cambray,... pour avoir ammen6 en 
la ville de Bruxelles les seignenrs de MorvaL et OBENCHEULLX, prisonniers, la 
Somme de (ordonnance 18 juin 14568). . . . . . . . . . . XXXVr. 
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Aultre despense pour [entretenemens des priSOnmers. 


{© 99. — A Fraxcisco pt Torres, capitaine de Ja Roquetta de Sainte Goele, 
pour PFentretenement et nourriture des prisonners qu'il avoit eu Soubz $a garde 
jusques au dernier du mois de janvier xy* Soixante Sept ; aSSavolr : 

Les seigneurs d'AnpeLOT, Coco, WINGHELE, amenes de Vilyorde et detenus a 
la Roquetta depuis le un" d'octobre xv* xLvn jusques le xvi* dudit mois. 

Le lieutenant dudit Cocg, appele Jenax Rewarr, d'Arthois, depuis le xvn* 
d'octobre xvi jusques au yi jour de janvier 1368, qu'il estoit men6 a Vilyorde. 

Jenax Savs, - amen& a la Roquetta le 146 decembre 1367, il est translere a 
Vilvorde le 22 avril. Il est encore en prison a Vilvorde le 29 decembre 1568. 

Prerrg et PuiLieet WasTepartTE, T(reres, amencs le xvi* de decembre xy” Lxvin, 
a la Roquetta, ou ils $ont jusques au dernier de janvier ensuivant. [1s sont 
menes a Vilvorde le 22 avril 4368. 

La - comme 6. . . . . - >» ET - - IF XX. I, JEM 

SERVAES SANDERS, porteur d'enseigne du Seigneur de STrALEN, 8 janvier a 
la Roquette ; transfere a Vilyvorde le 1 juillet et y est encore le 9 septembre 1368. 

Et SwerD Vas Berry, frizon, (8 janvier 31 mai 1568) + la Roquetta. 

f® 402. — Messire GaprIEL be Camry, chevalier, seigneur de Bus, amene le 
22 avril 14568, avec Pasguier bt La Barre, de Vilvorde, ou il 6tait depuis le 
7 octobre 1367. Il est de nouveau tranfere a Vilvorde Ie 341 juin; il y est 
encore le 9 sept. 41568. 

PaSQUIER DE Lia Barret, a Vilvorde Ie T octobre 4567. Transfer6 le 22 avril 4568. 
Renvoye a Vilyorde le 531 juillet, il $'y trouve encore le 29 decembre 1368. 

ſ© 402 v*. — Nicortas be SaLExGrE, de La Ventie, amenc le 7 mai 1568 avec 
CarsTopnt Tavyxert, de Sailly ; ils Furent transferes dans 1a prison de Cauwen- 
berghe, le 23 juin $uivant, on ils ne Sont que deux jours. 

(© 104. — Et sy a ledit capitaine encoires paye (en juin 1368) pour le louaige 
de six chariotz avecq lesquelz tous les prisonniers, tant de ladite Roquetta- que 
de la porte de Cauwenberghe, sont est6 menez vers Vilvorde . . . . IX. 

Audit Fraxcisco be Torres, capitaine du chasteau de Vilvorde, la somme de 
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Pour Fentrelenement et nourriture de plusicurs prisonmers : 


ſ- 404 ve. — M* Jacoves Worry, 29 juin an 9 sept. 1368 & Vilyorde. 

PrerrE be BETENCOURT, Seignenr de Flers, 10 aont au 9 $Septembre 4568 a 
Vilvorde. 

AUGUSTIN pg VexasTE, Seigneur d'Obencheulx, 10 aodt au 9 septembre 1368 & 
Vilvorde. 

Fraxcoiss HernrexrLOck, du 20 fevrier au 416 avril 41568, on le trouve en 
prison a la porte de le Vruu(te), d'ou il est mene a Cauwenberghe ; il est a 
Vilvorde dn 29 juin au 9 s$eptembre 1368. 

Pierrg Coor, concierge de la maison du prince d'Orange, 29 juin an 9 sep- 
tembre 1368 a Vilvorde. 

Le capitaine Marc pt SALAGanTr, 1” mai-29 juin 1368 a Cauwenberghe ; il 
tinit Vannee a Vilvorde ; 11 janvier-10 novembre 4369 a la Roquetta. 

f 405. — Jrbas Boxxexuict, prisonnier a la Steenporte du 3 an 16 avril 
1368, 4 Cauwenberghe jusqu'au 29 juin, a Vilvorde du 1* juillet au 23 no- 
vembre 1568. | 

Un gentilhomme frison GriLLarut Bovgca, 30 juin au 29 decembre 1368 a 
Vilvorde. 

Josst Mixxe, prisonnier 4 la Steenpoorte du 20 fevrier an 16 avril 1568, 
ou il est transſere a Canwenberghe; it est a Vilvorde du 29 juin au 29 
deeembre 1568; $0n exccution a lien & la Roquetta (ou il efait depuis le 
[1 janvier 15369), le 3 avril 1569. . 

Jugees Werrexs, 20 avril, priconmer a la porte de le Vrun(te) da 20 fevrier 
au 16 avril, a Cauwenberghe du 20 avril au 29 juin. a Vilvorde du 29 juin 
2u 25 novembre 1568. 

FrEDERIC bE LE Bucg ef Davin DE SCHUYMERE, prisonniers a la porte de le Vrun(te) 
du 20 fevrier au 16 avril 1368, a Cauwenberghe du 20 avril au 29 juin, 4 Vilyorde 
du 29 juin au 29 decembre 1368; a la Roquette du 11 janvier au 5 avril 4369, 
jour de $0n execution. 

Jacques pt Haze, prisonnier a la Steenpoorte du 20 fevrier au 16 avril 4368; 
\ Cauwenberghe, du 17 avril an 29 juin; a Vilvorde du 29 juin au 9 Sep 
tembre, puis du 23 novembre au 29 decembre; a4 la Roquetta du 11 janvier 
an 5 avrjþt569, jour de $s0n execution. 

WixaxT Borrekexs, (on Jean Borguexs, Jacoues Bungrexs), prisonnier 13 jours 
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a la Vruuſ(te), a Cauwenberghe du 17 avril au 29 juin, a Vilyorde du 29 juin 
au 29 decembre 1368, a la Roquetta, du 11 au 51 janvier 1369. 

PrerRE DE GRANDELBURG, alias Pierre vax GrRanvexroOuRG, d'Anvers, prisonnier 
a Cauwenberghe du 19 au 29 juin 41568, ensuite a Vilvorde jusqu'au 12 
Septembre 1568, qu'il fut mene a Anvers. 

Jacoves Esweris d'Anvers, a Vilyorde 29 juin au 12 septembre 1368, qu'il 
fut mene 4 Anvers. 

Tnouas Fornurxu dAnvers, prisonnier a Vilvorde 29 juin au 12 septembre 
1568, qu'il fut mene a Anvers. 

Tnoxs DerroxTaxivy, (alis De Derroxntauny) d'Anvers, prisonnier a Vilvorde du 29 
juin an 12 $eptembre 13568, qu'il fut mene a Anvers. 

Avriex VyLyompes d'Anvers, prisonnier a Vilvorde du 29 juin au 12 $ep- 
tembre 1568, quil fut mene a Anvers. 

ſ* 106 v*. — Jacores LExraxt, inhabitant de Cassel, prisonnier du 27 octobre 
au 29 decembre 1368 a Vilvorde; a la Roquetta, du 11 an 31 janvier 1369. 

Jxcoves BarTAILLES, (alias VERTAILLES, VERTAYLES et BErTHELS !), inhabitant de 
Cassel, 27 octobre au 29 decembre 1368- detenu a Vilyorde; a la Roquetta du 
{1 au 31 janvier 1369. 


ſ 107 ve. — Marmev pt Vriecere, 17 avril an 19 juin 1568, detenu & 
Cauwenberghe. 
{© 108. — CnarLes Brixis et Jacgues, $on fils, detenus & la Steenporte du 3 au 


% 


16 avril 4368, mencs apres a Cauwenberghe ou ils sont du 17 avril au 29 mai. 

Roger be Ropars, alias pre Rovsauis, detenu 4&4 la Vrun(te) du 20 fevrier au 
16 avril 4368; a Cauwenberghe du 17 avril au 21 juin 1568. 

Le seigneur de BaiLLECL, 19 avril au 19 mai 1568, detenu a Cauwenhberghe. 

Le capitaine Jeax be Bearsart, 21 avril au 23 juin 1368, qu'il ſut ex6cute 
par [epee. 

Marmer Wasreratte, 28 avril au 29 juin 1568 detenu a Cauwenberghe ; du 
2W juin an 29 qdecembre a Vilvorde. 

ETiexxe Moexs, 2 mai au 9 juin 1368, detenu a Cauwenberghe. 

Le capitaine LuTerLo, gueldrois, 15 mai au 19 du meme mois 1568 a Cau- 
wenberghe. 

Le ministre de Gand, 16 mai au 22 mai 1368, execute par le feu. 


| RenTHELs est $on veritable nom. LexneaxT et BerTaArLs ont ete executes tous deux a Bruxelles 
la veille de la chandeleure. — Voir plus haut p.136. 
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f* 108 ve, — Litevis LeBLexpe, detenu a Cauwenberghe du 24 au 29 mai 1568, 
qu'il fut remis entre les mains du prevot de Hainaut. 

Aux $Seigneurs de BatexBOurG ef quinze autres prisonmers amentes avec CUX, 
trois repas (en mai.) 

Cinq prisonmiers qui ont $6journe deux jours en venant de Vilvorde (en mai). 

QueyTix Bexort, trois repas (en mai 1568, detenu a Vilvorde du 27 $eptembre 
1567 an 23 avril 1568. 

{© 409 v*. — AprEN ve HerBo, natif d'Anvers, 19 au 29 juin 4368 detenu a 
Cauwenberghe. 

Jacgres MyTe, natif d'Anvers, 19 an 29 juin, detenu a Cauwenberghe. 

Jeax bg Grex, 19 an 28 juin 15368, qu'i! fut execute par Vepee. 

SUSMENY DE Bruces, 22 au 29 juin, detenu a Cauwenberghe et ensuite mene 
a Vilyorde. 

"110. — Jacgres BuLTEEL ef GUILLACME be MEvrs, amenes d la Roquetta le xvi 
decembre 1367, menes a Vilyorde le 22 avril 4368, transferes a Cauwenberge du 
{ au 25 juin 4368, ils sont exccut's par Vepee le 25 juin. 

Les sSeigneurs de BELLENCOURT et VUENCEEL, detenus a Cauwenberghe du 25 an 
29 juin, puis menes a Anvers. 

© 410 wv. — A Ouvitr Brexert, Soldart et cabartier en Ia Citadelle de 
Cambray, que messieurs des finances Iny ont taux& et ordonn6 pour avoir 
entretenu et donne les despens a frere Jenax Catrner, cordelier renye, predicant 
de la nouvelle religion a Saint-Amand et Jenax CaiLLAav, aussi de Saint-Amand, 
s0n $erviteur, depuis le premier jour davril xv* Lxvu que lors ils fſurent 
ammenez prissonniers jusques et y comprins le xxvy1* de juillet ensuivant, pour 
ce icy, par ordonnance du derrain de mars xvy* Lxvu avant Pasques. XXIU c. 

A Fraxcnots bt Swer, cypier de Ja Steenporte a Bruxelles, pour Ventrete- 
nement de plusieurs prisonniers. 

P 111. — Pierre LEewas, detenu au pain et a Veau a la Steenporte du 
20 fevrier au 6 avril 1368. 

Nicotas DE SAYELERE, id. 


PIERRE VANDER STRATEN 
Jacques be BruYxNE 
StyON STALPOORT 
MarTiN DrerkINS 


detenus a la Steenporte du 20 ſev. au 2 avril 14568. 


JenaN vanDER BRUGGEN detenus a la Steenporte du 20 fevrier au 16 avril 
PierrE ZOETINS 1368, qu'ils furent menes a Cauwenberghe. 
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111 V. — Apa vanDEN ABEELE, detenu a la Steenporte du 3 an 16 avril 
1568, qu'il fut conduit a Cauwenberghe. 

Jzexx pe Bros dit de TresLONG, detenu a la porte de Treurembourg du 
21 juillet an 13 $eptembre 1367, et a la Steenporte du 13 septembre 4367 au 
1 juin 1368. 

f 112 vw. — NiCOLAS \ 

VANDEN STEENE 

Jeax vanpes EyxDeE 

PreErRRE YANDEN CRUYCE 

Pierre ParcyN 

PierrRE VERDIEREN 

Jacques Scuaron 


amenes prisonmers 4 la. prison de la Vraute le 
20 fevrier 1368, et executes le 2 avril suivant. 


Jraxn ConeLyN 
Aprien pe Haueket 
Jean CASTEEL 
WALRAnNT SERVAES 
CHARLES DE BAECK 


amenes a la prison de la Vraute le 20 ſevrier 1368 
et executes le 6 avril suivant, par Tepee. 


ſo 113, — Nicolas YAN 


VAMBEKE 
AnxprRIEC ZANNEKEN, alias amenes a la prison de Ia Vrunte Ie 20 fevrier 
JANNEKEN 1568 et executes le 16 avril suivant. 


Jeax Broebers 
JEN JanssENS 


ABRAnar YANDEN ABEELE, quinze jours prisonnier a la Vruu(te) en 1368. 

ſo 413 ve. — A CnresTiEx YSENBAERT, cCypier de la prison dee Cauwenberghe, 
la somme de cent douze livres cineq $0lz neuf deniers dudit pris pour $sem- 
blable somme +& lay deue pour Fentretenement de plusieurs prisonniers, assavoir : 
pour la nourriture de Mons* de Haxxecayu, dois le xm de mars jusques le 
xm* Cavril ensuivant, lesdis deux jours includz, ou sont comprins trente deux 
jours entiers qui, 4 raison de dix $olz par jour valent XVI:. — Item, pour 
entretenement de Mons" de BaiiLevi, dois Je xm dudit mois de mars jusques 
le x1x* Cavril ensuivant, qui font vingt huict (sc) jours qui au pris que dessus 
valent XIX Lu. — Item, pour la despence des soldats ajans ammene en ladite 
prizon de Cauwenberghe lesdis S* de Hanxecan ef BaiLLEvUL, LXIM s.; item, 
pour Fentretenement de CoexrarD SCHOTTE, Heutenant du prevost de la Court, 
avecq $0n Serviteur, aiant eu charge de tenir - bonne garde desdis prisonniers ; 
ot aussi du pensionnaire de Namur et advocat dHollande, M* Jacques vanDeN 
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Evsxoe, au regard qu'on estoit journelement occupe a la refection et reparation 
desdictes prisons, et que la garde espagnole nestoit encoires assise; icy pour 
vingt cincq jours, au priz de dix $olz par jour, valent NlIr. Xs.; item, pour 
cincquante cineq lotz de vin essillez par lesdis deux prisonniers pendant leur 
emprisonnement, qui a raison de neuf s0Iz pour le lot valent XXII... XVIIs. ; 
item, pour deux paires de mules achaptez pour lesdis prisonniers, XXVII s. ; 
item, pour le feu, lumyere et vin de deux commissaires, aians 4 Six diverses 
fois examin& lesdis prisonniers, III 1. X s. item, pour Je louaige des lictz : 
assavoir pour ledit S* de Haxxecay trente ung jours, et pour BuLLEvL Soixante 
trois jours, au pris Tung $olz chacun lict, valent ITT v. NUI s.; item, pour 
la garde desdis prisonniers pour le temps que dessus, 4 raison d'ung $solz par 
jour, valent Ill ru. Ns.; item, pour le fen desdis prisonniers, durant le temps 
d'hiver, II u. Xs. ; item, pour la garde du penstonnaire de Namur et advocat 
des Estatz d'Hollande M* Jacoves vanpexs Erxpe, dois Ie xxF de mars uxvu 
jusques le xx* avril ensuivant ou sont comprins trente ung jours qui, 4 raison 
d'ung $s0lz pour chascun d'eulx par jour, valent LNNIIs. ... . . revenantes 
lIesdictes parties ensemble a ladicte somme de CXIIu. Vs. IX b. Pour ce icy, 
par ordonnance, de messieurs desdictes finances du xxn* daoust Luxvin, deela- 
ration contenant les particularitez des parties, certification de COENRARDT SCHOTTE, 
lieutenant du prevost de Ia Conrt, et quictance y Servant, cy rendues, ladite 
On of co +» + +» » +» + '« '« oo CAR G Ta. 15» 
P 114. — AvTorxt vas EpixGnes, prisonnier a Cauwenberghe du 1 an 16 avril 1567. 
fe 116. — Pierre vb AvpeLosT, detenu au chateau de Vilyorde par ordre de 
la duchesse de Parme, du 25 septembre au 4 octobre 1367 qu'il ſut mene © 
Bruxelles, et du 17 octobre, jour qu'il fut ramene a Vilvorde, jusqu'au 25 ayril 1568. 
Item, pour MaxtwitieEx pe Bros, dit Coco et Pnitieee pe Wixcues., 
Jacgores ILeExpay, prisonnier a Vilvorde du 23 sept. 1567 au 25 avril 1568. 
BarTHELENY DE VALLE, prisonnier a Vilvorde du 23 Sept. 1567 an 25 avril 1568. 
foe 116 v*. — Jtrowe pe Campry, prisonnier a Vilvorde du 7 octobre 1567 
au 23 avril 1568. 
Tutoport et Gmisrert, S'* de Batenburch, prisonniers a Vilyorde du 23 $ep- 
tembre 1567 au 25 avril 1368; fait trois repas a Cauwenberghe. 
Puitieet Trisr, prisonnier a Vilvorde du 25 septembre 1567 an 25 avril 1568. 
Jenaxn Ranwouit, prisonnier a Vilvorde du 25 septembre au 17 octobre 1567, 
jour ou il fut mene a Bruxelles, dou il revint le 7 janvier au 25 avril 1568. 


ſ 117. — Firmix PELTIER | ; "DS £ 

| ocean { detenus a Vilvorde du 25 $septembre 1567 an 
2 2 23 avril 43568. 
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Ecuis vas Inen, alias Minces, detenu & Vilyorde du 1* juin 1565 au 9 ſevrier 
1566, et relache. 
Marmeu DE Swer, predicateur, detenu & Vilvorde du 3 au 6 fevrier 1568, 
jour ou i] fut ex6cut6 par la corde. 
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f 117 v. — Hecvres Micxos, detenu a Vilyorde du 6 mars an 6 $eptembre 
1567, puis relache. | 
GanrtL Lebuc, mene a Bruxelles le 17 avril 1568, apres avoir &t6 detenu 
a Vilvorde depnis le 19 mars. 

CorMILLE GUTTERS, detenu a Vilyorde les 19 et 20 mars 1568, puis mens & Bruxelles. 
PierRE yanDEN WAELPET, detenu & Vilyorde du 19 au 29 mars 1568, puis relache. 
Jeax Daxnxys, detenu a Vilvorde du 27 mars au 27 avril 1368. 
Pauu, Frevs 
Hans MeLpert van How- 

BORCH detenus a Vilvorde du 27 mars au 4 avril 4568. 
PierkE Francnois 
Hexri ET JEAN DE Lanovet 
ſ® 118. — Victor LE Kov- 

WERE 
Haxs, MacmerL et Lucas 

RecueBORCA, freres 
MicneL van ToxnGnereN detenus a Vilrorde du 6 au 16 avril 156s8. 
AnToixNE van Mart | 
ErasSue HerLYCk 
Jean Jonneware 
WiLLEY VAN GAESBECK 


Digrick JasyaRrd 

Joos HesBeN 

Micuetr MerTExS 
PuiLiePE vaN COUWENDALE 


detenus a Yilvorde du 12 au 17 avril 1568. 


Archives du departement du Nord. — Chambre des comptes. 
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VI. 


REPARATIONS DES EGLISES; 


Copic vande reparatien vande kereken in Casselambacht volghende toverbringhen ghedaen 
by de welten sorterende onder thof te Cassele. 


Copie. 


Edele weerde wyse ende zeer voorsieneghe heeren wy ghehieden ons bedien- 
Stelick in ulieder goede graecie. 


ZEGERSCAPPEL Ct BOLLEZEELE. — Myne heeren Omme te vuldoene thulieder 
bevele ende iterative lastinghe conforme den placate van reparatie vande kercke 
braeke disponeerende, zo zal ulieder beliefren te wetene dat wy niet alleenlick 
tzelve placaet hebben laeten publieren, nemaer oock tot vulcomminghe van 
dien zulck debvoir ghedaen als dat in onzer kercke van Zegherscappele ende 
Bullizeele noyt den dienst Gods gheinterrumpeert es gheweest te celebrerene 
duer eeneghe braeken diere in de voorleden troublen, hoewel nochtans te 
Zegherscapple voorseit by zondere, alle zacken alsnoch inder kercke niet ghestelt 
en zyn in hnerlieden ouden s$faet eensdeels duerde lactlydens ende negligentie 
van de weercklieden wien toprechten van eenen nyenwen H. Sacraments hnuse 
besteedt es gheweest, ten anderen midts dat men duergaens gheoccupeert es 
gheweest met vele zaeken zonderlinghe inde voorkercke van nyeus te makene 
als vrauwe zittens, enz. So verre als dat hinnen twintich jaeren © voorde 
voorleden troublen zo vele refectien inde zelve kercke niet en zyn geschiet 
als binnen V of VI maenden herwaerts, hopende volghende onsen concepte in 
corten daeghen zulcx te moghen hetooghen als dat de zelve onse kercke beter 
ende reynelicker verchiert Staen dan zy noyt te vooren gheweest hebben. 
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dele weerde wyse ende zeer vYoorsieneghe heeren, hiermede bidden wy voor 
wexcuseert ghehouden te wesen 270 verre alst de voorseide reparatie annegaet 
nde breedere lastingen eyst noodt, te ons allesins ghereet ghedacn te werdene, 
metsgaders oock uit de Almoghende Heere zy by ulieder, unt Zegherscapple 
desen thiensten in hoymaendt XV® LXIN. Onder Stond gescreven, de alle ulieder 
ghewillighe dienacrs, Baillin ende Schepenen vander Noortvierschaere metten 
toebehoorten in Casselambacht, my toorconden by laste, ende ondertecckent 
P. Brvaerpe. Ende op den doz Stont ghesereven tnacrvolghende : Edele weerde 
wyse ende zeer voorsieneghe heeren mynen heeren Bailliu Vassalen ende 


mannen van den hove yan (assele. 
\ 


Ander Copie. 


ErBLINGAEM, — Ic heer Jas pe Pris, pastor yande prochiekereke van Ebbelghem, 
Sertifieren ende ghetughen cenen veghelicken by desen al wyet angaen ofte 
competeren mach, dat tgoint datter ghesereven ende ghespecifiert Stact inde 
certificatie van Bailliu ende Schepenen yan der voorseide vierschaere van 
Ebbelghem in daten van den XVI" in july XY -LXIN, aengaende vande 
reparatien yande yoornoemde kereke van Ebbelghem, ick heer Jax als pastor 
voorseit honde oock tzelve ende tinhouden van dien vuer warachtich wesende, 
Ende oock hoven dies niet ghelaten en hebben den Goddelicken diensl 
continuelick te doene zoe wel inden troublen tvt yan de nieuwe Religie als 
anderssins te vooren, zoomen altyts van onden tyden te yooren ghedaen heeſt; 
toorconden myn hanteecken hier onder ghestelt hedent up den XVII in july 
XV LXIN. Onder s$tont gheschreven Joanxes Pix pastor Ebbelgensis ; hec 
Supradicta veriss. asSero teste meo chirographo ; ende onderteekent JoaNxxes 
Prxxrs, ibidem pastor immeritus. 


Ander Copie. 


Edele ende weerde heeren Bailliu, vassalen ende mannen van Leene vanden 
hove ende casteele van Cassele nacr alle behoorlicke reverentie, dienst ende 
obedientie. Ulieden believe te weiten hoe dat zo wy anderwaerf ontfaen hebben 
ulieder lettren yan advertissementen noopende de reparatic van den kereken 
ende godshuusen, z00 adverteeren wy voor antwoorde uwe Eerwerdicheit hoe 
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dat inde voorleden troublen ende kerckbrekinghe de kereke van Ebbelghem by 
diverssche quaetwilleghe $ectarissen ende muetmackers ghespolieert berooſt ende 
ghededecoreert es gheweest, de beelden, taffelen ende andere ornamenten ende 
utensilen van dier gheruineert ende ghebroeken, welcke nochtans nietjeghenstaen 
men 'continuelick aldaer den Godlycken dienst ghedaen ende ghecelebreert heeft 
ende hebben naer de zelve $poliatie ende afbrekinghe, hebbende aldereerst 
reparatie ghedaen yan vier outairen ende den dossae] int middel van de zelve 
kereke ende dat over een jaer tyts ende dacrontrent metgaders oock de 
repositoire vanden Heilighen Sacremente,- ende naderhant over drie ofte vier 
maenden tyts hebhen wy gheemploiert, zo aen beeldensnyders als , schilderaers, 
de reparatie ende restauratie vande beelden, outairen ende tafelen ter zelver 
kereke dienende, die int zelve weerck alsnoch dacegheliex gheoccupeert ende 
onledich zvn, waerby wy verzekeren de zelve gheemploierde wercken vulcommen 
zynde, dat de kercke in meerder ornatie ende verschieringhe werdt dan in 
voorleden tyden voor de zelve troublen ende afbreeckinghe gheweest heeſt, ende 
zullen de oncosten yan alle de voorseide reparatien, ten minsten costen de 
$0mme van dertich ponden grooten ende zullen ontwyflelick ter vulcominghe 
van dien ons outerste debvoir acquict ende diligentie doen. Dat kenne den 
Almoghende Heere die. ulieden edele weerde ende voorsienighe heeren verleene 
zyne goddelycke gratic ons anderwaerf in alder reverentie ende obedientie 
recommanderende aende lieden van Ebbhelghem, van welcke voorscreven zacken 
wy baillin ende schepenen van der voorseide prochiekercke ende vierschaere 
van Ebbelghem-Zerckele certifieren warachtich wesende zo00 oock by desen wel 
ghebleken es by de certificatie vyanden pastor aldaer residerende hieranne 
gheannexeert de welcke altyts den godelycken dienst inder vyoornoemde kercke 
ghedaen heeſt; in kennesse der waerheyt zo hebben wy bailliu ende schepenen 
voornoemd der voorseide vierschaere hier onder onse ghecostumeerde hanteeckens 
ghestelt heident op den XVI” in july XV* LXIN. Onderteeckent met zes 
hanteeckens ofte mercken te wetene: H*® MarLassys, StxoOExN DE Gratve, P. Rawtrs, 
Jacoyr be Pin, KaetL SockErt ende Jan WASTEEL. 


Ander Copie. 


STEENVOORDE — GODSVELDE — BoxsSceee. — Wy bailliu ende schepenen $sconynex 
van zynder vierschaere yan Steenvoorde, Saluut certifieren by desen een yeghelick 
ende by zondere den Bailliu ende mannen van den hove van Cassel omme 
yoorts over ghesonden te werden daar ende alzoot behoort, hoe dat de kercke 
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van Steenvoorde es beghonnen repareren over meer dan een jaer ende es noch 
daeghelicx verciert ende ghedaen vercieren met crucelixe heelden, aultairen 
ende ander chieraigien omme den dienst Godts te doene ende celebreren, zo 
yan ghelycken zyn de kercken yan Godewaertsvelde ende Boeschepe; in kennesse 
der waerheyt zo hebben wy Bailliu ende Schepenen voornoemd dese ghedaen teeckenen 
hy onsen grellier den IX*®* yan hoymaendt XV* LXIX onderteeckent; Broevess. 


Ander Copie. 


BLariNGnen. — Yous baillys eschevins et hommes de fiefz de Blaringhem, 
pais de flandres et chastelenie de Cassel, pour furnir a Tordonnance a nous 
ſaicte par Mess"* le bailly, nobles vassaulx et hommes de fiefz de Ia Court et 
chasticau dudit Cassel certyvlions pour veritable par tout ou il apartiendra que 
durant lies troubles pass6es na est6 faict aulcun desordre ou rompture des 
Sainctz, ny aultre chose en FVeglise dudit Blaringhem, ains est demoure en tout 
bien edyfice et decoree 4 Jhonneur de Dieu. et de sesdits Sainctz, partant n'y 
eschiet quant a present aulcune redylication ou reparation, tout ce que dessus 
certytions estre verytable : tesmoing le Saing dudit bailly. Ce XII de juillet 
XV*® Svixante neuf: soubz signez WILLEROY. 


Ander Copie. 


- 


Edele weerde ende wyse heeren wy ghebieden ons in ulieder goede gracie. 


STAPLES — BavixcuovE — Myn heeren omme te vuldoene tuliederen hevele 
ende iterative lastynghe conforme oock den inhouden van den placate van zynder 
M', nopende de refectic ende reparatie yande kerckbraeke. Ulieden zal believen 
te wetene dat wy miet alleenelick tzelve placaet hebben laeten publieren, 
nemaer oock tot vulcomminghe van dien, alzulek debvoir ghedaen alsdat in 
onsen kereken van Staple ende Bavynchove noynt den dienst Godts belet noch 
gheinterumpeert es gheweest te celebreren, duer eeneghe bracke die inde 
voorteden troublen zouden moghen ghedaen gheweest hebben, dan alleenlick 
gheduerende de zelve braeke en dienst $tille stont inde prochie van Bavynchove 
ontrent achte ofte thien daeghen, hoe wel nochtans inde voorseide kercke van 
Bavynchove alsnoch alle zaecken in huerlieden eersten ende ouden $taet niet 
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ghestelt en zyn ende dat eensdeels duer de negligentie ende lactlydenthede 
vande weercklyeden, wyen (om tzelve oprechtene) zeker weercken over zekeren 
tyt besteedt zyn gheweest, ende oock dat men daeghelickx daerinne werckende 
ende hesongnierende es, hoopende achter yolghende ons concept ende yoornemen 
in corten daeghen tghebesongnierde vande voorseide van Bavyynchove te betoo- 
ghen vulcommen te zyne, zulcx. dat de zelve thuerlieden $Staen zal dan zy daer 
te vooren ghedaen heeft. 

Angaende de kerecke van Staple, certifieren dat ten tyde van de zelve bracke 
noynt aldaer eencghe ghecommitteert es gheweest, andere dan de insetene ende 
prochianen zelve, zeker partien afzetteden ter hewaernesse ende conservatie vande 
voornoemde kercke, twelcke curts daernaer by den voornoemde prochianen 
behoorlick es ghedaen upsetten ende noch by hemlieden eeneghe nieuwe 
wercken daertoe ghevoucht ende gheadjousteert, zodat de zelve kerek alsnu 
bequaemer ende schoonder es om den dienst Godts daerinne ghecelebreert te 
wesen dan zy gheweest es van te vooren. 


Edele weerde heeren, hiermede bidden wy ghehouden te wesen over gheex- 
euseert, 70 verre als de yoornoemde reparatie annegaet presenteren alle andere 
ende voordere lastinghe te vulcomen ende obedieren zo verre alst ons moghelick 
werdt. Biddende den Almoghende Heeren ulieden te verleenen zyne gratie, te 
Bavynchove desen XV®* july XV* LXIXN onder s$tont ghescreven de al ulieder 
heeren goetwilleghe dienaers Bailliu, Ampman, Schepenen vande vierschaere van 
Staple, Bavynchove ; toorconden als grellier ende onderteeckent, BavyNCHove. 


Ander Copie. 


Lyne. — Wy Bailliu ende Schepenen vande heerlickhede ende prochie van 
Lynde certifieren by desen onder thanteecken van onsen greflier ontfaen thebben 
zekere heslooten missyve an ons ghesonden nutten hove van Cassele ghedaleert 
van den III juni LXIXtied innehoudende dat de voorseide van Cassele ontfaen 
hebben brieſven uutten Raedt van Vlaenderen mentionneerende hoe dat zyne 
Excellentie touvreden es dat de kercken ende beelden niet ghereperert en zyn 
volghende tlast van den zyne Excellentie by voorgaende briefven in date van 
den XII" $8porcle LXVII ghesonden ende voor antwoorde ontbieden wy ende 
laeten ulieden weten hoe dat onse kercke ende beelden niet ghebroken noch 
gherascert en hebben gheweest, maer vreesende dat men ons onse kercke ende 
beelden breken zoude gelicker wys. « Dat men onse s$urvoisyne kercken ghedaen 
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heeſt zoo hebben wy de zelve onse beelden heelichdommen ende andere kercke 
goedynghen ofghedaen ten minsten griefve ende die wel bewaert tot alsnoch 
toe goodelof ende dienvolghende de zelve wederomme upgestelt behoorlic zo 
zy in voorleden tyden gheweest hebben ende bedt zo wel blycken zoude. Aldus 
myne heeren Godt zy met alieden ghescreven; te Lynde desen XII juni LXIN&®, 
Ondertceckent M. Dzwax ende up den doz $stont ghescreven tnaervolghende, an 
edele heere Baillin, vassalen ende mannen yan leene van den hove ende casteele 
van Cassele. 


Ander Copie. 


Eerzame edel wyse hoghe ende moghende heeren myn heeren, bailliu, vassalen 
ende mannen van den hove ende casteele van Cassele. Wy FRraxcnois van CAPPEL 
bailliu van de vierschaere van Ruusschuere metgaeders schepenen van de voor- 
noemde vierschaere ontfaen hebbende ulieden lettlre van missive ofte bevele 
inhoudende dat wy ghehouden zyn an ulieden myn voornoemde heeren RapoorT 
ende OverBryNCck te doene van de reparatie ofte refectie van onse kereken waer 
up wy andtwoorden ende chertiflieren dat in onse voornoemde kerecke van 
Ruusschuere gheen ghuesen ofte quaetdoenders gheweest en hebben omme 
eenighe schade inne de voornoemde kercke ofte ymagen te doene anders dan 
wy prochianen in den troublen tyt de meeste juweelen ofte ornementen vander 
yoornoemde kercke uuten weghe deden nemaar en hebben niet ghelaten daghelycx 
in onse kercke misse ende ander Godts dienst te doen ende celebreeren als over 
ander tyden ende onsen kercke es wederomme binnen eenen corten tyde naer 
den voornoemden trouble gherefſexeert ghelic zy van te vooren was ofte heter 
est moghelic; in ghetughenesse dat alzo warachtich es zo hebhen wy bailliu 
ende schepenen voorseit desen onsen RayoorT lacten scryven by onsen greflier 
ende teeckenen zynen hanteecken, desen XIII in hoymaendt LXIXN. Onder- 
teeckent, Nicasens Booxe. 


Ander Copie. 
Bokkre. — Edele eerweerde ende voorsienighe heeren dienst cere ende reverentie. 


Edele eerweerde ende voorsieneghe heeren ontfaen hebbende ulieden lettren 
van bevele van weghen der M* nopende de reparatie van de kercken ende 
heelden zo eyst dat wy onder ghedenomeert attesteren ende certifieren by deisen 
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tzydent den XIII in $porkle LXVII volghende de lettren van hevele 
der voorseide M' ons als danne by ulieden myne heeren ghesonden hebben 
gheprocedeert ende als noch doen tot de reparatie van onsen kercke ende 
beelden hopende dese presente somere de zelyve kereke ende beelden in Staete 
ende reparatie thehbene, emmers naer haer ghestaetheyt dat kenne den Almo- 
ghende Heere die ulieden edele eerweerde ende voorsienighe heeren hewaerder 
wil wesen; te Borre desen VII" in wedemaendt LXIX onderstont ghescreven 
uwe goetwillighe dienaers bailliu ende schepenen der prochye ende heerlickhede 
van Borre ; ende up den doz stont ghescreven tnaervolghende, edele eerweerde 
ende voorsieneghe heeren baillin vassalen ende mannen van leene vanden hove 
ende casteele van Cassele. 


Ander Copie. 


FLEttre. — Edele wyse ende voorsieneghe heeren nacrdien wy verstaen hebben 
by zeekere uwe lettre hoe dat ghylieden begheert te weeten in wat refectie 
ons kereke ghestelt es, So evst dat wy bailliu ende schepenen der heerlichede 
ende vierschaere van Vleeteren in Casselambacht ulieder edele ende wyse heeren 
te kennen gheivende by dese dat in ons prochickercke van Vleeteren gheen 
braecke van desen trouble ghedaen es gheweest nemaer vernemende vander 
insolentie ende rudichheyt dic in zommeghe andere plaetsen gheschiede en 
hebben niet derfven lacten de ornamenten ende kerckabyten metten lenich- 
dommen uutter kercke te weeren ende die int casteel te Vieeteren te hewaeren 
zulex datter van dien gheen verlooren gheweest zyn. Voorts hebben wy teru- 
cifiex, beelden ende ander verchieringhe afghedaen ende gheweert ten minsten 
griefve ons moghelick gheweest es ende besteet zo nacr wy consten unt vreesen 
vanden bouven daer wy af bedreecht waeren ende en hebbe maer stille 
gheweest vanden dienst Godts te doene van half ougst int jaer LXVI tot 
8'* Mattheeus dacghe daernaer int zelve jaer, doende oock van dien tyt voorts 
in onse prochiekerke altyts messe ende dienst zonder dier te wesen in ghebreke. 
Toe dien hebben oock wederomme onsen kercke ghedaen repareren van aultaren, 
een chierelick cruicifix ende andere verchieringe zulex dat men inde zelve nn 
ende over langhen tyt, zuleken dienst ter eeren Gods doende es, alsmen in 
voorleden tyden voor dese trouble ghedaen heeft; in teecken der waerhevt zoe 
hebben wy bailliu ende schepenen voorscreven dese lettre ghedaen teeckenen by 
onsen grellier derzelyer vierschaere desen XII” july XV* LXIX. Onderteeckent 
A. van ACKER. 
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Ander Copie. 


Edele werde wyse ende zeer discrete heeren, desen es omme ons onderscreven 
dienstelyck te recommanderen an ulieder goede gratie. 


WuLvytrvixNcne. — Eerweerde ende discrete heeren, naerdien dat wy ontfanghen 
hebben alieder lettre myssive inhoudende yan trestoreren vande kerecke al naer 
den inhouden vande ordonnancien van Zynder Excellentic in daten van XI 
der maendt yan $porkel XV* LXVII niet jeghenstaende dat wy bailliu, schepenen 
ende wethouders der prochie van Wulfverdinghe by twee destincte myssiven in 
yorme van -certificatie ulieder ghesonden hoe ende in wat manieren dat de 
voornoemde kereke es in zulcken Stact als zy gheweesl heeſt over twalef jaeren 
ende beter eist moghelick zo datmer noyt niet eenen dach ghelaten en heeft 
den dienst Godts te doene maer altyts dien ghedaen nacr oude costuime want 
alle tghont de quaetwilleghe af ghesmeten hadden eer de prochiaenen Yergaert 
waeren was weder byde notable vande prochie up den zelven dach ende des 
ander dacchs upghestelt zo dat men den dienst Godts niet ghelaeten en heeſt. 
Twelcke wy CurisTiHaEx be Brauwer, baillin, Daxter, ve Rubber, Nicasin bt Berne, 
Martex Hoves, Davir Pyrsox ende Dexys vanpen Berne, schepenen, certifieren 
ende attesteeren tzelve de gherechte waerheyt te weesen ende in kennesse van 
dien es desen over de yulle wet by ons ghedaen onderteecken by den greflier 
den XI dach van julius XV® LXIN; supplieerende voorts an ulieden myne 
werde ende discrete heeren onsen debyoir te willen overscriven daert behoort 
hiermede alieder bevelende den oppersten heere ende ons recommanderende als 
vooren. Onder stont ghescreven de al uwe dienars ende ghebueren bailliu ende 
schepenen vande prochie van Wulfverdinghe. Onderteeckent, D. Berxcns ende 
CArISTIEN bt Brauwer, ende up den doz $stont ghescreven: An edele wyse ende 
zeer discrete heeren mannen Yanden hove vyander castellerie van Cassel tot Cassel. 


Ander Copie. 


Tervecnen. — Wy bailliu ende schepenen yan de heerlickhede van Terdeghem 
metgaders de kerckmeesters ende ghedoteerde van de yoornoemde prochie ende 
heerlickhede ghesien hebbende zeker last ende bevel by den vassalen ende 
mannen vanden hove ende casteele yan Cassele an ons ghesonden van weghe 
myn heeren vyanden Raede in Vlaenderen. 
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Wy haillin ende schepenen metgaeders de kerekmeesters ende ghedoteerde 
vande prochie ende heerlichede van Terdeghem certifieren by desen dat 
up Onsen Vrauwen dach half ougst int jaer duist vyt  hondert ende LXVI 
de outaeren van de kercke van Terdeghem alghebrocken ende gheraseert waeren 
vande vremden gheesten vande nieuwe Religie ende dat men binnen yoornoemde 
kereke van Terdeghem gheen messe en dede binnen een macndt daernaer ofte 
daerontrent ende certifieren dat wy hebben doen . macken hinnen een halfven 
jaere naer dat de autaeren ghebroken waeren drie nicuwe autacren in drie cooren 
vande kercke wel ghestofſeert met beelden ende een cruicelicx up den hooghen 
outaer naer ons ghemeente vande prochie ende noch toen dien hebben wy doen 
maeken inden muer nefſens den hooghen outaer een Sacramens huuseke ende de 
voute doen $souflisantelick maecken ende verdecken met cen houten dexsel $slu- 
tende met ecne s$lootel ende noch toe dien alle de dric bueken vande kercke 
ghedaen witten met calck ende een cleene cruicefiex ghestelt boven de coor- 
duere metgaeders drie ofte vier appostellen up elck zyde $stacnde ende oock 
alle de coordueren doen vermacken ende de gaeten die daer an ghebroeken 
waceren met eenen scryneweercker souflisantelick sStoppen ende noch toe dien 
alle de glasen veinsters doen stoppen ende noch ghedaen macken up den torre 
een $ouflissante steercke duere wel $lutende met yseren Scoven ende yseren 
bouten ende vertsen ende gonsen also sSteerck alst moghelick es van doene 
jeghens de vreemde gheesten ende quaetdoenders. Item noch toe dien hebben 
wy doen maeken up den torre een beslooten bedde-couetse met steercken $lui- 
tende om den pastoor daer in te $laepen, alzoe sterck alst ons moghelick es 
ran doene noch toedien hebben wy prochiaenen eenen scrynewercker ghehuert 
XVI s. p. tsdaechs om noch eenen nieuwen autacr te doen macken in den noort 
bueck vande kercke up twestende in een cleene coercken om al daer te $tellen 
de beelden Sinte Vincent ende Sinte Loy. Aldus gheteeckent by laste van bailliu 
ende schepenen kerckmeesters ende de ghedeputeerde prochiaenen desen VIIE® 
in hoymaendt duist vyf hondert ende LXIX, my toorconden onderteeckent, 


Craris LotrTIN. 


Ander Copie. 


BrOXEELE. — Hooghe edele ende moghende heeren bailliu, vassalen, mannen 
van leene vanden hove ende casteele van Cassele. , 
Edele ende moghende heeren optempererende tulicder heeren bescrivene ende 
bysondere ten placcaten yande XNHIF" february XV* LXVII lactstleden ; $0 evst 
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dat wy onder correctie omme ulieden Ed. rapport te doene vande troublen 
inde kercken binnen onser vierschaere ende refectien daernaer gheschiet ver- 
claeren, certiflieren ende attesteren by desen upden eedt die wy ghesaemendlick 
ende elck bysondere ter heilighe catholicque Roomssche christen kerekwaerts 
ghedaen heblen tghone dies naer volght ende eerst over de prochie kercke 
van Broxeele. 


Ghelieve ulieden Edele te wetene dat wy ons te vullen gheinformeert hebhende 
van heer Jacoy vaxper Excke, erfachtich pastor vande voorseide prochie, vyer- 
claeren ende certiflieren dat naerdien de yoorseide kereke gheruineert ende by 
zondere dornamenten van dien ghedestrucert waeren, namelick kelcken, carsmen, 
casulen ende andere. So eyst dat wy bedwonghen ende ghenoodtzacet es ghe- 
weest den Goddelicken dienst ende Goddelicken $acrificie twee $0ndaeghen zonder 
meer te lacten. Ende omme advertissement te doene vande refectien verclaeren 
de zelve behoorlick gherefectionneert tzyne emmers omme ghenouchzacmlic den 
heilighen dienst ende Goddelicke $acrificie te doene ende celebreeren. Ende 
behoortick ghemnunmieert vande gheestelicke ornamenten daertoe dienende ende 
behoorende ghereserveert vanden eenen <acramens hunsen, tweleke bhestect es 
yan nieus up te mackene, 


RrBrovck. — Omme ulieden edele tadverteeren vande trouble gheschiet hinnen 
der voorseide prochie en waert ons niet moghelic claerelicker noch evidentelicker 
linformeeren dan ulieden edele by den informatien ghebleken es nemaer omme 
tadverteeren vande refectien ende debvoire by ons optempererende ten inhouden 
vande voorseide placcate ghedaen verclaeren dattet binder voorseyde kercke 
jeghenwoordelyk $taen vier aultaeren hehboortick gheordonneert ende gheorneert 
omme vier priesters ghesaemdelick den heilighe sacreficie te doene hopende de 
ornamenten van dien daeghelicx te vermeerderen ende niet yerminderen. 


LeperzEELE. — Ende voorts omme ghenoufſsamelick te uptempereren ten inhou- 
den vande voornoemde lettren van placcaete dies int voorgaende ghementionneert 
es verclaeren dat nopende der voorseide prochiekercke de zelve noynt zo ghe- 
ruineert tzyne, de zelve es jeghenwordelick hehoortick voorzien Yan alle zulcke 
ornamenten alss0 hinnen mans ghedincken gheweest zyn by dat de zelve in 
behoorlicke tyden in behouder handt - gheschiet zyn ghewest ende en heeft den 
Goddelicken dienst helet gheweest niet meer dan eenen dach, twelcke gheschiede 
ter ruinatie yande oultaeren die nu behoortick gherefectionneert zyn. 
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Vorcrixcnovs. — Angaende der prochickereke van Volerinchove verclaeren 
dat naerdien wy ons te yullen gheinformeert hebhen yan heer Jan yanper Lanpe 
pastor aldaer up de voorseide troublen ende refectien daernaer ghedaen ver- 
claeren de zelve te wesen ghenouchsaemelick omme den goddelicken dienst ende 
Sacreficie daerin te doene ende celebreeren als hehoorlick voorzien weesende 
van kelcken, carsmen, ciborien, casulen ende andere gheestelicke abituaren daertoe 
dienende ende behoorende dat kenne die ulieden Edele ende moghende heeren 
bewaere ende hehoede in zyne goddelicke ghenacde uut Brocxecle met haesten 
den VII® july XV* LXIX; onder stont ghescreven de ulieder baillin ende sche- 
penen vande westvierschaere van Brocxeele altyts bereedt. Ende onderteeckent 
by laste S. WALLENsS. 


Ander Copie. 


BuysSCHEURE. — Lieve ende beminde baillia vassalen ende mannen van leene 
vanden hove ende Casteele van Cassele. 


Wy pastor, bailliu ende schepenen der prochie heerlichede ende vierschaere 
van Buusschuere, certificren, attesteren ende ghetuighen by deisen wien desen 
ghetoocht ende ghepresenteert zal werden, ende byzonderlick an hooghe Edele 
ende voorzienighe heeren myn. heeren den hailliu vassalen ende mannen van 
leene van den hove ende casteele van Cassele, dat onse kercke in redelicken 
Stact ende in refectien es naer onsen doene ghelick zy van ouden tyden heeft 
gheweest ghereserveert het oudt Sacraments huus dat als noch gherenwuiert es, 
maer wy hebben cen nieuwen van glaze doen maken twelcke.. ghestelt was up 
den hooghen autaer ontrent den XII” yan april anno XV* LXVIT ende noch 
Stact metgaders een nieuwe $imborye dacr het hooch heilichweerdich sacrament 
des outaers inrustende es. Oock hebben wy ecn nicu eruiscix doen maken 
tweleke gherecht was in onse kercke ontrent den XVI-2 van meye XV* LXVIII 
wy hadde ons wel meer ghemoyt om het $sacraments <huus te vermaken ne 
hadde gheweest dat onse kercke gheen tenovertheit en heeſt macr tachter es, 
maer wy hoepen metter tyt dat devotie vermeerderen zal ende een nicuwe te doen 
maeken van Steenen ofte van houte naer onsen besten adyysen, macr my wildent 
wel stellen up een ander plaetsen van daer het nu sftact, oock heeſt men altyts 
den dienst Godls in onsen kercke ghedaen ende niet achterghelaeten vandien 
lyt af van de kerckbrekinge tot nu toe, Alle tghuene dies voorscreven es certif- 
fieren Wy tinhouden van dien warachtich wesende; in teeken der waerhbeit zo 
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hebben wy onsen greflier desen ghelast ende doen onderteecken den XII van 
hoymant XV* LXIN ende by my als greflier by laste gheteeckent ten daghe 
ende jaeren alsvooren onderteeckent, Jax Laxcuars, up den doz stont ghescreven : 
Eersame ende voorzienighe bailliu, vassalen, mannen van leene vanden hove ende 
castecle van Cassele. 


Ander Copie. 


BoesEGnen., — An Edele cerwerde ende discrete heeren baillius, vassalen ende 
mannen yan Leene van den hove ende casteele van Cassele. 


Wy bailliu, amman ende schepenen der heerlichtyt ende vierschaere van Boozeghem, 
ontfacn hebbende lettren van missive inhondende dat gheleden myne voorscreven 
heeren ghelast zyt by Lettren yan zyne Excellentie omme van ons rescriptic thebben 
van de reſectien in onse Kercke van Boozeghem ghedaen tzydent dese voorgaende 
tronblen ulieden voorsieneghe. ende discrete voorschreven heeren zy, midts desen 
gheadverteert dat gheduerende alle dese voorgaende troublen ende nieuwicheyt gheen 
Kerckbrekinghe noch rebellicheyt in onsen Kercke te Boozeghem gheschiet nochte 
ghebuert es, maer heelt dic altyts onderhouden gheweest ende ghefrekenteert naer 
doude costume ende ghewoente ende noch dacghelicx van meer tot meer reſfection- 
neerende onderhouden en frekenteeren. Actum van Boozeghem op den IX*®* July XV* 
LXIX ende ghesubsigneert by den onderscreven als grellier by laste onderteeckent 
Jax MACKREEL. 


Ander Copie. 


MonrBeke. — Omme dieswille dat redenen bewyst ende recht begheert dat men 
alle warachtighe zacken bchoort ende schuldich es te attesteren ende affirmeeren 
by zonderlick als men te dien . verzocht es, So eyst_ dat wy 'baillius ende 
schepenen van de heerlickhede hove enfde jurisdictic van MotrBecke volcom- 
mende dlast ende bevel ons ghedaen by baillius, vassalen ende mannen vanden 
hove ende Casteele van Cassele ten fyne dat wy met alder $spoet ende deli- 
gentie hemlieden adverteren zouden wat reparatie wy inde Kercke van MoERBEKE 
ghedaen hebben tzydent de voorgaende troublen, ende uutvolghende de brieven 
van zyne Excellentic, wy baillius ende schepene uptempererende ten 7zelven laste 
ende bevele, declareren, tuighen, attesteren ende affirmeeren hoe dat inde 
Kercke van Moerbeke eygheen brake inde zelve ghedaen es nochte oock dat 


© who. 


171 

eeneghe uproerende cedicieusen ghecompareert zyn omme eeneghe insolentien 
oſte forts*n te doene int hryseren van de imaigen ofte anderssins nemaar ter 
contrarien tzydent theghunnen breken by de quaetwilleghe hebben inde Kerck 
van Moerbeke veel diverssche refectien ghedaen als tmacken van nieuwe 
costelicke outaers ende anders wel totter $0mme van XXV L. gh. ofte bet als 
tghont voorseyt es certifieren wy ballin ende schepenen van de heerlickhede 
voorseyt warachtich zynde in teecken van dien hebhe dese ghedaen teeckenen by 
onsen greflier. Actum den Xll*® July XV* LXIX ende onder gheteeckent by 
lasle als greflier Vax DaELE. 


Ander Copie. 


MerkeEGnen. — Hooghe, Edele ende moghende hecren Bailliu, vassalen ende 
mannen van Leene vanden hove ende casteele van Cassele. 


Edele ende moghende heeren uptempererende tulieder heeren bescrivene ende 
by zonderlick ten plaeccaete vande XIHI” february XV* LXVIT zo eyst dat wy 
onder correctie omme ulieden Edele rapport te doene vanden tronbleu inde 
prochiekercke van Merckeghem ende de refectie daarnaer gheschiet, verclaeren, 
certifieren ende attesteren by desen up onsen cedt die wy ghesamelick ende 
byzonderlick ter heiliger catholicque Roomsche christen Kercken waerts ghedaan 
hebhen de zelve Kerck behoorlick gherefectionneert tzyne emmers omme 
ghenouchsamelick den heligen dienst ende Goddelicken s$acreficie te doene 
ende celebreeren ende behoorlick ghemuneert van gheestelicke ornamenten 
daartoe dienende ende hehoorende dat kennen Godde ulieden Edele ende 
moghende heeren bewaeren ende behoede in zyne Goddelicke ghenaede uut 
Merckeghem met haesten den VII July XV* LXIX ; onder $stont ghescreven de al 
ulieder bailliu ende schepenen vande heerlichede ende vierschaere van 
Merckeghem altyts bereet toorconden als Schepenen ende greflier ende onder- 
teeckent by laste S. WALLEexs. 


Ander Copie. 


HaverSKERQUE. — Nous Lieutenant de bailly et eschevins de la Barronnie de 
Havesquerque $oubz signes, Certiffions a tous qu'il appertiendra, que enssuivant 
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de fief du chasteau de Ja court de Cassel en langaige flamen, en datte du YI* 
Jour de ce present mois de Juillet XNV* LNIN; Et aussy suyvant certains 
mandemens et ordannances publices audit Havesquerque de la part de 8a 
Majest& tant en Fan XV* $s0ixante sept que en cedit an  Soixante noef, $sur le 
faict des brissemens des imaiges et $acagemens des 6glises ſaictz par ceulx de 
la nouvelle religion aux troubles dernicres, n'y auroit eult a Veglisze dudit Haves- 
querque ou chapelle-barronnie aulcune brisiere, rompure dimaiges on Saquage- 
mens deglise aulcument comme il polroit avoir esl6 faict aux aultres eglises 
chirconvoisines au pays de flandres meismes waveroit jamais chesse le St. Service 
divin et toustours auroit esl6 faict et chelebye en ladite &glise comme de 
toutte anchiennette, Et pour cause que les ymaiges et aultres ornemens de 
ladite eglise polroicnt avoir est6 emmences en [a ville d'Aire de lieu $auye ce 
auroit este pour le bien publicque de tout plus que Ton voioit les saquagemens 
et brissemens que lesdis de la nouvelle religion faiss0ient par leur meschant6& 
cruanlte avant ledit pays de flandres en pluissieurs et divers lieux. Et les quelz 
ymaiges et ornemens de la dite G6glise $0nt comme paravant en hon ordre 
comme 41 auroit tousiours es(6, Et ledit Sainct Service divin bien et honnes- 
tement fſaict et chelebre comme esperons mojennant la grace de Dieu que 
tousiours $e contimera. Tout ce que dessusdit certiflions par notre serment et 
Saingz manunelz estre veritable, faict ce IN* Jour dn mois de Juillet andit an 
XV* LXIX soubz estoit escript Descaues, J. Roze, Quarbeens, MaTmev LExGLET, 
Gartax ef M. Grevis. 


\ 
Ander Copie. 


Vieux-BerQuis, — Edele Eerweerdeghe ende voorsieneghe heeren myne heeren 
den baillia vassalen ende mannen van Teene yan den hove ende casteele van 
Cassele, wy hebben ontfangen uwe beslooten letteren inhoudende dat wy over- 
scriven zouden wat reparatic in onzen Kkercke yan Berquin ghedaen es, tzydent 
den voorgaenden troublen omme Godts dienst dacrinne te schelebreeren ende 
volghens dien es warachtich dat inde groote troublen in onse Kercke ghebleven 
es gheheele, dic ghemaetsen autacren binnen den drie cooren, die keilcken, dabitten 
van de Kercke, zingheboucken, den dossael ende ander siegen ronsdomme de Kercke 
byden welcken men altyts vande beghensele dat men wederomme by laste van 
7ynder Maj** godts dienst doen ende Sellebreeren zoude, messe ghedaen ende 
ghecellebreert heefſt up de voorseide drie aultaeren ende andere hehoorlic 
Solempnele ghecoslumeerde goddelicken dienst binnen der zelyer kercke ghedaen 
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hebhen ende oock over VII ofte VIII macnden ghecontracteert ende voorwaerde 
ghemaect met zeker weercklieden vande stede van S'* Venans ende Belle ende 
hemlieden besteet te macken een zeer Schoon cruicelix met zeker beelden als 
Maria, S' Jan ende drie ynghelen, tot decorratic vande zelve heilighen ernice 
een tafele voor den hooghen autacr, een dexele vande vonte tweleke ghemaect 
ende uutghestelt es, ende boven dien noch besteedt te schilderen up den dosael 
vande zelve Kercke de XII apostelen twelck weerck beghonnen es nemaar oock 
als noch niet vuldaen angaende het cruicelix ende de tafelen ne zyn alsnoch 
niet opgherecht overmidts dat de zelve weercklicden zoe grootelicx gheoppres- 
Sseert zyn van weercke als by den welcken ons niet mucghelick gheweest heeſt 
voorders tzelve weerck upgherecht ghestelt thebben hoe wel dat wy nochtans de 
weereklieden grootelicx ende ten diverschen Souden gheoppresseert hebben niet 
min hopende dat tzelve in corten dacghe als vulcommen werdt wy hebben oock 
onlanex herwaerts inghecocht zekere quantiteyt van eccken omme noch andere 
zekere reparalie ende ciract inde zelve kereke te doene wacerinne wy met alder 
deligentie daarin ons debvoir doen zullen met hulpe Godts die u Edele cerweerde 
en Yoorsieneghe heeren verlcene cen zalich lanck even ; t© Berkin desen XHI in 
hoymaent XV* LXIX; onder stont ghescreven : By al ulieden onderdanighe 
dienaers Bailliu ende Schepenen vande Berkin, Pletsier, ende ondertecckent by 
laste als greflier Apriaes VALCKENAERE, ende up den doz Stont ghescreven An 
Edelen Eerweerde wyse ende notablen heeren myncheeren den baillin, vassalen 
ende mannen van leene vanden hove ende casteele van Cassele. 


Ander Copie. 


SERCUS (ZERKEL). — Edele weerde ende voorziencghe heeren hailliu vassalen ende 
mannen van leene van den hove ende castecle van Cassele wy ghebiede ons 
jonstelick in ulieden goeder gracie. 


Edele heeren voor antwoorde up ulicden missive in daten van den VI" in 
Julio XV* LXIX es warachtich dat angaende van onse kercke van Zerckele 
gheen breekinghe in desen troublen tyt gheweest en heeſt by ceneghe $ecta- 
rissen rebelle ofte andere hoe wel nochtans ducr vreese vande zelve hebben 
eencghe vande zelve prochieanen metgaders de kerekmeesters zekere tafelen 
algheset ende in bewaerenesse ghedaen zulex dat wy de zelve corts naer den 
tronble weder up gheset hebben dacer ofte daer Ly zo zy van te vooren 
gheweest hebben zulex dat onse de zelve gheeost hebbe van up te Steken wel 
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XXII L. ofte dacrontrent. Ende angaende vande Goddelicken dienst wy 
bailliu ende schepenen metgaders onsen pastor certifieren ulieden myne heeren 
dat den zelven Goddelicken dienst niet onverlet nochte vermindert heefſt gheweest 
gheduerende den zelven troublen-tvt twelcke wy bailliu ende schepenen certi- 
ftieren zo warachtigh zynde desen XVI” in Julio XV* LXIX ende onder stont 
ghescreven sic, testor Turoporuts Vanper Meerscn : idem primus pastor in 
Serkele, Hervprces MaLassvs, Fraxcors be Vos, SivoeEs DE GRooOTE ende PiETER 
RAWELE. 


Ander Copie. 
OvpDeEzEELE — Hittewatrs-Caere, — S© Mane-CarPEL — OXELAERE — NooRD- 
PEENE — ZuYTPEENE — Hanpirort. — Bailliu ende Schepenen vande vierschaere 


yanden ambachte vau Cassele hebben visitatie ghedaan in de kercken staende 
inde voornoemde vierschaere ende bysien of de zelve kercken wel ende in 
behoorlicke reparatic ghestelt zyn omme dacrinne den dienst Godts te doene 
al volghende dordonnancien van majesleit danof ghemaect ghedateert vanden 
XIHIF" in Sporcle XV* LXVIE metgaders de brieven vanden baillin ende mannen 
vanden hove vanden castecle van Cassele, ten dien ſyne an hemlieden ghesonden 
ende dat inde presentie vande pastenrs kerekmeesters ende notable in elck vande 
voornoemde prochien te wetene de kercken in Oudezeele, Hillewaerts-cappel, Wals- 
caple, S'* Marie-capple, Oxcelaere, Noortpeene, Zuytpeenc ende Hardyfort alle welcke 
yoornocmde kercken zo cende wel behoorlick gherepareert zyn, zulex dat men een 
maendt naer de bracke daer inne den dienst Godts ghedacn ende ghecelebreert heeft 
ende noch dacghelicx doct nacer de voornemde vande oude Romssche chato- 
liceque Kereke ende es men yeghewoordelick dacrinne alle debvoir doende tot 
verchieringhe van de voornoemde kercken elck naar zyn qualiteyt. 


WENMAERSCAPPEL — ARNEKE — ZERMEZEELE — Ende noopende de kercken inde 
prochie van Wemaerscapple, Arneke ende Zermezeele, danof de yoornoemde 
kereke van Arneke nacer de vyoornoemde braecke by fortune yan brande gheheel 
af verbrant es gheweest ende inde kereken van Wemaerscapple ende Zermezeele 
besich es met nienwe cooren te macken mits de $soberheyt vande onde mueren 
die vanden ouderdom cranck ghenouch waeren de voornoemde drie kercken en 
zyn alsnoch niet ghestelt in zulcke behoorrelicke reparatie als de voorgaende 
maer men es in de zelve kercken daegheliex werckelick omme de 7zelve in 
behoorlicke reparatie te $tellen ten eerste moeghelick wesende. Ende dien 
volghende moeten de voornoemde kereken alsnoch open S$tacn totten tyde 
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vande yoornoemde weercke hoe wel datter eeneghe autaeren in de voornoemde 
drie kercken in $taete ghestelt zyn daermen daeghelicx den dienst Godts 
doende es ende oock ghedacen heeſt totten daceghe van hedent naer de zelve 
braeke : toorconden desen gheteeckent den XVI July XV* LXIX ende onder- 
teeckent B. SERCQ. 


Ander Copie. 


TmexNNEs — STEENBEQUE. — Tres honnorcs Seigneurs sy humblement que 
faire poyons en votre bonne grace tonsiours nous recommandons. 


Tres honnorez Seigneurs plaise yous povoir respondre scavyoir que touchant 
aux lettres de son Excellence de XIHI de febvrier XV* LXVIT et aultres 
depuis de la part de sadite Excellence 4 vous par messeigneurs du Conscil en 
Flandres address6es dont nous en auriez envoye advertence touttes faisantes 
mention des reparations a faire a toutte deligence $sur les cglises bris6es par les 
precedentz troubles, n'y a eulx quelque degast, romptures on brisementz 
es Gglises de Thiennes-Steenbecque. Trop bien pour les brisementz faitz esdis 
troubles auryons a deligence fait lever les ymaiges ornements, callices et aultres 
dignitez hors des dictz eglises ct les faict mener en Ia ville dAire en lien 
Saulve on ilz ont est6 environ d'un an de temps ef paraprez le tout rapporte 
et remis par bon ordre chacun en $0n lien et toustours depuis lesdites eglises 
demour6ces bien ornces du pass6. Et miculx ct Ie sainct service divin y faict 
continuellement 


Tres honnorez et tres amez, Dieu soit avecq vous. Escript a Thiennes ce IX* 
jour de Juillet XV* LXIX ; $oubz estoient escript voz humblez et obcissans 
Subiectz Bailly, Lieutenants, mayer, hommes de fiefz, eschevins et parochiens de 
Thiennes Steenbecque et signe par charge Papegay ; ct au doz estoiet escript : A 
tres honnorez Seignenrs, Bailly et nobles vassaulx de la court, chasteau et 
chastellenve de Cassel audit Cassel, et au margeur est $Sign6 Plaise douner 
recepiss6 an portor de cestes dess0ubz la copie de cestes au dos de vos 
dernieres lettres. 

Collatie es ghedaen jeghens d'originale briefven rustende in thof te Cassele 
ende accordeert bþy my, (sﬆigne) : D'Haxs. 
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Copie 


Eerszeme wyse ende voorsienighe heeren, wy ghebieden ons dienstelick 
luwaerts. 


Hazerrovck — Hoxpecnty — WALONCAPPEL, — Ecrsaeme wyse ende Yoorzie- 
nighe heeren ulicden zal ghelieven te wetene by dezen volghende tlast ende de 
briefven van den duc dAlve in daten yanden XHIF" february LXVI ende oock 
ulieden briefven in daten van den VI July LXIX dat de kercken van Haesebrouck, 
Hoxpecnex ende WatrscayPLe tSydent de leste troublen in refectien ghestelt 
zyn, omme bequaemelick Gods dienst dacrinne te doene, ende over zulex heeft 
men in de zelve kercken den dienst Gods ghedaen tzydent Octobre XV* LXVI 
ghelyc dat men deede voor de voorseide troublen van al welcken wy ulieden 
wel hebben willen adverteren omme voorts die van den Raede in Vlaenderen 
te bhescryven volghende huerlieden bevel ende last anders niet dan God den 
heere wel ulieden Eerszeme wyse ende voorsienighe heeren verleene vulcom- 
mynghe van UL. begheerte, te Haesbrouck den XX® dach July XV* LXIX. 
Ende onder $Stont ghescreven. De al uwe baillin, voocht ende schepenen der 
Stede ende vierschaere van Hacesbrouck, ende onderteeckent, COPPEL.. 


Andere. 


STRAZEELE. — Wy, Frixcaors PiyrarLour ende Manmec Bervorr, Schepenen 
inde prochie van Stracele certifieren by dezen dat wy Bailliu ende Schepenen 
ons uyterste debvoir ghedaen hebben omme de kercke vande voorseide 
prochie van Straceele te refectionneeren ende repaireren al naer het inhouden 
ende last dat wy ghehadt hebben van den M* ende van den hove van Cassele, 
te wetene dat wy in onsen kercke hebben de yonte, vier oultaeren, een crucifix 
met den beelden daertoe dienende ende dat wy ghecocht hebben, twelcke 
ghemacct es omme te leyeren ende te S$tellen inde voorseide kercke een 
Sacraments huys cen cruys ende een beelde yan onser Vrauwe ende hebben 
ghedaen refectionneeren de glaze veinsteren inde zelve kercke ghevisiteert 
heeft gheweest by myn heere den dekene yan Belle, ghedaan dezen XVIII 
July XV* LXIX. Toorconden ende onderteeckent M. Bervorr ende Fraxcuors 
PixTAFLOUR. 


Collatie es ghedaen ende accordeert by my, (sﬆigue) : D Has. 
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Andere Copie. 


PrADELLES. — Edele eerweerde ende voorsienighe heeren, dienst eere ende 
reverentie. 


Edele eerweerde ende voorzienighe heeren, ontfaen hebbende ulieder lettren van 
bevele van weghen der m', nopende de reparatie vande kercke ende beelden, 
zo eist dat wy onderghedenomeert attesteren ende certiffieren tsydent den 
XIHI® february LXVIT volghende de lettren van bevele an de voorseide m* 
ons by- ulieden alsdan nu ghezonden, hebhen gheprocedeert ende alsnoch doen 
tot de reparatie van onze kercke eude beelden hoopende dezen presenten 
zomere de zelve kercke ende beelden in staete ende reparatie thebbene emmers 
naer hare ghestaetheid dat kenne den Almoghenden heere die ulieden myne 
Edele eerweerde -ende voorzienighe heeren bewaerde wel wesen. Te pradeles 
den VIII® July LXIX. Ende onder stont ghescreven uwe goetwilleghe dienaers 
Bailliu ende Schepenen der prochie ende herlichede van Pradeles. 


Collatie es ghedaen ende accordeert by my. (signe) ; DHams. 
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VII. 
ARRESTATION DU SEIGNEUR D'HANNECAMPS ET DE SES COMPLICES. 


A.. 


10 fevrier 1567 (15898 n.s.) & Lille. — Le B*® de Rassenghien annonce an duc 
dAlbe que les soldats ont pris aux environs de Cassel plusieurs individus 
importants entre autres Hannekan, Bailleal, un gentilhomme Francais de Doulens, 
quelques autres, bien equipes et armes, qu'il croit &tre des principaux capitaines, 
un nomme Beghin, venu fraichement du camp du prince de Conde, un nomme 
Bruxelles, autrefois archer du corps de S. M. — Ils sont a Cassel sous bonne 


garde. 


MonsE1tGnEUR, 


*% 


Comme hier la nauyct, graces a Dieu, par les soldats que javoye enyoye 
au quartier de Cassel, Sont est6e prins pres de la ville de Cassel certains 
personnaiges, comme HANNEKAN, BAILLEUCL, ung gentilhomme ſranchois de Dourlens, 
avecque ung aultre nomine Becuix, vyenu freschement de camp du prince de 
Conde, ung Surnomme BRUXELLES, nalyf de cheste ville, ayant servy aultreffois 
darchier de corps a Sa Mayeste, que jay faict cercher pass& long tamps pour 
heaucop de mauvais offices qu'yl at faict durant ches troubles, et quelques 
aultres bien equippez et armez a Tespreuve, que jeslime estre $sans doubte les 
principaux capitaines $ur lesquelz Sappuyent ches $Sectaires et volleurs, perpetrantz 
ses pilleries et insolences barbares par la West-Flandres, je way vollu laisser 
Ten advertyr en diligence vostre Excellence par che gentilhomme expres, quy 
at assist6 a leur prinse, aflin quelle Soit seryye me mander che qu'yl luy 
plairat en estre faict. Is sont a Cassel, en garde d'environ cent $Soldatz; mais 
pour aultant quilz n'y seriont trop Seurement pour y estre gardez long temps, 
$i jentens qu'il y auroit quelque dangier, je les feray amener avecque bon convoy 
en che chasteau de Lille, attendant Fordonnance de Vostre Excellence. 

Vespere que che hon exploit serat yenu bien a propos pour le repos dudict 
pays, car aultrement, comme leur nombre $'augmentoit journellement, ilz 
eussent encoires peu excquuter quelque maulvais des$aings. Et d'aultant qu'il 
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y at cert1in soldat fugityf de ches quartiers pour avoir port6 les armes avecque 
les sectaires a Waterlo, ayant hante avecques eulx, quy les at descouvert et 
faict bon office & la prinse, $0ubz promesse que luy avoye faict faire dinterceder 
pour $0n pardon, en cas qu'yl fist en cecy bon oflice, j'espere, puisque Teffect 
s'en est ensuyvy, que Vostre Excellence aurat regardt a Vespoir que Juy en 
avove faict donner. 

A tant, ' Monseigneur, je $upplieray nostre Seigneur donner a Vostre Excellence 
en longhe prosperite le parfaict de $es illustres et plus vertueulx desirs, apres 
luy avoir tres-humblement bais6 les mains. De Lille, che X* de febvrier 1367. 

De Vostre Exeellence, Tres-humble et obeissant serviteur, 
MAX AMILIAN VYLAIN. 
Suscription : Au Ducq. 


Archives de Royaume, & Bruxelles. — Papiers des 
troubles, t. IX, f* 100. 


B. 


13 fe6vrier 1567 (1568 n. s. Le B" de  Rassenghien avertit le Magistrat 
d'Ypres qu'il a ordonn6 au S* de la Motte d'emmener de Cassel certains 
prisonnier s (Hannecamps et ses complices). Il recommande d'en faire bonne garde. 


Mess1EURS, 


Vay recheu vostre lettre par laquelle, n'advertissez voz prisons estre _ quasi 
plains et wavoir lieu commode pour seurement garder les prisonniers que 
lon y doibt ammener de Cassel, parquoy (selon que jay escript a Mons 
de la Motte) on les poulrat faire passer oultre ers ichy avecq bon convoy, sy 
je way aultre ordonnance du Ducq pour les faire mener ailleurs, et de a ches 
incontinent que lesdicts prisonniers Seront arrives en vostre ville, m'en poulrez 
en dilligence advertir, aflin que j'ordonne che que Fon en aurat a faire, $elon les 
nouvelles que je poulroy recepyoir de $0n Excellence, et n'estant cheste & aultre fin. 


Je supplie nostre Seigneur vous donner, Messieurs, $a Saincte grace, me 
recommandant de bon cce&ur a la votre honne. 
De Lille le XIII* de Febvrier 1567. Votre hon amy a votre commandement. 
Signe : MAXEMILIAN VYLAIN. 
Au dos $e trouve : A Messieurs les advoe et Eschevins de la ville d'Ypres, a Ypres. 


Archives Communales d'Ypres. 
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QC. 


14 fevrier 1567 (1568 n. s.). — Le Dnc an B=” de Rassenghien. — Il exprime 
gon contentement de Varrestation d'Hannecamps. — Il est dispose & accorder 
pardon & celui qui a fait decouvrir ce dernier, pourvu qu'il se conduise en 
bon catholique. 


Monsieur de Rassenghyen, jay avecq singulier plaisir et contentement entendu 
par voz lettres du X* de ce mois la prinse que $'esfoit faicte de HanNECawe 
et quelques aultres avecq luy, et yous mercie du debvoir que $'est ſaict de 
vostre costel, vous requerant faire Je mesmes de ma part 4 ceulx quy $'y $ont 
employez et louter leur bonne diligence, Et pour ce qu'il importe $urtout 
descouvrir incontinent Jeurs complices et de quy ces volleurs sont poussez et 
Soustenuz, vous ne delaisserez de incontinent Jes faire mettre chascun 4 part 
et a la question extraordinaire et hien a bon escient afin d'entendre et descou- 
vrir toute Ia mence; et selon que vous en tirerez ferez incontinent apprehender 
ceulx quy $eront accnsez par eulx, madvertissant de ce que Yous en aurez 
faict et enfonce, Et que cependant yous faciez anssi bien guarder la femme 
du logis ou ils sont est6 trouyez, que jentens avoir aussi est6& prinse. Et que 
lon mette en seure et pertinentoire garde le hien quy en a est6 trouv6, pour 
en esfre ordonne comme je verray convenir, apres que par les informations que 
yous m'envoyerez $ur le tout jen auray entendu la particularite, 


Quant au pardon que vous avez promis de procurer a celluy quy les a des- 
couvert, pourveu qu'il soit catholicque, et $i ne Test qu'il se reduise 4 nostre 
anchienne religion et $s& reconcilee avecq Tevesque $0n Superienr, et en prengne 
certiflication dudict 6vesque de Favoir faict, et quil s conduise d'icy en avant 
comme leal subgect, vous Iuy pourrez donner la parolle que $0n pardon luy 
Sera en temps et en lieu accorde, dont pour maintenant ne luy faiz donner 
lettres pour n'ouvrir ceste fenestre (sc); mais quand le pardon general $8e fera, $i 
pour avoir plus m6sus& que ceulx a qui $e pardonnera il luy fault pardon 
particulier, je le luy feray allors despescher. Et au cas que cependant il tumbit 
en mains de justice, aurez Souvenance de declairer ou i| conviendra ceste res0- 
lution mesme, afin qu'il ne luy adviegne nul mal. 


A tant, etc. De Bruxelles le 14* de febvrier 1567. 


A monsieur de Rassenghien. 
Archives du Royanme a Bruxelles. — Papiers 


des troubles, t. IX, ſ* 109. 
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TD. 


21 fevrier 1567 (1568 n. s.) Bruxelles. — Le duc d'Albe donne ordre au 
B» de Rassenghien d'instruire Iaffaire d'Hannecamps, de Bailllenl et de leurs 
complices et d'en faire faire bonne justice. 


AU SEICNEUR DF RASSENGHIEN. 


Monss* de Rassenghien, J'ai ven ce que meescripvez par vos lettres dn 
XVII du present | allendroit les prisonniers Hannekan, Bailleul et autres leurs 
complices aians commis les volleries et meurdres, tant ex6crables au quartier 
de West. Et comme il importe de scavoir et cognoistre bien particulicerement 
la source desdites volleries et le fait de Jeur emprinse, a quelle fin et deseing 
ils se $sont mis et abandonnez a faire et commettre crimest tant ex&crables et 
abominables et de qui ils sont esl6 poussez, induits et conseillez a ce faire, 
a ceste cause vous requiers que incontinent et en diligence faites examiner 
a la question generalle et extraordinaire lesdits prisonniers, pour tirer de eulx 
a la verit6 et bien distinctement les points cy-dessus declairez avecq circonstances 
et dependances; et finalement tout ce que $e poura offrir davantaige en 
procedant a ladite examination, et de leurs confessions nous advertirez par 
le menu, et sur le tout regarderez d'en faire faire d'eulx bonne et brieve 
justice, $elon Vexigence de leurs merites a Texigence de leurs merites (sic), 
a Texemple daultres *. 


Quant aux receptateurs mentionnez en vosdites lettres et dont les aulcuns 
Sont prisonniers, vous SCavez ce que Yous en ay cscript par aultres mes lettres, 
en conſormile desquelles vous pourez regler et conduire, ayant hon soing et 
regard que les biens de telz receptateurs ne $Sojent desfruits, ains que le 
droits de Sa Mageste y soit garde, comme desja par le saisissement et annotation 
qu'avez faites faire desdits Hhiens ct en partie pourveu. 


A tant etc. De Bruxelles, le XXI* jour de febvrier XV, soixante sept. 


Archives de Royanme a Bruxelles. — Registre du 
Conseil des Troubles, 


I. Nous n'avons pas trouve cette lettre. 
2. La reponse 4 cette recommandation se trouve dans Ila liettre du Bu» pg Ras$SENGHieN du 
29 ſevrier, publice dans la 1'* partie p. 193, 
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l 2» 
6 mars 1567 (1568 n. s.', Bruxelles. —- Le Dnc d'Albe donne ordre au B”» de 


Rassenghien d'envoyer les deux prisonniers Hannecamps et Bailleul & Bruxelles 
avec leurs confessions et les autres pieces de procedure. 


Av Sericxneur bt RasstExnGuren, Dox FerxaxnD, ETC. 


Monss* de Rassenghien, pour ce que je desire avoir icy pour aulcuns bons 
respects les deux prisonmers HANNEKAN et BAILLEUL, vous requiers que incontinent 
et & diligence envoiez iceulx prisonniers en ceste ville avecq bonne et $sceure 
garde commil convient et que je $Soie joinctement $ervy de leurs confessions 
faictes par devant vous on telz antres qui les auront examine ; et en ce ne 
yeuillez faire faulte. A tant, etc. De Bruxelles, le VI" de mars 4567. 

Archives du Royaume a Bruxelles. — Registre 
du Conseil des Troubles. 


FF. 


15 mars 1567 (1568 n. s. — Le duc d'Albe annonce au baron de Rassen- 
ghien Iarrivee dl Hannecamps et de Bailleul et reclame leurs confessions non 
envoyees. Il ordonne de faire bonne justice de leurs complices, des que 
rLinstruction sera complete. 


Au SeiGNEUR DE RassEnGnien, Don Ferxnan. 


Monss* de Rassenghien, Hier sont icy arrivez les prisonniers HANNEKAN 
et BaiLLEUL, et comme je ne trouye pas les informations que m'envoyer 
auleune leur conlession et torture, du moins dudit Haxxexax, vous requiers 
m'advertir sy ne tenez aultres informations que les $usdites et $Signamment 
des delicts et mesuz par eulx commis. Et au regard des antres prisonniers, 
apres que les aurez hien et par le menu examine $ur leurs complices, 
de leurs factions ef descings, tant an quartier de vostre gouvernement en 
Hollande que en autres hieux ou iIz pouront avoir machine quelque chose, 
et finalement tire d'eulx ce que apparemment ilz doibvent scavoir. Et ferez 
faire la justice -exemplaire selon leurs demerites et Fexigence de leurs 
me$s0z, Sans en faire plus longue garde. Et sy descouvrez par leurs confessions 
chose d'importance et que fust de aulcune consequence, ne fauldrez m'en advertir. 

A tant ete, De Bruxelles, le XV” jour de mars XV* sSoixante et $ept. 

Archives du Royaume a Bruxelles. — Registre du 
Conseil des Troubles. 
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GG 
(Sans date). — Confession d'Henri de Nedonchel, Seigneur d Hannecamps. 


Veu par nous la conſession de Hexngy be NEboncutt, S* bY Li ViSCOIGNE 
Hanxexan, prisomnier, par laquelle il confesse avoir avec aultre gentilhomme de 
pardecha sigue certain compromis aflin de introduire et s0ustenir une nouvelle 
religion contraire a Vanchienne catholique et romaine pour vivre en toute 
liberte, et a cesle fin presente requeste a la ducesse de Parme, regente etc., 
et a ceste occasion $se frouve en plusieurs aultre assemblees, comme a Bruxelles, 
Sainct-Tron, Amsterdam et en plusieurs aultres lieux, tenue plusieurs consul- 
tations avec les ministres ef consisforiaux de la nouvelle religion pour trouver 
assemblie de gens et dargent pour faire prescher par force ladicte nouvelle 
religion, encores depuis le mois de fevrier dernier passe, et faire touz les biens 
Teglize commis au proullit de nobles et confederez; avec ce confesse davoir 
digt que $'il trouvoit quelques prestres, qu'il les couperoit les genitoires, et 
paYeillement confess6 que $'il ect trouve le prevost dArtois, qu'il luy eat mal- 
traicte ou tue, nous Semble qu'il a forlaict corps et bieus. 

FrAancuors Paris, DESIDERIUS SEXAGIUS. 


Archives du Royaume & Brurzelles. — Papiers des 
troubles, t. XXXVI, (+ 428. 


EI. 


(Sans date.) — Philippe de Bailleul est consider6 comme coupable d'heresie et 
de trahison. — Il doit subir la peine capitale par Iepee. 


PaiLiePE DE BALLOEUL. 


Veu par moy Soubsigne la confession dudict PaiLiepE DE BALLOEUL par laquelle 
il appert qu'il auroit_est6 $sectaire et Suivy les presches et laulses doctrines des 
calvinistes, aussy induict $es serviteurs de $uyvre icelle Secte aiant hant6 les 
rebelles de Sa Majest6 tant en France, Angleterre que en ce pays, ct SCaichant 
que leurs desseings estoient de venir de France en ce pays, pour y par force 
faire prescher leur sectes et destourber le repos publicq, et mectre en desordre 
le service de Dieu et abolir nostre anchienne foy catholicque romaine, il $'est 
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joinct a leur compaignie, venant avec eulx de France an pays de Flandres, ou 
il at avec eulx hante les ministres de ladicte secte et aultres du consistoire, 
ouy leur conspirations, allant d'ungne maison des sectaires a aultre, $estant 
aus$y trouve en la compaignie de ceulx qui massacroient les prebstres et gens 
d'Eglise en la Basse-Flandres, et onltre ce tenu propos exccrables et plains 
Tinhumanite contre les gens d'Eglise ; $semble qu'il doibt estre exccute par 
Vespee et $es biens confisquez au prouflit de Sa Majeste. DesIbErIUs SEXAGIUS. 
Ibid. — T. XXXVI, f* 432. 


J. 


9 avril 1567 (1568, n. s., — Avant PaAques. — Le magistrat de la Gouver- 
nance de Lille a condamne Pierre Grard, dit de Bruxelles & 6t6 ex6cute par 
la corde 1* pour avoir port6 les armes contre 8a Majest6 au pays de 
Watrelant, 2* pour $S'etre mis au service d'un gentilhomme s6ditieux dans 
la Basse-Flandre; 3” pour $s'etre mis de la compagnie de Haneca mps et autres 
pendant les troubles de la Flandre. 


Le IX*< jour daprril} XV* soixantesept avant pasques, Pierre Grard dit de 
BroxELLES, natif de ceste ville de Lille, chargie et actaint tant par $a confession 
que aultrement d'avorr) porte armes contre $2 majest6 a Vienne et Mariekerke 
au pays de Watrelant \et comme tel avroit est6 apprehende avecq anultres par 
les gens du & d'Arrenberghe, et mis en la ville de Harlingne, dont il $'est echappe 
ans$y d'avoir de la ville de Wesele environ le mois d'octobre dernier $0y trouve 
par la charge de quelque gentil homme $6&ditieulx au pays de Basse Flandre ou 
estoient aussy envoyez aultres soldars pour assister aux presches des sectaires 
et pareillement de $0y avoir de le ville de Ameclois (Englos ?) en la compagnie du S* de 
Haxtkan et anltres trouve es troubles audit pays de Flandre et ledit Haxgkan 
avoir au conference avecq les ministres et consistoriaulx pour plus avant pro- 
mouvoir et maintenir ladite nouvelle relligion an service de la reforme qui sont 
cas de crime de leze majeste, ſut le tout considere $ur les conclusions contre 
luy prinses par Je $ubstitut du procurenr fiscal du Roy nostre sire, pour ce 
condempne destre mis au derrenier $Supplice par la corde ct $i ont ses hiens 
este declarez confisquez au proflit de sadite Majest6. Faict par deuant M* Baube 
CuviLLon, escuier, licenti6 es droix, S* pv MoLLtixei, conseillier du roy nostre Sire 
et heutenant de mons* le Gouverneur de Lille, laquelle sentence fut ledit jour 


mise a exccution. 
Registre aux $entences criminell»s de la Gouvernance 


de Lille, — Archives wunicipales de Lille, 
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VIII. 


PREDICANTS ET AUTRES PERSONNAGES. 


A. 


28 avril 1566. — Marguerite de Parme mande au Margrave d'Anvers d'arr6ter 
le predicant Taffin. 


Marguerite, par la grace de Dicu duchesse de Parme, de Plaisance, etc. Regente 
et Gouvernante. 


Tres-chier et bien ame, nous sommes advertie que presentement il y auroit 
en la ville dAnvers ung surnomme Tarts, ayant par cy-devant $servi le Cardinal 
de Granvelle de bibliothecaire, et dont le frere est Recepveur du Roy monseigeur 
au quartier de Cassel, et que ledict Tarrix tient audict Anvers conventicles et 
presche secretement, Sans que ayons peu Scavoir ou, ny en quelle rue. Et, pour 
ce qu'il est cognu pour grand heretique, qui partant pourroit faire grand mal, 
nous yous ordonnons bien acertes vous en informer, et, selon que trouverez de 
luy, le+ faire apprehender et constituer prisonnier, et nous advertir de vostre 
besoigne. A tant, tres-chier et bien ame, Nostre Seigneur yous ait en $a Saincte 
garde. De Bruxelles, le XXVIIF jour dapvril 1566. 


Archives du Royaume a Bruxelles. — Papiers des 
troubles ; Corresponidlance VAnvers, 1561-1568, 
fo 168. — Impr. par M. Gachard, Correspoudance 
de Philippe IL, t. II, p. 562. 
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I3. 


9 avril 1567. — Le Conseil de Flandre 6crit aux hommes de la Cour feodale de Cassel 
que bien qu'ils eussent 6t6 charges d'intimer le Procureur general pour 6tre present 
dans les informations & faire contre Jacques Taffin et autres, ils n'y sont pas 
tenus et peuvent poursuivre Iinstruction de ces affaires jusque et y compris 
la Sentence. 


De Raedslieden etc. Lieve ende beminde. Verstaen hebbende dat ghylieden 
zoudt procederen ter purge van Jacques Tarrix, ontfanghere van Cassele ende 
andere gesuspecteert van diverssche mesusen, eensdeels s$makende seditie ende 
dat te dien fyne de procureur general van Vlaenderen voor ulieden zoude ghe- 
dachvart ofte gheintimeert wesen. Wy hebben ulieden wel willen adverteren dat 
zuleke proceduren ofte inthimatien up den zelven procureur general niet en binden, 
ende nietmyn consenteren ulieden te moghen voortgaan metter voorseide purge 
angaende dandere ofliciers totter sentencie exelus. Ulieden ontbiedende ende van 
zyne M* weghen lastende ende bevelende voor tpronunchieren van de selven 
Sententie ons tadverterene wat ghylieden in de zake ghebesoingnieert zult hebben 
eade met eenen over te zendene de informatien ende andere sticx daertoe dienende 
omme die ghesien voorts ghedaen te werdene zoot behoort zonder dies te zyne 
in ghebreken. 


Lieve ende beminde, God zy met ulieden. Tot -ghendt, IX aprilis 14367 naer 
paesschen. 


Bailliu ende mannen van den hove van Casselle. 


Archives de I'Etat a Gand. — Fonds de Iancien 
Conseil de Flandre. 
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DEUXIEME PARTIE 


2me SECTION 


PAYS DE L ALLELU 


PLUS 


ESTAIRES, LA GORGUE ET MERVILLE 


PRELIMINAIRE 


Le Pays de T'Alleu 6tait, avant 4790, un petit territoire enclave entre 
les deux Flandres et VArtois. Il comprenait les paroisses de La Venthie, 
Sailly, Lestrem, Fleurbaix et une portion de la ville de La Gorgue. 

Au premier abord, il. semble que les faits de troubles concernant le 
Pays de FAlleu, $'ecartent de notre plan qui embrasse la Flandre Ma- 
ritime. Mais en examinant les faits et les documents, on trouve une 
grande connexite entre le Pays de TAlleu et quelques villes voisines de 
la Flandre Maritime, tels qu'Estaires, Merville et surtout La Gorgue 
qui faisait partie des deux circonscriptions. 

Il y a towyours eu entre ces diverses localites une communaute de 
langage, de mceurs et de relations que les changements de circonscription 
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topographique n'ont pas encore modifies. Quant aux faits de troubles 
du XVI* siecle, il y a eu, a cet 6gard, entre le Pays de TAlleu et les 
communes de la Flandre que nous venons de citer, des rapports con- 
tinus. Les evenements qui ont eu lieu dans les paroisses du Pays de 
'Alleu et ceux qui ont eu pour theatre plusieurs paroisses voisines de 
la chatellenie de Cassel, specialement Estaires, Merville et La Gorgue 
demontrent cette connexite de la maniere la plus patente. 

Les sectaires de ces deux dernieres villes avaient de frequentes rela-. 
tions avec ceux du Pays de TAlleu. Les habitants dEstaires, de Merville, 
de La Gorgue, de Fleurbaix, de Sailly quand il $'agissait de se preter 
aide et assistance dans Taccomplissement de leurs entreprises, $e ren- 
daient les uns chez les autres; Cest ainsi qu'on voit- les iconoclastes de 
La Venthie, de Sailly et de La Gorgue se faire les complices de ceux 
de Merville et d'Estaires pour commettre des exces et des violences dans 
leurs localites reciproques. | 

Ce sont ces considerations qui nous ont porte a introduire dans notre 
recucil les documents relatifs au Pays de TAlleu et den faire une deu- 
xieme $ection dans laquelle nous avons place ce qui concerne La Gorgue, 
Merville, Estaires et les paroisses voisines. 


SOMMAIRE DES DOCUMENTS 


Faits ant6rieurs a 1566. 


A. — 43 Octobre 1533. — Jacoues FoLque est condamne pour heresie 
par les officiers de Justice de MM. de la Collegiale de St. Ame a 
Douai, en leur qualite de $8eigneurs de Merville. 

B. — (Sans date, environ 1562). — Sommaire du besoigne de Jacques 
HesstLE, touchant les refugies d'Angleterre et autres suspects du Quartier 
de I'Alleu. 


* 4 44 44 * 
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IT. 
Tronbles de 1566 et 1567. 


A. — 412 Janvier , 1366 (1367 n. s.). — La gouvernante enjoint au 
comte D'EcxonT de faire cesser les preches, et de desarmer le peuple du Pays 
de I'Alleu, de Cassel et de la Basse-Flandre. 

B. — Du 15 janvier au 6 fevrier 1566 (1567 n. s.). — Declaration 
des noms et surnoms de ceux qui ont porte les armes contre Sa Majeste. 

C. — Mai 14367; — Le Conseil de Flandre nomme le Sgr. ps MonBecgue 
pour proceder a Vinformation des troubles de Merville. 


D. — Juin 1567. — Le Conseil de Flandre admet Vexcuse presentee 
par le Sgr. ve Moxsecgue et designe pour le remplacer Jeax Vaxper BEeRCHT. 
E. — 9 Aont 1567. — Information tenue au Pays de TAlleu et lieux 


voisins par le Baron D'Avuxy ' et Pierre CounoNnEL *, commissaires de Sa 
Majeste, sur les faits de troubles. 

F. — T7 Avril 4567. — Le duc vALseg ordonne aux bailli et echevins 
de La Venthie d'envoyer les lettres ecrites par le comte v'Ecuoxt et la 
reponse du Sgr. D ESCOBEQUE. 

G. — 9 Avril 1367. — Le Duc reclame aux echevins de La Gorgue 
« Vappointement » envoye par le comte Db Ecxont. 


IIT. 


4 


Troubles de 1668. 


A. — 18 Janvier 1567 (1568n. s.). — Le Duc au baron v'Auxy. — [] 
approuve la formation de dixaines ; mais non la proposition d'armement 


du peuple 
B. — 3 Ferrier 1567 (1568 n. s.). — Le baron vs Rassexcmex charge le 


1. CnarLEs DE BonNIERES, Sgr. d'Auxy, etc. etait Chevalier du Conseil d'Artois, Grand-Bailli 
de la Gorgue et Gouverneur du Pays de FAlleu. 
(2) Membre du Conseil d'Artois. 
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Magistrat d Ypres dinviter Dt ix Morte a s8e mettre et campagne contre 


les refugies TAngleterre, descendus $ar le continent. — Douze a quinze 
de ses hommes envyoyes a La Venthie ont ete surpris et tues. 
CG. — 5 Fevrier 1567 (1368 n. s.). — Le baron be RassExNcnien ayant 


appris que les sectaires en grand nombre sont. sortis du bois de Nieppe 
pour aller saccager Vabbaye de Beaupre, pres Estaires, a retire 25 soldats 
de Messines, et les a envyoyes vers Estaires, Hazebrouck et Bailleul. 

D. — 6 Fevrier 156T (1568 n. s.). — Le baron be Rasstxcmen au Duc. — 
Il continue de poursuivre les brigands ; — I] en a saisi quatre ; — attaque 
du couvent de Beaupre ; — $ecretes intelligences entre les sectaires ; — 
ils ont le projet de mettre le feu aux monasteres et aux villes qui leur 
sont hostiles. | 

EK. — 30 Octobre 1567. — Le duc vALrg charge Bauve CuvilLoN et 
Zeke ve Hove de continuer Vinformation commencee par le baron v'Auxy 
et PiekkE COURONEL. 


F., — 17 Juillet 1568. — Information tenue par BauveE Cuvitiox et 
Zecre ve Hove touchant les troubles du Pays de TAlleu. 
G. — 9 Septembre 1568. — Arrestation de sectaires du Pays de 


[Alleu ; — repartition, pour le mois commencant le 9 septembre 415368, 
des cent soldats entretenus par les sept chatellenies. 


IV. 
Sentences. 
A. — Sentence rendue par le Conseil de Flandre. 
B. — Sentences rendues par le Conseil des Troubles. 
V. 


Comptes de confiscations. 


A. — Du 7 janvier 1566 (v. s.) au 11 novembre 1567. 
B. — T Janvier 1567 (1368 (n. s.). 
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GC. — 23 Juin 1568. 


[),, — Du 20 mars 1367 (v. s.) au 15 mars 1568 (v. s.). 
E. — Du 20 mars 4568 (v.. s.) au 41 avril 4374. 
| F. — Du 7 avril 4367 ai 31 decembre 1570. 
| G. — 12 Novembre 1567. 
H. — 23 Juin 1508. — Le Duc a Bavpe CuvitiLon et ZEGRE pt Hove. — 


| Envoi dinstructions relatives a la confiscation des biens de ceux du 
Pays de FAlleu. 
J. — Information par le baron v'Auxy et NicoLas CoRNALLLES, membres 


dn Conseil d'Artois. 
k. — 11 Novembre 41367. 


L. — Compte du domaine dTArras; 24 juin 1566 au 24 juin 136T. 
M. — 27 Jain 4568. — Pawieees I donne a la veuve du Prevot des 


Marechaux Arras, DexTELIN GexDEBLEL, la jouissance des biens confisques 
s1r Fraxcorls et IsRAEL be LESCLUSE. 


VI. 
Reparations des 6glises. 


9 Juin 1569. — Le bailli, les echevins, le doyen et les marguillers 
de La Gorgue certifient que Veglise du lieu a recu toutes les repara- 
tions desirables. 


VII. 


Predicants et autres personnages. 


A. — 25 Avril 4567. — Le Conseil de Flandre demande au Magistrat 
d'Ypres des renseignements sur les faits de troubles commis par le sgr. de 
VeNnDEvILLE, Jacgues Tarrix, J. pe Buystre, etc. 

B. — 412 Mai 436T. — Le meme Conseil ecrit a Pierre ve Coco et 4 
Josst Huvsswmax pour avoir de plus amples informations sur les memes faits. 
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INTRODUCTION 


Faits ant6rieurs a 1566. 


Le plus ancien document que nous ayons pu decouvrir est une $en- 
tence emanant du Chapitre de S* Ame, de Douai, qui en $a qualite de 
seigneur de Merville, a prononce contre Jacques FoLgue, bien qu'il fut 
d6ja decede, la confiscation de $es biens pour $'etre montre heretique (I, a.). 

Vers 1542 un Fraxcors be LESCLUzE a et6& execute aBethune pour crime 
d'heresie, on considerait aussi comme $uspects MicyEL ve LescLuze, frere 
de Fraxcors ; NiCoLAas SALENGRE, execute depuis ' et PriLieee CaLLitk, 

Depuis 1542 jusqu'en 1562, nous n'avons plus de renseignements, 
mais il est certain que les nouvelles doctrines avaient fait des progres. 

On a vu plus haut (1 partie pp. 14 et 15) qu'en 1561, le Conseil de 
Flandre sur Tordre de la gouvernante, a depute, dans le West-quartier, 
trois de ses membres, a titre de commissaires extraordinaires, pour y 
faire observer les placards sur Theresie. Jacoves HesstLeg, Tun des trois 
deputes, fut charge de visiter le Pays de TAllen. 

Son besoigne ou proces-verbal d'information, dont nous publions le 
texte Tapres Voriginal conserve aux archives du Royaume a Bruxelles (I, s.), 
est un des documents les plus interessants de cette epoque. Il ne porte 
pas de date, mais tout indique qu'il a e&te redige vers 1562 ou 1563. 

Les faits qui y sont relates demontrent que Theresie avait penctr6 
dassez bonne heure dans cette region. 

On y trouve de curieux renseignements $sur Fetat du pays a cette epoque. 

Il y avait a La Gorgue, La Venthie, Estaires, La Bassee, Fleurbaix, 
Sailly et Erquinghem quelques suspects. Les uns avaient pris la fuite 
a Vapproche de HesSELE ; les- autres ont e6te maintenus en liberte provi- 
SOire $0Us caution. 


I. Voir SENTENCES (IV, B, 9.) 


S © 4 4 _ © © 


SS Sa 4 4 © © 


193 


A Armentieres, le commissaire a fait arreter dix personnes plus ou 
moins $uspectes, la plupart allant et venant frequemment dAngleterre 
en France, et y entretenant des relations avec des heretiques ou avec 
ceux consideres comme tels. 

Nous avons eu occasion de faire remarquer que la propagande 
religieuse $se faisait, a cette epoque, principalement par le colportage de 
livres, par des emissaires, par les relations Caffaires commerciales entre 
I'Allemagne et VAngleterre ; le besoigne de Hessele nous montre qu'il 
en a 6&t6 de meme pour le Pays de TIAlleu. 

Il a trouve des livres heretiques dans plusieurs maisons. 

Pierre: Devar, dont le nom semble indiquer une origine francaise et 
qui appartenait a la communaute d'Eynden, en Frise, etait en corres- 
pondance avec un Jenax Denys ', qui etait regarde dans le pays comme 
un des chefs de la nouvelle religion. 

J. HesSELE cite plusieurs messagers faisxant le voyage en Allemagne, 
a Geneve et en Angleterre, et $'occupant de propagande religieuse. 

D6ja alors les officiers de justice etaient affilies a la reforme. HESSELE 
cite comme tels le bailli d'Houplines, le s0us-greffier VArmentieres et 
plusieurs autres. 

Les conciliabules secrets 6taient aussi a cette epoque un des puis- 
sants moyens (de propagande. Il y en avait eu an « Bosquelet d'Oostove » 
a Nieppe; et deux autres avaient 6&t& tenus vers la Pentecote; Tun dans 
les prairies (CArmentieres), Vautre « s0us un grand chene pres Ila demeure 
d'ung censier, MarTix Hevrrte ». 

Pen apres cette information, on voit apparaitre a La Venthie un 
groupe de sectaires hardis et determines, parmi lesquels figurent les 
freres WartTeeaTTE, fils de MaTtmier, greffier de La Venthie, Not, Crerox, 
echevin, puis greftier de la Chambre dArtois a Arras, Jenan pu Hew 
dont nous aurons a parler plus au long. 

Aux moyens de propagande rappeles plus haut, ils en ajoutaient un 
dont Vinfluence 6tait considerable, les jeux de theatre. En 1563, ils firent 
representer un jeu ou ne furent epargnees ni les allusions malveillantes, 
ni les railleries contre le culte catholique. On en fut tellement scandalise 


1. Ce n'est point le capitaine des sectaires flamands a Wattrelos et 4 Austruweel. 
27 
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que I'Eveque UVArras, dit venir lnji-meme precher contre ces pernicieuses 
representations qui avaient pour auteurs et acteurs des sectaires de la 
localite dont les noms viennent d'etre cites. 

Ce qui n'empecha pas ceux-ci de recommencer Vannce snivante. Mais 
le grand-bailli y mit obstacle et fit arreter les meneurs qu'il livra a la 
justice de official UArras. (I,” x, tem. 2). 

Les societes Varbaletriers, dont les membres devaient preter serment de 
lidelite an Roi, cfajent presque autant de conciliabules secrets. Celle 
TEstaires notamment avait pour chefs des meneurs de sectaires, et on 
n'y admettait que des adherants a la doctrine de Calvin. MaTrieu CHAvaTTE 
dont il sera parle plus loin etait le « Roy de la confrerie ». (I, z, tem. 1). 

Dans beaucoup de localites, il se tenait des assemblees secretes. Les 
hommes de justice en avaient connaissances, mais la plupart etant eux- 
memes des aftides, ils se garderent bien Cen informer le bailli. (I, s, tem. 3). 


{+ 
Troubles de 1566 et 1567. 


Jusqu'a 1566, les faits et evenements avaient un caractere presqu'ex- 
clusivement religieux; a partir de cette epoque, il en a ete autrement, 
Les resolutions des confederes respiraient un autre but. S'ils n'etaient 
ni les plus forts, ni les plus nombreux, ils etaient les plus audacieux. 
Parmi les confederes figuraient beaucoup de gentilshommes d'Artois, et 
parmi ceux-ci, plusieurs du Pays de T'Alleu. 

Leur influence et leur - exemple n'a pas peu contribue a faire de 
celte region I'une de celles ou la reforme a eu le plus d'adherents et 
ou les faits de troubles ont eu le plus de gravite. 

Tandis que, dans les chatellenies de Bailleul et de Cassel, les mouve- 
ments des sectaires se centralisaient en quelque sorte dans le chef-lieu, 
il n'en etait pas de meme dans le Pays de IAlleu ; la, plusieurs localites 
formaient autant de centres ou $e $sont produits des faits analogues a 
ceux dont Vexistence ne $tait revelee que dans les chefs-lieux. On peut 
ranger dans cette calegorie Eslaires, La Gorgue et Merville pour la 
Flandre; La Venthie, Lestrem et Sailly pour le Pays de IAlleu. 
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Dans ces villes, il S'est fait des preches secrets et nocturnes dans 
les chainps, Sur les chemins publics, dans les hameaux et meme dans 
les villes. 

Plus tard on y a fait des preches publics armes. Les sectaires 3'y 
reunissaient en consistoires dont faisaient partie meme des magistrats. 

Dans presque toutes les villes, les conciliabules ou consistoires 
etaient charges de percevoir Fargent pour les trois millions et pour 
Verection de temples a Armentieres, a Estaires, a Richebourg, a La 
Gorgue, a la Venthie et a Merville. 

L'exaltation etait portee au plus haut degre. Il ne S'agissait plus de 
liberte (le conscience on de tolerance religieuse; vains mots ! il fallait 
abattre le culte catholique et le remplacer par les pratiques nouvelles. 

Des temples ont ete- eriges a La Gorgue, a Estaires et a La Venthie. 

Les enrolements pour Lannoy et Wattrelos s'y sont faits publiquement 
au s0n du tambour. 

Les seigneurs dEscoptgre, de LoxcasTre, d'ESgrerve, de NovELLe, de 
VenbeviLLE et autres gentilshommes confederes se rendaient frequemment 
dans toutes ces lieux, les jours dassemblees et de preches : les uns y 
prenaient ouvertement part, dautres agissaient secretement. 

Les sectaires Savaient que les gentilshommes etaicnt de lenr cot6; ils 
Se Vantaient de les avoir pour protecteurs. 

Toutes les localites importantes avalent aussi des predicants en titre 
et a gages. Les principanx etaient JuLizs, Ocrave BEcouar, apostat jacobin, 
Not, ve Bzsrere, Jean D'OuTterLauwe, Jean GCrixncourtT et Jeax be Bring. 

Cette situation, mena droit et presque forcement aux desordres et aux 
exces qui dehuterent par Viconoclastie, pour aboutir a la rebellion & 
main arinee, au meurtre, a Fassassinat et a Vincendie. 

Nous allons dire d'abord quelques mots de Viconoclastie. 

Dans le Pays de IAlleu, comme dans tonte la Flandre, le mot d'ordre 
ne manqua pas A'&tre ex6cute. Le 15 Aout, quelques jours avant et quel- 


' ques jours apres, toutes les eglises de la circonscription, c'est-a-dire y 


compris celles dEstaires, La Gorgue et Merville furent saccagees, devas- 
tees et pillees. Les sectaires S'emparerent de plusieurs de ces Gdifices 
Sacres, pour Y exercer leurs preches et leurs pratiques de culte. 
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Voict le resume de ces faits : 

EsTairEs. — Le 15 aont, il y eut deux preches sur le marche d'Estaires ; 
Fun en francais par Jutitxn; Tautre en flamand par Jacques be BustRE. 
Le seigneur de VENDEVILLE asslIsfait a Fun des preches. 

Le meme jour les images de Teglisze dEstaires furent rompues par 
ceux qui avaient ete a ces assemblees. Is briserent tout, excepte la 
s6pulture de Mgr. dIs&enghien et les armoiries du S* de Glajon. Ils firent 
de meme a Teglise des Sceurs-Grises. 

Ni les hommes de justice, ni ceux du Ferment et de la confrerie des 
arbaletriers n'ont fait de resistance. La ÞPlupart et specialement CHARLES 
Becuwe, CaarLes Lezosne, Aprien GrixNCourT, Jacoues Becuwe, REGNAULT, 
NicoLLE BaTTEMANNE, PriekkeE Manet, Jenax PeLizere, Marc Tasstr, Roi de 
ladite confrerie, Jenax Le Mire passaieat pour etre sectaires, (II, x, tem. ). 

L'eglise dEstaires a ete saccagee une $seconde fois apres sa restauration. 

FLeurBaIx.— Le samedi 1T aout, des sectaires Armentieres, I'Erquinghem, 
et des environs, auxquels se sont joints plusiteurs de Fleurbais, se sont mis a 
saccager Teglise. Les principaux sectaires de Fleurbais &etaient AnToINE 
Levesovue, Henry Boivin, Jenan LeExnGLAarT, JEfHaN REGHEM, JacgQues DELE 
Becouve, NicaisE ve Biacue et Manu Vein. 

Les catholiques de cette paroisse etaient disposes a resister a ces actes, 
mais ils n'ont pu rien faire a cause du grand nombre de sectaires. 
(II, e, tem. 412). 

La Gorcre. — L'eglise de la Gorgue a et6 saccagee le 15 d'aont 1566 par les 
sectaires de La Gorgue unis a ceux qui venalent de commettre les memes 
desordres a Estaires. On y a brise images, autels, fonts baptismaux, 
reposoire du Saint Sacrement, verrieres et orgues. L'information de 41567, 
Signale Jacques WauTlEer, et Baubuin be Laurens. Les autres ne sont pas 
connus. (lI, x, 4). 

La VexTrig. — Le 15 aout, Veglise fut entierement saccagee ; les images 
brises, les ornements pilles et emportes; les livres dechires, les orgues 
rompues. Cetaient PaiLieyE et Jenan WartTteratTTE, armes d'epees, de 
pistolets et larquebuses, qui commandaient. Les briseurs etaient en grand 
nombre ; les principaux, reconnus par le cure, qui etait present quand 
on commentca, etaient Guy pu Bois, NoeL CreToN, Jenin bu Hem, Pailieee 
CavLierR; PiekkeE BEcCaerT, CHRETIEN et Jenan CHarLET, ces deux derniers 
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munis de fermens et antres instruments, et Jenax Roseav, beau fils de 
Pwitieee WaTTEPATTE. JenaN DU Hem etait un de ceux qui commandaient. 
Cest lui qui fit briser les orgues. (ll, x, tem. 1 et passim). 

LesTREM. — Le 15 aont 4566, les images de Teglise, les autels, les fonts, 
trois tableaux et les autels furent abattus et rompus par des flamands, assistes 
de quelques sectaires du lieu ; entre autres NicoLas SArs et be Fiee. Is 
n'6taient en tout qu'une vingtaine. Les catholiques n'osaient opposer 
aucune resistance, parcequ'on avait fait courir le bruit que trois cents flamands 
etaient pres du village pour venir au $secours des demolisseurs. Nean- 
moins le bailly, Jenax Ricness, essaya de $8auver les objets les plus 
precieux ; mais entretemps les flamands survinrent et acheverent I'aeuvre 
de destruction commencee. 

La tresorerie seule echappa, grace a Tenergie du bailli qui $'ctait 
plac+ devant la porte, en declarant qu'on le tuerait avant de Touvrir. 
En presence dune telle attitude le meneur, Jenax Mean, de Steen- 
werck, ordonna de cesser. On verra plus loin qu'il n'a pas tarde d'etre 
victime de $0n zele. (II, x, tem. 16). 

MervilLe. — Le lendemain de VAssomption de Van 1566, les sectaires de 
Merville ont detruit les images, autels, verrieres etc. dans Veglise de Merville. 
AxToixne DELEBECQUE, premier echevin du lieu, $'est rendu complice de 
ces devastations. (II, e, tem. 1). 

RicneBouRs. — Le jour de Notre Dame, 1566, Feglise de Richebourg a 6t6 
completement saccagee et mise dans un etat deplorable. Il faut lire la 
deposition du cure qui a &te temoin de ces destructions. (lI, x, tem. 24). 


 SaiLLy. — Le dimanche s8uivant le 15 aout, Teglise de Sailly a 6t6 saccagee 
par une bande de flamands et d'autres etrangers ; on y a abattu les images 
et rompu les autels et fonts baptismaux. Ce jour la JuLiex a preche dans 
la Cour de la Prevote. 

Depuis les bris, les sectaires se sont empares de Teglise ou precherent 
le dit JutieEx, b'OUTRELAUWwE et OcTavieN BEcourt. Parmi les sectaires de 
Sailly, qui ont aide a detruire le mobilier de Teglise, etaient : Jacques 
Haxcgrart, le fils - de CyrisTorneE TRAISNEL, ANDRIEU LE VaasT, ANToixg 
LE Roy, JEnaN CLENCQUEMAILLE, 'PiERRE GUILLEBERT, MICHEL SAaLowE et $80n 
frere, et JEHaN CorLs1N. 
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Les eglises de FesruserT, Vitse-CaPELLE, Lorie, VioLaings Grvinchy, et 
plusieurs autres des quartiers de Bethune et de Lille ont ete 8accagees 
par des sectaires du Pays de VAlleu. 

Les informations nous apprennent aussi que les bandes flamandes 
venalent se joindre a ceux-ci pour les aider dans Taccomplissement de 
leurs destructions (II, x, tem. 2). 

Les couvents ne furent pas 6pargnes ; apres avoir Saccage celui des 
SCUrs-grises, a Estaires, les Sectaires $0nt alles exercer les meme actes 
de de-truction au monastere de Beaupre. 

Les informations de CnarLes be BoxNitregs et PitkkeE CorrontL ne don- 
nent aucun detail sur cet evenement. Mais deux chroniqueurs, habitues 
a puiser leurs renseignements aux $S0urces authentiques, rapportent entre 
autres un acte de barbarie extraordinaire commis par ces miserables. 

L'un de ces chroniqueurs est Fanteur anonyme (de plusieurs notices 
historiques relatifs a des etablissements religieux de Tancien diocese de la 
Morinie. L'autre est le Pere Wyxckirs que nous avyons d&a cite plusieurs fois. 


- - 


T Dans quetques notes laissees par notre anonyme sur Tabbaye de Beaupre 
on lit ce qui Suit : « Mais revenons a notre monastere de Beaupre qui 
4 » a extremement souflert de temps en temps par les guerres et les 
'Þ » S6ditions; mais principalement Fan 1566 que les brise-images comme 


» des demons dechaines et disperses par les Pays-Bas, pour ruiner tout 
» ce quil y avait de saint, se S0nt pris a cette maison avec tant de 


» rage et d(impiete, que non content davoir attaque le protype de la 
» Saintete dans les images des Saints qu'ils ont abatues et brisees, ont 


» exerce meme leur rage $ur les morts, et particulierement sur le corps 
» de Dox ELoy Sereer, religicux de Vaucelles et confesseur de cette 

maison, decede le 13 dTaout de la mesme annee, qu'ils firent deterrer 
» le 29 des mesmes mois et an ; et Taiant lie par les pieds, ils le trai- 
» nerent a Tentour du cloistre; et puis entrerent dans le preau qui 
» est au milieu du cloistre, et Taiant pendu a un $apin, le foueterent 
» de verges, et de [a par une cruante tout-a-fait barbare, atant retraine 
» ce corps jusques a $a fosse, Te bruslerent et reqduisirent en cendres, 
» a cause qu'il Sestoit oppose a leurs attentals abominables. » 


1. Voir Bulletin du comite flamand de France. t. V. 
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» A raison de quoi - la maison fut abandonnee depuis le 15 daoust 
jusques a la veille de St-Simon et St-Jude de la mesme annee. 

» Mais ce ne fut pas encore la fin des miseres de ceste abbaye; car 
la revolte des Gantois qui commenca lan 1568, et fut le second bri- 
Sement d'images, madame pe GLazon fut emmence prisonniere a Gand, 
et deux ans apres, les rebelles de Gand et d'Ipre aiant pris le chas- 
teau de Douxlieu, coururent et ravagerent les pays voisins ; et mirent 
le feu dans ceste maison, d'ou ils emmenerent prisonieres dans le 
chasteau une religieuse appelee MarcueriTE LE Maing et $8ix autres 
dont les memoires de la maison n'ont pas marque les noms, pour 
lesquelles ont este paye sept cent florins de rancons ». 

Voici le recit du Pere Wrxckits. Nous le donnons aussi, parce qu'il 


conticnt quelques details qui ne $e trouvent pas dans le precedent : 


» Lan 1566, au mois daout, dit-il, un acte de cruaute barbare fut 
commis, pour (des causes a mot inconnues, $ur le cadavre dun reli- 
gieux, D. ELoy SerettTTE, pere du monastere de Beaupre, pres Estaires, 
mort recemment. A leur arrivee, les sectaires ont mis le feu aux bati- 
ments; ensuite ayant arrache le corps de $son tombeau, ils Tont 
traine aux quatre coins du cloitre, en le tirant par les mains et les 
pieds, et forcant les sceurs laiques a Suivre le cadavre. N'en pouvant 
plus supporter Todeur, il Tont ramene dans la fosse, apres Favoir 
cruellement flagelle. Entin apres avoir profane et detruit tous les 
objets du culte qui $e trouvaient dans Teglise, il les ont jetes dans la 
fosse et livres aux flammes en meme temps que le corps du religieux * », 
Le baron DE RASSEXGHIEN parle de tentatives des sectaires sur Vabbaye 


de Beaupre en 1568 (III, c.); mais ni les rapports de ce personnage, ni 
les informations du baron vAuxy ne fournissent rien d'aussi precis que ce 
qui est rapporte par notre Anonyme et par le Pere WrxckiLs. 


Quant aux eglises paroissiales, nous nous sommes borne a donner des 


indications tres sommaires pour ne pas faire double emploi avec les 
renseignements detailles qu'on trouve dans les informations, dont nous 
ne Saurions trop recommander la lecture ; car c'est la qu'on trouve la 
veritable physionomiec des faits. 


—_ —_ 


I. Geausianismus, ch. XI, p. 44. 
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Les confederes avaient fait accroire a Ila Gouvernante que la tolerance 
des preches allait calmer Vagitation et mettrait fin aux desordres ; ils 
etaient sans doute de bonne foi; mais ce fut le contraire qui arriva. 
Apres Vautorisation donnee douvrir des preches, TVaudace des sectaires 
ne connut plus de bornes. Ils Semparerent des eglises et chasserent 
les pretres. Non seulement ils precherent, ce qui seulement avait etc 
tolere provisoirement, mais ils exercerent ostensiblement toutes les 
pratiques de leur culte. 

Cela ne $uflit pas encore ; ils youlurent $'emparer de la caisse des 
bureaux de bienfaisance pour en operer la distribution aux pauvres de 
la nouvelle religion. Is ont ete jusqu'a instituer un bailli qu'ils appe- 
laient « le Bailli des Gueux. » 

Un tel etat de choses ne tarda pas a engendrer des conflits regrettables. 
On en arriva a ce point que Vaccord ou acte dit de soumission, que le 
comte TEcmont avait envoye au Pays de FAlieu, comme dans les autres 
villes de 80n commandement, au lieu detre un moyen de conciliation, devint 
au contraire un $1yjet de trouble et une occasion de conflit entre les sectaires 
et les catholiques. 

Cet acte de s0umiss10N avait ete revetu du nombre de signatures prescrit, 
car les sectaires avaient recu Tautorisation de precher et dexercer les 
pratiques de leur culte, ce qui excedait deja la lettre de la gouvernante; 
mais  cela ne leur suffisait pas. Au lieu de respecter le culte catholique, 
ils organiserent leurs assemblees dans les eglises. 

Le grand bailli du Pays de FAlleu et Tautres personnages furent obliges 
Tentrer en pourparlers et en transaction avec les chefs des sectaires pour 
que les eglises fussent restituees aux catholiques. Le comte d'Ecnont - fut 
consulte a diverses reprises ; 1] eut a cet egard une correspondance avec 
le sgr. ('Escoptgre et les echevins de La Venthie. 

Lors du proces du comte d'Ecmoxt, Ie duc 1UALse se fit envoyer toutes 
ces pieces, peut-etre pour en faire grief contre le Comte; cependant il 
n'en est pas question dans Facte daccusation. 

Quand on lit les informations du Pays de VAlleu, oi tous ces faits sont 
relates, les conflits, dont nous venons de parler, y apparaissent «dans 
toute leur intensite et demontrent combien la contree souffrait de cette 
Situation de desordre et presque d'anarchie. 
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[l y avait entre les officiers de justice eux memes des tiraillements 
occasionnes par la diversite des opinions religieuses. Dans une reunion, qui 
avait pour but la conciliation et la pacification, on voit le sgr. pu Hew, 
Bailli l'Haubourdin, manifester des intentions pen bienveillantes pour les 
'atholiques. 

Le grand bailli lArmentieres, NicoLAs be Laxpas, 8gr. pr Herie, se montra 
plus conciliant et micux dispose pour les catholiques. Malheurensement 
les depositions tres-curieuses et tres-importantes, concernant cette affaire 
ne nous apprennent rien sur la solution qui y a ete donnee. Si Von se 
rapporte aux considerants de la sentence prononeee contre NICOLAS DE 
Lanvas ' les concessions faites aux sectaires auraient depass6+ de beaucoup 
celles que la Gouvernante avait provisoirement autorisces. 

Bien qu'on soit porte a suspecter les motifs de cette sentence a cause 
des circonstances particulicres olt elle a ete rendue *, il est a croire neanmoins 
que les griefs tires de Vacte de s0umission du comte TEcmonD, en s$up- 
posant qu'ils n'enssent pas di atteindre le sgr. pe Lanpas, n'etant pas 
differents de ceux qu'on a invoques contre le comte EcxonT pour Ypres, 
Bailleul et Bergues, ont pu servir egalement de griefs contre lui. Des que 
le duc AALBt a eu connaissance de ce qui $'est passe a cet egard dans 
le Pays de FAlleu, il $'est fait remettre immediatement les pieces relat6es 
dans la deposition de Pierre DE La Barre, cchevin de La Venthie ; il a 
ecrit aux magistrats de La Venthie et de La Gorgue pour reclamer ces 
documents. (lI, x, c.). 

Apres le retrait des concess10ns faites par la Gouvyernante, les confedercs 
se mirent en rebellion ouverte. Is resolurent de $'emparer de quelques 
grandes villes. Tournai et Valenciennes etajent les cites qui leur avaient 
paru les plus propres a leurs desseins. 

On proceda a des levees Thommes dans la Flandre Wallonne, dans la 
Flandre Maritime et dans VArtois. 

Les gentilshommes Wallons et Artesiens, signataires du compromis, 
deployerent une grande activite dans le Pays de FAlleu; les sgr. d'Escoptgue, 
de LoxcasTRE, de VexDevILLE et de NoveLLes: faisaient des enrolements 
a Sailly et a La Venthie, ou ils avaient de nombreux partisans. 


1. M-xorres ANONYMES $47 (-8 froulles des Pays-PDas, t. ll, p. 327. - Voir aussi plus loin, $ VII. 
2. Ibid. page 64. 
26 
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Le sgr. d'Escostore surtout se faisait remarquer par $a presence dans ces 
localites. Il avait pour lieutenant un Jeax Rewarit, qui, apres s'etre signale 
a Wattrelos et a Lannoy, se rendit a Austruweel et a Viane, ou il 
devint le capitaine de Maximitiges ve Bros dit Cocg *. 

On trouve a cet egard de nombreux et curieux details dans les infor- 
mations de 1507 et 1568 (I, s. — II, x.). 

Les villes et chatellenies de Bailleul et de Bergues, avaient et6 obligees 
de 8 justifier, en faisant connaitre les mesures prises par elles pour 
empecher les desordres, et les moyens de repressions qu'elles avaient 
employes pour punir les coupables; les Magistrats du Pays de IAlleu 
auss| ont ete mis en demeure de fournir leurs moyens de justification. 
On lit dans Tinformation du 9 aont 1567, que les commissaires ont fait 
comparaitre devant eux les cchevins du Pays de TI'Alleu, a La Venthie ; 
ceux-ct ont repondu que la plus grande partie des echevins faisaient 
partie des sectaires ; que les sectaires du pays, &etant en; relations avec 
ceux de la Flandre qui venaient augmenter leur nombre, les catho- 
liques netaient pas en ctat de resister. 

Les Magistrals de Richebourg et de la Cour feodale de Tabbaye 
de St-Vaast ont declare quien presence de la multitude de sectaires bien 
armes, venus de tous lieux, les catholiques ayant ete desarmes $'etaient 
vus dans Vimpossibilite dopposer la moindre resistance. 

Les Magistrats des autres localites ont allegue pour- excuse que les 
Seigneurs, dont ils cetaient les officiers de justice, ont ete charges de 
donner connaissance aux officiers du Roi a Bethune et a Lens des desor- 
dres commis. Apres avoir consigne leurs reponses verbales, les commis- 
Saires leur ont enjoint de produire leurs moyens de justification par ecrit, 
avec pieces a Tappui, et de les envoyer au due dALBe. Nous navons pas 
decouvert ces documents, et nous ignorons ce quil en est resulte. 

Au mois de mai 1067, le chapitre de St-Ame a Douai avait presente 
une requete a la Cour pour obtenir quune information fit ouyerte SUP 


I. Apres. la defaite d Amsterdam, MaxmuLits be BLors, PulLirr: DE WixGLES et PIERRE 
bAxbteLotr avaient es8ave de gagner Ja Frise, en traversant la Zuiderzee ; mais 11s ont ete 
trahis par le pilote qui les a livres au lieutenant du comte dVArembery et envoyes a Vilyorde. 
Voir Mr Gacuakn, Corr. de Phil. II, t. I, p. 5333, — Voir plus haut, 1* section, p. 157.) — 
Ils ont ete executes tous les truis, Arch. du Rcy, a Brux. — Papiers des troubles. 
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les troubles de Merville. Le Conseil de Flandre nomma le  Sgr. bt 
MonBeguz, Gouverneur d'Atrre, pour proceder a ces informations, conjoin- 
tement avec les echevins de Merville. Cette Commission recevait en meme 
temps dans $es attributions le droit de juger les affaires. 

Le Sgr. ve MorBegre Mayant pu accepter cette misslon, le Conseil 
designe pour le remplacer JezaNn vaN ber Bercht, membre du Consell. 
(Il, c, b). Il est douteux qu'il ait ete donne Suite a cette procedure; 
d'une part, nous n'en avons plus trouve de trace, et de Fautre, lVinfor- 
mation du baron p'Auxy et de CouroxneL semble Vavoir rendue inutile. 


IIT. 
Troubles de 16568. 


Les informations de 1567 dont nous venons de parler, -et que nous 
mettons 80us Ig yeux de nos lecteurs, demontrent que les sectaires 
etaient rene remuants dans le Pays de TAlleu. Chaque localite a 
fourni s0n contingent de destructeurs d'eglises et de rebelles contre le Roi. 

Le danger devenant de plus en plus menacant, on a vu dans la 
1” partie que le baron pe Rasstxcmes, de Vassentiment du duc (FALBE, 
a constitue une sorte de ligue de $alut public entre les sept chatellenies 
de la West-Flandre, pour veiller a la defense du pays. Suivant Tordre 
du Duc, le baron v'Auxy, en $a qualite de Gouverneur du Pays de 
'Alleu, a &te charge de prendre part aux deliberations de cette Assem- 
blee, composee de delegues des sept chatellenies. 

A Lille ayait eu lieu une reunion analogue, a laquelle avaient assiste 
aussi le baron d'Auxy et le bailli-general de St-Vaast, JUArras. 

La situation du pays avait en outre suggere an baron d'Auxy quelques 
mesures dont il proposa Tadoption au Duc. (III, x). Celui-ci les approuva, 
sauf en ce qui concerne Varmement des habitants. Il pensait qu'il fallait 
a cet egard Sen tenir aux resolutions prises a Ypres et a Lille. 

Les desordres redoutes ne tarderent pas a se produire. Le 1 fevrier 
1568, des sectaires, caches dans le bois de Richebourg, surprirent a La 
Venthie les $Soldats du baron d'Auxy. Dans la lutte il y eut plusieurs 
morts et blesses de part et autre. (II, s). 
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En informant le Magistrat d'Ypres de ce fait, le baron pe Ras8ExcnieN 
appelle son attention sur inconvenient Meparpiller les soldats par de 
trop petites fractions, et la necessite de les grouper par troupes as8eCZ 
nombreuses pour lutter avantageusement (II, 8). 

Cela etait Cautant plus necessaire qu'il &ttait entre les sectaires 
etrangers et ceux des localites des inteiligences secretes qui les mettaient 
presque instantanement au courant de ce qui $e passait. D'apres le baron 
bE RASSENGHIEN, 11s avaient le projet d'envoyer $ecretement des emissaires 
et des agents vers les cloitres et dans les villes qui leur seraient hostiles. 

Dans le Pays de IAlleu, comme dans -les autres parties de la Flandre, 
les sectaires Suivirent le programme trace par les refugies (Angleterre; 
ils 8e livrerent au meurtre et a Fassassinat des pretres et des officiers 
de justice, au pillage et a Vincendie des eglises et des monasteres. 

Pour les faits de troubles de 1566 et 45367, on a des renseignements 
complets dans les proces-verbaux dinformation dont nous avons parle 
au $ precedent. Une information non moins complete existe sur les faits 
de 1568. Le baron CAvuxy ayant ete- charge par le Duc de la defense du Pays 
de IAllen, de concert avec le baron pe RasseExGnien, Tinstruction de 4568 
fut confice a Bavpe be CuvilLoN et ZEcrE be Hoves, par lettres du 23 juin 
1568 (II, e.). Cest Ia qu'on trouve les details circonstancies concernant 
tous les faits de cette epoque. 

Nous allons les resumer brievement en laissant a nos lecteurs le s0in 
de les lire dafis le document lui-meme pour en suivre tous les details. 


As848$1N4T DE DENTELIN GIENDEBLEC, PREYOT DES MARECHAUX D'ARTOIS, — 
Le 2 avril 1568, le prevot des marechaux d'Artois charge de poursuivre 
et Varreter les sectaires accuses de pillages et de meurtres, vint passer 
la nuit a Lestrem, avec scize de $es gens a cheval, dans la maison 
de Jenax Cautiier. A minuit, 11s furent assassines par des sectaires du 
lieu, et notamment par IsRaEL et ANToixe be LEesCLust, fils de Francois 
ve Lescuuse ', par CLavps et Matmeu Carrot, freres; par Quixo * ; par 
AxToixe Levesgue, de Fleurbais ; par ALeauxe GnaSguitre, de Merville. 

Pmrieee (I, a donne en usufruit a la veuyve de GeNbeBLEv les biens 


confisques Sur les pe LeSCLUsE. (V, ».) 


I, I a ete execute. (V, 3.). 
2. Il a ete brule vif, (Voir S«xTEXCEs, IV, n.). 
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ASSASSINAT DU CURE ET DU BAILLI DE LESTREN. — Le Jundi de Pentecote, 
1568, deux autres assassinats furent commis par des sectaires de Lestrem, 
aides de complices qui se tenaient dans les. bois de Richebourg. Sur le 
chemin de Bethune a la Gorgue, ils ont assailli le cure de Lestrem, le 
bailli du lieu, Jehan Richebe, et quatre autres personnes qui les accom- 
pagnaient. Deux de celles-ci ont ete grievement blessees. Quant aux 
cure et bailli, on a dn les transporter V'un a Lestrem, Tautre a Bethune, 
ou ils n'ont pas tarde a expirer par suite de leurs blessures. 


ASSASSINAT DU CURE be RicnerouRG. — A Ia fin de 1566, Jenaxn Maris, 
cure de Richebourg, avait &te deux fois Tobjet de tentative dassassinat : 
la premiere fois, pendant qu'on saccageait Veglisze de Richebourg, un 
nomme HrBerr RercxnauiLrT de Festubert dechira so0n surpli; et le frere 
de celui-ci, WALLERAN REYGNALLT, dechargea $0n arquebuse et Ven frappa sur 
6paule. Peu apres « i] a est6 aquoste deux ou trois fois desdits sectaires, 
» aSScavoir par PierRE LE Quoy, GiLLEs BouLet, PizrrE LE Roy, MarTiN 
» LE GranD, Pierre STEvenDarT, lesquels, comme i] retournoit du salve 
» en la dite eglise, estant embuchiez en s0n jardin, embastonnes de pistolets 
» et epees le assalirent et Iuy donnerent plusieurs coups depees ; mais 
» ne ſust bleschie, parcequ'il avoit mis aulcuns livres allentour de luy. 
» Et le lendemain de $sainct Bethremieux dernier, comme il retournoit 
» de la feste de Bethune, fut assailli par legict Pierre LE Quoyr, MartiN 
» LE Grand, et PierrE STEvENDarT, et Iny donna ledict LE Qror plusieurs 
» coups de piques, de Fun desquels il fut blesschie en la poitrine jusques 
» au creu, et en dangier de mort, laquelle picque le dict Le Qror avoit 
» prins en Ia maison de Ini deposant un peu parayant, et Favoit faict 
» resmolir par le marischal (du dict lieu, present fugitif,) et Sesfoit vante 
» que Cestoit pour oster le scurons a ces cafars, a rais0n de laquelle 
» blesche a tenu le lict depuis ledict temps et wen es encore guery. » 

Le malhenureux vieillard n'cchappa pas au martyre; en 1570, il fut 
pendu et brile vif. Le Pere Wyxckies relate ce fait en ces terimes : 
« A sylvestribus geusiis suspensus, ignique Substructo adustus, crudeli ac 
» plus quam scytica morte peremptus est Ss 


I. GEUSIANISMUS, ÞP. 43. 
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TexTAaTIVES DE MECRTRE SUR LE CURE be La Ventmt. — Le cure, sire 
NicoLLE bu Pike, a 6&t6, deux fois, Vobjet de tentative de meurtre. Voici 
comment il rapporte lui meme les faits : 

Huit jours apres la bataille de Lannoy, dit-il, Marwiee BrauLne, dAr- 
mentieres, et deux inconnus armes de pistolets et d'epees, vinrent en $a 
maison, le $Saisirent, disant qu'il devait mourir, par ce qu'on avait tue 
leurs freres,- jurant et blasphemant le nom de Dieu. 

Ils le menerent en la maison de Georges TaiLLE ou etaienf PaiLieee 
et Jean WarTteeaTTE, Jacques CUYELIER, JEAN CaULier, Jean dit Quino de 
Fleurbais et ledit Georces TaLLE, lesquels tous lui dirent qu'il fallait qu'il 
mournt le meme jour ; mais entendant que le peuple $'appretait a venir 
le delivrer, ils le laisserent aller. 

Un autre jour, apres un $ermon, Jean et PaiLiepe WATTEPATTE, JEAN bU 
Hem et plusieurs autres, au nombre dune cinquantaine, [attaquerent. 11 
parvint a $e $auvyer dans le clocher. Sur leur promesse (de ne lui faire 
aucun mal, i] descendit ; neanmoins Pitrre PUCHELLE lui donna trois coups 
de pique dans la poitrine. Il en fut heureusement garanti par un livre qu'il 
avait place sur la poitrine. 

PROJET DE TUER LE BARON DB AuxY, GOUVERNEUR bU Pays DE L'ALLEU. — 
Cest encore le cure de La Venthie qui rapporte ce fait, voici sa 
deposition : PniLipee et JEnan WarTterpaTTE, JEHAN bu HEM, GUILLAUME LE 
Roy, LuTix et Jacgues GompertT assemblerent plusieurs sectaires de La 
Venthie et les menerent a Sailly ou ils avaient fait venir 200 flamands 
pour tuer ledit Sgr. dAuxy a $80n arrivee. Mais il ne vint pas, parce 
qu'il 6tait malade. (II, e.). 


IV. 
Sentences. 


Toutes les sentences que nous avons pu decouvrir Sont posterieures a 
l'6tablissement du Conseil des Troubles ; toutes emanent de cette juridiction. 
On a vu plus haut qu'il a ete fait au Pays de VAlleu une instruction longue 
et minutieuse $ur tous les faits qui ont eu lieu dans cette circonscription. 
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Les informations ont ete suivies de nombreuses condamnations prononcant 
les unes des _peines capitales, les autres des peines de bannissement. 
Les peines capitales ont ete encourues par les sectaires $uivants : 
28 Mai 1568. — Jeax Rewatrit, execute par Vepee, apres avoir le poing 
droit coupe, pour avoir blaspheme contre la religion et porte les armes 
contre le Roi. ; 


28 Mai 1568. — Pierre WarTteratTE, execute pour avoir porte les armes 
contre 8a majeste. 

98 Mai 15368. — PriieeE WarTTEPATTE, id. id. 

10 Juin 1568. — CorxLLE bu Moray, execute par la corde pour bris d'images. 

10 Juin 14568. — Marmec Hers, id. id. 

10 Juin 1568. — CnanLes Becuwe, execute par Vepee pour avoir porte 


les armes contre le Roi. 

21 Juin 1568. — NicorLas SALENGRE, condamne a etre execute par Vepee 
pour arrestation d'un delegue du Bailli, pour bris dimages et collecte de 
3 millions ; il a et6 execute par le feu pour refus de se reconcilier 
avec ['Eglise. 

21 Juin 1568. — Curisroent TraisxEL, condamne a etre execute par 
l'epee pour bris dimages et collecte de 3 millions ; il a et6& execute par 
le ſeu pour refus de se- reconcilier avec I'Eglise. 

9 Juillet 1368. — AxToixe vt LE Becgue, premier ecchevin de Merville, 
execute par Vepee pour bris dimages etc. 

9 Juillet 1568. — Avroixe BEcuwe, execute par I'epee pour bris images 
et avoir porte secours au Sgr. D ESCOBEQUE. 


9 Juillet 1568. — Jeax Excraxt, execute par Vepee pour bris (image. 

26 Juillet 1568. — CnarLes LE Josxt, exccultr par Vepee pour avoir 
porte les armes contre le Roi. 

26 Juillet 1368. — Avpres GrixNcoukt, execute par Vepee pour avoir 


porte les armes contre $a Mayeste. 
30 Octobre 1369. — Jeax Morte dit Qrixo, roue, pour avoir aide a taer 
le Prevot des marechaux (Artois, et avoir blesse le cure de Richebourg etc. 
Voila les sentences capitales dont nous avons trouve et recueilli les textes. 
Quelques unes offrent des particularites qui meritent d'etre S:gnalees. 
A la suite des sentences prononeees contre JEn\N ExXGRAN Ou ENGUERRANT, 
AxToixeE Becuwe, CHARLES LE JosxE, AbrgEN GRINCOURT, ON LrOuVe une ann1- 
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lation en flamand, constatant que Fexecution a eu lieu, & Ypres, a la 
diligence du lieutenant du $ouverain Bailli de Flandre. Au premier 
abord, il parait &tonnant que ce ne $0it ni le bailli de Bethune ni celui 
de Cassel qui aient 66 charges de mettre ces sentences 4 execution. 
Mais la delegation donnee aux Magistrats d'Ypres s'explique, par cette 
raison que les condamnes avyaient 6t6 aments 4 Ypres, oi leur procts a 
616 instruit par les commissaires Lespixoy et Hersmax, dont les noms 
Sont au bas des sentences. 

Dun autre cote le bailli et les hommes de fief de la baronnie de 
HAVESKERQULE, reunis aux avours et Gchevins dA'Estaires. ont 6t6 charges 
de faire executer les Sentences de mort prononeees par le Conseil des 
Troubles contre ConniLLE bu Movtix, Mane Herman et Cnartes Bectwe. 
Cet acte nouns apprend en meme temps que les Magistrats delegues onf 
substitue a Tegard des deux premiers Ja peine par Tepee a celle par la 
corde, et a Tegard du dernier la peine par la corde 4 celle par I'epce, 
en raison de la reconciliation des uns et de la non-reconciliation de 
Vautre avec la Foi Catholique. 

A la fin des sentences prononeees contre SALENGRE, on lit une anno- 
tation en Espagnol qui semble emaner du consciller De Varcas. 


Outre les condamnations capitales dont nous avyons pu recueiller et 
dont nous rapportons les textes, il en a 6t6 prononce encore d' autres 
dont on trouve la mention dans les comptes de confiscations et dont 
voici les noms avec les motifs de condamnation. 

BoucnirR (Jacores), execute par Vepee a La Gorgue. le 14 dec. 1568. (Y, s.) 

Le Roy (Jena), clercq et coustre de La Gorgue, execute en ladite ville 
le 22 septembre 1069. (V, s.) 

Le TaLLE (GeorGes), execute par sentence des commissaires. (C. v, f* 23, 25.) 

De La Hat (Sos). (Ibid. 25), 

Des Birexs (Jacores). (Ibid.). 

LtvesQue (AxTorxt) de Fleurbais, rou& comme complice du massacre de 
Dexter GexveBLev, Prevot des marcchaux (Artois. (V, r, 26.) 

Gnesquitre (ALEaune) de Merville, execute comme complice du meurtre 
de DexreLiNN GENDEBLEU. (Ibid.) 

CnavatrtE (Nicolas). (Ibid. 26). 

Bucxet (Lavkext). (Ibid.) 
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Vat (J:aan pr) dit pu Fosss, execute par Tepee. (Ibid. 6, 27.) 

Riez (Nicolas pu) de Hingues, execute par le feu. (Ibid. n.) 

Crorx (Jenan be), execute par la corde. (Ibid. f 28.) 

Viennes (Laurent), execute par Vepee. (Ibid. 29.) 

Bois (Jenan pu), rompu vif. (Ib. 29.) 

Bowin (Jeax), execute par le feu. (Ib. 29.) 

Haxcquart (Micner), execute par le feu. (Ibid. 29 et 30.) 

PeNCHELLE (Pierre), execute par la corde. (Ib. 29 et 30.) 

DezONGRE (CHaRLes), id. (V, 6,) 

LecLuse (Francors, execute par la corde. (V, F, 3.) 

Le compte du receveur du domaine d'Arras, commencant le 24 juin 
et allant jusqu'au 24 juin 1567, mentionne deux condamnations capitales 
sSubies Vune par Jacques HosTeLorT et T'autre par Mamev Baiart, pour 
bris d'images (V, L). Nous n'avons pas decouvert ces decisions. 

Plusieurs sentences de bannissement avec confiscation de biens ont 
ete prononcees pour faits de troubles contre des fugitits ou latitanls de 
La Gorgue, d'Estaires, de Sailly et de La Venthie. (IV, passim). On y 
trouve les plus curieux renseignements sur les faits de troubles qui $e 
Sont passes dans <es villes. 

Nous rapportons aussi une sentence prononcee contre un certain 
nombre de gentilshommes dTArtois pour avoir signe le compromis et 
$'6tre rendus coupables AMantres faits de troubles. Plusieurs dentre eux 
ont joue un role plus ou moins actif dans les evenements du Pays 
de I'Alleu. (Voir Sentences, IV, B, 15. — Voir aussi plus loin, $ VII.) 


V. 
COMPTES. 


Les comptes dont nous publions des extraits sont Ila plupart des comptes 
de confiscations qui se composent de recettes et de depenses, lesquelles 
etaient prelevees $ur les recettes. Comme les depenses, pour etre admises, 
devaient etre justifices, par consequent motivees, nous trouvyons li des 
renseignements interessants qu'on chercherait vainement ailleurs. 

27 
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On a yu dans le $ precedent que cest a Vaide des comptes que nous 
avons complete, autant que possible, la liste des condamnations capitales 
qui ont 6t6 prononcees contre des sectaires de la circonscription territoriale 
dont il - est question dans cette Section. 

Voici les principaux renseignements, que nons offrent le compte de depenses. 

Le 27 Ferrier 1367, le baron p'Avxy et le conseiller CouroNnNEL ont ete 
charges par la Gouvernante de renouveler la loi dans les villes de La 
Venthie, Fleurbais, Sailly et La Gorgue et de remplacer les echevins de 
la nouvelle religion par des catholiques. 

Le 2 Novembre 156T, le baron v'Avxy et le conseiller CorxalLLEs ont ete 
mandes a Anvers aupres de Son Excellence le duc vALst, pour recevyoir 
$es instructions concernant les troubles du Pays de I'Alleu (V, a, 9). 

Le 29 Decembre 1567, le baron v'Avxy $se rend a Ypres aupres du baron 
de Rassenghien pour sec concerter avec les delegues des sept chatellenies Sur 
les mesures a prendre pour proteger le pays (V, a, 11). h 

Par lettre du 15 Septembre 1568 le due v'AuLe charge les magistrats 
de la Gouvernance de Bethune dinstruire le proces de quatre sectaires et 
d'en envoyer Finformation avec leur avis au conseil des troubles (V, b, 27). 

Comme document complementaire relatif aux comptes de confiscation, 
nous donnons une instruction adressee par le duc v'ALBE aux commissaires 
Barve ve CrvitLoxn et ZEGrE be Hoves Sur la manicere dont ils devaient 
proceder a ces operations. Cette instruction $e termine par un paragraphe 
ou il leur est recommande (informer $1 le prince «dOrange, le comte 
Loris pr Nass4v, $0n frere, les comtes bv Ecwoxt et de Horxes, feu le marquis 
de Bercues, les seigneurs de MoxTicxy et de BrEveRODE, le comte de CULEM- 
BOURG ef autres personnages dudit quartier n'ont pas cherche a corrompre 
ou entrainer la noblesse. Cette picce porte la date du 30 octobre 1567, 
et se trouve en tete du cahier dinformation du 23 juin 1567. (V, n.) 

Les choses ne semblent pas avoir marche assez vite au gre du Duc, 
puisqua la date du 11 novembre 1567, il donne mission au baron 
TAuxy et a Nicolas CornnuiLLeE dCouvrir une information sur les biens 
confisques dans le Pays de VAlleu. (V, 3.) 
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VI. 
Ro6parations des 6glises. 


Les commissaires de Boxxitnes et CornonxenL furent charges de visiter 
les eglises et de veiller a leurs reparations. Ils declarent dans leurs 
informations avoir visite les eglises de La Vexrme, La Goncue, FLeur- 
BAIS, SAILLY-SUR-Lys, LESTREM, VIELLE-CHAPELLE, RICHEBOURG, FESTUBERT, 
Grvencay, VioLaixe et Loncie. Toutes ont ete plus ou moins devastees 
et pillees. Il en etait dont les toitures avaient ete depouillees de leur plomb. 
Les habitants $'etaient mis en devoir de faire les reparations les plus 
urgentes.. Mais il 6tait des eglises, comme- celles de La Vextme, de La 
Gorcue et de: Ricyuebouns, dont les degats etaient 81 considerables que 
les ress0urces paroissiales, amoindries (ailleurs par les malheurs des 
temps, Etaient totalement insuflisxantes pour $subvenir aux frais de ces 
reparations. En signalant ces faits, les commissaires jugent que Vinter- 
vention de Sa Majeste est necessaire. IIs proposent la levee de quelques 
impots pour aider a payer ces depenses. 

Independamment de ces declarations, les magistrats des localites ont 
ete invites a fournir des certificats constatant que les eglises etaient 
reparees. Nous avons decouvert le certificat envoye au Conseil de Flandre 
par le Magistrat et les Marguillers de La Gorgue. (VI). 


VII. 
Prd6dicants et autres pers80nnages. 


PREDICANTS: 
JULIEN. 


On ne voit pas apparaitre de predicant avant 1566. Le premier dont le 
nom ligure dans les documents $'appelait JuLiex. Il n'est pas denomme 
autrement et Von ne sait rien sur $0n origine. I] etait considere comme 
le predicant en titre d'Armentieres.- Les premiers preches eurent lieu au 
mois de juin a Richebourg et pres d'Estaires. Les assemblees avaient lieu 
la nuit et etaient secretes. Du mois de Juin au mois de Septembre, il 
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y a eu des reunions semblables dans plusieurs localites. Dans celles qui 
se s0nt tenues a Merville, en Aont 1566, Juriex a declare qu'il allait partir 
pour la Cour, ou il 6tait mande par les Princes, et qu'il rapporterait de 
bonnes nouvelles; faisant sans doute allusion a la requete presentee par 
les confederes. Le jour de VAssomption, il y a eu a Estaires deux preches, 
lun en francais par Jutiex, Vautre en flamand par J. De Buysere. Le 
meme jour les assistants ont devaste Teglise. 

A partir de cette epoque il n'est plus question de JuLitxn dans les docu- 
ments du Pays de IAlleu, et nous ne savyons ce quil est devenu. 


OCTAVIEN BECOURT. 


Octaviesn Btcouvrr ctait un apostat de Tordre de Saint Dominique. Il 
etait le predicant titre de La Venthie; on dit qu'il recevait pour gages 
trente deux livres de gros par an. (I, e.) 

Il se maria avec la fille de feu M- Jenax Hacouero, chirurgien a La 
Venthie. Avant son mariage il demeurait dans la maison de Pierre War- 
TEPATTE. Apres, il a habite la maison de Hrcres Pixcnox jusqu'a 8a fuite. 

[l etait aux aflaires de Wattrelos et de Lannoy comme un des chefs 
les plus actifs '. 

BESTERE (No81 de). 


Dans le compte de confiscations de Cassel (voir plus haut, p. 147.) 
il est appele maitre; ('1ns Vinformation de 456T (V, c, 1:) on le designe 
« Frere NotL, ministre d'Estaires, » ce qui indique qu'il etait moine 
apostat. D'apres un temoin de la meme information (Ibid. 16* tem.) De 
BesrrE $e Serait trouve a La Gorgue, a Tauberge de St-Antoine, avec les 
ministres JuLiex, LESCAILLET et Ocrtaviexn BEcourt, dans un conciliabule a la 
Suite duquel $sont partis le lendemain les enroles pour Wattrelos. Il a 
ete exclu du pardon de 1574 (1 partie, XII, s.) 

BUIRE (Jehan ds). 


Jenax ve Bring &tait le predicant en titre a Richebourg. On ne connait 
pas exacteinent s0n origine, on le disait d'Auxy. Apres les bris de Teglise 
de Richebourg, les preches ont eu lieu dans Teglise et apres Vautorisation, 
dans la maison de Fraxcos LE ConTE. 


I. Voir plus loin, page 243, 
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CRAPAUDIAU. 


Crayaroiav est le nom Cun predicant, qu'un sectaire VArmentieres, appele 
BerTRAND, avait &te chercher en France. Linformation de 1507, d'ou' nous 


extrayons ce renseignement, n'en dit pas davantage. 
DOUTRELAUE /Jean). 


Le nom de ce predicant est 6crit p'OrtTreLarwe on DouTERLAauwe, quelque- 
fois v'OuLTrE L'Eauws. Dans VTinformation de 156T on le qualifie de Messirg 
et on y dit qu'il yenait de France. Il a preche a Sailly et a La Gorgue. 
(II, e). It est mentionne dans le compte de confiscation de Cassel, sous la 
rubrique EsTaimes, parmi les fugitifs de cette localite. II a &te exclu du 


pardon de 1574 (1 partie, XII, x.) 
ESCAILLE ou LESCAILLET. 


[1] etait fils d'un cordonnier de La Gorgue (III, r). Il etait regarde comme 
le predicant de Lestrem, ou i] a preche plusteurs fois dans Teglise apres 
les bris dimages. | 

Il etait en rapports frequents avec les sectaires de Lestrem, qui y entre- 
tenaient une communaute ou consistoire. ESCAILLE a pris une part tres 
active aux enrolements et a la prise Tarmes de Wattrelos et Lannoy. 
(11, B, tem. 31 et 32.) 

GRINCOURT (Jean). 


D'apres le temoignage de FLorexr RorvsstL, bourgeois et 6chevin de la 
ville de La Gorgue, le premier preche fut fait au lien dit Lescounses, 
tenant a la riviere de Lauwe par Jean Grixcourt qu'on disait venir du 


haut pays (III, r). 
LOUCHARD (Jehan). 


On ne sait d'ou il etait.. Il est signale dans Vinformation de 1567 (II, s.) 
comme dogmatiseur. I] &tait venu de Hinge a La Gorgue, pour instruire 
le peuple dans la nouvelle religion. On $'assemblait journellement dans $a 
maison. On y lisait des livres de la reforme et on chantait des psaumes. 


Il a 6&te condamne pour ces faits, par sentence du 47 Aont 4568, au 
bannissement et a la confiscation de ses biens. (IV, s, 45.) 
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AUTRES PERSONNAGES. 


Ainsi qu'on a deja pu le voir, le principal role, dans les troubles 
du Pays de TAlleu, n'a pas ete tenu par les predicants, mais par les 
gentilshommes, par certains officiers de Justice et par dautres personnes 
bien posees. Ce sont ces personnages que nous allons passer rapidement 
en revue pour avoir une idee de la Situation. 


Le seigneur CESCOBEQUE. 


Nous commencons par le seigneur d'EscoBegQue, parceque cest Iu qui 
semble avoir 6te le principal chef et meneur; c'est lui qui a dirige 
le mouvement dans les affaires de Lannoy et Wattrelos. 

Le seigneur d'Escopegue $'appelait JeaN * SaUuYaGE OU LE SACVAGE ; Il 
6tait scigneur dEscobeque et de Ligny, et petit fils du chancelier de 
CHaRLES Quivt. 

Le seigneur d'Escopeque parait. avoir de bonne heure embrasse la 
doctrine de la reforme. En 1561, on le voit en rapport habituel avec 
le prince d'Oraxce, le comte d"'Ecmont, le comte de Horxes, le seigneur 
de BrEvenove, les Marxix de St-Aldegonde et de Thoulouze, « lesquels, » 
dit Poxtus Parex *?, « oultre la science des bonnes lettres, ou ils estoient 
» assez versez, faisoient profession d'interpreter la Sainte Escriture, aussl 
» avant que les theologiens de Paris et Louvain, principalement messire 
» FRaNCHOis LE SALVAGE, Seigneur d'Escobecq, personnage doue dune 
» eloquence admirable, qui a faict perdre une infinite de povres gentils- 
» hommes, qui nestoient assez rusez pour descouvrir le poison mortel 
» que couvroit le doux langage d'un tant brave discoureur. Cestoit 
» homme le plus facetieux de la terre, qui mieux $'accommodoit aux 
» humeurs des seigneurs; bien est vrai qu'il estoit calviniste, mais non 
» pas de ces dangereux, chagrins et revesches evangeliques, ordinairement 
la face morne, pasle et melancolique, $ignes evidens d'une consience 
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1. Il porte le nom de Jean dans la sentence prononcee contre lui. IV. S.) — Vieiirs lui 
donne aussi ce prenom. — Pontus Paren l'appelle Fraxcots. 
2, Mem. de Pontrs Paran, t. 1, p. 33. 
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» mal asseuree et esprit sans repos. Quand il estoit question de matiere 
» (Estat, il en discouroit gravement et subtilement, S'aidant fort a propos 
» des regles et maximes de Platon, Aristote, Demostene, Ciceron, Plu- 
» tarque et Maciavel, sans publier les singularitez qu'il avoit curieusement 
» remarquees a la court de I'Empereur, France, Espaigne, prince d'Italie, 
» d'Allemagne, en la ville de Venise et cantons de Suisse. Au contraire 
» $'il falloit rire, cestoit Thomme du monde qui recreoit le mieux, 
» nestant jamais depourveu de $ornes et propos facetieux puisez es 
» Qeuvres de Lucian, Erasme et maistre Francois Rabelais. Pour ceste 
» cause estoit sur tous aultres en la bonne grace des sSeigneurs et 
» toujours bien venu es compaignies, car il avoit gagne ce point quiil 
» povoit dire librement ce que bon luy sembloit et rien n'estoit pris de 
» mauvaise part, encore que $es discours fussent ordinairement remplis 
» de mots piquans contre le Pape et les prelats de Feglise et nespar- 
» gnoit le Roi mesme, quand Toccasion se presentoit ; et tout. estoit 
» pris pour gansseries et propos facetieux de table. Mais Tevent nous a 
» bien fait paroitre que c'estoit le feu qui commenchoit a $se prendre, 
» lequel, pour n'y avoir est& pourvea de bonne heure, a prins cet 
» accroiss8ement qu'il est impossible aujourd'huy de Veslaindre *' ». 

Le seigneur d'Escoptgue a use de s0n influence pour faire la propa- 
gande dans Ie Pays de TAlleu et y enroler les sectaires pour Lannoy 
et Walttrelos. (Inf. 33, 54, 87.) 

Ceux-ci le consideraient comme leur chef et protecteur. 

Dans la reunion de St-Trond le seighenr d'Escopegue blama les bris 
dimages qui venaient (avoir lieu, tandis que «autres s'en rejouissaient. 
c A quoi peuvent servir, disait-il, ces actes de destruction, Sinon qu'a 
» irriter les catholiques qui se ligueront et se ras8embleront contre nous 
» pour nous assailler et nous exterminer; nous qui SOMmes Sans com- 
» Parais0n les plus faibles * ». 

Vers la fin d'avut 1566, le seigneur d'Escopeque et le $cigneur de 
NovELLEs, au nom des sectaires TArmentieres, avaient ohtenu pour ceux-ci 
[autorisation de precher. Au commencement de Septembre, les deux memes 
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Seigneurs $e Sont trouves a Armentieres pour Soutenir les droits des 
Sectaires dans la discussion qui eut lieu devant le comte d'Ecmont, les 
Seigneurs de MaLvecnen, de Ligues, de Rass8excuiex pour la pacification 
de la ville dArmenticres. 

Aux reunions tenues dans le Pays de VAlleu pour regler la position 
reciproque des catholiques et des Sectaires, le seigneur d'EscoBrgQure, 
NicorLas ve HeuLe, grand-bailli d'Armentieres et Jenan bu Hem, grand-bailli 
dtHaubourdin, representaient les sectaires. Ils avaient regu, disatent-ils, 
mission du comte d'Ecxoxnr de pacifier les troubles et de rendre les 
eglises aux catholiques. (III, e.) 

Lorsqu'on a voulu arreter le seigneur d'Escoregue dans son chateau de 
Ligny, les sectaires du Pays de TAlleu ont fait un appel a leurs coreli- 
gionnaires de Merville et des environs pour aller a s0n Secours. Jacques 
Tarrixn fut invite a rassembler les sectaires de la chatellenie de Cassel 
pour lui porter secours, nous n'avons pu decouvrir rien de plus precis 
Sur cet 6pisode ; le seigneur d'Escopegre 6chappa aux poursuites tentees 
contre lui. 

Apres le fameux entretien de Tenremonde, ou le prince d'OranGE 
predit la mort du comte I'Ecuoxt, un grand nombre des gentilshommes 
qui y assistaient et dautres personnages partirent pour Anvers, et se 
rendirent de la en Hollande. Le seigneur d'EscoBegure fut du nombre. 
A peine parti, on ouvrit une information a 8a charge. Le 41* avril 1568, 
le Conseil des troubles prononca defaut contre lui; le 143 du meme 
mois, il donna iteratif defaut et le condamna au bannissement 
perpetuel et a la conliscation de $8es biens, « pour avoir este ung 
» des principaulx de la ligue des gentilshommes confederez, signe bien 
» leur compromis et detestable conjuration et advanche leur malheureux 
» desseings, $S'ayant partout trouve en leurs Assemblees, et mesmes este 
» de leur Conseil a celle de St-Tron, on se $sont traictees plusieurs 
» choses de rebellion comme de prendre les armes contre Sa Majeste 
» et le peuple sectaire en leur protection et saufgarde, et faict faire le 
» denombrement diicelluy ; aussy d'avoir esmeu le peuple de 80n Quar- 
» tier et a Venviron a tumultes, sedition et rebellion et de prendre les 
» armes contre les catholiques et aultres tenans le parti de Sa dicte 
» Majeste. » (IV, s, 3.) 
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Cette sentence prononce la meme peine contre $0ixante douze personnes 
de Ligny et dArmentieres, deux localites ou le s8eigneur dEscoBEQUE avait 
exerce une grande influence. Bientot le seigneur d'Escopxqre et plusicurs 
de ses compagnons ne purent $'empecher de temoigner leurs vifs regrets 
d'abandonner leur pays. 

« I 'EscoBtgue, dit Pontus Payen, se voiant denue de tous biens, se 
» mit au service de quelque prince d'Allemagne, qui fut tres aise de 
» recouvrer ung gentilhomme tant accort pour instruire les enfants, et 
» par ce moyen s'entretinst assez honnestement durant son exil jusques 
» a la pacification de Gand, qui le remit en ses biens, desquels toutesfois 
» Il ne sceut jouir longtemps; car environ demy an apres qu'il fut de 
» retour en $a belle maison de Ligny pres Wavrin, chastellenie de Lille, 
» fut saisy A'une $quinanchie dont il mourut, faisant profession de la 
» religion catholique et detestant les erreurs de Calvin. I avoit la langue 
» tellement enflambee et enflee qu'il ne pouvoit parler, neantmoins 
» repetoit continuellement ceste sentence : in quo quis peccat, in eo punitur, 
» encores que ce fut avec une certaine difficulte *' ». 


BAILLEUL en Cornailles (Philippe seigneur ds). 


PaiLIiPPE, Seigneur de BAiLLECL en Cornailles, etait fils de Fraxcnors et 
de CaTnerine Pasguier, dite DE PLoicn, fille de Jean, garde de corps de 
I'Empereur Charles-Quint *. Il elait aussi seigneur de Mouchy et de Breton. 

PwiLiyeE DE BaiLLECL en Cornailles faisait partie des confederes qui 
apres avoir signe le compromis dans la maison de Culembourg s'y 
etaient assemblees pour porter la requete a la Gouvernante. 

« IIs sortirent en magniftique equipage, dit Pontus Payen, pour aller 
» en court, marchant deux de front au long de la grande rue; les gen- 
» tilshommes marchoient les premiers, et les seigneurs les derniers, de 
>» facon qu'un gentilhomme artesien- qui estoit boiteux, nomme PriLiPpe, 
» Seigneur de BaIlLLELL a Cornaille, marchoit au premier rang comme 
> $'il eust est6 conducteur de la trouppe, et le seigneur de Brederode 
» en dernier, ce que fut remarque pour un mauvais presage ». 
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1. Mem. de PoxTtrs Parey, t. I, pp. 339, 340. 
2. C'est par erreur que Vannotateur de PoxTcs Parex (t. I, p. 202, uote 20) le dit fils 4'Axrorxe, 
baron de Lesbain et de St MarTiN. 
28 
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I] etait en communication journaliere avec la plupart des confederes 
qui etajent a la tete des sectaires du Pays de TAlleu. I est compris 
dans la sentence du 17 Aont 1568 (IV, B,15) qui condamne les pe LoxGasTRE, 
les ve Frenxes, etc. au bannissement perpetuel et a la confiscation de 
leurs biens '. Il y est condamne pour $etre exprime, a Tegard de la 
religion catholique, en termes meprisants et injurieux, et pour avoir 
exerce des violences a main armee contre le cure de Mouchy-le-Breton. 


DE FIENNES. 


Les confederes de ce nom etaient. au nombre de trois : EusTacHE DE 
Frexxes, seigneur d'Esquerdes, GuisSLAiN Ou GUILLAUME DE Fiennes, Seigneur 
de Lumbres, et le troisieme qu'on designe $s0us le nom de Seigneur de 
Brague ou de Biaxgre. 

Tous trois etaient fils de CnarLes bu Boris pe Fiexnxes qui laissa le 
nom de Dr Boris pour Sen, tenir a celui de Fitexnxes. Leur mere etait 
CLauve pe Laxxoy, dame de Noyelles. 


1. Paiere pt BAilLLECL, escuier, avoit a luy appartenant la Srie Viscontiere dndit Bailleul lez 
Cornailles, ce comprendant en maison Seigneuriale, cense, grange, estables et anltres ediffices 
avecq les manoirs et prairies, contenant en tout quatorze meucauldees. Item, en s0ixante-deux 
mencauldees de terres labourables dont ensemble de Ia disme et droict de terraige 8e rend 
chascun an comprins deux pourceaux et Ie livres de bure, la somme de Ile LXHII livres X sols, 
et Jes rentes seigneurialles et chappons, pouilles et avaine XVI livres, revenans lesdictes deux 
parties ensemble sans toucher aux advenues de reliefz, droix seigneuriaulx et aultres, dont ne 
8'«st poeu ressentir la valeur de tant qu'il n'y a eu receveur aultre que ledit Seigneur. 

Ile 1jlzz livres X sols. 

Item, Iluy appartenoit aussi la seigneurie viscontiere de Mouchy-le-Breton, scituee et tenue du 
conte de Sainct-Pol, se consistant en maison manable, amazee de grange, estables, et aultres 
ediffices, contenant parmy le jardin et appendances trois meucauldees terre ou environ; Ite , en 
X XIII meuch de terres a toutes solles; Item, en certain petit bocquet contenant huict meucauldees 
aussi ou environ, et en pluissieurs rentes fonssieres, seigneurialles, droict de terraige et aultres 
parties, Mais comme le tout a este occupe par ledit Seigneur tenant illecq $a residence recevant 
et tenaut son profit de tout, ne $'en est poeu s8cavoir Fimportance, de tant moings que le 
censier commis au temps du saissis8ement est naguerres alle de vie a trespas. Pour ce icy 
memoire. 

Somme du revenu dudit sejigneur de BAILLIECL lez Cornaille. ., ., . 1Ie NIxs livres X s8ols, 


Archives du Royaume a Bruxelles. — Papiers 
des troubles, t. XL, ſo 255. 
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Pontus Payen ' et la $sentence, dont il sera parle plus loin, donnent 
le nom de GuiLLauxe au $eigneur de LuwBRES; les genealogies et no- 
tamment celle du Nobiliaire des Pays-Bas Tappellent GuisLain. Cela est 
peu important, car i] est generalement connu $80us le nom de seigneur 
de LumBres. L'annotateur de Pontus Payen (Mem. p. 138 note 29) 
Vappelle aussi GuisLAiN. 

Quant au troisieme dont on ne donne pas le prenom et dont le titre 
de Seigneurie est 6crit Bracgue ou Biaxgre, il semble que cest le troi- 
Sieme fils de CHarLEs qui $'appelait PniLiepertE et qui etait seigneur de 
BIENECQUE. | 

Celui-ci ne parait pas avoir joue un role hien marque dans les trou- 
bles ; le manuscrit d'Arras des Memoires de Pontus Payen est le seul 
qui indique ce gentilhomme comme ayant pris part, en 1561, aux reu- 
nions de table qui avaient lieu chez le prince d'Orange *. 

Ses freres, au contraire, ont pris une part fort active dans les troubles 
de 1566 et 1567. 

EUSTACHE DE FiexxEs, Seigneur d'EsQuerDE, etait un des signataires du 
compromis. La requete elaboree a St-Trond fut portee a la duchesse 
par une deputation dont 1 faisait partie. 

Apres Fadmission de la requete du 24 Aont, il alla avec pe ViLLErs 
et ve Moxricxy a Tournai, pour chercher a obtenir Vacquiescement (du 
peuple; mais ils furent obliges de se retirer ?. | 

Il avait des rapports avec les sectaires du Pays de I'Alleu. 

A Varrivee du duc d'Albe a Bruxelles, il se retira en Hollande avec 
beaucoup de ses compagnons de la confederation. 

Le 17 Aont 1568, il fut condamne au bannissement perpetuel et a 
la confiscation de $ses biens. On lira les motifs de sa condamnation 
plus loin (IV, s, 15). 

En 1572, il se trouve dans Farmee francaise de Senlis chargee de 
delivrer Mons ; apres la defaite de cette armee, il se retira en Angle- 
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terre qu'il fut oblige de quitter bientot par ordre de la Reine. 


. Mem. de PoxTus Parxn, t. I, p. 33. 
- Ibid., p. 38. 
. Ibid. P- 237. 
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En 4157S, il revint a Arras, ou il fit un assez long s6jour. 1] resta 
attache a la nouvelle religion. Ses coreligionnaires essayerent de le pro- 
poser pour” Gouverneur d'Arras ; mais ils n'y reussirent pas; a partir 
de cette epoque on le perd de vue. 

Le Seigneur de Lunsres n'etait pas moins actif que son frere. En 
Septembre 1366, on le voit a Ypres avec le $eigneur de VENDEVILLE, 
RorerT De BaiLLELL, etc. 8e mettre a la tete des sectaires de cette ville 
et s'emparer de plusieurs eglises pour. y exercer le nouveau culte. Il na 
fallu rien moins que Iintervention directe du comte d'Ecxoxnt pour leur 
faire abandonner les eglises dont ils avaient pris possess10N '. 

La sentence du 417 aont 1568 qui le condamne au bannissement et a 
la confiscation de $ses biens, est ainsi motivee : 

« Ledict seigneur de LeaBres faict divers voyages en Franche, et en 
» intelligence avec le prince de Conde et autres Huguenots pour ceux de 
» la dicte nouvelle religion au prejudice des pays de pardecha; et a 
» $0n dernier retour dudict prince de Conde, dict que le bon coup 
» nestoit encoire arrive et qu'il avoit trouve audict voiage Vadmiral de 
» France; mais que pour ceste fois il ne Sestoit peult accorder, tout- 
» tefois que avant ung mois ceux qui estoient pour le present commis 
» au Magistrat de St-Omer seroient les Varletz et peu de tamps avant 
» $0n depart de sesdicts pays dict que luy et ses freres estoient povres 
» gentil-hommes, mais que de brief, ils seroient a Tadvant et quiils en 
» Savoient biens les moiens. » 


Il faisait partie, comme on le voit, de la conspiration qui devait 
aboutir a Veavahissement de la West-Flandre *. 

Le seigneur de LumBres 8e refugia egalement en Hollande. Le prince 
d'Oraxce le prit a s0n service. On verra plus loin (p. 226) qu'en 41570 


il fut nomme amiral de la flotte des gueux de mer en remplacement du 
seigneur d'OLnaix. 


1. Cet evenement est rapporte dans le Meworke justicatif du Magistrat d'Ypres (p. 87) publis 
par I. L. A. DieGerIcxs. — 1874. 


2, Voir lr* partie, p. 24 et suiv. 
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HEM /Jehan du). 


Jean bu Tem, dont nous allons parler, etait grand-bailli AHaubourdin. 
[Il ne faut pas le confondre avec un autre Jenaxn pu Hem qui exercait le 
metier de tourneur et qui a pris part aux troubles du Pays de ITAlleu, 
tant comme briseur (images que comme complice des rebelles de Lannoy. 

Nous n'avons pu decouvrir aucun renseignement relatif a la famille et 
au lieu de naissance du grand-bailli d'Haubourdin. Il avait embrasse le 
parti de la reforme. Appele dans I'Ass8emblee, qui fut convoquee a La 
Venthie, par le comte TEcxonT, pour pacifier le Pays de TAlleu, le 
bailtli lHaubourdin se montra hostile au parti catholique. 

Le seigneur de Laxpas fut oblige de prendre leur defense contre Vat- 
titude du bailli dHaubourdin. On lira les details curieux de cet episode 
dans Vinformation de 41568 (III, e.) 


LANDAS (Nicolas de) 


NicoLas DE Lanbas, seigneur de Heule, grand-bailli CArmentieres a joue 
un role important dans les troubles de 1566 et 1567 du Pays de IAlleu. 
Il a e&te condamne le 7 Septembre 1568 par le Conseil des Troubles au 
bannissement et a la confiscation de $8es biens « charge, y est-il dit, 
» que, ayant au commenchement des troubles passez, este commis et 
» depute par le conte FEcuontT, gouverneur de Flandres avec certains 
» aultres, pour traicter et communiquer avec les sectaires du Pays de 
» VAlleu, suyvant certaine instruction que par ledit comte luy auroit 
» este donnee, il auroit, en traictant avec lesdits sectaires, se monstrant 
» mal affectionne vers Vanchienne religion catholicque, tellement eslargy 
» avec eulx de sa propre uctorite et au dehors de s80n instruction que 
» de leur accorder et consentir Vexercice de leur nouvelle religion, con- 
» s8istant, comme ils luy donnerent a entendre, en celebration de cene, 
» baptemes, enterremens, mariages a leur mode calviniste, que mesmes 
» de tenir synodes, au grand scandale des bons catholicques et villi- 
» pendence de la dicte anchienne religion, de tout temps observee es 
» pays de pardecha, ayant mesmes de sa propre main adjoute au marge 
» de 8a dicte instruction la dicte faculte et permission d'exercice, leur 
» accordant joinctement que les desniers cueillez et collectez en leurs 


ons 
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» presches par leurs aulmoisniers ou diacres, $e distribueroient tant seul- 
» lement au prouflyt de leur commune sectaire, sans faire participation 
» aux povres catholicques, mais -au contraire que les aulmones de la 
» table des povres de la venthie, se repartiroient moyctie par moyctic 
» entre les dicts catholicques et sectaires indifferament *' ». 

Cette condamnation a ete prononcee apres information, faite le 
17 Juillet 1568 et jours suivants, par Baupe CuviLLon et Zicre pe Hove, 
Sur les troubles du Pays de IAlleu, auxquels $s'etaient trouves meles 
NicoLas be Lanpas, le seigneur d'Escopegue, le 8eigneur pu Hem, grand- 
bailli d'Haubourdin, etc. En lisant les passages de cette information 
relatifs a Vintervention de NicoLas De Lanbas dans les affaires du Pays 
de TAlleu, on remarque que le bailli dArmentieres se montra bienveillant 


a Tegard des catholiques. 

Les motifs qu'on lit dans la sentence ont pu «tre puises dans des 
documents restes inconnus ; mais d'un autre cote, il est a remarquer 
que cette condamnation est intervenue a la suite dune autre circonstance 
qu'il convient de rappeler. On sait que NicoLas bt Laxpas fut choisi par 
le comte d'EcxonT pour $on defenseur, et que le premier acte du sei- 
gneur de Laxpas fut de decliner le duc MALse pour juge a moins qu'il 
n'ent comme as8es8eurs $ix chevaliers de la Toison d'Or pour prendre con- 
naissance du proces dou seraient exclus de Vargas et del Rio. Cette 
pretention a laquelle Ile duc d'Aust fut oblige de ceder en partie, Iirrita 
fort contre ve Laxpas; il le fit querir et lui adressa ces paroles : « Vos 
hazes muchas y alboratais la gente contra me, vostre caveza me la de 
pagar. » — « Vous avyez ameute le peuple contre moi; votre tete me 


le palera * », 

Cette menace fut pour pt Lanvas un avertissement; il se retira dans le 
pays de Liege. I ne tarda pas a etre ajourne deyant le juge qui avait 
prononce ces paroles menacantes. Il se garda de comparaitre et fut con- 
damne par contumace au bannissement et a la confiscation de ses biens. 


A $80n depart, vx Laxpas avait, suivant le pouvoir a lui donne, substitue 


1. Cette sentence est rapportee dans le Mex. anonY. Sur les troubles t. I, p. 329. 
2. Mex. Axon. $ur les troubles, t. 1, p. 64. 
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en $0n lieu, autres seigneurs notamment Jenax ve Boscn, chev!, maitre 
d'hotel du comte d'EcnonT '. 


LONGASTRE (Charles Houchin, seigneur de). 


CHARLES DE LONGASTRE tait fils d'I8exBarD pe Houcni, seigneur de Lon- 
gastre, Mouchy, etc. et d'AxToixngTTE ve Lens, dite de Rebecque, dame de 
Bergstraete. Il a s8igne Je compromis. Il a ete au nombre des deputes, 
envoyes le 18 Juillet 1566, par les confederes vers le prince d'Orange et 
le comte d'Egmont, pour faire une propositiva de la part de la Duchesse. 

Le seigneur de LoxcaSTRE a Jjoue un grand role dans le Pays de 
I'Alleu. Il a ete condamne par sentence du Conseil des troubles du 18 
Aout 1568, au bannissement perpetuel (IV, s, 15). 

Il avait deux freres, un connu $0us le nom de seigneur de BerG- 
STRAETE et Vautre Sous celui de seigneur de Herexcmen. Pontus Payen 
les designe comme ayant signe le compromis avec leur frere *. 

Le seigneur de BERCHSTRAETE Se nommait Jean. Dans une sentence pro- 
noncee contre lui par le Conseil des Troubles le 43 Mai 1569 (LV, s, 22), 
il est accuse de $'etre rendu rebelle contre Sa Majeste, en suivant le 
parti du prince d'Orange $0us Ile colonel pe Rosoir *. L'information avait 
eu lieu deyant le Conseil des Troubles a la date du 29 sept. 41568 *. 

Quant au seigneur de Herincmiex, nous ne connaiss0ns $uUr lui dautre 
renseignement que celui donne par Pontus Payen. 


% 


MONTIGNY {Georges de) seigneur de Noyelles. 


Parmi les gentilshommes confederes, qui $8e sont meles aux affaires 
de troubles dans le Pays de TAlleu, figure GeorGes DE MowTicxy 
sgr. de Noyelles. Il etait en relation habituelle avec le sgr. d'Escopegue 


- Mem, anon. t. I, p. 66. — Voir plus haut, 2* partie, 1* section, p. 149, 
. Mem, t. I, p. 13U. 

. C'est le capitaine CarLo, dont il a ete parle, 1'* partie, p. 288, note 1. 
. Registre du Cunseil des Troubles aux archives du royaume a Bruxelles, 
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et les de Fiexxes. I| se trouvait avec $0n frere, le seigneur de ViLLEss, 
et le seigneur ('EsQuerve a Tournal avant Farrivee de pe Horxes, charge 
de pacifier la ville '. A Farrivee du due dAust a Bruxelles, il se refugia 
en Hollande. 

On lit dans la deposition faite dans le proces du comte I'EcxonT, par 
Nicolas LanxouLD, greflier criminel CArmentieres, que vers la fin dAont 
les 8eigneurs de NoveLLts et (EScopegue $'etalent adresses au magistrat 
de cette ville pour obtenir un lieu ou ceux «4e la nouvelle religion 
pourraient precher *. 

Le meme depose que le comte AMEcxonTt, etant venu a Armentieres 
avec les scigneurs de MaLDEcnen, de Lycoves, de RasstExncnren et autres, 
les seigneurs d'Escopegre et de NovYELLES 8$'y trouvaient et $'entremirent 
pour obtenir un arrangement entre les sectaires et les catholiques *. 

Il est probable que le $seigneur de NoveLLes 6chappa a une condam- 
nation par la ſuite. Son frere ne fut pas aussi heureux; il fut pris, 
en 1568, au .combat de Daelhem et decapite a Bruxelles le 2 juin de 
cette annee 


OLHAIN (Adrien de Berghes seigneur d') 


Aprrex D'OLnain Gtait fils de Pierre DE Bercnes ST-Wixoc, seigneur 
COLnaN et de Marte DE Nevevilte; if herita la seigneurie d'Olhain 
apres la mort dErsTacue, $0n frere, tue a PFassaut de Therouanne. 

Il $'est marie a Mamie pe Hovcnin, 8&ur de CrarLes pe Houcnin, Sei- 
gneur de LONGASTRE. 

Le seigneur dOLnain etait un des gentilshommes d'Artois qui ont 
Signe le compromis. II faisait partie de ceux qui ont accompagne le 
comte d'EcnontT aux Etats UArtois, dans la s86ance ont les conſederes ont 
cherche 4 entrainer les membres des Etats pour reclamer abolition de 
Vinquisition. Le seigneur d'OLnany 8'y montra un des plus violents ; il 
alla jusqu'a -provoquer au combat singulier le seigneur de Traxery, 


1]. Mem. de PoxTrs Parxx, t. I, p. 267. 

2. De Bavay. Proces du comte U'Exmont, p. 293. 
3. Ibid. P. 294. 

4. Pontus Payen, p. 208 note 22. 
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quand messire MaxmiLien pe MeLux, vicomte de Gand, gouverneur de 
la ville Arras, irrite une telle bravade, luy imposa silence, menacant 
de faire tailler en pieces luy et ses compagnons - par les bourgeois 
TArras, comme seditieulx et perturbateurs du publicq, dont ils furent 
tellement intimidez que $sans replicque ung $eul mot, ils se retirarent 


du coup en leur hostellerie ' ». 
On voit le seigneur COLnaix mele a plusieurs assemblees de sectaires 


et aux scenes de desordres du Pays de TAlleu. Pontus Payen raconte 
un fait qui caracterise bien PVesprit qui animait ce gentilhomme confedere : 


« La dicte ass8emblee rompue *, la plupart des dicts confederez se re- 
tirarent en leurs maisons sans aultrement se donner du mauyais temps 
de ce que S'estoit pas8& non plus ni moings que 8'ls eussent encom- 
menche un jeu denfans; mesmes il me $s0uvient que messire AprIEN 
veE BerGues, Seigneur d'Ohlain, chevalier autant accomply que aultre, 
que Von eust peu trouver entre les dis confederez, $'aillia par mariage 
avec dame Marte ve Houcnis, sceur du seigneur de LoncasTRE, en la 
ville de Bethune, ou se fit le banquet nuptial en grande magnificence 
et resJouissance; et y assisterent les gentilshommes confederez du Pays 
TArthois, qui ne cesserent durant le soupper et la danse de crier 
continuellement : Vive les gueux ! De quoy les citoyens de Bethune 
qui n'aimoient guaires ceste confrarie, furent tellement irritez, que peu 
s'en fallut qie la compagnie ne fust saccagee par tumulte populaire * ». 
Le seigneur 1'OLnaix 8e refugia en Hollande. En 1568, il fut nomme 


par Louis pe Nassar, au nom du prince d'Oraxce, chef des gueux de mer 
qui devinrent par la Suite si redoutables a TEspagne. Mais les gueux 
de mer ne $e bornerent pas a nuire au duc d'Albe, ils se livrerent 
80uvent a des actes de piraterie que Tamiral ne reprima pas. Le prince 
d'Orange se plaignit a diverses reprises de Vinconduite du seigneur U'OLKA ; 
il crut enfin necessaire de le remplacer; et par lettre du 10 aont 41570, 
il nomma en $a place GnisLain be Fiennes, Seigneur de Lumbres *. 


Mem. anNoONYME, t. I, p. 82, n* 4. 
29 


I. Mex. pe PoxTrs Parts, t. I, p. 148. 

2. Il SGagit de Pazsemblee des Etats dont il vient Metre parle. 

38. Mex. bs Poxtrs Pars, t. I, p. 222. 

4. Crotx van PRIESTEREN, — Archives de la maison d'Orange-Nassau, t. III, p. 256, 351, 377. — 
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Le seigneur J'OLnain fut condamne, le 17 aout 1568, avec plusieurs 
autres confederes Artois, au bannissement perpetuel et a la confiscation 
de ses biens. Voici les motifs relates dans la sentence : 

« Le dict de Dolhain est6& du nombre des douze premiers confederez, 
» $0llicite, s6duict et faict signer a plusieurs gentilshommes le compro- 
» mis & luy & cest effect delaiss6, et $e trouve a ceste fin en leurs 
» maisons. Aussy se yante que les dicts confederez avoient a leur commande- 
» ment pluissieurs gens de guerre en Allemagne et qui a Vayde Uiceulx, 
» ils auroient les villes de Vallenchiennes et Tournay a leur devotion ». 

« Pareillement avoir signe la requeste des trois millions d'or pour la 
» Somme de cinq cens ecuz, et este deputez par les confederez du dict 
» Pays dUArtois avec le seigneur MEsguerves pour estre au Conseil de 
» la dicte Assemblee de St-Tron ; menasse en grand colere le Magistrat 
» UAnvers pour ce qu'il auroit demande a $0n logis apres luy, en luy 
» demandant pourquoy 11 se mesloit de demander et $'enquester d'eulx 
» et $1 les ants kh lraistres ». (LV, R.) 


PETAIN /Jehan de). 


Jenan ve PeTaix efait hote de Tauberge portant pour enseigne : Lg 
Heaume, a Arras. Il a fait partie de Vassemblee des confederes a Saint 
Trond. II $'est associe aux sectaires du Pays de I'Mlleu pour y commettre 
du desordre. Il a aide a briser et rompre les images de la chapelle de 
Festubert. I allait deca, dela, remplissant des messages pour les 
gueux. [1 etait connu $s0us le nom de « Messager des gueux. » 

[Il a &t6 condamne par la sentence du 17 aont precitee, au bannisse- 
ment et a la confiscation de $ses biens. Il S'est refugie en Hollande 
aupres du prince d'Orange, qui Vadmit a son service a titre de capitaine ?. 


ROSIMBOS {(Sgr. de'. 


Le seigneur pe RosmBos a pris part aux faits de troubles du Pays 
de FAlleu; cela resulte de Vinformation de 1568. On n'y donne pas 80n 


I, Mewoires bs PoxTrs Parex, t. II, p. 107. 
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prenom ; mais tout porte a croire qu'il $'appelait Jacores, fils ain6& de 
PizrrE vs RosmBos, qui fut 'directeur des finances, et chambellan de Char- 
les-Quint ; 8a mere 6tait MariE pe Hararck. Nous ne Vavons yu nulle- 
part figurer parmi les confederes. Tout porte neanmoins a eroire qu'il 
a Signe le compromis. Il frequentait les preches du Pays de IAlleu, 
avec les $eigneurs d'Escoptgue, de LoxcasTRE, ete. I les seconda dans 
les enrolements pour Lannoy. 


VENDEVILLE {Le Sgr de. 


Depuis que nous avyons public une note sur ce personnage dans la 
premiere partie, p. 62, nous avons recue:lli quelques renseignements 
complementaires. 

D'abord le Memoire justificatif du Magistrat dYpres ' contient plusieurs 
documents dou il resulte que c'est bien Jeax v'EsTourMeL, sgr. de VENDEVILLE, 
qui a ete le chef et meneur de Tepisode qui a eu lieu a Ypres, en septembre 
1566, et dont nous avons parle dans Vintroduction de la premiere partie. 

Les Informations du Pays de TAlleu donnent de nombreux renseigne- 
ments sur le role qu'il y a joue. Dans les Assemblees secretes comme 
dans les preches publics, i] encourageait les $ectaires par $a presence, 
par $0n attitude et s0n approbation. Il les recevait chez lui, a s0n chateau 
de Doulieu. Jenaxn Rewatit y allait frequemment. 

Comme ses biens ont 6t& conlisques, nous en avons conclu qu'il avyait 
6t6 prononce une condamnation a sa charge; mais nous ne la connais- 
Sions pas. Depuis, nous avons trouye, dans une CayroniQue des troubles 
religieux a Gand *, page 90, que le 21 octobre 1567, « au conseil de 
» Flandre a 6t6& prononecte par PizrreE be Bevere contre le $eigneur de 
» VEeNDEVILLE, la Sentence definitive, le condamnant au bannissement et 5 
» la confiscation de ses biens, pour faits des troubles. » 


I. Ce M&moire a «ets public par M. Drectrick, archiviste a Ypres. 

9 DAGEBOEK VaN CoRNnEL1S EN Pmlip van CaMyeNe, behelzende het verhael der merkwaardigste 
gebeurtenissen voorgevallen te Gent, sedert het begin der Goilsdienst berverten, tot den 54» april 
71. '« Journal de Cornil et de Pierre van Campene, contenant le recit des evenements les plus 
» remarquables, passes 4 Gand, depuis le commencement des troubles religieux, jusqu'au 5 avril 
» 1571 ») Capres les manuscrits originaux par Fraxs bg CosTER, Gand 1878, 


& 
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Nous avons decouvert une copie de cette sentence; nous la publions 
plus loin. (IV, a.) Elle porte la date non du 24 octobre, mais du 21 nov. 
Apres avoir 6t& mis en liberte provisoire, a la charge de se presenter, 
lorsqu'il en serait requis, pour $e justifier des faits dont il etait accuse, 
il n'a pas comparu et a 6t6 condamne au bannissement et a la confis- 
cation de ses biens. Entretemps le Conseil de Flandre avait fait instruire 
Faffaire tant a Ypres qu'a Merville. (VII, a et s.) 

Les chroniqueurs Gantois ajoutent « que le $seigneur de VENDEVILLE 
» $'etait refusgie en France aupres du Prince de Conde. » 

[Il profita du pardon general de 1574, pour retourner dans les Pays- 
Bas et se mettre au service du gouvernement Espagnol qui le nomma 
gouverneur de la ville et de la chatellenie de Cassel. On lit ce renset- 
gnement dans un passage des Memoires anonymes deja cites, nous le 
lranscrivons ict parcequ'itl contient des details interessants : 

« En ce temps la, le seigneur de VENDEVILLE, lequel avoit est6 eslargy 
» de prisons hors du dict chasteau de Gand par ledict pardon general ) 
» publie au temps du dict feu commandeur Loys pe Regrescens, fut 
» commis gonverneur de la ville et de la chatellenie de Cassel, et le 
» Seigneur de ZuYTPEEXNE * $0n lieutenant ; lesquels vindrent tost apres 
» demander par requeste a $0n Alteze au dict Anvers $'avoir moyen 
» Cartilerie, soldatz et pionniers, par contributions des tenanciers, tels 
» quils trouveroient convenable, pour la garde du pays de flandres, a 
» cause de la dicte $urprinses de Gravelinghes, ou aultrement laisser 
» ledict gouvernement,” ne se contentans des lettres sur ce escriptes par 
» le conseil d'estat au seigneur de MorBegue *, Gouverneur de la ville 
» (Aire, ains tendirent davoir commission par lettre patentes de 80n 
» Alteze ; ayant icelui seigneur de VENDEVILLE este detenu prisonnier au 
» dict chasteau de Gand, depuis Van 4567, ou premiere annee du gou- 
» vernement du dict duc dAlbe, lequel manda prendre par quelques de 
» $es chevaux legiers en 8a maison es limites de France, ou il Sestoit 


1. On vient de voir et on peut lire dans a sentence que c'est une erreur; il a ete elargi en 1567. 

2. Ce seigneur de Zuutpeene etait fils de GviLLauxg et de FRAxColsE DE VLETEREN. 

3. Jzax pe ST-Outr, seigneur de Morbeke, Bailli et capitaine de la ville d'Aire et du chateau 
de la Motte au bois, avait ete commissaire pour le traite de Marche-en-Famenne, en 1577, 
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» retire arriere des dicts aultres seigneurs confederez avec lesquels icelluy 
» Seigneur de VENDEVILLE avoit sSigne contre la dicte inquisition et enne- 
» mis de la patrie, sans vouloir en suyvre la ligne des dicts seigneurs 
» confederez * », 
Jean p'ESTourMEL resta dans le parti Espagnol; il devint Marechal 
de Flandre. 
REMAULT' (Jean). 


Jean REmatLT, natif d'Aire, 6tait le lieutenant du seigneur d"'EscoBrgQue, 
et s0n homme de confiance. Il logeait habituellement chez le seigneur 
d4'EscoBEgue, a $0n chateau de Ligny. Sur Tordre de celui-ci, il a leve 
des gens armes, les a fait marcher jusqu'a Armentieres et les a conduits 
de la a Quesnoy sur Deule. Apres la defaite de Wattrelos, il a snivi le 
Seigneur d'Escopxgue a Anvers, puis a Viane ou il a prete serment a 
Brederode de garder ses villes et le pays de Viane; il etait alors s0us le 
commandement de MaxmiLiexn ve Bros, dit Cocg dont il etait le lieute- 
nant. Apres Vechee de Tentreprise contre Amsterdam, i] S'est embarque 
pour la Frise avec les troupes de Brederode. Il a etc arrete en mer pres 
Harlingen d'ou i] a ete mene avec les autres capitaines au chateau 
de Vilvorde *. 

Il a ete interroge a Vilvorde par le conseiller HesstLE et Tavocat 
BELLaxn. DE La Torre tenait la plume comme greffier. Le 30 octobre 
il a 6te mis a la torture®, 

Il a 6t6 condamne le 28 mai 1568, a etre exccute par TVepte, apres 
avoir eu le poing droit et la langue coupes. (IV, B, +4.) 


Les WATTEPATTE. 


Quatre sectaires de ce nom - ont pris une tres grande part aux faits 


de troubles du Pays de [Alleu. 
Manu WartTePaATTE etait le pere des trois autres, qui $'appelaient Pier, 


PmiLipPE et Jena. 


. Memoires anonymes 8ur les lrou'les, etc. t. Il. p. 250. 
_ Voir plus haut, p. 202, note. 
Registre du Conseil des Troubles, aux archives 4u Royaume 4 Bruxelles. 
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MaTtmev 6tait greflier de justice de La Venthie. I &est montre de bonne 
heure partisan de la reforme. Des 1562 plusieurs habitants de la paroisse, 
parmi lesquels 6taient ses trois fils, avaient organise des representations 
theatrales dans laquelle la religion catholique etait bafouce. MaTmeu War- 
TEPATTE N'y Mit aucun obstacle. I frequentait les chefs des sectaires ; 
Suivait les preches ; 6tait considere comme consistorien ; a Signe la re- 
quete des trois millions, etc. Tous ces faits, qui n'ctaient ignores laucun 
du pays, ne tarderent pas a venir a la connaissance du duc d'Albe. I 
fut arrete et conduit d'abord en prison a Bethune, ensuite a Bruxelles, 
oi $s0n proces fut instruit par le Conseil des Troubles. (Voir 1” section, 
Y, bv, p. 152 et 134. 

Apres un emprisonnement de huit mois, il a et+ condamne a etre 
execute par Vepee le 24 decembre 1568. Le 29 du meme mois le preyot 
des marechaux fut charge d'executer la sentence. (IV, w.) 

[1 est probable que sa qualite de greffier de justice, dont les fonctions 
lui imposaient le devoir daider a reprimer les actes de troubles, a ete 
pour le duc d'Albe un motif aggravant de $6verite. 

Quant a $es trois fils, a partir de 1562, on les voit meles a tous les 
faits de troubles. Is sont les chefs et meneurs dans tous les actes de 
propagande et de desordres qui se sont succede : representations theatrales 
Scandaleuses ; distributions de livres ; assemblees secretes et armees; 
iconoclastie ; enrolement et complicite dans les affaires de Wattrelos et 
de Lannoy; violence contre les membres du clerge et les officiers de 
justice, etc.; en tout et partout ils sont a la tete. Leur audace ne connut 
pas de bornes. On y mit un frein par leur arrestation. Jenan seul Y 
echappa par la fuite et fut condamne par contumace au bannissement et 
4 la confiscation de $es biens. 

Pierre et PaiLieee furent conduits a Vilyorde; leur proces fut instruit 
par le Conseil des Troubles. Ils ont &e condamnes tous deux par la 
meme $sentence, en date du 28 mai 1568, a etre executes. Nous publions, 
avec Ia sentence, Vinformation sommaire que nous avons trouvee aux 
archives du Royaume a Bruxelles. (IV, s, 5 et 5**.) 
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DEUXIEME PARTIE 


CHATELLENIE DE CASSEL 


ET PAYS DE L*ALLEU 


DEUXIEME SECTION 


DOCUMENTS 


I 
FAITS ANTERIEURS A 1566 


A.. 


15 octobre 1533. — Les officiers de justice de la collegiale de Saint Ame a 
Douai, en leur qualite de seigneurs de Merville, prononcent la confiscation des 
biens de Jacques Folque, decedse, pour $s'6tre montre heretique. 


Plusicurs $entences pronunchics en la ville de Menreville contre les Gaulx et sectaires. 
Extraictz du registre aux Sentences criminelles reposant au ferme des Gchevins de la 
ville de Menreville. 


Veu par nous eschevins le proces criminel intente en cas de leze majeste 
divine d'entre le bailly pour FEmpereur et ofliciers de mess* de Sainct Ame en 
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Douay, $Seigneurs de ceste ville de Menreville, demandeurs, d'une part, allencontre 
de Jacques Forgue, a present deffunct, daultre ; ensamble les cerges, informa- 
tions, accusations et callenges contre luy prinses en vertu desdites informations 
sur ce tenues, interrogatoires responsifz et moien de chacune desdites parties 
enquestes et recollement de tesmoingz avecq adjoinct prins a Tinstance dudit 
FoLgue, deffunct estant prisonnier, et apres que ledit bailly et officiers nous averoient 
requis de en ce widier nostre advis ; le tout ouy que ce que lesdites parties, en 
s0n regard, en ont volut dire Fun contre Faultre, sy avant que lesdites parties 
Seroient conclue de oyr droict ; considere ce que faict a considerer et en mour 
advis et deliberation de gens de conseil, que pour plusieurs propositions con- 
trevenans au mandement de [imperialle Ma, erronces et scandaleuses dictes par 
ledit deffunct contre Fhonneur de Dieu et Sainte Eglise, avons dict, jugiet, 
sentenciet, jugeons, disons, sentencions et diflinitivement appoinctons pour nostre 
sentence et pour droict les biens dudit deffunct estre confisquez au prouflict, 
asScavoir le tiers partie a FTEmpereur nostre sire et les deulx aultres pars a mesdis 
Seigneurs de Saint Ame, $ur lesquelz biens en $igne de reparation et punition 
de corps prevenu de mort pour perpetuelle memoire $e prendront dix florins 
pour emploier a une voiriere servant a Teglise dudit Menreville et ensemble 
aultres despens de justice par nous Soustenus preallablement, montans a la somme 
de $0ixante huict livres dix $olz parisis. 

Pronunchiet en jugement par lesdis eschevins le merquedy XV* jour d'octobre 
XV*® trente trois. 


B. 


Sommaire du besoingn6 de moy Jacques Hessele, touchant les refugiez d'Angleterre et 
autre Suspectz mal sentans de la foy au quartier de VAleue et ©&s environs. 


Premiers ay este en la ville de la Gorgue, suyvyant la charge et ordonnance de 
Sa Majeste, et y ayant oy le vice-cure, bailly et eschevins, et aucuns particuliers, 
m'ont declaire ne $scavoir ne avoir veu ou Ccogneu- aucuns refugiez d'Angleterre 
en ladicte ville; trop bien que Fraxcors LE CanDELE estoit depuis les Pasques 
derrenieres est6 de retour d'Angleterre, mais qu'ilz le cognoiss0yent pour jousne 
filz de bien et catolicque, et qu'il demouroit presentement en Anvers. 

En la paroische de LE Vexit audict pays, ayant fait semblable inquisition, n'y 
a est6 riens trouv6 fors que MarTrx, joeusne, fils de vingt-deux ans, fils AxTwoIiNe 
DE SALENGRE, auroit demoure environ ung an en Angleterre et est6 de retour 
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aussi quinze jours apres les Pasques derrenieres; mais le reputoyent le cure, 
baillifz et eschevins pour fils de bien et catolique; mais d'autant que ledict 
MarTiN, mande vers moy, disoit ne avoir est6 a confesse incontinent des $0n 
retour et a la Pentheconste subzequente devant son cur6 ou chappelain de $on 
villaige, et neantmoins qu'il presentoit faire apparoir avoir este a confesse et 
receu le $aint Sacrement en la ville de Lille, en Teglise de $ainte Caterine, je 
Pay eslargy 8ub pana convict et caution fidejussoire jusques A trois cens florins 
de PrerkeE ET EsTIENNE DE NEUFEGLISE. 


A EsTaires, ayant fait semblable inquisition, riens n'y a est6 trouve. 


A FLourpairs ay trouv6 ung sire MarTiN, prebstre, anchien homme, ayant en 
garde les relicques de Nostre Dame illecq, ou y a grant pelerinaige, lequel avoit 
longtemps demoure6 en Angleterre, mais que plus de dix ans il en estoit departy 
a Voccasion des sectes, comme 1l disoit, et le cure le affermoit; leque] cure 
me d6enomma ung Jenax ArnouLT, demourant pres de la Croix par ou me failloit 
aller au villaige de Sailly, et parlant a sa femme, en $on absence, y ay trouve 
ung nouveau Testament prohibe par les ordonnances, sans plus. 


A SaiLLY, avant me informer des cure et gens de loy ayant oy mauvaise 
renommee d'ung BaLTazar Herxout, brasseur, me $uis frouve en $a court, ou 
parlant a luy a Foccasion d'ung nouveau molin a cheval par luy erige devant 
Sa maison contre les ordonnances de Sa Majeste. Ledict BaLTazak me oyant 
appeller Fhuyssier que javoye mene avecq moy, Se mist en fuyte en 8a maison, 
et estant chiez la riviere de le Lis $e $aulva. Et lendemain ayant oy le cur6 
et eschevins qui me declairoient ledict BaLTazar et ung GiLLis pE LaTtTRE fort 
Suspectz, me $Uy$ trouve en leurs maisons, assists des ofliciers du lieu, et ne 
trouvant lesdictes personnes ay affute leurs maisons $ans y trouver aulcuns 
livres, combien qu'ilz en deliyoyent avoir, par ce qu'il n'estoit apparu tant par 
le cure que aultrement qu'ilz scavoient et allegoient Fescripture promptement, 
et veu que leurs femmes ne $cavoient ou ilz estoyent, et que Jedict BaLTazar, 
homme fort riche, n'avoit celle nuict depuis $a fuicte est6 de retour en $a 
maison, je me S$uis trouve au villaige d'Erquinghien, 

A ErguinGuien, a Seulement este trouve Francors, le preudhomme tres-mal 
sentant, nyant le purgatoire et toutes les institutions de T'eglise ; mais doubtant 
ma venue il] $estoit enfuy, et est demoure hors sa maison ou Vay fait cercher 
par ledict huyssier et bailly dudict lieu, et le tiens fugitif. 

Considerant Vaffaire tel et riens plus avoir trouve esdicts lieux, me $uys trouve 
\ ARMENTIERES, lieu ol SCavois estre grant peuple et de diverses contrees et 
pays, et m'adreschant premierement au cure et tous les prebstres illecq, ay 
trouve le lieu ou me debyoye avoir adresche pour le premier et chief-lieu, ou 
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ay trouve tant fugitiſvez, prisonniers, que ay eslargy sur caution juratoire et 
fidejussoire, que autres dix constituez et detenuz prisonniers les personnes qui 
s ensuyvent. 


Prisonniers : 


PErRONNE van Ave, Tassinor BaLex et Marcarite Hour, sa femme, refugiez 
TAngleterre et y ayans demoure deux ans et demy, y ayanl oy trois ſoiz chascune 
Sepmaine, Scavoir : Ie dimence, mardy et joeudy, les sermons en lI'6glise francoise 
en Ja ville de Londres, et y ayant tenu les abuz dudict Angleterre touchant 
la confession publicque et cene au lien du $aint Sacrement, qui $e fait en 
pain blancq en ronde forme, estans assis A table et deux voires de vin, ung 
\ chascun cost6 de ladicte table. 

Rewy Viart, prissonner, comme ayant est6 an conventicule tenn au Bosquelet 
de Noorthove en Nipkercke, ou avoit grande multitude d'Armentieres et autres, 
et que ledict Remy avoit dict qu'il ne ployeroit jamais ses genoulx devant 
homme, le tout par Iuy confesse, mais Tinterpretant par luy autrement et en 
la bonne part. 

Jenax SALEWME grandement $uspecte et confessant avoir est6 andict conventicule 
du Bosquelet *. 

JenENNE DE La OULTRE, alias NExNON CoRNiLLE, prisonniere comme aussi refugice 
TAngleterre, mais $samble qu'elle nauroit pass6 PFeaue estre retournee audict 
Armenticres. En $a maison a este trouve ung infame livret francois intitule : « De 
la predestination et providence de Dieu ; item ung papier avecq images en forme 
de cordeliers intitule : Desolatio inter fratres, » fort hideux, schandaleux et blas- 
phematoire ; et ung autre livret des pseaulmes de David, en rithme franchoise 
par Marol ; mais adjuree par le Dieu vivant qui la jugeroit et moy a Vextreme 
jugement, les a deniez estre siens, et dict queelle ne les avoit oncques veu ne 
achapt6, et ne scavoit dont ilz venoyent, et que je les y povoye avoir ports, 
ou quelque autre qui la hayssoit. 

GroxGe be Fepvre fort suspect et sacramentaire. 

Jacques LesTIENNE, riche homme, ayant dict que Ia cloche que Ton sonne & 
elevation de Nostre Seigneur $onnoit alarme en maniere de guerre, de non 
hanter Teglisze mesmes, ayant prins une joeusne povre fillette pour Dieu, en 


1, Nota. "MF, ES grandes assemblees hors la ville sur les prairies le jour de Penthecouste, 
et Tautre soubz ung grant chesne prez ung censier, MarTix HEerrTE. 
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tant quil n'a enfans, et ne la veuilliant laisser a Feglise, dont Ih mere ayant 
avitres cincq enffants $'en seroit du pass6& plainte & aulcunes preudes ſemmes, 
mesmes a $0Nn cure ; mais oye par $serment le denya, disant neantmoings estant 
par moy $Sermentee plus estroictement, mesmes nommant les personnes a cui 
elle Vauroit plainct : « Je suis dampnee, je $uis dampnee, confesse, conſesse, 
» Jacques, Jacques, je Suis cause » tournant les yeulx, escumant et serrant 
SeS mains, comme $e elle eust este obsess6e et insensee. 

MameTrTeE Daman, prisonniere, 4 cause que'elle est fort famee, mesmes qu'elle 
a marie deux $es filles en Angleterre, Fune a ung ayant accepte PFestat de 
prebstrise et concionateur en Angleterre ; lesquelles filles ont est6 par pluisieurs 
foiz de retour audict Armentieres chiez ladicte prisonniere leur mere. 

Jutrtms Jourbain, barbier, ou tous les Subsequens tant fugitifz que prison- 
niers et nulz ou peu dautres catholicques pour la $uspicion se $ont barbiez 
ne hantant Veglise. 


Fugitifs : 


Jenax Dexis, principal, lequel est nomme en la lettre escripte par Pierre 
bu Var, de l'eglise de Einden en Frize orientale, aux freres de Feglise a Armen- 
tieres, ſrere JEneNNIN que congnoissez ; pluisieurs mauvais esScriptz de 8a main 
ay trouve en $a maison ; mais les meschans livres, qui debvoyent estre en $adicte 
maison, Suyvant la lettre dudict pu Vat, estoyent desmannez et transportez. 

NoeL LE Car, fugitif ; livres : Bullingerus, Calvinus et bible Martin Lempereur, 
de I'impression deffendue. 

Jenax LE Long, hoste de la Vignette, ſugitif. 

PierreT LE PainTRe, ou a est6 trouve la lettre escripte en Eynden par ledict 
Prerkt DU Val aux freres de Ieglisze en Armentieres, et ung nouveau testament 
imprim6 par la veſve de JACQUES ........... . en TEscu d'Artois, en Anvers (de 
anno LIlI,) lequel pourra estre visite et m'est suspect a cause que Voctroy et 
nom du secretaire n'y est inser6 Suyvant les ordonnances. 

AnTnoixe et Pierre Cocquitt et Fraxcors Genart, ayant mange de la chair 
ung jour de vendredy chez ledict hoste de la Vignette, combien que Von dict 
les deux premiers estre en Anvers- pour leur marchandise de Weddes ct autres. 

Gnerard PraTet, Jacgques Wyckarkr, M* Noer pe Laxnoy, Crartes Hupeiev, 
Quixrix vanDen BerGne, Jenan LE Roy, drappier, et Pautre Jenax LE Rov, le 
foulon, ANTHWOINE LE FeBvre, Jenax CaryexTiIEeR, JenaN Vixcguitre, gardeur, Jenan 
Cuincert, Pierre pe LesTREE cf $a femme, Tnowas LE FeBvrt dict Tairo, mes- 
Sagier, ayant est6 en messaiges pluisieurs foiz, tant a Geneve que Allemaigne ; 
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ung chavetier nomme CHaRLEs, pres la porte de Quinghem ; Nox Le FeBve, 
fils M* Nor. Il se tient a Lille, 8a femme vent des toilles sur le marchie illecq, 
fort infects, et seroit bon descripre a ceulx de la loy illecq pour ung jour 
de marche interroguer toutes les toillieres du marchie particulierement et $secre- 
tement et discretement de leurs maris et de leurs noms, et on ilz demeurent 
pour Vapprehender ; JEnaN DE SALOME, AnTroixe MonTaixcxt et $a femme, Jac- 
gues FrurGo, filz NoeL LE PiekxeE Surnomme BrassEuR, la veſve Nicolas BarRQueLco, 
Jenax Harecque, France GarDEUrR, Tronis Coguir filz Jax, Jacquer LE Taxcre, 
Pogue Cornxors demourant a Wachet, Jenaxn Martaice, chavetier, Girard PLATEL, 
Ysore Darx et 8a femme, CuresTiEnNNeE Gervorst et $es deux Seurs, JaSPAR LE 
Roy, CuresTiEx Hacnart, ung tisseran derriere la maison Nicot du Sausoir, le 
filz AnToine LESCRINIER, ung Surnomme Lino, ung messagier aussi allant & Ge- 
neve, Surnomme BrELOvU, le bean-filz PriexxeE Cousix, notaire, Jacouer Caviak, 
Jenan FouLeT crachier, JenenneTTE MyxE. 


Prisonniers eslargiz gur caution. 


Jacques CareenTIER, Pzonneg MaTays, Bactry coultier de drapz, la femme 
Jacoues Lesrevene, Francois pu Hew, ung Jenan ite CourtT, Twmiexy Tanov, 
PierkE LE Puu, Francois vANDER BEke, Nicolas BreETON, cordonnier, S10N 
BaTAiLLE, la ſemme FoLLer et cincq ou six autres. 


Autres suspectez. 


Des eschevins MicmL LE Boupin et Micmer Lancer, Twoxix PauLcon, Jacoues 
pu MoxT, M* Jenan Barrier, le cordonnier $80n beau-frere, MicuieL LE Bourcors 
s0ubz-greflier, Jenan bu Prez, JEAN DE La VALLEE, JEnaN bu QuesxE, foulon, 
PmLieyE GoNnTRANT, cyrier, GiLtio CoRNILLE, frere a Nennox prisonniere, GUIL- 
LAUME DE LE Grance, Maykxkexn Horxnakr, Micnuet. pu Grusso0n, la vefve MicnieL 
DE La SaxnsoYeE, Gervas CanPrAin, dont les aucuns estoyent absens, peult-estre 
aussi fugitiſz puis ma venue. 

L'on dict Jacques Downecent, refugic d'Angleterre et Baupecon Downecent ' 


1. Bavpuin DomicexrT etait d'Armentieres ; i] avait epouse Ia s&@ur de JEaxNE DE La OUTRE alias 
Xexxon CorxILLE. Il retourna d'Anvers & Armentieres vers 1565, car il y fut arrete le 16 avril 
de cette annee et conduit a Bruges avec 8a femme, $es enfants et dix-neuf de ses coreligion- 
naires. Il ſut considere comme le complice de GuitLavus Hortens, soupconne d'6tre de la 8ecte 
Jes Anabaptistes, Leur proces dura un an, Ils furent executes par le feu le 11 mars 1566. (De 
PFroome Martelaren, etc. fo 211 et 216.) 
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avecq $a femme, $seur de ladicte Nenxnon, demourer a Anvers, comme $e y 
seroyent retirez les fugitifz, meismement. ledict Jenaxn Denis. 

Le bailly d'Houetixes a est6 receptateur dudict Dexis le vendredy a huict 
heures du $soir, m'ayant ledict bailly dict iceluy Dewis estre ce $oir vyenu de la 
ville d'Anvers, et estant de retour dudict Houplines, et ayant trouve par infor- 
mation ledict bailly avoir ledict jour est6 a Armentieres et est6 venu parler 
audict Denis. Jay lendemain envoye Thuyssier ' audict Houplines, adflin qu'il 
vint parler 4 moy, et estant a demy chemin pour venir avecq ledict huyssier, 
il a controuve excuse $ur le moulin, et qu'il viendroit Jendemain, ce qu'il n'a 
ſaict ; mais comme ledict huyssier m'a relate, y estant autresfoiz alle pour ap- 
prehender, il a trouv6 la maison fermee, femme et tout party, - Sans que Von 
SCavoit au voisinaige ou. 

L'on dict le quart de la ville infects, et que ung demy an ne sufliroit pour 
s'informer du tout, $i m'a le cure declaire dix mille avoir est6 fidellement & 
confesse et avoir receu le St-Sacrement, comme apperra par $on livre. 


| 
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II. 


TROUBLES DE 1566 ET 1567. 


A... 


12 janvier 1566 (1567 n. s.). — La gouvernante invite le comte d'Egmont a 


faire cesser les preches dans le Pays de TAlleu, a Cassel et dans Ia 
Basse-Flandre. 


Mon bon cousin, j'entens, par les Jettres du $eigneur de Rassenghien, que 
vous $eriez presentement a Bethune, ou je tiens estes arrive, pour donner ordre 
a ce qui est de besoing en vostre gouvernement CArtois, et pour faire les gens 
nouveaulx que levez, et principallement pour pourveoir a ces 6motions de la 
vallee de Cassel et autres lieux de Ila Basse-Flandres et du pais de Laleue : 
chose que je trouve bien bonne, et desire que vous effectuez par les milieurs 
moyens que yous Scaurez adviser, Selon vostre prudence, dexterit6 et promptitude 
accoustumee. 


———— 
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Et, pour ce que tous ces maulx, troubles, s6ditions et revoltes de ce populace 
nous advient a Foccasion de ces presches et par les armes, je vous prie et 
requiers, aultant que en yous esf, vous vyoruilliez employer a donner ordre $ur 
ces poinctz, pour le service de Diecn, de Sa Majeste et la propre tranquillite 
et repoz de la patrie, dont yous avez est6 tant s$tudienx ef amy : car il est 
certain, tant que ces S6ditieulx predicans, par leurs presches, vyouldront gouverner 
le peuple, on ne le pourra contenir en obcissance de nulle $uperiorite, et 
tousjours $e leveront et mecteront en armes, comme ilz ont menass6 de faire & 
loutes occasions, et que ja, a leur grande destruction, ruyne ct desolation du 
pais, on a experimente. Et, pour tant plus facillement y parvenir, il convient, 
avant tout ceavre, pendant mesmes que ce poeuple est intimide de ces rencontres, 
pass6es diverses fois au desadvantaige desdicts rebelles, et que vous esfes $ur 
le lieu, que, de vostre auctorite, et avec le peu de force que vous avez, vous 
desarmiez entierement ledict populace de Laleue, Cassel et Basse-Flandres, ne 
lear laissant que les coustiaux ou bastons de paisant ; faisant thirer au chasteau 
de Bethune toutes lesdictes armes de Lalene, qui est du pais d'Artois, et celles 
de la Basse-Flandres ou West-quartier, en cellui de Gravelinges. A quoy plus 
aisement Von poeuilt parvenir, que Von voit le mesme estre faict a Tournay 
et pais de Tournesis ; aussi que le seigneur de Kassenghien faict le semblable 
en la chastellenie de Lille: a quoy i] parviendra plus tost, si on entend que 
cecy $Sorte effect, et que vous faictes le mesme en vostre gouvernement, ont le 
poeuple $'est monstre rebelle et desobeissant. 

Je ne veulx, en oultre, delaisser yous advertir que j'entens que $e doibt faire 
encoires quelques assemblee de ces sectaires a Neufeglise en Flandres, aussi 
que aucuns $e $Sont encoires ingerez Sonner le tambourin a Hontscot : a quoi 
yous prie, ct a Fun et & Vautre, pourveoir de telle sorte qu'il ne puisse advenir, 
comme j'en ay entierement PFespoir et confiance que ferez. A tant, etc. De 
Bruxelles, ce XII de janvier 1366. 

Vostre bonne cousine. 


Papiers d'Etat : liasses aux lettres missives. 
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B. 


Du 15 janvier au 6 fevrier 1566 [1567 n. s.]. — Declaration des noms et 
Sgurnoms de ceux qui ont porte les armes contre Sa Majeste. 


S'ensuyt Ia declaration des noms et surnoms de ceulx aians porte les armes contre le 
Roy attestez par les personnes que $'ensuyl. 


1 temoin. — Primes, Maniev ToursEL,- demourant a La Venthie prez le bourg, 
a vyeu porter les armes pour aller contre Sa Majest6 AxTnoixe pu Bois, avecq 
une picque et une espee a $a chainture, JEnan pu Bois, filz de Stwox, avecq une 
espee a $a chainture, et pense qu'il avoit une hallebarde. Ainsi signe Manev ToursEr.. 

2* temoin. — Maistre Julien Le FeBvre, chirurgien au bourg de La Venthie, 
dict avoir veu partir portans armes PniLieees WaTTEPATTE avecq ung corselet 
et une picque $ans morillon et une couple de pistolles et nne esp6e et une 
dacgue; Jenaxn WartTePaTTE avecq une harquebouze, une espce et ung morillon ; 
JAcQUues DE LE Becgue, Saisy d'une harquebouze et une esp6e; Henry BAlLLOEUL, 
Saisy d'une harquebouze, une espee; Jenan pu Hen, tourneur, $Saisy d'une 
hallebarde et une espee et une dacgue ; le filz de la vesve Dexais, chergie 
Tavoir faict feu du bois des eglises, pargl'avoir ouy dire et quy luy meismes Ia 
confess& 4 ung nomm6 GEORGE DE WAxEMBOURG, tiseran et josne filz 4 marier; 
Josst VRauLuoxT, chergie que luy-meisme a apporte nouvelles A la femme de 
Jenaxn pu Hew de la conduicte de leur camp ; et de pluisicurs aultres desquelz 
il ne $scet leurs noms certiflie soubz son $saing les dessusnommez avoir port6 
lesdicts armes. Ainsy Sign6 : JULIEN LE FEBYRE. 

Dict davantaige avoir an meisme temps veu passer et aller le RossicnoerL 
mont& $ur ung grison peumelee, aiant ung habillement de teste, Ja visiere 
haulece, aiant une harquebouze, et Jenaxn Descamez monte Sur ung cheval bay, 
garny d'une harquebouze ; sy a veu retourner HuBterT Rovupay, le jour de Ia 
defſaicte de Wattrelos, avecq Jenax Descauys, et au bruit quy couroit on disoit 
que RumauLT estoit capitaine. Aﬀerme que ceulx de la nouvelle religion ne 
cessent de luy dire injure et a aultres catolicques, usant de pluisieurs menasses, 
davantaige que depuis quinze jours encha, environ les sept a hnict heures du 
Soir, Sortant PierkRE be NEUFVEGLISE catholicque de la maison et taverne de 
I'Esgle pour soy rethirer en $a maison, ung nomme OLLivier Dt PorTTEs, assochie 
Joss& VRAULMONT Se mirent en debyoir de tuer ledict NoEUFvEcLISE, ce qu'il 
ne poeurent faire pour Vempeschement dung nomme Jenax pu Hey, sur lequel 
ledict NOEUFVEGLISE, $S'escria: Quy est ce qu'il scet. Ainsy-SignG: JULIEN LE FEBYRE. 
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3* temoin. — Jenan CarLier, fournier, demourant au bourg de La Venthie, 
eaigi6 de quarante-quattre a quarante-cineq ans ou environ, a dict et afferme 
par serment que a environ ung mois $Seroit Sonne le tambour audict lieu de 
La Venthie, par ung jour de mardy, environ les deux heures apres mynuict, 
quy $e continuoit jusques environ les deux heures apres disner, et Sonnoit 
ledict tambour par le filz Henry LE Secgque ; & laquelle heure de deulx heures 
apres-disner veit partir Prizzre WartTteeatTe, PuiLieees WarttepaTTE; ledict Preknt 
garny Tune harquebouse, ledict Paiiees d'une picque et ung corselet ; Jewax 
WaATTEPATTE, garny (une harquebouze avecq le morillon ; Jacques DE LE BEcgQue, 
garny d'une harquebouze ; Jenax et Jacques Prownen, freres, garny chascun 
d'une harquebouze ; JEnan be LE Hart, garny dune picque ; Jenan bu Hew, 
Saisy d'une hallebarde ou d'une espuil ; GeonGe Vrauwont, garny d'une harque- 
bouze ; Mamgev LE CLerco, garny d'une picque, et Henry BaiLLotui, garny 
June harquebouze : tous lesquelz prindrent leur chemin vers Sailly et dillecq 
\ Armentieres, tous en troppe avecq aultres, dont il n'a congnoissance ; lesquelz 
ne $Seroient retourne audict Heu de La Venthie jusques trois ou quattre jours 
apres qu'on disoit avoir est6 faict deffaicte auprez de Lannoy. 

Dict davantaige que environ ung mois ou $ix Sepmaines aprez la publication 
de Fappoinctement faict par Son Excellence $sur le faict de la dicte relligion 
averoit est6 oste de nuict au clochier dudict lieu de La Venthie les basteaulx 
des cloches jusques au nombre de huict ; ne scet qui averoient ce faict aultre- 
ment que la femme d'ung nomme CuarLes Francuas, cordouwannier, demourant 
audict Le Venthie et de present a Bailloeul, avoit assist6 a despendre et em- 
porter lesdicts basteaulx, et avecq luy Pierre Rocear, Jacques LE Josxe, OLii- 
vVIER be PoTTeEs, Anpren pu Pont, demorans asscCavoir lesdicts LE JosNe et bu 
Poxt en la rue des Monts, paroisse de La Gorgue, et ledict pe PortTes audict 
Le Venthie ; ledict Roceav, ne $scet on il seroit demourant pour le present, 
pour autant qu'il ne $eroit de retour depuis le portement qu'il feit avecq les 
aultres ,cy-dessus nommez audict lieu d'Armentieres. 

Et est ce qu'il en $scet, sur tout requis. 

Ladicte deposition estoit marque par ledict deposant. 

4* temoin. — Pierre GaLLoIs, bouchier, demourant auprez de bourg de Le 
Venthie, eaige de quarante-deux ans ou environ, a dict et afferme comme dessus 
qu'il se recorde que environ ung mois, par un jour de mardy, comme il 
retournoit du marchie de la ville de Bailloeul, estans deulx ou trois heures 
apres disner, veit passer Pierre WaSTEPATTE, garny d'une harquebouse, PniLiepts 
WasTErATTE, garny d'une picque ; Jacques DE LE Becgre, cuvelier, garny, comme 
il luy samble, d'une harquebouse ; Jenan Prowner, garny d'une harquebouse, 
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comme il lay samble ; Jenax pt ie Hair, garny Tune picque; Jrenax bu Hey, 
garny de quelque baston, et ne scet quel Josst VrauLuont, garny d'une har- 
quebouse : tous lesquelz veit passer devant la Croix de Richebourg, paroisse 
de Sailly. Tost apres et comme il retournoit en $a maison ajent pass6 ledict 
hourg de La Venthie, aupres du Tonequet des Gays, rencontrit ung nomme LE 
Ross1GN0L et Jenax Descaues, esfantz 4 cheval, lesquelz demanderent a4 luy 
depposant sy cenlx de La Venthie esfoient partis. A quoy i] feit responce que 
ouy. Ce ojant par lesdicts Ross1GcxnoL et Descaues demandirent de rechief sy 
lesdicts WartTterpatrt esfoient avecq; lequel leur dict que ony. Ce oyant par 
lesdicts Ros$16nN0L et Descanes, picquerent leurs chevaulx et passcrent oultre. 
Et estoit lors avecq ledict depposant Jacques Divier, demorant ausssy en lx 
paroisse dudict Venthie. | 
Quy est ce qu'il en scet Sur tout requis. Ainsy Sign6 : Pierre GaLLOS. 


Du XXVI- de janvier quinze cens $0ixante-six, au villaige de Ia Venthie, par devant It 
Seigneur Aucy, du Valhuon ct Dentelin Gondibleux, prevost des mareschaulx Arthois. 


5” {emoin. — Piekrt Vaast, leutenant dudict Seignenr dAncy au pays de 
FAlliene, eaige de cincquante-cineq ans ou environ, afferme par $0n serment que 
le mardy deyant le Noel dernier, environ deux heures en la nuict, le tambourin 
Sonna de rue en rue par tout ledict hourg de Ia Venthie, et ce par le filz de 
Hexry LE Seco, dont it ne scet le nom, ef Je $uivirent Pmieees WasSTEPATTE 
et Jenax bu Hey, avecq aultres qu'il ne congnut lors, a cause qu'il estoit nuict. 

Dict que environ les dix heures i veit marchier, an $0n dudict tambourin, au 
travers du marchie dudict Venthie, et quilz tiroient le chemin dArmentieres, 
ledict PuLieets WasTEepATTE, arme d'un corselet et morillon, portant ung pistoulet 
a la chainture et une picque Sur $es eSpanlles, et Jacgres br LE Brcgue avecq 
une harquebouse, et sy veit partir deyant eulx environ demy heure Prterns ef 
Jenax WasTeeatre, freres, portans chascun une harquebouse. Sy veit anssey 
marchier au $on dudict tambourin ledit Jenix pu Hey, aians une hallebarde et 
une esp6e, avecq plusicurs aultres dont i] n'a presentement m&emoire. Aﬀerme 
davantaige JTavoir veu ce jourdhuy retourner de la presche le fils GiLLE SExNeSCail, 
garny d'un pistoullet 4 sa chainture, mais ne $scet le nom dudict filz. 

Quy est ce qu'il en scet. Ainsy Signe : Pierre Vaast. 

6* {emoin. — Bexorsr ToussEL, labourier, demourant 4 le Venthie, eaigie de 
S0ixante-trois ans ou environ, afferme par Son serment que le mardy devant le 
Noel dernier, environ deux heures 4 minuict, ayant ung tambourin quy $onnoit 
de rue en rue, $e leva et regardant par . $a fenestre, penchent que c'estoit le 
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filz Hexry LE Seco quy Sonnoit ledict tambourin, estant suyvy de trois ou quatre 
qu'il ne $scent lors congnoistre par ce qu'il esfoit nuict. 

Dict que environ les dix heures il veit marchier par le bourg dudict lieu de 
la Venthie au $on dudict fambourin par le chemin d'Armentieres pluiseurs 
personnes, entre aultres : Pumieees WartTteeatTt, Jenan bu Hey ct aultres dont 
il wa presentement memoire. Sy esloient allez pen parayant vers ledict Armentieres 
Pierre et Jenax WartTEPATTE, aians chascun une harquebouse sur leurs espaulles : 
allermant que lesdicts trois WasTeeaTTE freres ont est6 les principaulx motifs 
de Fassamblee et aussy du $saccagement de Teglise dudict Venthie, ou ilz estoient 
les principaulx capitaines. Dict oultre qu'il a yeu ce jourd'huy aller a la presche 
quy $est faicle pres ledict bourg de le Venthie GiLLes SExtscnar et $on filz, 
demourans a Paugnissart, aians chascun ung pistoullet & leurs chaintures. 

Quy est ce quil en scet. Ainsy Signe : Bexorsr TorkstL. 


Du XXVIEF dudict janvier par devant dessusdicetz Jacques Cambicr et Jacques de Vienne, 
eschevins de VAllocue. 


7* temoin, — Mamerv Torrstr, labourier, demourant a le Venthie, eaigic 
de vingt-noeuf ans ou environ, aflerme par $son $Serment que quelque peu de 
temps apres que les imaiges furent abbatues en Teglise dudict lieu, comme il 
esloit alle en icelle pour faire sa devotion et scavoir ce que on y ſarsoit dautant 
que le bruict couroit que on y faisoit encoires dhommaige, veit Mamevu Baiart, 
clereq de la loy, et Josst VrauLwonT quy desmollissoient Fhostel de Saint Gilles, 
Fung d'eulx garny d'un barreau de fer; a quoy faire estoient presens JEnaN 
WasreeartTE, GUuiLLatuE LE Roy, cordonnier, Jequel GriLLauut avoit ung des 
confanons dicelle eglise et duquel 1l tiroit jus les frinces; mais n'a m&moire 
de ceulx quy estoient encoires avecq luy. Veit aussy que ledict Baiart, Ottvier 
pe Porte, Caartes Fraxcuos et pluisieurs aultres, dont il n'a memoire des noms, 
lesquelz portotent le cruchelix sur des bastons Vaians prins aupres du coeur, 
jusques au bout de Feglise, ou 11z le laisserent. 

Quy est ce qu'il en scet. Ainsy signe : Mamer TourstL. 

8* {6&moin. — E114s Braue, escrignier, demourant a le Venthie, eaigie de trente 
ans ou environ, aſſerme par $s0n $serment que quelque temps apres que les 
imaiges furent rompues en Teglisze dudict lieu, Jenzax pu Hey vint vers luy 
deposant, Otivier LE Ber et $on filz, ausquelz i] requit de volloir aller avecq 
luy pour oster les orgues de Teglise, craindant qu'elles ne fussent rompues, 
et qu'il vailloit mieulx de les vendre que de les laissier perdre. Ce oiient $e 
transporterent eulx trois en ladicte eglise, ou ilz osterent lesdictes orgues et 
les meirent en la chapelle Sainct-Vaast. En ladicte &glise ne scet que depuis 
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en a esl6& faict, mais a bien veu que Mamev Batart et $es enffans ont emporte 
une partic du bois desdictes orgues. Dict que quand ilz deflirent la custode 
desdictes orgues, touttes les fluttes de plomb estoient emporttes, ne scet par 
quy; et que $ur ce que ledict JenaN pu Hew Juy dict que pour $a paine 
d'avoir desmonte la- custode desdictes orgues il print quelque portion du bois 
pour $a paine, ce qu'il a faict et le a encoires en $a pos$ession, Sans y 
avoir touchie; et a tousjours est& s0n intention Je rendre a Ieglise, ce qu'il 
offre faire. 

Quy est ce qu'il en scet. 

Ladicte deposition estoit marquee par ledict deposant. 

9* {emoin. — Pierrt GALLOIS, bouchier, demourant a le Venthie, eaigi6 de 
quarante ans ou environ, aflerme par $on $serment, que le mardy devant le No#l 
_ dernier, retournant du marchice de Bailloeul avecq Jacques Divier, bouchier, 
demourant audict Venthie, ils rencontrerent aupres de la Croix de Rickebourg, 
une troppe de gens de pied, portans plusieurs sortes darmes quy marchoient 
vers Sailly, $ans qu'il y olt enseigne ny tambourin, entre lesquelz ilz recongnut 
Pmiyyes, PierkE et Jenax WasTtepatrTte, Jenin pu Hey, Jacgues be LE Becoue, 
Fraxcnors Dore, Jenin Proxttr, Jenan be it Hare, filz de Fri, dict ABranay, 
Josst VrarLyonT cf aultres, dont il na presentement memoire. Et quant ilz 
vindrent plus avant, rencontrerent une aultre troppe de gens de pied, aussy 
avecq armes, ass6s pres de la Croix-Wanquet, lesquelz marchoient aussy vers 
ledict Sailly, desquelz il n'avoit congnoissance, mais bien de M* OcTtavits DE 
Btcovkr, predicant, de ceste ville, lequel marchoit devant, aiant une espee dess0ubz 
s0n bras. Rencontrerent aussy aupres de ce bourg ung nomme Ross1cx01., et 
Jenax Descawrs, estans a cheval, lesquelz leur demanderent sy les aultres estoient 
en la compaignye. Leur respondit que ouy. 

uy est ce qu'il en scet. Ainsy Signe : Pierre GALLO. 

10* temoin. — Jacgues Diver, bouchier, demourant audict Venthie, eaigi& de 
quarante-deux ans ou environ, afferme par son serment, que le mardy devant le 
Noel dernier, precedent la veille de Noel, retournant du marchic de Bailloeuil 
avecq le tesmoing precedent, 11z rencontrerent ass6s prez de la Croix de Richebourg, 
une troppe de gens de pied, portans plusicurs sortes armes, quy marchoient 
vers Sailly, entre lesquelz 1] recongnut PniLieees, JenaN et Pierre WasTeerarrtE, 
Jenaxn bu Hem, Fraxcnors Dore, portant ung hallecret, Jenin PronNEr, JEnaN DE 
LE Hats, fils de Foetix, dict ABranay, et Josst VrauLMoOxNT, et comme 1] vindrent 
plus avant, ilz rencontrerent une aultre troppe, en laquelle ji] n'en congnut nulz 
aultres que maistre OcTtaviex pt BEcorvkrt, predicant de ceste ville, portant une espce. 


Quy est ce qu'il en scet. Ainsy Signe : Jacques Divier. 
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11* femoin, — Marmtv BLaxcguart, wantier, demourant au bourg dudict Venthie, 
eaige de XXXII ans ou environ, afferme par son serment, que le jour Nostre- 
Dame de my-aoust dernier, $Sur le bruit quy couroit que Fon avoit saccage, 
abattu et rumpu les imaiges de Teglise dEstaires, et que Ion debvoit venir faire 
le meisme de Veglise de ce lieu, $e transporta en icelle avecq le cure, PIERRE DE 
Lore, Mamev Tours, le filz Hanxencgve ef aultres, ou il assista a emporter 
au logis. Pierre Vaasr, aucuns ornemens, chandeliers et aultres choses. Et ce 
pendant snrvint une troppe de gens du cost6 dEstaires, garnis de plusieurs 
bastons, lesquelz dune furie entrerent en ladicte 6glise, ou ilz abatirent et rompirent 
pluisieurs imaiges et espantrerent et rompirent pluisieurs hucheries, entre lesquelz 
il recongnut Paieees WASTEPATTE, aiant une harquebouse, quy pourmenoit en 
icelle cgltse, GuiLauue Le Roy, cordonnier, aussy garny d'une harquebouse; 
Guy pu Bors, Jequel sortit incontinent qu'il y olt entr6; Jacgues Le Maire, garny 
Tune espier et une cugniette, de laquelle i] rompoit aucunes hucheries; JAcQues 
DE LE Brecgue, anquel il veit emporter Ie troncq auquel se mectent les aulmosnes, 
et pluisieurs aultres qu'il ne scauroit presentement nommer. 

Dict que quelque temps apres i] a veu Fraxcnors Dore ct son filz entrer en la 
maison du cure dudict lien, et que en $ortant ledict filz emportoit aucunes aisselles. 

Quy est ce qu'il en scet. Ainsy Sign&: Mametv BrLaxcguart. 

12* {emoin. — Larkexs Le Dec, serurier, demourant a Le Venthie, caige de 
vingt-huict ans ou environ, afferme par $o0n serment, que cincq ou $Ix jours 
apres que ceulx de la nouvelle religion estoient partis avecq les armes pour aller 
vers Lille, ung nomme Jenax pu Hey, venant de Courtray, comme 1] entend, 
passant par devant Ia maison de luy quy parle, auquel il dit qu'il failloit qu'tl 
marcha avecq les aultres, a quoy 1I respondit, qu'il n'y estoit tenus et ne marcheroit 
$il ne voioit capitaine, demandant quy nourriroit $2 femme et ses enffans. Ce 
oiant par ledict pu Hes passa oultre sans luy dire aultre chose. 

Quy est ce quil en scet. ; 

Depuis a dict que sur ce qu'il demandoit ce quy luy estoit deu pour ouvraige 
qu'il avoit ſaict a Veglise, portans a XX solz, adreschant a Manito Dives, magliseur, 
quy lay feit responce qu'il n'y avoit point dTargent, ung nomm6 Mamev Baur, 
y esfant present en Teglise, print aucunes serures estans en ung coffre, et les 
bailla a lay quy. parle, lequel les emporta en $on escourchoeul, ct moiennant ce 
sest tenu content de $on deubt. 

A dict quil ne scet marquier. 

13” temoin. — Fraxcnors CRESTON, marissal, demourant a Le Venthie, eaigs6 
de XXX ans on environ, afferme par $on $serment que deulx ou trois jours 
apres que les imaiges furent abbatues, sur ce que Von oyoit fort huschier en 
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ladicte &glise, y alla avecq aultres et y trouva grand nombre de gens tant de 
ceste ville que Caultres lieux, lesquelz rompoient les hucheries et desmolissoient 
les antelz entre lesquelz i] veit Jos: VrauLuont lequel abatit Ia custode et 
tabernacle de bois, auquel avoit este une vierge Marie. Ce voiant par lay deposant 
lay dict ces mots : « cela tempesche bien », mais pour cela ne cessa de 
continuer, Veit aussy Mamteuv Baiarr ct $0n filz quy rompoient et abbatoient 
autelz et hucheries, mais n'a memoire des aultres par ce qu'il y avoit $sy grande 
multitude de gens. 

(uy est ce quil en scet. 

Ladicte deposition esfoit marque par ledict deposant. 

14* temoin. — Jenax pe Vrexs, labourier, demourant a Le Venthie, eaig6e de 
trente-huict ans ou environ, afferme par $on $Serment que le jour Nostre-Dame 
de my aoust dernier, oiant grand bruict dedens Veglise dudict lien, $e y trans- 
porta et y trouva grand nombre de gens, et que aucuns diceulx abattoient et 
rompoient les imaiges avecq picques, cugnies et aultres hastons ; et entre iceulx 
abateurs veit et recongnut JEnaN DE LE Hare, demourant en la paroisse de Le 
Gorgne, Manitv LE CLerco, Moxxer pu Bois, filz de Stzxoxn, Mamru Baiart ct 
ung de $es enffans, demourans a Le Venthie. 

Dict que en ladicte &glise y estoient PmLieees ef Piers WasteraTTE avecq 
pistoulet et harquebouse, Noe CrETON avecq une esp6e, Guy pu Bois, mais ne 
scet $'il avoit baston, lesquelz regardoient lesdicts abatteurs, $ans ce qu'ilz 
leur aient donn6 quelque empeschement de faict, ny de parolle. 

Dict que le mardyprecedent la veille de NotL le tambourin sonna par tout 
le bourg dudict Venthie, environ les deux heures apres minnict, comme il feit 
environ une henure apres midy, par le filz Hexry LE Seco, nomme Jenax comme 
il luy samble, et tost apres veit marchier vers Armentieres, et passerent aupres 
de la Croix-Banier Przrxs WasTEPATTE avecq une barquebouse $ur $es espaulles, 
Paiieees WASTEPATTE avecq ung hallecret, morillon et picque, Manitv LE CLercg 
avecq une picque, Jenax WASTEPATTE, aiant une harquebouse et morillon, Jenax 
pu Hew avecq une hallebarde, JossE VrauLyoxT une harquebouse, JEHAN DE LE 
Have une harquebouse, Jenan PronNler nne harquebouse : tous demourans © 
Le Venthie, et pluisieurs aultres dont il n'a m&6moire, sinon de M* Ocraviex, 
predicant, quy marchoit derriere . ajiant une espee, avecq trois aultres aussy 
garnis d'armes. Dict que ladicte troppe esfoit de trente-deux ou trente-trois 
personnes marchands en Fordre, quy $ont denommez cy-dessus, et lesquelz, 
comme il a entendu, ont est6& 4 la deffaicte pres Lannoy. 

Quy est ce quil en scet. 

Ladicte deposition estoit marquee par ledict deposant. 
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A dict depnis qu'il a veu Reyariy par pluisieurs fois-aller par les maisons de 
ceulx de la nouvelle religion, et disoit- on que Cestoit leur capitaine et qu'il] les 
enrollait. Sy le a pareillement veu sur ung cheyal, aveeq ung pestoulet en la main, 
yenant de devers RicneBorks, courant 4 lache bride vers le pond de la Croix- 
Rouge, ou estoit assemblez pluisicurs de la nouvelle religion : ce qu'il faisoit 
pour en advertir d'aultres pour les faire joindre ensamble. 

15* {temoin, — Fraxcnors Forcneville, brasseur et labourier, demourant a La 
Venthie, eaig6 de trente-six ans ou environ, afferme par $s0n serment que le 
jour Nostre Dame de my-aoust dernier $ur le $o0ir, comme il passoit sur le 
marchie de ceste ville, oiant que Fon brischoit fort en Teglise, se transportzs 
en icelle et trouva que on abbattoit et rompoit les imaiges, autelz et hucheries; 
entre lesquelz abbateurs 1] veit et recongnut de ce villaige Jenix pe ue Hare, 
Mamev Lie Crenco, Jrnax bu Bors, filz de Smyox, et Mamev Baiakt, demourans 
\ Le Venthie, lesquelz Semploioint a leur pooir de faire ladicte fraction ; 
meismes veit ledict Mamev Baivirn faire et copper d'une cngniette a quelque 
Sainct $a barbe 4 la gueuse. Veit anssy abbattre lesdictes imaiges par JenaN 
LE Rovix, Jabourier, ung couvreur de $train, ass6s anchien homme, duquel i} 
ne scet le nom, demourans a Richebourg, et pluisieurs aultres dudict lien qu'il 
ne Scaurait nommer. Et du villaige de le Gorgue recongnut aussy qu'ilz faisoient 
ladicte fraction Prerrg LE Roy, dict Bruxeav, et sy veit aussy le Samedy ens- 
Suivant en ladicte eglise ung josne homme, filz de BexorsT Gouprnt, lequel 
eStant monte $sur le grand autel rompit et thira us avecq une corde la croche 
a laquelle avoit pendu la chibolle ; a quoy faire Fassistoient pluisicurs navieurs 
de la Gorgue, Jenax pu Hey, Jenaxn WasTeeaTTE, Josst VRauLMoNT, JENAN DE LE 
Have, Jacgres LE Josne, demourans a4 le Venthie, et Jenax LE Ly, de la paroisse 
de le Gorgue. 

Aﬀerme que ledict jour Nostre-Dome de my-aoust, ce pendant que Ton abbat- 
toit lesdictes imaiges, esfoient $ur le chimeticre et ou devant d'icelle faisant le 
guet Pierre, PuiLiepes ef JenaxN WasTeraTTE, ajans chascun une harquebouse, 
Jeyax bu Hex une espien, GEORGES LE TALLE une harquebuse, Jacques DE LE Brcgue 
une harquebuse, NoEL CrETON une harquebouse et Guy bu Bois Sans armes, lequel 
il veit entrer en ladicte eglise et adreschant $es parolles a ANTaonxt LE Rouix, 
oyt qu'il luy disoit: « Vous ave6s fort bien besoignie. » Sur quoy il luy respondit 
que $1] en avoit enyye, il en vint faire le lendemain autant > Richebourg. 

Dict quil a yeu par plusieurs fois Rewacrr aller et venir par les maisons 
de ceulx de la nouvelle religion, ef aucunes fois avecq ung pappier en $a main 
que Ton disoit estre le rolle de cenlx desquelz il estoit capitaine et debvoient 
marchier s0ubz luy. 
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Dict et afſerme que le lendemain que Frprico pe Wassttis, lieutenant de 
Mons' d'Aucy, fut prins et einmene, vindrent pluisieurs Flamengs en armes en 
ceste ville, ou ilz demourcrent une nuict et ſurent Jogiez par. les WasTEPATTE, 
Jenax bu Hew et aultres; et courvict le bruict qu'ilz alloient an Secours du 
S*" p'Escortcgre, lequel on disoit estre assigie; et environ le Soir, Sur Fad- 
vertence que Von eut qu'il n'en estoit riens, fut public $sur le marchie par 
Jeniax WasteratTE, de la part dudit S* v'Escorrtcgue que chascun $e rethira le 
lendemain $ans faire foulle a personne, et que on les merchioit hien de la 
bonne diligence qu'ilz avoient faict de venir. Et esftoit pour lors en ceste ville 
ledict Ruwautrt, lequel on disoit avoir faict faire ladicte publication comme leur 
capitaine. 

Dict oultre que le mardy precedent la veille de Noel dernier, le tambourin 
sonna par tout ledict bourg environ les deux heures du matin, comme il feit 
environ les douze et une heures au disner, quilz veit marchier et partir en 
armes Paieyes WaSTEPATTE, JACQUES DE LE BEcQue, Jacgres ct Jenaxn ProxNER, 
Jenix Cartier, Pierre ef Jenax WasTeraTtTE, JEnaN pu Hey, Fraxcnors Dort, JossE 
Vrarruont et pluisicurs aultres dudict Le Venthie, comme il feit M* Ocraviex, 
predicant, assist6 de trois on quattre de Richebourg, comme il luy $amble, 
estant ledict predicant garny d'une espee a $a chainture et ung pistoulet en 
Ia main, thirans tous vers Armenticres ; de ou ledict predicant retourna le len- 
demain, et rencontra Iuy quy parle ledict predicant. 

Aſſerme davantaige qu'il a veu broutter en la maison de Mamev Wasrteratr, 
grellier dudict Venthie, par les enffans CareLor, Mamev Batanr et $s0n filz des 
bricques et le mortier qu'ilz avoient escrepe desdictes bricques provenans des 
autel; desmolis. 

(uy est ce quil en scet. 

Ladicte deposition estoit marquee par Jedict deposant. 


Du vingl-neuliesme de janvier par-devant les dessusdietz avdict bourg de le Venthie. 


[6* 1emoin. — Hexry Boxxet Caxpeilne, tisseran de toille et labourier, demourant 
a Sailly sur le Lis, eaige de quarante-quattire ans on ' environ, afferme par son 
serment que le mardy precedent la veille de Noel dernier, entre IX et dix 
heures du matin, comme il vanoit du bled en $a grange, il oyt passer aucuns 
chevaulx, et pour $scavyoir que cestoit, meit $a tesle & la frenestre et recongnut 
ung nomme RexauirrT monte Sur ung desdictz chevaulx quy estoit grison, et 
avecq luy ung aultre ajant une brelaſle au visaige, qu'il a depuis ouy nommer 
Rortrr Tuerver, monte Sur ung petit cheval bay. Lequel ReuxauiT percevyant 
luy deposant Iuy demanda $'il estoit encoires Ia et pourquoy il ne marchoit 
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point avecq les anltres. Et sur ce que luy deposant luy demandoit ou on alloit 
luy ſeit responce que ce esfoit a Armentieres, ol les Seigneurs, Sans nommez 
quelz, les attendoient. Et apres ces propos ledict Turrer luy dict : « Despesches- 
» Vous, despeschies-yous; n'aimez-yous point mieulx de marchier avecq, les 
» aultres que on yYous vienne copper la gorge $ur vostre lict ? » 

Ce ofant par luy depposant et voiant marchier les aultres tant de Sailly, le 
Gorgue que daultres lieux, et entre aultres dudict Sailly Rocier pe Norm, les 
Suivyt ct alla jusques 4 Armentieres garny d'une picque, et ledict Rocttr dune 
harquebouse; et estans venus pres la porte dudict Armentieres, ledict Taerrtn 
ſeit mectre toutte la compaignie, quy povoit estre environ de cent hommes, en 
ordre et marcher trois de froncq au $0n de deux tambourins jusques au marchie 
dudict Armenticres, ou ilz feirent le limechon. Et r'y estoit ledict RUMACLT, 
mais les aians rataius entre le bois d'Arquinguehem et ledict Armentieres, estoit 
pass6 oultre. 

Dict que apres avoir fſaict ledict limechon, voiant que lesdicts seigneurs n'y 
estoient, comme lesdicts RunacetT ot Turner leur avoient faict entendre, et que 
ce nesfoit que abus, $s partit incontinent avecq ledict Rocier Lex Nom et retour- 
nerent par ensamble en leur maison audict Sailly. Ne fut jamais enrolle ny 
requis de ce faire. Aﬀermant que en ladicte troppe estoient PniLieyes, PrernE 
et Jenax WasTeeartrtt, aiant ledict Purtiyees ung hallecret et picque, et les deux 
aultres chascun une harquebouse. Et n'en recongnut aultres de ce pays de 
FAlloeue, a cause qu'il ne feit $6jour andict Armentieres et qu'il retourna a la 
meisme heure. Suppliant qu'on luy voenlle pardonner son offence, $y aucune 
il en a commis, ce qu'il ne pensse avoir faict; car il tenoit en $a conscience 
que c'estoit pour le service du Roy et par le commandement de monseigneur 
TAigmont, lequel il estimoit estre audict lieu, ou quelqu'un de $a part, $ur 
ce que lesdicts Rowavur et Turner Juy avoient dict. A pluisicurs fois veu ledict 
RewarLT aller et yenir audict pays de VAlloene et converser aux presches, par 
ou il estimoit qu'il euist cherge des seignenrs, 

Quy est ce qu'il en scet. 

Ainsy Sign& Hexgy Boxxe CANDEILLE. 

{7* temoin. — NicoLtas Erxovty, parmentier et labourier, demourant 4a Sailly 
sur le Lis, eaig6 de cincquante ans ou environ, afferme par $on serment que le 
mardy paravant la veille de Noe dernier, environ huict heures du matin, il 
ovt ung tambourin $sonner envers La Venthie, comme il luy samble, et pour 
$cavoir que c'estoit, Sortit de $a maison pour aller sur les rues, ou il apperceut 
deux hommes 4 cheval venans du cost6 d'Armentieres et fort radde, dont I'on 
estoit RuvacLT, et Vaultre aiant une berlafſe au visaige duquel il n'a congnois- 
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sance, Et estant ledict RuwaurT pres de luy depposant, luy demanda on estoient 
$es armes et $'il n'avoit ovs le tambourin. A quoy luy depposant luy respondit 
qu'il n'avoit nulz -armes. Et $ur ce ledict RevauLT Juy demanda $'ilz n'avoit 
nulz enffans pour marchier. A quoy la femme de Juy qui parle feit responce 
qu'ilz n'estoient encoires courrouchiez. Sur ce replicqua ledict RuwauLT que 
on les ſferoit bien courouchier, demandant s$'il ne volloient obeir a Dieu et aux 
princes, et qu'il estoit hesoing de partir incontinent vers Armentieres, et qu'il 
les venoit querre pour aller a diligence a Armentieres, ou estoient les princes. 
Et sur ce picquerent oultre vers Estaires, et ne les a veu depuis. 


Dict que environ deux ou trois heures apres, un de $es anffans nomme- 


Taoxin partit avecq une picque en la compaignye de Jenaxn Dueet, CHRESTIEN 
ErnouLD et Twoxin TrarsxeL £&es voisins, et $'en allerent couchier audict Armen- 
tieres, estimant y trouver les princes, comme [uy avoit dict ledict RuyauLT et 
Son compaignon, et que ce ſit pour le service du Roy. 

A entendu de $sondict filz et des dessnsnommez, \ leur retour, qui fut le 
rendredy enssuivant, que enlx venus audict Armentieres ils ne volloient mar- 
chier plus avant, a cause qu'il n'y avoit ancuns $eignenrs ; mais Sur ce que on 
leur asseuroit qu'ilz trouveroient iceulx $seignenrs an Quesnoy et qu'ilz veirent 
une enseigne ou estoient les armes de monseigneur p'ArGwonT, marcherent avecq 
les aultres jusques audict- Quesnoy. Ou estans venus, voians qu'il n'y avoit 
ordre, paiement ny chiefz, retourna $ondict filz avecq le dessusdict Jenan DuprE 
Sans aller plus avant. Luy a relatte sondict filz qu'il ne veit ledict RUwauLT 
depuis qu'il passa par-devant sa maison, et qu'il n'avoit congnu aultres chiefz 
que ung nomme Ross1GNn0L et le predicant ConNILLE. 

Quy est tout ce qu'il en scet. 

Ainsy $igne : NicoLLas EnxouiD. 

18* {&moin.. — Jacques ProxwierR, parmentier, demourant au bourg de le 
Venthie, eaige de vingt-cineq ans on environ, allerme que par ung jour de 
dimenche, paravant que le tambourin sonna audict lieu de la Venthie pour 
marchier vers Tournay, il veit sortir du logis de Geonce LE Taite, demourant 
audict lieu, le predicant CornxiLLE, anquel il ne parla; mais le lendemain pour- 
menant au marchie avecq Pnitieyes WasTeeatTEt et aultres dont presentement 
n'a memoire, Jedict PmrLieees leur disoit qu'il failloit le lJendemain marchier 
quant le tambourin sonneroit, $ans dire vers on. Et le lendemain, environ trois 
heures du matin, ledict tambourin commencha a $sonner par touttes les rues, 
comme il feit environ les donze henres du disner. Et le veit partir vers le 
chemin de Sailly et que le $uivoient Paitieees WasTeratrE aiant ung hallecret, 
morillon et picque, Pierre WasTeratrE avecq une harquebouse, Fraxcnors Doe, 
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parmentier, Jacques DE LE Brcgre, cuvelier, avecq une harquebouse, et Jena 
PronwNtn, Son frere, aussy avecq une harquebouse. Et le lendemain au matin 
Se partit luy deposant pour aller trouver la compaignie a Armenticres, et estant 
en chemin trouva Josst VrauLwoxt, lequel Tuy bailla nne harquebouse avecq 
laquelle i] arriva a Armentieres, ou i| trouva environ deux cens hommes, tant 
de ceste ville, Richebourg, La Gorgue que aultres lieux, avecq lesquelz au 
s0n du tambourin il marcha $oubz trois enseignes a4 la conduicte de RoBxrT 
Taemen, lequel leur disoit que on frouveroit les princes et capitaines aupres 
de Tournay. Entendant par Iuy deposant que cestoit pour le service du Roy. 
Et allerent ledict jour couchier au Quesnoy, ou ilz demourerent depuis ledict 
jour de mercredy juSques au Samedy ens$nmivant au matin. Pendant lequel temps 
y arriva ung nomme Ruwarir, a cheval, lequel y demoura environ deux heures, 
et apres avoir communicque audict Ronerr Twerier, PuLieees WasTeeaTTE et 
aultres, sc rethira, ne scet ou, et ne le a depuis ver. 

Dict que la troppe partit ledict jour de samedy au matin, a Ila conduicte 
dudict Turrrer et ung nomme Jenax Sortrt, apres que ledict CorxILLE olt faict 
la presche, en laquelle il declaira qu'il descendoit grand nombre de gens tant 
dAnvers, Gand, que aultres lieux, pour les venir trouver pres Tournay. Et 
allerent logier ledict jour a Tourcoing; et luy depposant avecq Pniieees ef 
Jrnax WasTeratTE ef ung nomme TuoxxtgQurs Gonpert, filz de Bexorsr, demou- 
rant pres la Belle-Croix, coucherent a Wastrelos, au logis de Ia s&ur desdicts 
WasrteeatTE. Le lendemain dimenche $e joindirent avecq ladicte troppe quy 
passoit audict Wastrelos, et allerent couchier a Templeuze; le lendemain a 
Rumigny, et apres a Vabbaye de Sainct-Nicollas es faulxbourgs de Tournay, 
ou la troppe demoura jusques au $amedy enssSuivant ; mais luy depposant en 
partit le mercredy et $cn vint a Tournay avecq ledict Pamitieets WASTEPATTE, 
Fraxcnors Dot et aultres, ou Survint aussy Jenax Wasrteratre. Et Sen partit 
luy deposant pour aller a Courtray, et ledicts WasTeratre et Dot retournerent 
avecq les aultres, sur ce que ledict Tnerer leur vint dire que $'il ne partoient, 
que on les feroit pendre. Et depuis Courtray $en retourna droict_en $1 maison, 

Dict que cependant qu'il esfoit audict Tournay, Ton brusla ladicte abbaye de 
Sainct-Nicolas, mais n'y estoit present, et Sest party, comme dict est, Sans avoir 
receu ung pattart, voiant qu'ilz ne trouvoient les Seigneurs que on leur avoit 
ſajct entendre et que c'estoit tout abus. 

Quy est ce qu'il en $ect. Ainsy Signe: Jacores ProxNEER. 


Du trentiesme de janvier $0ixanle-six, pardevant les seigneurs d'Aucy et du Valhuon. 


19* temoin, — Jenax CarLier, bouchier, demourant 4 le Venthie, eaigie de 


21 

vingt-six ans ou environ, afferme par son serment que par ung jour de dimanche, 
environ quinze jours devant le Noel, comme it luy $amble, il arrive en ce lieu 
de la Venthie ung homme & pied, vestu de noir, aiant ung chaperon en teste, 
que Ton disoit estre Je predicant CorNLLE, lequel entra au logis de Gronce Lt 
Tait, a Sainct-Anthoine, on PwiLiepes ef Prenng WasteratrTE, Hexky Ls Seco 
et aultres, Je allerent compaignier an disner. Et apres qu'il ſut party lesdicts 
WasreratTt vindrent promener Sur le marchie, ou esfoit Iuy depposant, auquel 
ilz dirent que ledict homme avecq ledict chapperon, estoit ledict predicant CORNILLE, 
lequel leur avoit dick estre envoic de la part de monseigneur D'A1Gyoxt ef aultres 
bons gentil;hommes, aflin de faire merchier le lendemain les compaigons pour 
aller vers Tournay. Et sur ce que Juy depposant demand: pour quel eflect ce 
estoit, leur dirent qu'il ne $e Souchia de riens, que Cestoit pour faire $ervice 
audict seigneur Dd ArGyont, et que on luy bailleroit et aux aultres, de Targent. 

Dict que le mardy ensSuivant, environ les deux ou trois heures du matin il 
ouyt ung tambourin $onner, el s$ur le matin Sen alla $ur le marchie, ou il 
frouva Pmeees WasTeeatTTE, Prerkne, Jenaxn WasTeeatTtE et aultres, lesquelz 
dirent a lay qui parle qu'il failloit partir. Et environ le disner ledict tambourin 
S0nna derechief, et partirent lesdictz WasreearTE ct aultres, comme luy depposant 
ſeit depuis, luy senl ajant une harquebonse, et $'en alla couchier a Armentieres, 
au logis d'un drappier, duquel i] ne $sect le nom, $ans avoir parle + aucuns 
de ses compaignons. = 

Dict que le lJendemain au matin il $'en alla Sur le marchie dudict Armentieres, 
ou il trouva lesdictz trois freres WasTeeatTTE, JENAN DE LE Harte, Fraxcnors Dore, 
Jacques DE LE Becgoue, Jenin PrRoxxer, Jrnaxn bu Hey, de la Venthie et aultres 
d'icy allentour, dont il n'a presentement memoire. Demanda ausdietz WaASTEPATTE 
ol estoient Jes Seignenrs et gentilzhommes qu'ilz Jluy avoient dict, a quoy ilz 


respondeirent, comme feirent . pluisicurs aultres, estans avecq eulx, qu'ylz les 


trouvervient en Quesnoy. Et environ le disner, les tambourins $onnerent et 
marcherent tous enssamble, environ deux cens hommes, $Soubz la conduicte d'un 
nomme RoBerT TnertR, lequel les mectoit en ofdre et leur donnoit couraige 
de marchier, aians deux enseignes, s0ubz lesquelles ilz allerent ledict jour couchier 
au Quesnoy. Et le lendemain joeudy au matin, Sur ce que luy et aultres ne 
voioieni aucuns desdicts Seigneurs, et qu'on ne leur bailloit argent, faisoient 
diſliculte de marchier plus avant; mais sur Fesperance que leur donnoit aucuns 
de la compaignie, principallement ung nomme Husekt, demourant a la Noeufve 
Chapelle, suivirent la troppe jusques a Fabbaye Saint-Nicollas, aux faulxbourgs de 
Tournay, ou ladicte abbaye fut bruslte, pillee et ruynce; mais luy qui parle 
estoit lors alle a Tournay et logic a TEscu de Bourgongne avecq PuiLieees 
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WasTEPATTE, Jenan et Jacoues Pronwier, Francnors Dore, adpresent deffunct. 
Jenax bt LE Hair, demourans a la Venthie, Jegaxn Descawes, de Richebourg, et 
ledict HusterTt, de le Noeulve Capelle. 

Dict que apres qu'ilz olrent est6 deux ou trois jours ensamble audict Tournay, 
vint vers eulx ledict Ropert Trenttr, leur demander pourquoy il $'estoient partis 
des aultres sans congie, leur commandant, 4 paine de la hart, de eulx- rethirer 
avecq la troppe. Et sur ce quilz luy respondirent que luy et aultres les avoient 
abusez et ne se rethireroient avecq la tropp6, parce qu'ilz n'y avoient veu aucuns 
Seigneurs, ledict Turrier Sen alla, mais i retourna environ heure et demye 
apres leur commander de rechief de eulx rethirer avecq les aultres, et que $e 
ilz ne le faisoient, il les ſeroit sacaigier par ceulx de la ville. Ce oiant, lesdicts 
Pamieyes WasSTEPATTE, JACQUES DE LE Brcgue, Jenax WasTEPATTE et Jenan ProNnNIER, 
Suivirent ledict TuerER, et les aultres cy dessus nommez, asSSCavoir : FRANCAoIs 
Dore, Jacques PronNer, JEnax Descawes, Hupert et Juy deposant, demourerent 
audict Tournay. Et le lendemain y repasserent ledictz PaitireEs WASTEPATTE, 
Jacques be LE Becque, Jenax WasTeratrte, Jenax PronNier et aultres, avecq 
lesquelz ilz partirent dudict Tournay et trouverent la troppe a Wastrelos. 


Dict que le Jendemain, estans partis tous enssemble dudict Wastrelos, marchans 
en campangne, furent rencontres par pluisieurs gens de cheval et de pied, lesquelz 
les chargerent de telle sorte vers le bois de Lannoy, qu'ilz les deſfcirent et en 
tucrent pluisieurs, et entre aultres, de ceste ville Fraxcuors Dote, Sy olt ung 
nomme BossiG6n0L $s0n cheval tue. 

Dict qu'ilz pooient bien avoir Sept ou huict enseignes, mais ne congnut aultre 
chief que ledict Roperr Twerier, JEnan Sokegt ef le predicant Corntiie, lequel 
leur feit ung sermon au Quesnoy, ou 1] les asseuroit que venans aupres de 
Tournay, ilz trouveroient des $seigneurs et des capitaines ass&s a grand nombre 
de gens quy viendroient tant du cost6 d'Anvers, Gand, que aultres lieux. 


Dict que avecq luy audict rencontre eslojent lesdicts PniLieees, Prerks et 
Jenaxn WasTeeattE, Jenaxn PrRoOnNNIER, JacQUes DE LE Becgue, Jacoues be LE Haig 
et Pierre Rozeav, lequel Rozeau y fut tus. 

Dict que au retour dudict rencontre, luy quy parle, Pierre DE LE Becque, 
Jeaax MorTx, demourans a Fleurebois, aians aussy est6 audict rencontre, trouverent 
Pierre WasTeeaTTE et JEnaN SokeT a Menin, ausquelz ilz se plaindoient que on 
les avoit trompe de les avoir mene $sans argent et de ce qu'il; n'y avoient trouve 
chiefz que on leur avoit donne a entendre. Ce oliant, ledict Pierre WASTEPATTE 
et SorxeT ouvrirent une bougette ou y avyoit quelque argent, et baillerent a luy 
depposant ung teston et deux picches de sept pattars, et aux aultres pareillement 
quelque chose, mais ne scet combien. 
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Dict que estans au Quesnoy il y veit arriver RuwauLT, $ur ung cheval blancq, 
lequel apres avoir communicquee avecq lesdictz WasrtepaTTE, Tntrrer et aultres 
principaulx, $se rethira, et ne le a jamais depuis veu. 

uy est ce qu'il sn scet. 

Ladicte deposition estoit marquee par ledict depposant. 


Du dernier de janvier $o0ixante-six, par devant les dessus nommez. 


20* temoin. — Jacques Sauvaice, hostelain, demourant a le Venthie, eaige de 
$01xante-ung ans ou environ, afferme par $son scrment, que depuis le jour Nostre- 
Dame de my-aoust, que les imaiges de I'6glise de la Venthie furent abbatues, 
il a ven la meschine de Maniev WasTeraTTE et le filz CaSTELOT, nommcG JonNET 
BrouTTER, par deux journces, avecq chascun une brouette des bricques et mortier 
provenans du desmolissement des autelz de V'6glise en la maison dudict WASTEPATTE. 

Aﬀerme que depuis ledict jour Nostre-Dame il a veu par diverses fois Mamevu 
BaiarT, CnarLEs FRaANcnors et le filz dudict Baiart, rompre et desmollir les autelz 
avecq aucunes hucheries et les emporter a leurs maisons. Sy a aussy veu la 
femme CnrisTiEN CHARLet et $a fille, emporter pareillement aucunes hucheries. 

Dict davantaige que le jour que les seigneurs d'Aucy, de Hoeulle et du Valhuon, 
estoient en ce lieu de Ja Venthie, et apres qu'ilz avoient faict remectre Veglise es 
mains des catholicques, durant le temps qu'ilz estoient alle disner a Estaires, 
avecq madame pt GLaion, lesdicts BaiarT, $0n filz, et ladicte femme CuresTIEN 
CnarLeT et $a fille, emporterent a diverses fois pluisieurs biens de ladicte eglise, 
Signament du bois de hucheries, et sy avoit la clef de ladicte eglise est6 baillis 
audict Baiart, par ceulx de la loy comme leur clercq. 

Dict que environ la Sainct Remy, durant le temps que le chappelain dudict 
cure eclebroit la mesme, et au mesme instant qu'il faisoit Veslevation du corps 


de Nostre Seigneur, le filz dudict Baiakt rua deux coups de pierre au travers des . 


verrieres du cauchel Nostre Dame. Et le scet luy deposant, parce que incontinent 
j] sortit dicelle &6glise avecq ledict cure et une femme, nommee Baiarrt, ou 1lz 
percheurent ledict filz Baiart, courir bien radde vers Fescolle, jusques ou 1lz 
le poursuivirent, et $ur ce que ledict cure luy demanda pourquoy 1] avoit rue 
lesdictes pierres, luy dict ces motz: « Tu a menty par Je cul Ribault ta mere », 
menassant ledict cure et luy qui parle. 

Quy est ce qu'il en scet. Ainsy $igne : JacBUES SAUYAIGE. 

24* temoin. — JENNET LE SEcg, filz de Hexry, eaige de XVIII ans ou environ, 
aſſerme par $on serment que le mardy precedent Ja veille de Noel dernier, 
comme il luy samble, vint buschier a la maison de $on pere avccq lequel 1! 
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reside le Serviteur GUILLAUME LE Roy, cordonnier ; lequel le requit de venir 
avecq $on tambourin sur le bourg; ce quil feit, comme il a accoustume faire 
quant on le requiert. Et estant arrive audict bourg, y trouva PwLieees Was- 
TEPATTE et pluisieurs aultres quy foisvient Te guet ; lequel WasTerarrE luy com- 
manda de $onner Sondict fambourin par touttes les rues, comme il ſeit. Et le 
Suyvoient pluisienrs de ceulx quy faisoient ledict guet, qu'il ne SCauroit nommer, 
Sinon Quixrix Biexs, a4 cause quil a longtemps reside hors de ceste ville. 
Lequel son tambourin par cherge dudict PaiLieees i] recommenchoit d'heure a 
aultre jusques apres-disner, que commencherent a marchier ledict PmLieees 
WasTEPATTE atant ung hollecret, marillon et picque, Pitrre et JeuaxN WASTEPATTE 
aians harquebouses, JAcQues DE LE Brcgue, Jenax bu Hen, Josst VrAuLLuovT dict 
Josovis, Fraxcuorts Dor, Jacgres LE Josxns, Jrenaxn ef Jacgues PronNER, et 
aultres qu'il ne scauroit nommer : tous lesquelz il mena $sonnant Sondict tam- 
bourin jusques en la fin de ce bourg, ou it trova JEnan SALENGHUE, Son oncle, 
quy le ſeit retourner, combien que ledict Jenaxn WasTerattE le volloit faire 
aller jusques a Sailty ; et depuis wen a oy parler. 

Quy est ce qu'il en scet. Ainsy Signe: JEnaN LE SEcg. 

22* lemoin. — PierkE SALLENGUE, parmentier, demourant a le Venthie, eaige 
de trente ans ou environ, afferme par $0n Serment que trois ou quattre jours 
apres la Nostre Dame de my aoust dernier, ojant qu'il y avait grand bruit en 
Feglise dudict Venthie, it y alla avecq aultres, ou il veit Mamtv Batart, garny 
tun hoiau, quy desmolissoit Tautel Sainct-Adrien, et CauarLes Fraxcuors et $a 
ſemme quy brouttoient les bricques au bout dicelle eglise. Sy veit aussy que- 
la femme Mamev WasTeeatTE faisoit par $a meschine broutter le mortier pro- 
yenant dudict autel jusques a Sa maison. 

Dict que le jour que les catholicques furent remis en Teglise, et tost apres 
que les seigneurs TAucy et du Valhuon furent partis, veit ledict Mamerv Baiant, 
Son filz, Otvier be Porre et la femme CnarLes Fraxcuors emporter en leurs 
maisons pluisieurs charges de bois des hucheries dicelle eglise quy avoient 
est6 rompues ledict jour Nostre-Dame. 

Quy est ce qu'il en scet. 

Ladicte deposition estoit marquee par ledict deposant. 

25* lemoin. — JenexxE GaNTE, fille de Jepa, caudrehier, eaigice de dix-sept 
ans ou environ, afferme par $0n Serment que depuis que les catholicques ont 
est6 remis en Teglise de la Venthie, elle veit, par ung jour qu'elle ne $scauroit 
cotter, le filz CaurisrTorreE PoiLLox et Ie filz Piexkrs PExCHELLE nomme Jacguer, 
quy ruoient des pierres au travers des verrieres de ladicte &6glise. Et $sur ce 
qu'elle leur demandoit pourquoy ilz faisoient ces insollences, respondirent qu'ilz 
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ne y volloient avoir lesdictes verrieres et qu'ilz raveroient ladicte Gglise pour | 
ceulx de leur religion nouvelle. 

uy est ce queelle en scet. Ainsy Sign6: JexxE GaNTE. 

24* timoin, — Marmev Gaxre, filz de Jenax Caroretien, caigic de vingt ans 
vu environ, afferme par s0n serment que le jour Nostre-Dame de my-aoust 
dernier, ojant le grand bruict que Fon faisoit en Ieglise dudict lieu, y alla 
avecq les aultres, ou i] trouva grand nombre de gens quy abbatoient et rom- 
poient les imaiges, entreſens et anltres choses estans en icelle ; entre lesquelz 
abbateurs il recongnut le filz Manu Bauarr, Jenax bs ur Hur, le fils Hucues 
DE NECUFEGLISE, le plus grand demourans audict Venthie, Pierre BruxEaL, 
demourant $ur le grand chemin en la paroisse de le Gorgue ; lequel filz de 
NEUFEGLISE eSpantroit lesdictes imaiges avecq ung baston, comme faisoit ledict 
filz Baitart, et ledict Jenax DE LE Hut abbattoit Vhostel de Sainct-Anthoine, et 
le filz Manguer Barnet, nomme Jenax Rozeav, rompoit lesdictes imaiges. N'a 
congnoissance de tous les aultres- ſracteurs, parce qu'ilz n'estoient de ceste ville. 

Dict que durant le temps que on faisoit ladicte fraction estoit en ladicte 
6glise regardans faire lesdictz oultraiges Pierre pu Bois, Tequel perchevyant que 
Fon ne $cavoit thirer jus le crucelis esfant deseure le trin, i] crioit a haulte 
yoix que on le halla par le hattreau aveeq les cordes des cloches qu'ilz avoient 
prins, ce qu'il reitera par pluisieurs fois. Estoient aussy regardans PmALIyyes 
WasreraTTE, GUILLAUME LE Roy et aultres, ensamble JrnaxN be Nanx garny d'une 
halbarde. 

Quy est ce qu'il en scet. Ainsy Signe : MarmeU GANTE. | 

2* lemoin. — CaTHerINE QuLesTIER, vesve de PmiLieees pu MoxnT, demourant 
a le Venthie, eagic6 de quarante-huict ans affſerme par $on serment que depuis 
que Peglise dudict Venthie a est6 remise es mains des catholicques, elle a veu 
Fun des enffans Jenax SaLLExXGUE et Fun de ceulx de HusSTiIN DE NOEUFEGLISE, 
quy $sont de la nouvelle religion, ruer des pierres an travers des verrieres 
Ticelle, eglise ; et comme elle deposante leur remonstroit qu'ilz avoient fort 
grand tort de ruer apres lesdictes verrieres, luy respondirent en ces termes : 
« Tais-toy, pappelotte, tu ne y entreras plus en ce lieu infernal. » A aussy 
veu le fils Mameu Buartr emporter du bois hors de ladicte e&glisze le meisme 
jour qu'elle fut rendue. * 

Quy est ce qu'elle en scet. 

Ladicte deposante a dict qu'elle ne scet signer, ne marquer. 

26* temoin. — LoiseE pu Moxr, fille de la tesmoing precedente, caige de dix- 
huict ans ou environ, afferme que le propre jour que l[eglise fut rendue aux 
catholicques elle veit le fils Mameu Baiarr emporter du bois hors de ladicte 
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eglise et le mectre a la maison de $o0n pere, et quelque tamps apres, comme 
elle alloit querre de Veauwe, passant par la chimetiere. veit ruer pluisieurs 
pierres au travers des verrieres de ladicte &glise par Jenax, filz de CurisTorFE 
PoiLLON, et ung des fil; Jenax SALLESGUE le josne, duquel elle ne $scet le nom. 
Et Sur ce que ladicte d6posante leur prioit qu'ilz ne ruassent plus, luy res- 
pondeirent en ces termes : « De quoy te mesle-tu, pappelotte ? » 

Quy est ce qu'elle en scet. 

Dict qu'elle ne scet $signer ny marquier. 


Du premier jour de febvrier so0ixante-$ix par-devant les dessus nomnmez. 


27* temoin. — David Betremers, Soldart an prevost des mareschaulx, faisant 
auparayant $a residence a le Venthie, eaigis6 de quarante-cincq ans ou environ, 
afſerme par $son $serment qu'il a bonne congnoissance de CLauvpe Davip, faisant 
$a residence a Fleurebais, 'et natif comme il a entendu du pays de Savoie, 
lequel Davip, comme il depposant passoit par devant $a maison et disoit & 
ancuns qu'il alloit veoir de&solation de Feglise dudict Fleurebais, ou on avoit 
ce meisme jour de Nostre Dame de my aoust, icelluy Davip estant en une 
chambre haulte de $2 maison, rua d'une pierre apres luy deposant, lequel il 
attaindit et blescha au ſroncq, disant : « En voila tant moings de ung de ces 
» badins. » Et soy sentant ainsy hlesche, ne alla plus avant et se rethira. 

Quy est ce quil en scet. 

A dict qu'il ne scet escrire ne Signer. 

28* {&moin. — Jenax Laxciy, Soldart soubz la cherge du sgr. de Germignies, 
eaigi6 de vingt-cineq ans ou environ, afferme par $son serment que avant hier, 
comme Basmigx DeSMazitres, $0n compaignon, et Juy estoient allez a la maison 
PrexkE WaLLE pres de ce bourg de la Venthie, pour regarder $'il n'y avoit 
nulles armes, trouverent quelque quantite de plomb, lequel sambloit avoir servy 
\ nocquiere et le a fondu pour faire des bouletz. | 

2 {&moin. — Marco Hecguer, souldart de ladicte compaignie, eaigis de vingt 
ans ou environ, aſſerme que le jour dhier 11 esfoit alle avecq aultres $es com- 
paignons fulter la maison d'an TatLiier hors du bourg vers le mollin a vent, ou 
ilz trouverent quelque plomb qu'il nous a exibe, aiant servy a fluttes d'orgues. 


Du second jour de ſebvrier 80ixante-six audict lieu de la Venthie, par devant les scigneurs 
d'Aucy, du Valhuon et prevost des mareschaulx. 


- 


30* tfmoin. — JossE VrauLyoxt, marchant de pourcheaulx, demourant a la 
Venthie, cagi& de vingt-quattre ans ou environ, afferme par $son $serment que 


»— @- &@ = = 


257 
depuis Pasques dernieres il a convers+© les presches et ceulx de la nouvelle 
religion {nt a la Gorgne, Armenticres que en ce lien de la Venthie. Et par- 
tant $cet que PrekreE Wastevarte, Jenax bu Hew et Hexky LE Secg esfoient 
diacres, et que ledict LE Seco se nommoit [anchien; ne scet quelle auctorite 
il a Soubz le ministre, et n'a il deposant faict professien de leur foy ny re- 
nonehie a Feglise. | 

Dict que par -ung jour de dimenche le predicant CorNniLLE arrive en ce lieu 
au logis de George Le Taire, ou pend pour cnseigne Sainct Anthoine, atant 
ung chappron en teste, aflin qu'il ne fut congnu, mais ne parla & luy, et ne 
Scet quy Iuy feit compaignie au disner; apres le partement duquel CorRNLLE, 
Paiieees WasTEePaTTE, trouvant, luy quy parle, au logis dudict Le TaLLE, luy dict 
que ledict CorNILLE luy avoit monstre quelques lettres par ou il esfoit commande 
qu'il failloit marchier $ans dire ou. Et depuis a entendu que lesdictz WASTEPATTE, 
Jenax ve Hem et Henry Ls Secg tindrent leur consistoire. Ne $scet ce qu'il en 
fut conclud. 

Dict que le mardy enssuivant le tambourin sonna fort matin, comme il ſeit 
encoires par intervalle jusques environ une heure. Cependant penchent que lesdictz 
PnLieees, Pierre et Jenax WasteearttTe, ledict pu Hex et aultres se preparoient 
pour marchier, et voiant par ung nomm6 Huurerr pe Rovpay, du villaige de 
Noeufve-Chappelle, lequel estoit pour lors en ceste ville, que luy quy parle 
ne $e preparoit pour partir, luy dict : « Vous estes icy ung tas de garchons 
» quy, ne yous prepares a partir; sy vous oy's des bonnes nouvelles, vous scrics 
» plustost prestz. » Et sur ces propos $e partit Iny senl aiant une harquebouse 
et espee que ledict GrorGr LE Tarrrg luy presta, et alla droict a Sailly, ou 1 
trouva lesdictz Punieees, Pierre ef Jrnix WasrteeatteE, JrnaxN pU Hem, Jenan 
Proxwxitr, Fraxcuors Dore, Jacores br LE Becgue, cuvelier, NicorAs LE Ror, lilz 
de Pitrns, Jenax Hare, filz de FErix, demourans a le Venthie, avecq lesquelz 
et aultres de divers il marcha au $on de deux tambourins jusques a Armentieres, 
ou il logea avecq lesdicts Pierre WasteeattE, JenaxN bu Hew, Fraxncnors Dore, 
deffunct, Jena bt 1s Hue, Jacoves Cuvertitn. Et sur ce que luy deppossant ef 
et les dessusnommez demandoicnt andict Pierre WaSTEPATTE Ou on les menoit 
et quy seroyt leur capitaine, lenr respondit que esfant venus au Quesnoy lesdictz 
capitaines $e y trouveroient et se maniſes{eront les princes. 

Disant oultre en ces termes : « Pens's-yous que Von ſace une telle assamb 
» Sans le commandement des princes? » Non obstant lesquelles remonstrancps 
et inductions que leur sceut faire ledict Pierre WasTeraTrE, il depposant pe 
partit dudict Armentieres le lendemain devant le jour et en retourna en ce 
lieu de le Venthie, apres avoir baille la harquebouse et espee_ qu'il avoit ports 
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audict Armentieres a Jacques Pronwes, beau-frere dudict GeorGE LE TaLLE, lequel 
disoit que ledict Le Taire luy avoit vendu. 

Dict que entrant audict Armentieres Rorerr Tnemer les conduisoit comme 
capitaine et les avoit mis en ordre. Sy leur declaira pour de fant plus les 
encouraigier a marchier que i] trouveroient au Quesnoy argent pour leur baillier. 

Dict que depuis la fraction des imaiges quy fut an my aoust il esfoit du 
guet tous Jes quinze jours au hourg de ceste ville, lequel il faisoit de nuict 
avecq aultres dudict bourg, an commandement de Jenax pu Hey, et aucunes fois 
par lesdictz WasrteeatTTE, mais pour $0n Sallaire n'a jamais receu aucune - chose. 

Dict que comme ilz marchoient pour aller audict Armentieres, estans audevant 
du chasteau d'Arquinquehem, ung nomme Ruwarrt, quy esfoit 4 cheval, avecq 
ledict RonerT Tuengr et ung aultre quil ne cognoit, passerent aupres deulx 
pour aller vers ledict Armentieres, et parla ledict RuvaucrT audict Pierre Was- 
TEPATTE. Ne scet quel propos il luy tint, et sy na depuis veu ledict Ruyarit. 

Dict quil a vyeu ledict Pierre WasTeeatTE tenir registre des noms de ceulx 
quy faisoient ladicte profession de foy et renonchiation de Teglise; mais ne scet 
Sy pour ce faire 1] prendoit quelque argent, ny aultre chose. Ainsy Sign6G : JossE 
V RAULMONT. 


31* temoin. — Fraxcnors HaruE, labourier, demourant pres du pont dEstaires, 
pays de VAlloene, eaige de XXXIII ans * ou environ, afferme par $0n $serment 
que le mardy precedent la veille de Noel dernier environ les onze heures d 
midy, il veit venir du coste d'Estaires au $0n d'un tambourin, que Sonnoit 
Tnowxs LE MorT, une troppe de gens de pied, lesquelz se arresterent quelque 
espace devant la maison de lay depposant, et jusques ad ce que y survint ung 
nomme LESCAILLET, predicant de la Gorgue, que Jors commencherent 4 marchier 
et prendre leur chemin vers Armentieres; en laquelle troppe, qui pooit estre 
de environ cent hommes il veit marchier ung nomme Micmer pv Ritz, censsier 
du Marrez, aiant une harquebouse sur $0n espaule, Jacques LE Mort, Tanows 
Le Mort, Ouvier LE Bros, Rorerr Descaues, denx des filz VesPeAStEN bu PLoicn, 
Jenax Le Josxe, et aultres demourans audict lien de la Gorgue, dont il wa pre- 
sentement memoire, lesquelz portoient tous armes comme harquebouses, picques 
et hallebardes; $sy portoient hallecretz lesdictz deux filz VeseasiEN pu PLoicn. 
Ne scet jusques & ou ilz ont marchie, mais a bien entendu qu'ilz marchoient 
tous pour aller a Vallenchiennes. 

Quy est tout ce qu'il en scet. 


Ainsy Signe : Fraxcnors HakLe. 
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Du dernier jour de janvier $0ixante-six par-devant les Seigneurs d'Aucy et du Valhuon 
au bourg de la Venthie. 


32* temoin. — ApriEN CnikOUTRE, cordier, demourant a la Gorgue, eaige de 
quarante ans ou environ, afferme par $son $Serment que par ung jour de lundy, 
quelque peu paravant le Noel dernier, en retournant du marchie de Bethune, 
ou il estoit alle, rencontra, au devant du logis du Caupron audict lieu de la 
Gorgue, AnTwoinNE LESCALLLET, predicant dudict lieu, lequel luy dict que le tam- 
bourin $onneroit le lendemain mardy $ur les quattre heures du matin pour 
faire marchier tous ceulx de la nouvelle religion, lant dudict lieu de la Gorgune, 
Estaires, Merville, I'Alloeue et aultres lieux allenviron ; et Sur ce que luy quy 
parle luy demanda pour ou ce estoit aller, luy feit responce que ce estoit 
pour thirer vers Ypre, ou le predicant avoit este tu& et pluisieurs de leurs 
ſreres. Et $ur ces propos laissa ledict predicant et $'en alla couchier avecq $a 
femme. | 
Dict que le lendemain fort matin et devant le jour oiant le tambourin sonner 
se leva et $'en alla sur le marchie, ou il trouve Tanowas LE Mort, sonnant ledict 
tambourin comme il ſeit ledict LesSCAiLLET, predicant, et pluisieurs de leurs 
religion nouvelle, dont presentement n'a memoire. Et tout apres qu'il olt donne 
le hon jour audict predicant, la cloche sonna pour advertir le poeuple de 
comparoir a la priere, comme il estoit accoustume faire au temple nouvellement 
basty, audict lien de la Gorgue, ou luy quy parle $e trouva avecq les aultres. 
Et aprez lesdictes prieres faictes, ledict predicant remonstra la grand occision 
quy $e estoit faicte a Ipre, tant du predicant comme aucuns de leurs freres, 
et qu'il estoit heure de marchier on qu'il; n'estoient point de Ja religion. Ce 
ſaict, sortirent tous et S'en alla luy depposant desjuner en $a maison et prendre 
$a harquebouse et espce pour marchier avecq les aultres : ce qu'il feit environ 
une henre apres au Son dudict tambourin en la compaignie dudict predicant, 
Nicaiss Laukexs, Jacques LE Mort, hoste du Molinetl, Pitrrt bs Lannre, Jacguor 
et AnTwoiNE Sag, freres, Dexis Carte, Martnitu LE CLenrcg, Jenin pu VALLE, 
L'eseIxE ct aultres qu'il ne SCauroit presentement nommer. Et estans arrivez 4 
Estaires, Survindrent trois ou quattre hommes a cheval, dont Pun estoit RuwauLT, 
Vaultre RoBerr Tuertr, et Te troiziesme ne le cognoit, Jesquelz entrerent au 
logis des Trois Rois audict lieu, Sans qu'il les ayt veu parler au predicant ny 
i aultres de leur troppe; marcherent oultre passans par Sailly couchier 3 en- 
tieres, et $e joindirent avecq eulx en chemin ceulx de la Venthie, asscavoir : 
PaiLipees, Pierre et Jenaxn WasTeratTE, Jenax Rozear et aultres qu'il ne SCauroit 
nommer. 
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Dict que Ie lendemain, quy esfoit mercredy, $e partirent dudict Armentieres 
environ les noenf henres a la conduicte dudict Rorerr Tnenitr, Soubz deux 
enseignes, dont Fune avoit esl6 prinse a Eslaires et Faultre audict Armentieres, 
comme il a entendu, et allerent couchier a Quesnoy ; mais lay et aultres ses 
compaignons voians quil; navoent trouve audict len les princes que ledict 
predicant leur avoit dict, faisoient difliculte de partir, et y olt grand trouble 
entre eulx, et ne fit est© Vasseurance que leur donnoit ledict predicant qu'ilz 
les trouveroient audictz Quesnoy, ne fussent passe plus avant. 

Dict que estans arrivez audict Quesnoy, luy et aultres de la troppe, ne volloient 
plus marchier, mesmes pluisieurs $c rethirerent ; touttesfois sur Vexortation que 
lear faisoit ledict predicant CorNniLLE et Ronert Tutrirs, et aussy quelque aultre 
personnaige dont 1]- n'a congnoissance, quy arriva et qu'on disoit estre quelque 
Sicur, et aussy quon Jes asseuroit quiz trouveroient le conte d'Egmont et le 
s' de Brederode avecq douze mil chevaulx pres Tournay, ilz se partirent dudict 
Quesnoy apres y avoir demoure environ deux jours, et allerent a Tourcoin, apres 
a Templeuse, a Wastrelos ct a Fabbaye de S' Nicolas et chartreux pres Tournay ; 
mais luy depposant $'en alla logier en la ville, ou il trouva Jacques LE Mort, 
Jenax Loucnart, PiErkt Dt Larre, Nicarst Lavkexs, JEnan DE GRAYELINES, ANTHOINE 
Bawiez, tous de la Gorgue, avecq lesquelz il demoura deux jours audict Tournay 
a Thostellerie S* Nicolas, ou Jedict Ronerr Tutrmer, garny d'un pistoulet, Teur 
vint faire commendement de eulx rethirer inconthinent avecq la troppe, et que 
$ilz ne le faisoient, i] Jes ſeroit tous pendre. A quoy ils Iuy feirent responce 
qu'il les avoit abusez et trompez, comme avyoit faict leur minisfre, et quiilz 
en Sortiroient. Sur ce partit ledict Tuenren, lequel retourna le lendemain et leur 
ſeit pareil commandement que dessns ; $Suivant lequel les dessusnommez partirent 
avecq luy, et Iny depposant avecq Jacores Le Mort $se meirent sur ung chariot 
pour aller a Courtray, et de la retournerent en leur maison. 

Dict que estans arrivez a Armentieres le predicant vint vers luy depposant 
luy dire qu'il estoit esleu diximier et lay delivra ung billet contenant les noms 
de ceulx quy esfoient de $a dizaine avecq trois florins pour leur distribuer ; 
ne Scet de ou provenoit ledict argent ny celuy quy bailla a aultres dixiniers, 
et n'a depuis receu aucune chose. 

Dict que estant la compaignie au Quesnoy, y arriva Ruwacrr, lequel feit fort 
peu de $6jour, et sy ne scet a quel effect i] estoit venu, affermant que ledict 
predicant et Tnxgrier ont este cause de les avoir eslevez, et tenoit en $a con- 
Science que c'estoit par le commandement dudict conte d'Aigmont et pour faire 
Service au Roy, $selon que lesdicts predicant et TuererR luy avoient donne & 
entendre, mais voiant qu'il avoit este abuse ne marcha plus avant que Tournay, 
comme 1] a dict cy-dessus. 
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Dict que comme ilz passoient a EStaires i] veit Fraxcnors be LESCLUZE avecq 
Son petit baston quy les regardoit passer, mais ne parla a luy, et ne le a veu 
marchier plus avant. 

Dict que ceulx du conseil de Jeur religion andict lien de la Gorgue quiilz 
appellent consistoire estoient ledict Lesgarer predicant, Jacques LE Rov, greflier, 
que on nommait Panchien, mais ne scet les aultres. 

Dict que Pierre pt LapBrE recepvyoit les deniers provenans du pourchas que 
l'on ſaisoit apres les presches que luy et aultres faisoient, estimant que cestoit 
pour donner aux povres. 

Quy est ce qu'il en scet. 

Ainsy Signe : ApRIEN SCIROUTRE. 

Aﬀerme davantaige que MicnutL pu Riz, senssier de Maretz, $e partit avecq 
eulx de la Gorgue aiant une harquebouse, et marcha avecq la compaignie jusques 
au Quesnoy, mais n'a memoire $'l passa plus avant. 

33* temoin. — CnarLes Fraxcuors, cordonnier, demourant a la Venthie, eagie 
de trente ans ou environ, afferme par son serment que depuis que Teglise dudict 
Venthie fut saccaigee et les imaiges rompues, ceulx de Ja nouvelle religion faisoient 
faire le guet toutes les nuictz; et le scet parceque par pluisieurs et- diverses 
fois il le a faict au commendement de Jenax bu Hex, Prerrs, Paitieees et JenaN 
WasTeeaTTE, dont il a toujours est6& paie par les mains dudict pu Hey, asscavoir 
aucunes fois trois, quattre et cincq gros; avoit cherge avecq aultres ſaisant 
ledict guet que $'il oioient quelque bruict ou allarme, de buschier aux huichs 
de tous ceulx de ladicte nouvelle religion pour les esveiller. 

Aﬀerme que Pierre Rozear, Orivier be PoTTer, Jacques LE Josxe, ung par- 
mentier, demourant en la rue des Monts, duquel ne scet le nom, et lay depposant 
apres avoir $0uppe par luy deposant, avecq ledict Orivier ve PoTTe, $e trouverent 
tous cineq ensamble de nuict en Jadicte eglise, et monſerent au clochier lesdictz 
Pierre Rozeav, Jacgues LE Josxe et Jedict parmentier, lesquelz copperent les cordes 
desdictes cloches par picches et prindrent les basfeanx, lesquelz ilz emporterent 
et jecterent en une fosse pleine deauwe, tenant Je logis: Micmer. LE JosxE ; 
lesquelles cordes avoient est6 mises touttes noculyes pour Sonner lesdictes cloches, 
comme il a entendu, depuis que Teglise ful remise &s mains des catholiques. 

Dict qu'il estoit alors ſort but et que anl{rement i] neuist ad ce assist6, meismes 
qu'il en*advertit tost apres Jenax Bras, boullengier, Jequel avecq aultres allerent 
visiter ladicte fosse, mais ne y trouverent lesdictz basteaux ; ne scet touttesfois 
quy les avoit transporte dudiet liey. 

Dict que comme il passoit d'un soir apres boire en la chimentiere dudict lieu, 
il trouva ung court baston a ses pied, de la longueur d'un bras, lequel il jecta 
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a travers d'une verriere dicelle cglise, laquelle estoit fort rompue, aultrement 
n'euist ce faict, et price qu'on Iuy voeulle pardonner, desirant vivre en Tanchienne 
religion, bien qu'il ayt est6& pluisieurs fois a la presche. 
Ladicte deposition estoit marquee par ledict deposant. 
— 


Du troiziesme jour de febvrier audict an Soixante-six, par-devant lesdictz seigneurs. 


34* temoin. — RoperT CaLLert, josne filz a marier, resident avec $on beau-ſrere, 
nomme JEnax REcxexT, en villaige de Fleurebais, eaige de XX ans ou environ, 
afſerme par son Serment que Sur ce que le bruict couroit, que le conte p'EcuoxT 
faisoit lever gens, et avoit-on faict sonner le tambourin tant en ce lieu de la 
Venthie que aultres villaiges allenviron, il se partit le mercredy paravant le No#l, 
au matin, avecq $a harquebouse et espee, en la compaignie de ANTuonntE LE- 
YECQUE, PigErkE DE LE Becque et Jenaxn MortTe, pour aller 2 Armentieres, ou ilz 
arriverent entre huict et nocuf heures du matin. Et comme ilz estoient aupres 
de la halle dudict Armenticeres, trouverent Jenax Erxouuy, du villaige de Sailly, 
a present deffunct, et aultres dont il n'a memoire, ausquelz ilz demanderent ou 
on alloit. Lesquelz leur feit responce qu'il falloit marchier jusques a Quesnoy, ou 
le conte D'AicuoxT envoiroit des princes quy $eroient leurs capitaines, et que on 
leur bailleroit de Vargent et des armes lorsqu'ilz seroient arrivez a Tournay. 
Suivant quoy $e partirent dudict Armentieres, environ le disner, et marcherent 
soubz enseignes et tambourins droict au Quesnoy, a la conduicte d'un nomme 
Rosenr Tutrier, Et veit ce meisme jour passer au travers dudict Armentieres, 
ung nomme Ruwaurt, lequel i] n'a veu depuis. 

Dict que estans audict Quesnoy, il arriva quelque personnaige accoustre de 
noir, duquel il n'a congnoissance, lequel & haulte voix et publicquement declairoit 
en monstrant quelques lettres que a trois heurres de ]a on trouveroit quattre 
mil chevaulx, grand nombre de pictons et douze mil florins pour les paier, 
que Von print hon couraige, et que lesdictes lettres venoient dudict seigneur 
d'Aigmont et aultres princes qu'il nomma, dont luy quy parle n'a presentement 
memoire. Sur ce partirent le lendemain pour aller a Tourcoing, auquel lieu le 
ministre CoRNILLE prescha, et les exhortoit de prendre bon couraige et marchier 
avant, et qu'ilz trouveroient lesdicts princes, et que pour- ung il y en enveroit 
douze ; $ans touttesfois declairer ou on alloit, trop bien que arrivez a Tournay 
ilz trouveroient des armes. 

Dict que au partir dudict Tourcoing ilz alletent au villaige de Temploeuve, 
depuis a Rumignies et de la allentour de Fabbaie de St. Nicolas et Chartreux 
pres Tournay, ou on feit sonner le tambourin et marchier les $ouldars $ur 
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ung hault desenre ladicte abbaye, on on leur ſeit faire le limechon. Cependant 
le feu fut mis ausdictz Chartreux, lesquelz furent bruslez; et comme ilz ne 
trouverent aucune chose ausdictz Chartreux pour disner, luy depposant, Jacques 
CrveLier, PmLieess WasTeeatrtTE, Piekke Rozeav, beau-lils dudictz PmLiePpes, 
J:nax peg Nais, demourans audict La Venthie, et aultres $'en allerent a Tournay, 
ou i] demourerent tousjours, estans logie a VEscu de Franche, jusques a ce 
que la troppe se partit pour venir logier a Wastrelos. Et entendoit-il deposant 
que c'estoit pour retourner chascun en $a maison ; mais comme ilz vindrent 
aupres de Lannoy, ilz furent chargiez par gens de cheval et de pied, lesquelz 
les deffeirent. 

Dict que eslans arrivez a Wastrelos le jour qu'ilz partirent de Tournay, luy 
depposant et aultres se plaindoient qu'il ne trouvoient princes, capitaines, armes 
ny argent et qu'on les avoit tousjours menez de parolles. Sur quoy ledict PierrE 
WuasTEPATTE leur dict : « Nous avons receu lettres de messieurs b ESCOBECQUE, 
» Þ'HoLuars et LoxcasTre, lesquelz nous mandent que nous allons a Lannoy. » 
Et $sur ce que luy depposant demandoit pourquoy on alloit vers lesdictz gen- 
til-hommes, luy ſurent respondu par pluisieurs qu'ilz debvoient estre leurs capitaines. 

Dict que estans logiez audict Quesnoy ledict Pierre WasTeearttE feit appeler 
ceulx de VAllocue, desquelz il print et meit leurs noms par escript, mais n'a 
jamais receu ung pattart, et a tousjours vescu Sur Ja bourse. Scet que en ladicte 
compaignie y estoit dudict lieu de la Venthie ledict PniLieees WasSTEPaTTE, 
PiekkE et Jenax Son frere, Jenax be Nauis, JenaN pu Hex et Fraxcuors Dore. 
Dict oultre que il estimoit pour verite que on les faisoit marchier pour le 
Service du Roy et an commandement dudict Seigneur DA1GxoxT, Sur FasSeurance 
que leur donnoient ledict predicant CorNiLLE et aussy ledict PrekkeE WASTEPATTE, 
auquel ceulx dudict pays de FAlloecue adressoient, a cause qu'il avoit prins 
leurs noms par escript. 

Qui est ce qu'il en $scet. Ainsy signe: RopekT CatLET. 

Au marge de la dessusdicte deposition estoit attache ung billet de pappier 
contenant ce que $'ensuyt : 

le soubseigne $sire Axnpreu DesGarpiNs, prebstre cure de Fleurbais, certifie 
que RoserrT CauLet, josne filz, a fais ses debvoirs a Pasques, et Tay congnu 
parcidevant pour catholicque, combien que en ces troubles par pluisicurs fois 
il s'est transportes aux presches, et croy veritablement, quant ad ce qu'il a 
prins les armes, que ce a est6 par faulx conseil. Partant je suplie Voz Sei- 
gneuries d'avoir regard a $a jonesche et a son bon: volloir qu'il a de amender 
sa vie et de retourner a TEglise. Ce faict le 4 de febvrier quinze cens $0i- 
xante-Six. Soubseigne : DESGARDINS. 
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35* temoin. — Pierre Wipocxe, labourier, demourant en la paroisse de la 
Gorgue, pays de TAlloene, caigic de trente ans ou environ, afferme par $on 
Serment que quelque temps paravant Ie Noel dernier, ne Scauroit colter le jour, 
il esfoit alle an logis du marissal pres le pond d'Estaires querre ung fer de 
querue, ef comme il estoit parlant audict marissal, i] perceut venir dudict 
Estaires -une compaignie de gens avecq armes quy marchoient en ordre au $0n 
de deux tambourins, prendans le chemin dArmenticres, entre lesquelz il 
recongnut Jenax pu Varte, Jacguor Sar, Dexis Cnarte, SaxprieNn BoxNez, 
AnTnorxE $0n filz, PierrgE be LEseixt OurvieR LE Bren, Manitv LE CLERCH, 
NicoLLtas bu Havyrav, Jacorves Warritr, a present deffunct, Jenax MartssaL de 
la Gorgue, Jacgues re Mort, Jacques GAYRELLE, josne filz a marier, tous des- 
mourans audict villaige de Ia Gorgue. Veit aussy marchier avecq les dessusdictz 
Micmer pu Ritz, censsier dn Maretz, atant nne longue harquebouse $ur $0n 
espaulle, lequel appella luy depposant luy disant : « Allons, allons! » A quoy 
il respondit : « Alles, alles! je ne bougeray. » Na memoires des noms de 
tous les aultres. 

Quy est ce quil en scet. | 

Ladicte deposition estoit marquee par ledict deposant. 


Du qualtriesme de ſebvrier audict an LXVI par devant les dessusdictz. 


36* temoin. — Pierre RixGor, - merchier, demovurant au bourg de la Venthie, 
eagie de quarante-cineq ans ou environ, afferme par son serment que le len- 
demain du jour Nostre-Dame de my-aoust dernier, retournant de Sailly avecq 
$0n pagnier Sur $es espaulles, oyt que Von buschoit fort en Veglise ; et apres 
avoir mis $0n pagnier en $2 maison, $e fransporta en ladicte eglise, ou il trouva 
cineq ou $ix personnes quy rompoient et abbattoient imaiges et aultres choses. 
Et entre aultres recongnut Mamev Burr et $0n filz, auquel Baiart i veit 
rompre et thirer jus la chaicre preschoire, et que $Sondict filz ajant une cu- 
gniette en la presence de $0n pere couppoit les nc&s 4 aucuns imaiges et aussy 
la barhbe, disant qu'il les ſaisoit & la gueuse; et apres lesdictz pere et filz 
portorent lesdictes imaiges au boult Cicelle &glise et disoient que esfoit pour 
faire du feu. Recongnut aussy entre lesdictz abbatteurs JeniN LE CLercg et 
Caante Fraxcnos quy faisvient aussy bien leur debvoir. A veoir faire lesdictes 
ſractions y avoit bien quarante personnes, lesquelz n'y donnerent jamais em- 
peschement. 

Quy est ce qu'il en scet. 

Ladicte deposilion esfoit marque par ledict deposant 
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37* temoin, — MaritTTE LE Fort, femme de Pierre Harrornpis, eaige de 
cinequante ans ou environ, afterme que le jour Nostre-Dame de my-aoust der- 
nier elle se trouva avecq aultres $Sur la chimenticre de Feglise dudict Venthie, 
pendant que on hbrisoit imaiges, et veit le filz Mane Bararr, le fils Man- 
GUERITTE Rozear, lesquelz avecq une cugniette rompoient et brisoient les imaiges 
que on avoit apporte en ladicte chimentiere. Dict oultre que comme elle alloit 
quelqueſois querir du fer en la maison dudict Mameu Batart, elle veit aucunes 
desdictes imaiges. 


Du sixiesme de fſebvrier LXVI-par-devant les dessusdiclz. 


38* temoin. — AprIEN DU Ritz, labourier, demourant en la paroisse de |e 
Gorgue, eaig6 de XXXVI ans on environ, afferme par $on $Serment que le 
mardy precedent, la veille de Noel dernier, oijant que Ton Sonnoit le tambourin 
en divers lieux, partit de $a maison et $e meit $ur Je grand chemin pour 
veoir que Cestoit, ou il trouya RoperrT LE Tux, Jacques WasTELIER ef JenaN 
Becur, avecq lesquelz il devisoit. Au mesme instant ung nomme RunauLy et 
deux aultres a cheval avecq luy, qu'il ne congnoissoit, venans d'Armentieres 
passerent par devant eulx, et leur dict ledict RuwaciT addressant $ses parolles 
audict depposant : « Mes amis, marchies incontinent et esmouvyes le poeuple 
» pour aller a Armentieres, ou vous trouveres beaucop de 'gens de guerre et 
» princes pour capitaines. » Et estimant par Iuy depposant et les dessusnommez 
que ce estoit pour le service du Roy, $e encheminerent vers ledict Armentieres, 
aiant luy depposant nne hallebarde ; et yoiant par eulx que le donne 4 entendre 
dudict Rewvauur esfoit faulx, se partirent le lendemain dudict Armentieres, et 
retourncrent en leur maison. 

Dict que Ie lundy paravant le Noel il estoit a la Gorgue au logis Francois 
LE Caxpre, on Survindrent quattre hommes a cheval, que Fon disoit estre 
marchans dTAnvers, lesquelz monstroient au poeuple quelque escript ou y avoit 
pluisieurs Signatures, declairans que on auroit Jiberte de vixre comme on vol- 
droit pour le faict de la conscience en baillant par chascun selon $a puissance 
quelque Somme dargent; mais ne $scet Sy aucuns en ont baillie, ny aultre 
chose, $ur ce requis. 

Ainsy signe : Du Ritz. 

Collation faicte de ladicte information exib&e par NicoLLas pt Mory, procureur 
pour oflice, et Jenax. Pixcaox, greflier de la prevoste de St. Vaast d"Arras, et 
trouve concorder par nous commissaires et adjoinct so0ubzsignez. 


CnarLEs be Bonxytres, P. Couronner, J. Cnavartrte. 
31 
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MA4i 1567. — Le Conseil de Flandre, conformement & Iordonnance du Roi, en date 
du 9 mai 1567, commet messire Jehan de St-Omer, Sgr. de Morbeke, etc 
gouverneur d'Aire et capitaine du chateau de la Motte-au-Bois pour. en presence 
des e6chevins de Merville, informer sur les faits de troubles, bris d'images, 
ports d'armes, etc. et en outre sur la vie et la conduite de Philippe le Cocq, 
bailli dudit lieu. 


Les gens etc. scavoir faisons que ensnyyant Tordonnance de Sa Majeste en date du 
IN* de may XV* LXVII et pour le service dicelle entretenement du repos et 
franquillit6 de la republicque, avons commis et auctorise, commectons et aucto- 
risons par cestes messire Jehan de St-Omer, Seigneur de Morbeke etc. gouverneur 
TAire et capitaine du chasteau de Ja Motte au bois, pour en la presence des 
eschevins de la ville de Mervilles, ou d'aulcuns diceulx, competamment assamblez 
Selon Vexigence de la matiere, non Seullement tenir information $sur le ſaict des 
prisonniers en ladicte ville de Merville et aultres qui pourroient estre ratainstz 
\ cause des $Saccagemens d'ymages, bryseric deglises et portz d'armes contre 
Sadicte Majest6 et aultres choses en dependans, mais aussy pour tels delinquans 
mestre a droict et en faire faire justice comme 1] sera trouye en-honne justice 
appartenir. Et oultre d'eulx parensamble informer de la vye et conduicte de 
Pmiieet LE Coco, bailly dudict lheu, notamment $ur les charges posces en la 
requeste presentce ledict IX* jour de may au conseil prive par ceulx du chapitre 
de Saint Ame en Dounay, scigneurs dudict Merville. En tesmoing. 

Archives de I'Etat a Gand, — Ancien fonds 
du Conseil de Flandre. 


DD. 


2 juin 1567. — Le Conseil de Flandre, ayant admis Texcuse presentee par le 
Seigneur de Morbeque, nomme pour le remplacer M* Jean Van der Bercht, 
membre du Conseil. 


Messeigneurs, nous aiant est6 presentees de yostre part certaines lettres du 
Roy nostre Sire a4 ce que $Suyvant yostre requeste y joincte duissions 4 com- 
mectre le seigneur de Morbeque ou quelque aultre pour avecq les eschevins de 
vostre ville de Merville $'informer $sur le faict des prisouniers et aultres choses 
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y mentionnees, et en faire droict et jusftice, comme a Tentretenement du repos 
publicque 1] seroit trouve en bonne justice convenir, nous avions Suyvant ce a 
effect susdict commis et auctorize ledict seigneur de Morbeque, lequel $'en est 
excus6 par $es lettres du dernier du precedent mois de may -et pour les raisons 
y reprinses, parquoy ef aflin que puissies ensuyvant Fordonnance de $adicte 
Majest& joyr du fruict de nostre dicte requeste, nouns avons au lieu dudict 
Seigneur de Morbeke commis . et auctorize a Vaccomplissement de tout ce que 
dessus, maistre JEn4N YANDER BEkCnT, conseiller du Roy, nostre confrere, porteur 
de cestes, comme pourrez plus amplement entendre par la commission Sur ce 
expedice, dont yous avons bien vollu advertir. A tant, messieurs, prions Dieu 
le createur vous octroyer $a tres Saincte grace, nous recommandant de bon coeur 
en la vostre. De Gand, ce II* de juing 1867. 


A messeigneurs les prevost, doyen et chapitre 
de I'6eglise collegiale de St. Ame de Douay. 
Les president et gens du Conseil provincial 
du Roy nostre Sire, ordonne en Flandres. 
Ibid. 


IE. 


9 aont 1567. — Information tenue au Pays de TAlleu et aux lieux voisins par 
messire Charles de Bonnieres, Seigneur et baron d'Auchy etc., grand-bailli du 
Pays de I'Alleu etc, et Pierre Couronnel, conseiller au conseil d'Artois, commis- 


saires deputes par Sa Majeste. 


Information tenue au pais de VAlleue ct aucuns lieux allenviron par messire CHARLES 
DE BoNNIERES, Chevalier, scigneur ect baron d'Auchy, chevalier du conseil provinchial 
d'Arthois, grand bailli dudict pays de IAlleue et gouverneur de la Gorgue, elc., et 
M" PrexkRE COURONNEL, conscillier ordinaire dudict conscil, commissaires deputez par 
Sa Majest6& par $es leltres patentes en forme de pooir a eulx donne par icelles en 
dacte du noeuſfviesme jour d'aoust Van mil cincq cens $0ixante Sept, Sieuvant Vin- 
$lruction a eulx envois par Son Alteze, de meisme datte que lesdictes lettres de 
pooir, prins pour leur adjoinet SivoN CHAYATTE, noltaire roial de la residence de la 
Gorgue et greftier dudict lieu. 


Primes, au bourg de la Venthie, andict pays de VAlleue, le quattriesme jour 
de septembre audict an. 


| 
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| 
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{* {emoin. — Fraxcnors LE CLErco, brasseur, demourant au pont d'Esterre, 
eaigie de quarante-deulx ans ou environ, tesmoing jure et ouy en ladicte in- 
formation $ur les poincts et articles contenus en ladicte insfruction, a dict et 
depose par $0n Serment que environ huict jours paravant la Sainct Barnabe, 
au mois de juing, en Fan quinze cens Soixante et 8ix, commencherent 4 $e 
ſaire as8emblees $ecretes et de nuict audict pays de VAlleue et aucuns villaiges 
voisins, $i comme a Richebourg, en la paroisse dEsterre, au-devant de Fabbaye 
de Beaupre; et y faisoit la presche ung predicant nomme Juitx, na memoire 
de s0n $surnom, Sy ne scet de quel pays il estoit. Ausquelles presches i] de- 
posant $se est trouve ancunes fois par la cherge dudict seigneur d'Auchy et du 
Seignenr de la Thiculloie, gouverneur de Bethune, aflin de veoir et entendre 
ce que $e ſaisoit es dictes presches ct assemblees, et congnoistre ceulx quy y 
comparoient pour apres en faire rapport ausdicts $Seigneurs dAuchy et de la 
Thienlloie, comme il averoit faict. Et veit &s dictes presches, touttes les fois 
qu'il y fat, les trois filz de Mamev WasTeraTTE nommez Pierre, PmLieee et 
Jenax, residens lors audict villaige de la Venthie, desquelz lesdicts Prerke et 
Pmeees Sont presentement detenus prisonniers en Ja ville de Tournay ; NoEL 
Crrrox, de Ia Venthie, Jenax pes Birexs, dudict lieu, lequel il veit une fois 
ordonner ceulx quy estoient pour Ja garde de Ia presche; Jacgues Beccue, de- 
mourant a Esterre ; Jacques LE Mort, Jacgres LE Roy, de la ville de la Gorgue, 
et aultres dont il n'a presentement memoire. Et apres les presches achevees 
estoient chant6es aucunes pSaulmes et $e disotent aucunes pricres, mais n'y 
yeit faire aucuns baptesmes. Et furent lesdictes presches secretes et de nuict 
continuces jusques a la my-aoust ensuivant, que lors furent faictes presches 
publicques en la ville d'Esterre, au bourg de la Venthie et au villaige de 
Richebourg, on la premiere presche publicque fut fſaicte sur la chimeticre de 
Feglise le jour de Sainct Lenrens. Esquelles presches se trouverent Iles dessus- 
dictz et aunltres, desquelz pluisieurs esfoient armes et embatonnes de harque- 
bouzes, picques et semblables bastons, et a memoire oultre que y estoient 
aussy Jenaxn Biex, PrwLieees CarLieR, de Ja Venthie, mais n'a presentement 
m6moire du nom des aultres quy $se y trouvoient, combien qu'ilz ſussent en 
fort grand nombre de divers lieulx. Et pooient estre aucunes fois, tant hommes 
que femmes, en nombre de environ deulx mille. Esquelles presches publicques 
lon chantoit aussy psaulmes et faisoit-on prieres ; et oultre Ton y baptisoit 
enffans nouveaulx n&ez, et y celcbroit-on espousalles; et aucunes fois oyt tenir 
propos que Fon feroit la cene, touttesfois ne Fa yeu faire et ne scet sy elle a 
est6 faicte, Dict qu'il ouyt lors dire et maintenir commun+ement que ledict 
Jugs, predicant et ministre, avoit este envoie par ceulx d'Armentieres, ou 
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precedentement il averoit preschie environ demy an, auquel lien dArmentieres 


il se rethira quant ung aultre predicant et ministre, duquel il ne scet le nom, 
vint prescher audict pais de VAllene. Ne scet par quy lesdicts predicants estoient 
receuz, aultrement que Von disoit qu'ilz se tenorent et couchoient &s maisons 
desdictz WASTEPATTE et CRETON. 

Dict que lesdictes presches $ecretes (de nuict estoient asses notoires, tellement 
qu'il luy Samble que ceulx de la justice en estoient bien adverty, meismes la 
pluspart d'eulx estoient Suspectez destre $sectaires, $i comme ledict Mamevu 
WasTEeeaTTE, Guy bu Bots, NiCoLLAS SALENGRU, JEHAN DE LEsPpixe, JEHAN bes Biexs 
et aultres, desquels il ne luy $souvient, par quoy lesdicts de la loy weuissent 
donne empeschement ausdictes presches ct assamblees ny faict advertence audict 
grand bailly, meismes ouyt dire en bruit commun ausdictes presches que Ton 
s$e garda que ledict grand bailly n'en fot adverty, craindant qu'il ne les 
empescha. 

A-il deposant bien ouy dire qu'ilz tenoient quelque consisfoire, ne scet en 
quel lien, et n'a congnoissance de ceulx quy en esfoient ne quels oflices i] y 
avvit audict consisfoire. Scet que $e est leve quelque argent $ur eulx quy $e 
trouvoient ©&s dictes presches, et luy fat demande une fois la s0mme de noeuf 
pattars par Jacques. Beccur, demourant audict Esterre, que Fon disoit estre 
diacre. Et avoit mis par escript en ung rolle le nom dudict deposant, estimant 
qu'il fat de leur $ecte, par ce qu'il se trouvoit. ausdictes presches, y envoie 
par lesdicts seigneurs Auchy et de la Thieulloie, comme dessus est dict. Et 
lny disoit ledict Beccue que lesdietz noeuf patfars estoient pour son contingent 
de Passiette qu'on avoit faict pour lever argent que on donneroit au Roy, aflin 
Tavoir liberte de vivre comme Fon vouldroit ; touttefois i] ne paia lesdict noeuf 
pattars. Et pour ceste cause et aussy quil ne vollut nectoier Feglise d'Esterre, 
en laquelle $e faisoient les presches, selon que Juy avoit commande GiLLEs DE 
Hovcgue, demourant audict Esterre, que Ton appeloit le BAILLY DES GUEUTZ, i] 
d6&posant n'oza plus retourner ausdictes Ppresches et $se trouver ansdictes 
as8emblees. 

Dict que & lieulx dont venoient ceulx quy $e trouvoient ausdictes presches 
et assamblees ny a aucuns sermens ef confraries, fors en ladicte ville d'Esterre 
y a une conſrarie et serment darbalestriers, la plus grande partye desquelz et 
les principaulx esloient sectaires, ct nommement Marco TasstL, marchant de 
grain et de vin; Francuors RExeL, marchant de grain; Jena PiLizerre, mar- 
chant de bois; Recxnauur LE Roy, soubzdiacre; ledict Jacoues Beccus, diacre ; 
Lois HoxGuexnacue, CnarLEes GitLon, Pol Weppis, lors eschevin ; Marmeu Cua- 
VATTE, ROY DE LA CONFRARIE. 
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Par quoy ceulx de ladicte confrarie menissent nullement assist6e la justice, 
quant ores en en euissent esf6 requis pour empescher lesdictes presches 6&8 
quelles ilz $e trouvoient. Ne scet a parler des as$amblees quy $se $ont faictes 
a St. Tron, Gand et Anvers, ne quy y $sont comparu ; trop bien a memoire 
que hantant lesdictes presches audict mois daoust en Tan XV* Soixante ef six, 
ledict Jules, ministre, declara en la presche qu'il feit a Menreville, quil $en 
alloit en court ou i] esfoit mande et adjourne pour la troiziesme fois par les 
princes, et seroit absent6 bien Vespace de hniet jours, et a Son retour esperoit 
de rapporter bonne nouvelle. Comme il esfoit quelque fois a une presche que 
se faisoit de nuict au villaige de Richebourg, $oubz la seignourie de monsicur 
de Sainct-Vaast, y vindrent ancuns, dont $ourdit quelque tumnlte, estimans 
qu'on les venoit assaillir de la part dudict seigneur dAuchy ou du gouverneur 
de Bethune. Et tost apres ouyrent dire que cesfoit le se1gneur de VENDEYILLE 
ef ung nomme Rocixprors, quil. ne veit a ladicte presche, mais an retour pour 
venir audict Esterre, ou il deposant residoit lors aperchenz $sur le chemin au 
point du jour ledict seigneur de VENDEYVILLE en la troupe de cenlx quy avoient 
est6 4 ladicte presche. Et aiant ouy dire quelque temps depuis, $i comme de 
trois $epmaines ou ung moys, que ledict seigneur de VENDEYILLE enrolloit gens, 
et de ce ajant adverty ledict seigneur d'Auchy fut par luy envoie vers ledict 
seigneur de VENDEYILLE, faindant de volloir estre enrollee soubz luy; et $'adressa 
au cuisinier dudict seigneur de Vendeville, duquel il avoit familiere congnois- 
Sance ; lequel declara audict d&posant que ledict Seigneur de Vendeville levoit 
gens de pied ct averoit pour $oy dix hallebardiers, et que sy ledict deposant 
volloit estre Fung desdictz hallebardiers, il le $eroit facillement. A quoy il 
deposant feit response qu'il aimoit miculx estre homme de guerre a4 cheval, 
comme par ci devant il avoit est6 soubz le Seigneur de NoiELLE devant la ville 
de Mets ; dont ledict cuisinier dict qu'il en advertiroit ledict seigneur de Ven- 
deville, s0n maistre, et deulx* jours apres feit rapport audict deposant que 
pour estre recen homme (de guerre a cheval il failloit qu'il attendit encoire 
quinze jours, et que ledict seigneur n'avoit encoire recen la cherge et commis- 
Sion du conte de Nassau ; qu'il aftendoit, disant qu'il seroit bien pay6 et que 
les $sectaires n'avoient faulte d'argent et en avoient ass&s. Depuis ledict Mancg 
Tasstr, retournant d'Anvers au temps que les imaiges avoient est6& rompues &s 
eglises, luy monstra une ymaige de bois dore de quelque $aincte qu'il disoit 
avoir rapporte de Feglise Nostre-Dame dAnvers, ou elle avoit est6 rompu. 
Auquel il d&posant demanda $i on ne coeulloit gens de guerre pour les gueutz. 
Lequel respondit que ouy et que $'yl volloit estre homme de guerre a cheval 
il seroit par eulx receu et hien pay6. Et $ur ce que if deposant luy dict qu'il 
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navoit argent pour achepter cheval et armes, ledict Tasser feit response qu'on 
lny bailleroit lesdictz cheval et armes. Et lors i] deposant Jny dict que en 
dedens quinze jours il Jluy scaverat a dire $11 vauldroit servir lesdietz gueutz. 

Veit audict pont d'Esterre passer les gens de guerre dudict Esterre, de la 
Gorgue et de Merville, quy alloient en trouppe armees et enhatonnees $sans 
avoir enseignes, lesquels on disoit alles envers Tournay ; et estoient en leur 
compaignye aucuns des dessusnommes dudict Esterre et de Ja Gorgue, Sicomme 
Jiacoves Beccve, Jenan LE Mtrs, les deulx enflans Pierre bu Puicn, Jenan 
PitizereE, AbrieN GrixNcouRT, CHARLES GILLON dudict len d'Esterre, MaTwiEU LE 
CLErnco, RoperT Descanues, Tung des filz VaseaSiEN bu PLoicn, Dexis CARLE 
dudict lien de la Gorgue; ne congnoit ceulx de Menreville ; scet que &s 6glises 
«Esterre, Menreville, la Gorgue, Venthie, Fleurebais, Sailly, Richebourg et 
aultres villaiges voisins, les ymaiges, autels, verricres, livres, ornemens d'eglise, 
s&pultures et epitalſes ont est6 rompues, desmolies, brisez et ruinez. En quoy 
a est6 faict ung domaige inestimable. 

Dict que apres que lesdictz gens de guerre d'Esterre, de Menreville et Ja 
Gorgue ſurent passez, veit retourner audict EStaire Jrenaxn Rewaturr et Rocinno 
eSlans a cheval. Et disoit-on que ledict Ruyariy eStoit capitaine desdicts gens 
de guerre, et venoit querir leur enseigne que debvoit porter ledict JEnaN LE 
Mire. Lequel ReyarrtT il a $Souvent veu esdictes presches, tant Secretes que 
publicques, monte sur ung cheval avecq ung pistollet. 

Disant oultre que lorsqu'il hantoit lesdictz Sectaires par la cherge desdicts 
Seigneurs d'Auchy et de la Thieulloie, i] leur otoyt dire qu'ilz avoient leur 
reſuge et adresse vers le seigneur de VENbeviite. Et a veu aucuns diiceulx 
Souvent en la maison dudict Seigneur de VENDEVILLE, rFesident au Doulxlieu, 
paroisse d'Esterre, lequel aussy il a ven pluisicurs fois pourmener audict Esterre 
et avoir devises avecq les principaulx sectaires dudict lieu. Quy est ce qu'il 
en $scet, interroghuic $ur tous les articles de ladicte instruction. 

Ainsy Signe : Fraxcnors LE CLERCQ, etc. 


2* temoin. — Sirt NICOLLE pu Pike, prebstre, cure proprictaire de 1a Venthie, 
y resident, eaigi6 de quarante ans on environ, tesmoing jur6 et oy $ur les- 
dictz poinctz et articles de ladicte instruction, a dict et depos6& par $on Serment, 
in verbo sacerdotis, que des VI a VIE ans 11] a continuellement reside audict 
lien de la Venthie, deservant ladicte cure comme vice-gerent ung an, et le 
Surplus dudict temps comme cure. proprictaire le a administre ; et la premiere 
annee qu'il deservoit icelle cure ſut joue& quelque jeu par aucuns habitants 
dudict lieu de la Venthie, environ Ia Penthecouste, ou jouoient Not. CreToN, 
Pierre, Paieees et Jenaxn WasTeeaTTE, freres, enffans de Mamev, Jenax bu 
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Hew, NicoLtas LE Routx et aultres; et en la farse quy fut par eulx jouce 
furent mesl6ez pluisieurs propos scandaleux contre la religion crestienne, dont 
il deposant se mal contenta et en advertist monsieur d'Arras, son prelat, Jequel 
vint depuis audict lieu de la Venthie et y prescha, et remonstra audict Mameu 
WasreratTE qu'il ne debvoit permectre a $es enffans jouer $emblables jeus, et 
que ceulx de la justice dudict lieu leur debvyoient deffendre, de laquelle jus- 
tice ledict Mameu WasTeeaTTE estoit grefſier. 

Et Vannee Sieuvante ledict deposant fut adverty qu'on volloit jouer encoire 
quelque jeu (duquel il veit par quelque moien la coppie), et apperchevant qu'il 
y avoit aussy pluisieurs propos erronnez et scandaleux, les declara et monstra 
ausdicts CreToNn et WasTeratTE cf autres joucurs, quy luy dirent qu'ilz oste- 
roient lesdictz propos. A quoy leur respondict que au lieu de les oster, ilz en 
mectroient des aultres, comme aultrefois avoit este faict. Et ne volloit $soutlrir 
lesdictz jeus, n'estoit qu'ilz fussent visitez de $es $Supericurs et par la permis- 
Sion diceulx ; dont il; fussent mal contans, et dirent audict deposant que 
maulgre Iny ilz jouroient ; et mojennant qu'ilz ne jouassent en I'eglise ou 
chimeticre, il ne y avoit aulcun regard et ne les pooit empescher. 

 Quoy oyant, alla en la ville d'Arras, et parla au procureur d'Arthois, M* Ni- 
COLLE CORNAILLE, quy luy bailla coppie du placcart du Roy deffendant telz jus, 
laquelle i] monstra a monsieur de Sainct Vaast, quy meist par escript en fin 
de ladicte coppie deffence a $ses ofliciers de ne permectre ledict jus, 4 peine 
de $'en prendre a4 eulx. Laque!': coppie il rapporta audict lieu de la Venthie, 
et la lut publicquement en eglise, le jour de la Penthecouste, en faisant ses 
commandemens. Apporta aussy lettre de Fofficial d'Arras adreschante aulx ofli- 
ciers dudict lieu, contenant deffance de jouer ledict jeu, ou aultrement monsieur 
dT'Arras, en advertiroit en court: A raison de quoy ledict ju ne fut joue: dont 
lesdictz WASTEPATTE conchurent haine contre luy deposant, et ung jour en iver, 
environ les 8ix heures du $oir, Fung diceulx, quy luy fut dict depuis estre 
PuwiLieets, le aguesta en la chimetiere dudict Venthie et contendict de Fhomi- 
cider, et fut Hexgy Mevrix estant en la compaigny dudict deposant 6normement 
blesche en $a teste en grand peril de $a vie, Et depuis ledict temps lesdicts 
WasrteraTTEs et CreEToN ont est6 vehementement suspectez de $entir mal de 
nostre foy et avoir communication $ecrete de leurs erreurs: Et finablement, 
environ le No#l de Tan XV* $oixante et cineq, lesdictz WasTeeaTTE et CRETON 
furent absens dudict lieu de la Venthie Fespace de cincq ou six sepmaines, 
et disoit-on qu'ilz estoient alle au pais de Franche querir aucuns predicans, 
comme depuis la chose a este aver6e. Et par leur moien vint ung predicant 
nomme Juiign, quy prescha secretement et de nuict &s assemblees que lesdicts 
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CretoN ef WasTeratrt faisoient, esquelles $e tronvoient pluisieurs aultres du 
dict lien de In Venthie et 'des villaiges voisins. Sy vint aussy ung nomme 
Jenaxn Cayeer, de $0n stil parmentier, quy apporta aucuns livres contenans 
erreurs (qu'il lisoit a cenlx as8emblees en Jocquerie et jardin dudict WASTEPATTE. 
Et pour ce que il deposant en parla andict parmentier, luy remonstrant $es 
fauſtes et erreurs contenns esdicts livres, lesdicts WaSTEPATTE eurent haultaines 
parolles a Juy deposant, Iny disant qu'ilz pooient faire en Jeur maison ce 
qu'ilz youldroient. Neantmoings ledict parmentier aiant entendu que le Seigneur 
TAnlchy, grand bailly dudict pais de FVAllene, sur Fadyertence que i depo- 
Sant Iny avoit faict le vouloir faire apprehender, $se partist et n'est retournce 
patentement. 

Et farent lesdietz WasteraTTE, GEORGE LE TailLe, Ila Servante dudict CreToON 
tost apres aprehendez par le preuvost des marischaulx par la cherge dudict 
Seigneur JAulchy, lesquels ſurent rendus par ledict preuvost a la justice de 
messienrs, de Saint-Vaast, leur juge ordinaire, quy les eslargirent a caution. 

En continuant depuis lesdictz WasTeeaTTE en leurs erreurs ont entretenu les 
presches tant secretes que publicques, y assistens armces et enbatonnees, guarnis 
de pistollets et harquebouses. El le jours de Sainct-Jacques et Sainct-Christofle 
ledict Jules prescha publicquement $sur le marchie dudict Venthie, ou il de- 
posant fut present. Et luy oyt dire propos sScandaleux contre Thonneur de la 
vierge Marie. lesquels propos le dimenche ensuivant ledict deposant redargua, 
disant que $'il volloit commnnicquier avecq luy deposant, en la presence de 
quattre personnes du cost6 Undict predicant et quatre du coste de lui deposant, 
il Iny monsfreroit $0n erpenr Gyident par prenve de la Saincte escripture, 
Suivant quoy, Ie Samedy prochain apres, vindrent en la maison dudict depo- 
Sant ledict Not. Cretos, assist6 d'nng homme que il deposant ne congnoissoit 
lors, mais depuis il a scen que cestoit ledict Jenas Ruwacit, de la ville dCAire, 
leque] homme $alua luy deposant, et apres quelque propos Iuy demanda qu'il 
luy Sambloit de leur predicant. A quoi luy feit responce que $y ledict predi- 
cant euist encoire estudie, ſut devenu Saige. Et Sur ce respondict ledict Ru- 
MAULT que ledict predicant, estoit jueune - homme et quy le failloit supporter, 
demandant icelluy RexatiT audict deposant $'il ne volloit aller boire une pinte 
de vin avecq eulx ; lequel se y accorda, et allerent a Ja tavarne de FEigle 
ou incontinent $urvindrent lesdicts Pierre et Paiieees WaSTEPATTE, JEHAN DU 
Hey, Jacgques Le Rovr et aultres dont il n'a congnoissance. Et apres estre - assis 
a table ledict RuwauLT luy demanda en quoy leur predicant avait failly. Ce 
qu'il leur declara en all6guant les passaiges de Ja $aincte escripture contre ce 
qu'il avoit propos6 ; auxquels ils ne sccurent contredire. Et laissant ces devises, 
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entrerent en propos que les gentils hommes de Franche de leur $ecte volloient 
yenir en ce pals icy pour eulx rethirer et estre en $scurete, et que la ville 
de Bethune leur enist est6 fort propice. Et aiant entasme ces propos, il depo- 
Sant Sortit de la chambre ou ils esftoient, faindant de volloir laissier $0n eauwe, 
et escouta a la fenestre la continuation de leurdict propos telle que $e deb- 
voient faire de brief en la ville de Bethune les nopces du SEGNEUR Db OLuans, 
ou debyoient comparoir pluisieurs gentils hommes de Franche, qu'ilz ne vien- 
droient $ans estre garnys de pistollets et aultres hattons; et aucuns de ce 
quartier irojent au marchiet dudict Bethune, munis de pistollets, qui saisiroient 
la porte, et serojent aucuns en aguet en quelque lieu allentour, quy par le 
moien de ceulx aiants Saisy la porte entreroient en la ville, et $'en feroient les 
plus forts pour le tenir et mectre &s mains desdictz Franchois. 

Oyant lesquels propos et estant retourn6 en $2 maison, en advertit par mes- 
Sagier expres le seigneur de Ja Thieullere, gouverneur, par lettres a luy 
adreschantes ou a $son hentenant. 

Depuis ce temps lesdictz sectaires Semerent pluisieurs livres scandaleux, les 
ſaisant vendre publicquement sur le marchic dudict lien de la Venthie; et 
apres $accagerent Teglise, brisans les ymaiges, rompans les orgues, deschirant 
les livres, ornemens «de I'eglise, rompans les vericeres, ostans les batteaux des 
eloches et Ie ploncq de lJadicte 6glise et y faisant ung dommaige inestimable : 
ou estoient assistens comme principaulx autheurs PuLieees ET Jenax WasTE- 
PaTTE, Guy bu Boris, Not CreTtoN, JenaxN pu Hey, Pniieees Catlier avecq 
grande multitude de menv peuple ; aucuns desquels esftoient de Ia loy; et ceulx 
Ticelle loy quy estoient catholicques n'enssent sceu empecher lesdictz Saccage- 
mens et desordres. 

Et comme il deposant, pour $a $eurete, $esfoit rethire en la ville dArras, 
on il ſut Vespace de cincq sepmaines, les sectaires pillerent $a . maison et luy 
deschirent $es livres, et perdit de moaubles plus que de Ja valleur de cent 
florins. 

Et apres estre retourne de ladicte ville dArras, ledict Jenax Reyarcet, garny 
de pistollet, le menassa homicider, comme il deposant sortoit de Teglise ou il 
avoit faict le service divin ; mais i] fut empeschi6 par le moien du peuple ca- 
tholieque quy $'assambla pour venir deffendre ct guarantir ledict deposant. 

A ouy dire que lesdictz $ectaires tenoient quelque consistoire, auquel ilz 
traictoient des affaires de leur secte, et a veu JEnan bt L'EseixE aller de 
maison en maison avecq quelque livre, et disoit-on qu'il receeulloit argent. Et 
a entendu que audict consistoire y avoit diverses offices, si-comme danchiens 
diacres, Soubz-diacres, aucuns desquels baptisoient les enffans, les aultres fian- 
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choient les marians. Et scet que lesdictz pu Hew, Pierre WasTeeatrt ct Hexny 
Le Secg ong fianche, asscavoir : ledictz WasrerartTE Ia vesve JErOSuE BAILLOEUL 
avecq Mamev Dreoxt, ledictz pu Hew la $ervante de Thostellerie du Cigne. 
Lequel vu Hey et le PrEvicaxnt dudict liea de le Venthie nomme M* OcTavien 
allerent es maisons de Jenax Bovpin et Leurexs, fils de Fraxstguis, Serurier, 
auxquels ils requirent de prendre -les armes et aller aveeq les aultres quy 
$'as8ambloient pour aller a Tournay, leur offrant a chascun trente pattars par 
sepmaine, Jesquels $excuserent et n'y volurent aller. Et Ia nuict Sieuvant ouyt 
Sonner le tambour pour assembler cenlx quy debvoient aller en armes audict 
Tournay, entre lesquels sont renommez avoir est6 audict Tournay et porte les 
armes Pierre, PriLieees et Jenan WasTEPATTE, JEnaN DU Hew, Josst Vrauuorait, 
Pierre RoGear, JacQuEs DE LE BEecgue, Jenin CarLier, JEnan ct Jacgues Prox- 
NiER et aultres. 

A ouy dire que les $ectaires de ce pais avoient faictes aucunes as8amblees 
\ St. Tron, en Anvyers et a Gand; ne $scet quy y Serojent comparus, ne ce 
que y Seroit faict. | 

Dict que hnuict jours apres la bataille de Lannoy, Manev Braurye, de la 
ville IArmentieres et deulx que il d&posant ne congnoissoit, guarnys de pis- 
tollets et despees, vindrent en la maison de Iny deposant audict lieu de le 
Venthie et le prindrent, disant qu'il failloit qu'il morat le jour, parce qu'on avoit 
tu6 leurs freres, jurans et blasphemans le nom de Dicu exccrablement ; et le 
menerent en la maison GeorGEe LE TailLe, ou esfoient lesdictz PniLieees et JenaN 
WasTeratTE, Jacques CuvELlier, JenaN CaRLier, JEnan dict Quexo, du villaige 
de Fleurebais, et ledict Georce LE Taire, lesquels tous luy dirent qu'il failloit 
qu'il morit ledict jour; mais entendant que le penple $'esmouvoit pour le venir 
rescoure, Ie laisserent aller. 

Et encoire depuis estant il d6&posant en Teglise, et ajant faict la predication 
par ung jour de dimenche a Fapres-disner, lesdictz Jenax et PaiLieees WasTE- 
PATTE, JEHaN DU Hem, Jenasx Forrix, Jacques Le Josxe, GuiLiLaug Le Rov, Jenax 
ProxnNIER, OLLivier be PoTTEs, PierrE PUcuteLLEt et aultres en nombre plus de 
cinquante, agresserent luy deposant, quy fut constrainct $e $aulver au clocher. 
Et depuis, sar la promesse qu'ilz luy feirent de ne Juy faire nul mal, descendit; 
nonobstant laquelle, comme il fut descendu, ledict Pucutite, luy donna trois 
coups de picque en la poictrine, profcrant ces paroles: « Vayme autant d'estre 
« empechie de toy que d'ung aultre. » Desquels coups il fut garandy par le 
moien MTung livre qu'il avoit mis au-devant de $sadicte poictrine. 

Dict que quelque temps paravyant lesdictz PmiLieees et Jenaxn WasTeratTE, 
Jenaxn bu Hew, GuitLaune Le Roy, ung nomme LutuN, Jacgues Gourtrt assem- 
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blerent pluisieurs dudict Hen de Ia Venthie et les menerent an villaige de 
Sailly pour trouver ledict seignenur et baron d'Auchy. Et estoit le bruit quiilz 
avoient faict venir grand nombre de Flamengs, tellement qu'ilz estoient en 
nombre de deulx cens, quy $e meirent en enhiche pour saccagier ledict $eig- 
near lorsquil viendroit; et disoit-on quilz estoient esmeuz contre lay, parce 
qu'il avoit lettre de cour pour changer Ia loy. | Auquel lieu de Sailly ne $e 
trouva ledict seigneur d'Aulchy, pour quelque maladie a luy survenn, Et veit- 
| deposant retourner lesdictz  WasTeeaTTE et leurs compaignons en nombre 
de $seize personnes, quy deslacherent leur harquebouses sur le marchie dudict 
lien de le Venthie, crians : « Vive les Gueutz >» . 

Quy est ce quil en sect, snr tous requis et interroghuie sur tous les articles 
de ladicte instruction. Ainsy Signe: M. Du Pire, prehbstre. 


3* temoin. — Jenaxn GarLe, caudrelier, demourant an bourg de le Venthie, 
eaigi& de LIHI ans ou environ, ouy et examin6& en ladicte information sur le- 
dictz pointz et articles de ladicte instruction, a dict et depos6& par $on serment 
que, environ deulx ans, Sans Scavoir certainement cotter le temps, ung nomme 
Jenax CaPELLE, cousturicr de $0n mestier, vint resider audict lieu de le Venthie, 
en une maison appartenant a Pnawieees WasTeratte. Depuis lequel temps $se 
ſeirent aucunes assemblees secreles par ledict Puitiepes, SES FRERES, NoEL Cre- 
TON, Jenax pu Hey ct aultres, on Fon disoit que ledict CareLLE lisoit aucuns 
livres et preschoit ceulx quy $e trouveient a ladicte assamblee tant de nuict 
que de jour; meismes lesdictz CrETON, PmLieees WasTeeaTTES ef DU Hex ve- 
noient aucunes fois en la maison dudict deposant ; et lisoit ledict Pmieees au- 
cuns livres a son fils pour le $s&quire et le thirer de leur secte : Dont ledict 
deposant se malcontentoit ; et neantmoings en $0n absence retournoient en $a- 
dicte maison, apportans aucunes besongnes a faire a sondict filz, sicomme cl0- 
tures de livres, cherges de harquebouses et pareille ouvraige de $on stil de 
candrelier. Et pass& ung an la presche $e feit publicquement au marchie de la 


.Venthie, & laquelle se trouva grand nombre de peuple, dont y avoit pluisieurs 


arm6s et enbatonnes, entre lesquels estoient lesdicts PniLiyeeEs WASTEPATTE, DU 
Hew, Crerox, lequel alloit antour de Fassemblee pour faire le guet et faire 
Sillence. Et fut ladicte presche continuee tant en Ia maison de Panieees Was- 
TEPATTE que en la rue devant Ja maison dudict PmiLieees, et aussy au jardin 
de Gruues Tetris, par ung predicant nomme Ocravies, que ledict pu Hey et 
aultres avoient faict venir, comme icelluy pu Hey, declara audict d6posant. Et 
ledict Parieees Juy a aussy dict que il et Pierre Son frere esfoient alle en la 
ville d'Anvers pour trouver quelque predicant et Tamener pardecha. Touttesfois 


% 


ne scet $'ilz en ramenerent. Trop bien Von disoit que 4 leur retour estoient 


ge. 


ti 


venuz avecq eulx denlx on_troys hommes incongnus. Et lorsque $e faisoient 
lesdictes presches publicquement, pluisieurs de la loy de Ia Venthie estoient 
renommez estre sectaires et se trouvoient journellement aux presches ct pricres, 
$i comme Mameu WasTeraTrtE, NICOLLAS SALENGRE, Guy pu Bors, Jrnax pe LUEs- 
pine, Pnweees CarLieR, JEnaN SALENGRE ; desquels Mamecr Wasteeatre ef Ni- 
cOLLAS SALENGRE $Sont prisonniers et Jes anltres se $ont expaisez. 

Dict que en retournant de Sailly il rencontra environ trente hommes armes 
et enbatonnees qu'il oyt depuis dire s debvoir trouyer vers Tournay, entre 
lesquels y estoient PmLieees, Pierre ef Jenax Wasteratrte, Jenaxn bu Hew, 
Fraxcnors Dove, Jacques DE LE Becgue, cuvelier de $0n til, et aultres dudict 
lien de la Venthie, dont il n'a m&moire. Sy y en avoit dantres villaiges, si 
comme de Richebourg et de Noeufve Chapelle, qu'il congnoit de vene senllement. 

Dict que le jour de Nostre-Dame de my-aoust apres disner ſut Veglise dudict 
la Venthie $accagee et les ymaiges rompues, ens$amble les verrieres en partie ; 
et depuis & pluisieurs fois ont este fouttes rompnes, les orgnes aussy rompues; 
et y a est6 faict ung dommaige inestimable, ou il ne ſut present, par quoy 
ne Scaurait dire quy ſurent ceulx quy feirent ledict oultraige et desordre. 

A ony dire que lesdicts sectaires ont contribue argent, ne scet pour a quoy emploier, 
aultrement qu'il estime que cestoit pour payer les $0ldarts qu'ilz avoient lev6. 
Et disoit-on que lesdict sectaires estoient portes principallement par les Seignenrs 
dJ'Escopecque, de LoxcasTrE, les Seigneurs de VENDEVILLE ct de NoOIELLE, lequel 
il a yeu venir 1udict lieu de la Venthic en Thostellerie de VEigle, vers lequel 
pluisieurs $Soldarts allerent, tant de Sailly que dudict Venthie, pour estre en- 
rollez; mais ne Jluy $0uvient des noms diceulx, sinon de JenaN pu CnasTEr, 
de Sailly, OLLivitr pe PottTes et Jenaxs PronnieR demourans audict Venthie. 
Sy dict avoir veu JEnan LE Six, demourant en la paroisse de la Gorgne, arm6 
et enbatonne d'une picque, GUILLAUME LE Roy, Jenax BaupeLer $ur le marchic6 
dudict Venthie, et $se partirent tous ensamble pour aller au voiaige. de Wa- 
yrin, Seclin et Vabbaie de Loos. A pareillement veu Jenax RuwauiLT pourmener 
Sur le marchie de la Venthie, tenant ung billet en sa main, Sieuvy de plui- 
Sieurs Sectaires, et disoit-on qu'yl les enrolloit. 

Quy est ce qu'il en scet sur tout requis. Ainsy marquie de la marcq dudict 
deposant. 


Du cincquiesme jour dudict mois. 
4* temoin. — Jenan Sommer, marchant de bois, demourant a la Venthie, eaigie 


de quarante ans ou environ, tesmoings ouy et examine ur lesdicts poincts et 
articles, a dict et d&pos6 par $son serment que ung nomme Jenaxn CaPELLE, de 
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$0n $til parmentier, vint de la ville dArmentieres resider en la ville de Ia 
Venthie, en une maison appartenant a PmLieees WasTeeaTTE, y poeult avoir 
trois ans 0u environ, et tint et exerca $on stil de cousturier en ladicte maison 
Pespace de trois mois, et jusques a ce qu'il se partist dudict lieu de la Venthie 
pour ce qu'il fut poursuivy de la justice a cause quil tenoit as8amblees $e- 
cretes avecq Pierre, PmLippes et Jenan WasTEePaTTE, NoEL CrETON, Sa meschine, 
Jeuan bu Hew et autres. Et disoit-on ledict CareLLe estre party dudict Ar- 
mentieres pour semblables causes. 

Dict que lesdicts WasTEPATTE et CretToN ont est6e tenus et reputez autheurs 
et principaulx conducteurs des as8amblees et presches quy $e $ont faictes audict 
lien de la Venthie et allenviron. Et estoit Je bruit commun que iceulx Was- 
TEPATTES avoient est6 en Franche querir des predicans, par lesquels $e feirent 
les presches en divers lieux audict Venthie, asscavoir : au lieu nomme la Verde 
Rue, au champs de Langannerie, de nuict, et depuis s$ur le Marchice en plain 
jour ; et apres par pluisjeurs fois en Teglise ; laquelle avoit est6 prec6edentement 
Saccaigie et les ymaiges, autels, s&pultures, orgues abbatus et brisez, les livres 
\ chanter deschirez, le ploneq estant sur les tois rompu et emporte en grande 
quantit6 : tellement qu'en icelle fut faict dommaige inestimable, y comprins les 
yericres que ont est6 & pluisieurs fois trouces et rompues, et n'en est demeure 
une enthicre. A faire lesquelles as8amblees et desordres ceulx de la justice 
dudict pais de I'Allene ne baillerent aucuns empeschemens et ne feirent deb- 
yoirs de y resister, par ce, comme i deposant entend, que aucuns des esche- 
vins estoient $sectaires et favorisoient aux predicans, asSCavoir : Guy pu Bois, 
Jenan SALENGRE, NICOLLAS SALENGRE, PmLieees CAuLier, JEHAN bk L'EsPixt, Jacgues 
Lattav, Mamev WasTEParTTE, grellier ; lesquels il a veu ſrequenter les presches 
et assister lesdicts predicans, Tung nommee JuLitx et le deulxziesme Octavigex 
BEcourT, lequel a faict 8a residence plus continuelle audict lieu de la Venthie, 
et estoit logic en la maison de Pierre WasTeearTE, et $'y allia par mariaige 
a la fille de feu maistre Jenan Hacgueio, en $on vivant chirurgien. 


A ouy dire que lesdictz sectaires tenojent quelque consistoire Ou conseil, 
auquel se trouvoient ceulx de la Gorgue, de Merville, dudict Venthie et Riche- 
bourg, ou y avoit aucuns oflices, $i comme danchiens diacres et aultres, ne 
scet ne6antmoings lesquels avoient lesdicts offices. Et a veu ledict Jenax pu Hey 
collecter aucuns deniers de ceulx quy avoient est6 a la presche, leurs disants : 
« Faictes bien aux povres. » Et les veoit et ojoit de sa maison, prez laquelle 
se faisoit la presche. Ne scet que aucuns desdictz sectaires $e $ojent trouvez 
es as8amblees de St. Tron, Gand et Anvers. A veu le seigneur d'EscortcguE 
audict lieu de la Venthie une fois ou deulx, vers lequel lesdictz WasSTEeaTTE 


et avitres $e retiroient ef le caressSoient ; of esfoit le bruit commun que lesdietz 
Sectaires estoient conseilliez et aidez dudict Seigneur dEScarBrcgre, et esfoit 
tenu et repute pour leur capitaine. Meismes quelquefois se feit une grande as- 
s$amblee de pluisieurs sectaires, principallement du pais de Flandres, quy vin- 
drent a enseigne desployee sur le marchie dudict Hen de Ia Venthie. Et oyt 
| deposant faire quelque publication au nom dudict Seigneur (ESCOBECQUE, 
defſendant que nuls deulx ne partist, Sur paine de la vie. Et disoit-on que 
ladicte as$amblee avoit es6 faicte pour venir au $sccours dudict Seignenr d1'Es- 
CAUBECQUE et garder $2 maison de Ligny, craindant que ceulx quy avoient def- 
laictz ancuns desdictz sectaires au bacq de Wavrin ne venront a assieger ledict 
Seignenr d'EScaunecgre en Sa maison dudict Ligny. Et aucuns temps depuis 
pluisieurs Sectaires dudict pais de T'Allene $se serojent armes et alles avecq 
aultres vers Tournay, Lannoy et Wattrelos, prendant leur chemin par Armen- 
tieres, lesquels i] ne veit partir. Trop bien oyt Sonner Ie tambourin de nuict. 
Entre lesquels Von disoit lesdicts trois WasterartTrs freres avoir est6. 

A ouy dire a Jacques LE Cnerr, de Richebourg, repute sectaire, que ledict 
Not. Crtetox et Fraxcnors Rexet, residert a Esterre, esfojent comms pour les 
cineq ou $ix temples, asscavoir : Armenticres, Esterre, Richebourg, Gorgue, 
Venthie et Menreville a recepyoir les demiers qui $2 cocullojient $sar lesdicts 
$ectaires. 

Quy est ce qu'il en scet Sur tout requis. AinSY SignG : JEHAN SOMER. 

3* temoin. — Maumtv Crocnuon, laboureur et anchien eschevin du pais de 
FAllene, eaigie de $0ixante-quinze ans ou environ, ouy ct inferroghnie comme 
les precedens, a dict et depos& par $o0n Serwent que des 2 vingt-quattre ou 
vingt-cineq ans, aucuns dudict pais de TAllene ont est6 suspectez de tenir 
opinion contre la religion catholicque; et en fut le premier note feu Fraxcnois 
pe L'EscLvze, depuis nagueres execute par le dernier $upplice en la ville de 
Bethune. Et avecq luy en esfoient aussy Suspectez Micner, be LEscuuze, frere 
dudict Fraxcnors, Nicorti.as SALENGRE, PrLippes Cartier, Et depuis $'est aug- 
ment6 le nombre diceulx sectaires, desquels estoient les principaulx Pierre ef 
Pwiiyees WasTeeattt, enffans de Mamer, et Not Cneron. Et quant $ sont 
ſaictes les presches audict pais, commenchees y poeult avoir douze ou treize 
mois, lesdictz WasTeratTE et CretoN assistoient les predicans, ausquelles pres- 
ches ne fut donne empeschement par ceulx de la loy dudict pais. Et wa veu 
qu'ilz ajent faictz quelques debvoirs pour les destourber, et croit que ce $Seroit 
advenu a cause que pluisieurs eschevins esfoient sectaires, Sicomme Gry pu Bots, 
NicoOLLAS SALENGRE, PmLieees CatLien, Jena bt LEspixe, quy alloient ausdictes 
presches, et ne $e trouvoient a Teglise. Ne scet a parler de Jeur consistoire, 
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ne quel office il 5 avoit parce qu'il ne les volloit hanter et les fnioit; ne scet 
aussy de quels gentil;hommes ilz estoient favorisez et portez. Et meismes, 
comme aucuns djceulx $ectaires, abillez en gens de guerre fussent yenuz men- 
gier en la maison de Iny deposant, y faisant grand degit, leur demanda a quy 
ilz estoient et quy estoit leur capitaine. Lesquels lay declarent quilz esloient 
a eulx-meismes. Trop bien disoit-on qu'ilz avoient est& as8ambles avecq plui- 
Sieurs aultres pour venir au Secours du Seigneur d ESCAUBECQUE. 

Environ lequel temps Veglise dudict lien de la Venthie fut saccagie et ruynce, 
et touttes les ymaiges rompues et brisez, les autels et fons ahatus, les livres a 
chanter deschirez. Et y fut faict ung dommaige inestimable, comme depuis il 
a veu. Ne scet cenlx quy feirent ledict desordre, mais a ouy dire a ung nom- 
m6 Jutiex, demourant au bourg de la Venthie, que ledict NICOLLAS SALENGRE, 
pour lors eschevin, estoit present et rioit quant i] veit faire la rompture des- 
dicts fons. 

A ouy communement dire que lesdictz SALENGRE, JEHAN DE 1Espixt, Guy bu 
Bors avoient furny argent 4 aucuns josnes gens pour porter armes allencontre 
du Roy et aller au secours de Valenchienne, 

Quy est ce qu'il en scet, sur tout requis. Ainsy marquie de la marcq dudict 
deposant. 


6* {&moin, — Derik ApreN, parmentier et joneur despee, jure, resident a 
Esterre, aiant est6 serviteur domesticque de la maison de Glazon, eaigic de 
quarante-quattre ans ou environ, . et JacqQuevixNE CRETE, Sa femme, caigic de 
vingt-et-ung ans ou environ, ouys et interroguiez comme dessus, ont dict et 
depos6& par lear $erment que, environ la feste de Hasbroucq de Fan quinze 
cens $oixante-et-Six, fut faicte une presche an Hault-Riets, seant entre Esterre 
et Menreville sur le pais de Flandres, par quelque predicant de la langue 


wallonne que Von disoit de $on stil estre chavetier, laquelle ilz ne oyrent ; | 
mais en retournant audict Hasbroucq et passant audict Riets, leur fut dict, | 
S$'ilz fussant yenuz ung pen plustost, quiilz euissent ony Jadicte presche. Et y 

esloient encoires aucuns qu#7 avoient est6 presens, lesquels chantoient les psaul- | 


mes. Et environs quinze jours apres $e feit aultre presche, de nuict, $ur ung 
camp prez de la Rouge-Croix sur Richebourg-Sainct- Vaast par le predicant 
JlArmentieres nomme JuLiex, a laquelle assistoit ung innumerable paeuple. Et 
estoit ledict predicant cachiet, quant il partist sur le jour, pour n'estre recon- 
gnu. Et comme ledict Jutiex preschoit, $e feit quelque troubles et tumulte 
pour le seigneur de VENDEYILLE, que y Survyint, et craindoit on que ce fussent 
gens quy venoient empecher ladicte presche , mais estant ledict seigneur recon- 
gnu, chascuns luy feit plache, et passa jusques aupres du predicant, ou il fut 
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jusques a Ia fin dicelle presche ; laquelle finie ledict Seigneur de VENDEYILL 
parla longtemps audict predicant. A laquelle presche ledict deposant veit 
aussy deux gentil;hommes, dont Fung estoit jeune homme boiteulx, et disoit-on 
que Vautre estoit le seigneur de LoxcasTrRE, quy allerent prez ledict Sergneur 
de VENDbEvILLE, et y oyrent ladicte presche jusques en la fin. 

Le jour de Nostre-Dame de my-aoust enssuivant furent faictes deulx preches 
Sur le marchie dEsterre : Fune, en franchois, par ledict JuLiex, et Tautre, en 
fſlameng, par le predicant de BaiLLotvr., Et estoit present a Pune Cicelle ledict 
Seigneur de VENDEYILLE, comme depose ladicte Jacguenine. Et le meisme jour 
les ymaiges de Teglise dudict Esterre furent rompues et brisez par ceulx aiant 
est6 a Jadicte presche as8amblez de divers lieux allentour ; lesquels rompirent 
de forche le portal dicelle eglise et destruirent tout ce quy estoit dedens, 
Saulf la s&pulture de monsieur d'Izexcuries et les armoiries et bannieres fune- 
bres du feu $eigneur de GrLazox, Et apres rompirent les ymaiges et ce que 
trouyerent en Teglise des grises $eurs, 4 Esterre. Et, ce faict, le meisme jour 
allerent a PFabbaie de Beaupr6, distant dudict Esterre de demy heure de 
chemin, ou ilz destruirent tout ce qu'ilz trouvcrent en PVeglise, et mengerent 
les prouvisions quy estoient en ladicte abbaie. 

Dict que ausdictes preches et degiats ne donnerent aucun empechement ceulx 
de la justice dudict Esterre, ny ceulx du $serment et confrarie des arbalestriers, 
les principaulx desquels estoient $ectaires, $i comme CHARLES BECCUE, CHARLES 
LE JosSNE, ApRIEN GRriNcourkT, Jacoues Beccve, REGNACLT, Donnetier, NICOLLE 
BaTTEMANNE, Pierre Manegrt, Jenax Piizensg, Marco Tasstr, roy de ladicte con- 
frarie, Jenax Le Mike. Lesquels aussy ont depuis porte armes contre le Roy 
et allerent avecq Venseigne de ladicte conlraric, que portoit ledict Jenax Le 
Ming, jusques en la ville TArmentieres, oa elle fut baillie a Daveg STRANGUE- 
Loucg, lors resident audict Armentieres ; avecq lesquels portoient aussy les armes 
ANTnmoINE et GuiLLaze PoTTIERS, (reres, ung nomme CAUDkONCHEAU et Son frere 
RonerT pu Puicn, fils de Prerks, ef nomme BErTRAND, lequels aussy avoit est6 
querir en Franche ung predicant Surnomme CRAPAUDIAU. 


% 


Et esfoit commis a cceullier Fargent que les sectaires contribuoient pour 
ſurnir aux gens de guerre qu'ilz avoient ceulli6 Jenan PiLizERE, CoLLE BaTTE- 
Man, Jacques Brccu ef MaTmec be Bources, lequel estoit boursier et delivroit 
argent a ceulx quy volloient porter les armes et faire le guet quy 5$e faisoit 
touttes les nuictz devant le chasleau dudict Esterre. 

Et bailla ledict de Bources andict Derrick deposant ung gouge, aflin de ce 
mectre en armes avecq les aultres, comme aussy Marco TasstL luy bailla ung 
barme de pictons. -Et voiant qu'il ne volloit suivir les aultres, ont vollu savoir 
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lesdictz gouges et armes, que il deposant n'a vollu rendre, et les porta en $eu- 
ret6 audict chasteau d'Esterre. 

A ouy dire ausdictz PoTTiers, CAUDRONCHAU et $0n frere et a Francnors, ma- 
chon de $on stil, ajants est6 presens ausdictes romptures d'ymaiges, et a la 
deulziesme faicte depuis que les antels avoient est6 refaictz, que iceulx avoient 
est6 enrollez par ledict seigneur de VENDEYILLE pour harquebouzier. Et ont re- 
quis ledict Derick pluisieurs fois de soy volloir enroller comme eulx, et qu'il 
Seroit bien pay6, declarant avoir reccu argent dudict seigneur de VENDEVILLE. 
Lequel trouvant au marchie de Bailloeul en Flandre ledict Derick le jour que 
les ymaiges furent brisez a Fabbaye de Sainet Anthoine audict Bailleul, que 
lors les soldarts des gueuts faisoient le limmechon sur ledict marchiet, entre 
lesquels estoient tous les dessusnommez, et ne Scachant bien tourner ledict lim- 
mechon, fut requis il deposant par ledict Jacoues Beccu de leur baillier Fordre 
et conduire icelluy limechon : ce qu'il feit. Quoy voyant, ledict seigneur de 
Vexpeviile lay dit : « Voila Thomme quy me duira a la $epmaine pour moy 
faire service. » Auquel luy respondit qu'il $'en garderoit bien, mais $'il veoit 
aucuns princes lever gens pour le service du Roy, volontiers se mectroit a leur 
Soldee. Plaisieurs Soldarts luy ont dict qu'ilz avoit est6& enrollez par le seigneur 
(TEsScAuBEcguUe, lequel il deposant avoit yeu passer audict Esterre $sur ung chariot, 
accompaigne de Moxs* pe Nosrove esfant a cheval. Et lors Iesdictz Jacques 
Beccu et tons les dessusnommez dudict Esterre allerent vers ledict $seigneur 
TEscauptcgut, et parlementerent longtemps enssamble. Et apres que ledict 
Seigneur d'EsCAuBECQUE fut party, iceulx Beccu ef ses compaignons dirent audict 
deposant que $'il volloit estre enrolle, qu'tl alla en dedens deulx ou trois jours 
1 la Venthie, on ledict seigneur d'EscauBecgre le recepvyeroit et le feroit en- 
roller. Ce que ladicte JacgqueninNe parcillement oyt des dessusdictz, et les veit 
venir par pluisieurs fois en $a maison parler a $Sondict mary. 

Dict que lorsque fut accorde le heu pour faire Ie temple audict Esterre, y 
vint le seigneur de LoxcasTrE, ledict joenne gentilhomme boitealx ct ung aultre 
de couleur rouscau, estans enssemble . cineq ou $ix chevaulx, lesquels apres 
avoir ouy la presche audict Esterre, dilleeq sur ung batteau avecq le predicant 
allerent en la ville de Menreville. Et parayant entrer audict batleau, estant sur 
le marchi6 dudict Esterre feirent $sonner la trompette : et ledict seigneur de 
LOxXGASTRE, jeclant $a main dextre, crioit : « Vive les Gueulz. » 

Quy est ce qu'il en scet Sur tout requis. Ainsy Sign& : Derikx, et la marcq 
de ladicte JacQuenixE. 

Ledict jour ont est6 mandez les eschevins du pays de FAlleue aians est6 cn 
office &s au quinze cens $oixante et cincq, commenchant a la Sainct Remy et 
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linant audict jour quinze cens $0ixante-six, ct ceulx de Fan commenchant audict 
jour Saint Remy XV* soixante-six jusques a Pasques XV* $oixante-sept, que 
lors la loy fut renouvell6e en vertu de lettres-patentes du Roy. Et $sont com- 
parus Jacques Viexnne, Jacques Camper et Hexry be Wrxpes. Et quant aux 
aultres, a est6 declare qu'ilz sont absens. Ansquels comparans a est6 demand6 
quels debvoirs et oflices ilz ont faict pour empescher les assamblces, presches 
Secretes et publicques, quy $e Sont faictes audict pays, esdictes ann6es qu'ilz 
ont est6 commis eschevins, enssamble les desordres, $accagemens et ruines des 
6glises faictes par les sectaires et ceulx de la nouvelle religion. A quoy ilz ont 
faict responce que la plus grande partie dentre eulx - eschevins estoient de 
ladicte nouvelle religion, hantans lesdictes presches et favorisans aux predicans 
tellement que les catholicques, estans en petit nombre, n'avoient auctorite ny 
puissance de resister ausdictes presches et as8amblees. Et sur ce que leur a 
est6 dict qu'ilz enissent peu demander assistence dn peuple catholicque, qui 
estoit encoire en hon nombre et plus grand que des sectaires, ont faict res- 
ponse que iceulx $ectaires avoient alliance et confederation aux villaiges voisins, 
principallement du pays de Flandre auquel le pays de FAlleue est marchissant, 
et a $on de cloche, de tambur et de cornets ſussent venuz en grand nombre, 
comme par plus de six fois lesdicts du pays de Flandres seroient venuz et 
entrez andict pays de PAlleuc, a port d'armes, tant gens de pied que de cheval, 
Se rengeans $ur le marchi6 de la Venthie comme gens de guerre : tellement 
que ne leur esfoit possible y resister. Laquelle response et excuse dicte de 
bouche par lesdicts eschevins comparans par nous oye, leur a est6 ordonne de 
coucher par escript aultres plus amples qu'ilz vauldront alleguer a leur justi- 
fication et descherge, et bailler telles informations et enseignemens qu'ilz 
vauldront 4 ces fins exiher, sclon qu'il est contenu en ladicte instruction. Ce 
qu'ilz ont promis faire $oubz le saing manuel de leur greflier, en-dedens Iundy 


prochain. 


7* temoin. — Jacques CLEUQUEMOEULLE, laboureur, demourant a Sailly, eaigie 
de cincquante-deulx ans ou environ, ouy et interroghui6e sur les articles de 
ladicte instruction, dict et depose par $so0n $erment que le dimenche sieuvyant 
le jour de Nostre-Dame de my-aoust, en Fan quinze cens $0ixante-et-six, ſurent 
abatus les autels, ymaiges, les fons rompus de Teglise dudict Sailly par aucuns 
flamengs et gens estrangiers; et n'y veit personne du villaige dudict Sailly. 
Et ledict jour Nostre-Dame fut faicle la presche en la court de la preuvost6 
dudict Sailly, ou il deposant ne fut, par quoy ne scet quy estoient presens \ 
icelle presche; $y n'a m6moire du nom du predicant. Trop bien disoit-on en 
bruit commun que les enffans Manev Wasreeartre, greflier de VAlleue, avoient 
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est6 principaulx autheurs et inducteurs desdictes presches et qu'ilz avoient faict 
venir les predicans audict pays de TAlleue. 

Dict que le dimenche sieuvant cestuy, auquel lesdictes ymaiges et autels 
avoient est6 rompus, du matin a Theure que $e Ssolloit chanter la grande 
messe, comme il deposant et aultres esfoient alles en ladicte &glise pour oyr 
eelebrer la messe, CurisTorLE TraisSNET, reSident audict Sailly, commencha a 
faire les prieres en franchois, et incontinent $son filz monta sur le pied du 
benoistier, quy . avoit est6 emporte, et leut en ung livre, a hault voix, et 
parfeit lesdictes prieres. Et quant il enlt leut environ Fespace de demy heure, 
pluisieurs dudict Sailly illecq presentz chanterent aucunes psaulmes. Et luy 
Souvient que entre eulx chantoit BaLTazar Erxouit, disant n'avoir memoire des 
noms des aultres, les deulx filz duquel Barrazar, embastonne Fung d'une picque 
et Fautre d'une harquebouze, PmLiyeoT queur d'une picque, Son frere dune 
harquebouse, le filz de Jenax Covsis (une picque, PnLieees SaLouez d'une 
picque, et anltres dont il n'a presentement memoire, allerent vers Armentiere, 
avecq pluisicurs aultres de divers lieulx. Et disoit-on qu'ilz avoient est6 & 
Wattrelos et- Lannoy a la bataille quy y fut faicte. Et en veit retourner ledict 
de SaLowez Seul. Ne scet & parler du consisfoire des guentz, ne $'ilz ont lev6 
ancuns deniers pour paier les gens de guerre par eulx leves, ne quelz gentilz- 
hommes leur estoient ſavorisens. Quy es ce qu'il en $scet Sur tout requis. 
Ainsy marqui6e de la marcq dudict deposant. 


8* {emoin. — JEnan Panrev, tisseran de toille, demourant & Sailly, eaigi6 de 
S0iIxante-Six ans ou environ, ouy et interroguic $ur les poinctz et articles de 
ladicte instruction, a dict et depose par Son $serment que le jour Nostre-Dame 
de my-aoust quinze cens. Soixante et $ix fut faicte une presche audict Sailly, 
en la court de la preuvoste, par ung predicant nomme Juiiex, quy estoit venu 
TEsterre, a laquelle assistoient pluisieurs gens, tant dudict Sailly, d'Armen- 
tieres que autres lieulx ; et peu paravant avoient est6 abatuz les ymaiges 
dudict Sailly. Et pendant icelle presche aucuns briserent par pieche iceulx 
imaiges; ne $scet par quy, n'y avoir este present. De laquelle presche estoit 
renomme principal conducteur BaLTazar Erxouirt, brasseur dudict Sailly. Et le 
dimenche ensSuivant ledict jour Nostre-Dame, Curisrorte TraisxEL, resident 
andict Sailly, commencha les prieres en icelle eglise, quy ſurent continuez par 
s0n filz quy estoit monte $sur le pied du benistoire, comme la femme dudict 
deposam luy a resite. Ne veit ceulx quy allerent en armes a Armentieres et 
de Ia a Lannoy. Trop bien a ouy dire que les enffans dudict BaLTtazar et le 
filz aisn& dudict TrarsxEL, nomme ANTHOINE, avoient est6 jusques au Quesnoy, 
et que depuis estoient retournez $ans passer oultre. Meismes a ouy dire a la 
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fille dudict TraiSxEL que Sondict frere avoit est6 audict lieu du Quesnoy, disant 
qu'il n'y fat alle sy son pere menist crainct d'en avoir des parolles. Ne scet 
1 parler du consistoire des gueutz, ne quels gentil-hommes leur estotent favo- 
risans, ne $'ilz ont contribue- quelques deniers. Quy [es] ce qu'il en $cet $ur 
tout interroghuic6. Ainsy marqui6 de la mareq dudict deposant. 


9* femoin. — NazarE DE Lanxoy, labourier, demourant au bourg de Sailly, 
eaigi6 de vingt-quattre ans ou environ, ouy et interroghuie $ur lesdictz articles, 
a dict et d6pos6& par $0n serment - que Je jour de Nostre-Dame de my-aoust 
XV* $oixante et six, les ymaiges et autels de Veglise dudict Sailly farent abatus 
et rompus par aucuns estrangiers, que Ton disoit estre Flamengs et Armentie- 
rois. Et tost apres, le meisme jour vint ung predicant accompaignye d'nne 
grande troupe de gens preschier en la court de la preuyoste dudict Sailly. A 
laquelle se trouverent aucuns habitaus dudict lieu que ne $Sgaroit nommer parce 
quy ne les veit. Trop bien estoient suspectez et renommez destre de la nou- 
velle religion CurisTorLE TrarsxEL, lequel le dimenche apres ledict jour de 
Nostre-Dame commencha les prieres en ladicte eglise, quy furent continuez par 
Son filz, monte sur le blocq du benistoire, lequel Iisoit lesdictes prieres en ung 
livre. Et quelque temps depuis par ung jour ouvrier fut faicte encoire une 
presche en ladicte 6glise par ung predicant nomme Mons” p'Ourtre LExuwe, 
que Von disoit estre venu de Franche. Ne scet par quy il avoit est6 mande ne 
ceulx quy Passistoient, parce qu'yl ne fut a ladicte presche. 

A ouy dire que Fung des fil} dudict BaLrazarR nommee JenaxN et Prekng 
GUILLEBERT, T6Sident audict Saillly, avoient est6 a la bataille on les gueutz 
ſurent deffaictz. Ne $scet sy les gueutz ont lev6 argent pour faire la guerre 
contre le Roy. 

A ouy dire que le seignear d'EscavreBQuE les conscilloit, mais n'a ouy parler 
Tautres gentilhommes qu'ilz leur ſussent favorisans. Quy est tout ce qu'il en 
Scet $ur tout interroghuie. Ainsy Signe : Nazake be Lanxovy. 


Du VI* jour dudict mois. 


10* temoin. — Henry PixGrer, tavernier, demourant a la Venthie, eaigi6 de 
quarante ans ou environ, ouy et interroghuie comme dessus, a dict et depose 
par $0n Serment que les WasTEPATTE ont 6t6 reputez les principaulx autheurs 
et conducteurs des troubles et desordres advenus au pays de IAlleue Fan pass6, 
et avecq-eulx Not. CreToN. Et a ouy dire a Puieees WasteeatrE qu'il avoit 
est6 au pays de Franche querir aucuns menistres et predicans avecq Pierre, 
son frere; et luy monstra ledict PmLieees une dague qu'il disoit avoir achepte 
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audit pays de Franche, Ne scet quelles as8amblees secretes lesdicts WASTEPATTE, 
CreroN et ceulx de leur sexte ont tenu, mais le jour de Sainct-Jacques et de 
Sainct-Christofle, en Van quinze cens $0ixante et $ix, fut ſaytte a la Venthie une 
presche publicque par ung predicant nomme JULIEN, ou $e trouva grand nombre 
de penple tant dudict lien de la Venthie, d'Armentieres que vCautres lieux 
allenviron. Et le jour de Nostre-Dame de my-aoust Teglise dudict Venthie fut 
Saccagie, les ymaiges, autels, ſons et orgues abatus et rompus; et depuis y 
ont est6s fayttes presches une fois par ledict PitexrE WasTeeatTE, une aultre 
par le beau-filz Pierre ps LatTre, et les aultres par ung nomme OcrTovias, 
apostat, aiant laissie Fhabit des Jacobins, en la religion desquels il avoit fayt 
profession ; et print 4 femme audict lieu de la Venthie la fille de M* Jenan 
HacgueLo, en $s0n vivant chirurgien audict Venthie. 

Dict apres que FrEbtrico be WASSELIN, bailly, commis par le sgr. dAulchy, 
grand-bailly du pays de VAlleue, eult este constitue prisonnier par lesdictz 
WasTeeaTTeE et leurs assistens et par eulx enmenes au pays de Flandre. Ledict 
Seigneur dTAulchy envoia ung poor a luy deposant pour exercher ledict estat 
de bailly au lieu dudict FrEptrIco, et tost apres que il deposant eult receu 
ledict pooir, Mamev Baiart, lors clerceq de la loy dudict Venthie, vint querir 
ledict deposant pour aller parler a aucuns eschevins et aultres personnes estans 
en la maison de Jenan Bavuperet. Et illecq venu y trouva Guy pu Bois, esche- 
vin, Panieyees et PrerrE WasTeeatTe, CurisTieN Enmery ct aultres dont il wa 
pre6sentement memoire, tous Sectaires, du moings reputez pour tels. Et luy dict 
ledict Guy pu Bois qu'il deposant avoit receu ledict pooir dudict sgr. dAulchy. 
A quoy il respondict comment il pooit ce $8cavoir, veu le brief temps que 
ledict pooir luy avoit est& envoie. Lors ledict pu Boris luy dict qu'ilz le sca- 
voient bien, et Iluy deffendoient de exercer ledict office de bailly, parce qu'il ne 
le pooit exercer avecq Toffice de bailly collecteur que piecha il exerchoit. Et 
Sur ce il deposant feit responce que le pooir qu'il avoit dudict sgr. d'Aulchy 
n'estoit que par prouvision et tant que ledict Frtptrico Seroit retourne ; et 
entendoit que lesdicts deulx estats estoient bien compatibles enssamble et se 
pooient exercher par une meisme personne, Et lors luy fut dict par ledict pu 
Bots que absolument ilz ne volloient et ne $souffriroient qu'il exercha ledict estat 
de bailly soubz ledict seigneur d'Aulchy. A canse de quoy ne voeullant avoir 
ſacherie, renvoia audict seigneur d'Aulchy ledict pooir. 


Dict que ung peu paravant la deffaicte des gens de guerre assambles a Lan- 
noy, il veit partir dudict lieu de le Venthie ledict PniLieees WasTeeatTE, arm6 
du corselet de picton, moulon et picque, et Jenan $on frere, Mamev Le CLecg, 
garny d'une picque et espee, Jacques DE LE Becgue, garnys d'une harquebouse. 
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Et avecq eulx estoient pluisicurs estrangiers, quil ne congnoiss0it. Et tost 
apres veit partir Jenax CarLiterR, garny d'une harquebouse, a $a me6moire, quy 
allerent dudict lieu de Je Venthie a Armentieres, comme Ion disoit, et dillecq 
au Quesnoy et Lannoy. 

A ouy communement maintenir que le $Seigneur d'Escaunecgue esfoit prin- 
cipal fauteur des sectaires dudict pays, lequel il veit une fois passer par le 
bourg de le Venthie esfant a chariot, - auquels estoit aussy ung nomm6 Nos- 
TovE; vers lesquels allerent aucuns Sectaires. Et vint ung nomme Jenaxn bu 
He querir ung lot de vin nouveau en Ja maison de luy deposant, qu'il porta 
ausdictz Seigneurs d'Escaurtcgue et Hosrtove, et les ſeit boire. L'on disoit que 
entre lesdictz sectaires y avoit aucunes oflices, $s: comme enchien, diacre et 
s0ubzdiacre , et avoient desdictes oflices PrierkeE WasTterattTE, Jenaxn pu Hew, 
Hexry Le Seco, Jenax TEseixe et Puilippes Caniick, Et quelque jour fut faict 
ung ſianchage en la maison dudict deposant d'ugne nommee Catrnerixnt RoxsEx, 
demeurant a Arquinghuien $sur le Lys, 4 ung jeune compaignon nomme Pacguo: 
et les fiancherent lesdicts pu Hew et Le Secg. Ne scet quel cheremonie ilz fei- 
rent, par ce qu'il wentra en la chambre ou Jedict fianchaige fut faict. 

A ouy dire que lesdictz $ectaires levoient argent par asSiettes qu'ilz faisoient 
particulicrement $sur chascun d'eulx. Et disoient aucuns que ledict argent $e le- 
voit pour faire present au Roy, affin d'avoir liberte de vivre en leur religion; 
et les aultres disoient que c'estoit pour lever gendarmes. Disant que apres la- 
dicte bataille trois hommes d'Armenticre demanderent andict deposant on $C 
tenoit Pierre WasTEPATTE, pour parler a Iluy, et avoir de luy argent. Decla- 
rants audict deposant qu'ilz avoient est6 a ladicte bataille. Desquels il n'avoit 
congnoissance et ne scet leurs noms. Ausquels i] enseigna la maison dudict 
WasTEPATTE, Ol ilz allerent sans Scavoir qu'tlz feirent depuis. Ne scet 4 parler 
des assamblees tenues 4 Sainct-Tron, Gand et Anvers, ny des consistoires tenus 
par lesdictz sectaires. Quy est ce qu'il en scet Sur tout requis et interroghuie. 
Ainsy Signe : Henry PixcrEL. 


% 


11* temoin. — Jacgues SAauvalce, tavernier, demourant a la Venthie, eaigic 
de $s0ixante et ung ans ou environ, ouy et interroghui6 comme dessus, a dict 
et depose& par $on serment quil entend que le commenchement des assamblees 
secretes faictes par les sectaires de la nouvelle religion au pays de TAlleue ut 
quant ung nomme Jenax CAPELLE, cousturier de $0n $til, vint demourer audict 
lien de la Venthic, en une maison appartenant a Pmieees WaSTEPATTE, pro- 
chaine a la maison de luy deposant, en laquelle i] veoit venir journellement 
PrekRE, PuiLieees et Jenan WasTEPpaTTE, NotL CretTon, Guy pu Bors, NiCoilas 
SALENGRE, JEHAN SALENGRE et pluisieurs aultres dont il n'a memoire. Et 'estoit 
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le bruit que ledict Jenax Careiie esfoit party de la ville d'Armentieres, crait- 
dant la justice a cause qu'il esfoit note estre de ladicte nouvelle religion, et se 
tint audict lien de la Venthie quelque brief temps, qu'il ne $caroit cotter, et 
en partist craindant estre apprehende de la justice la nuict precedente le jour 
que le preuvost des mareschaulx dT'Arthois, constitua prisonniers PiekrE ef 
Pmeets WasrerattTeE ef Grorce LE Taire. Et apres quilz furent esJargis et 
retourn6 audict Venthie, tindrent encoire aucunes conventiculles $secretes, et 
allerent lesdicts Pierre et PmLiepes WaSTEPATTE au pays de Franche, pour 
amener aucuns predicans, comme Fon disoit, et furent absens bien Fespace de 
trois sepmaines. Et finablement furent faictes aucunes presches publicques $ur 
le marchie dadict Venthie ; et paravant en avoient est6 faictes de nuict aupres 
de la mote Sainct-Vaast et aupres du lien nomme TEngannerie. Et le jour de 
Nostre-Dame de my-aoust furent rompues les ymaiges, autels, orgues, fons, et 
faictz aultres oultraiges en Teglise dudict Venthie, et quelque temps apres touttes 
les vericres ont este© rompues. En laquelle ceglise depuis se feirent presches 
publicques par ung nommee maistre OcTovian, predicant, quy $se maria audict 
lieu de Ia Venthie a Ja fille de fen maistre Jenaxn Hacguero, chirurgien, que 
l'on disoit estre, jacobin apostat. — Dict que quelque temps paravant la bataille 
de Lannoy il veit venir en ceste dicte ville ung homme accompaigny6 d'aucuns 
hallebardiers et harquebouziers, que Fon disoit $'appeler maistre CORNILLE, quy 
cachoit $0n visaige d'un chapron mis en $a teste, tellement qu'on ne luy voioit 
que les yeulx ; avecq lequel i| veit ledict Pamieees WasTepatTE et aultres quy 
le $uivoient ; - lesquels allerent tons en la maison de Georcet LE TaLLE, ou ilz 
furent quelque temps. Et le meisme jour ledict maistre ConNiLLE partist, et 
S'en alla 4 la Gorgue. Et le lendemain, comme il deposant estoit alle au logis 
dudict Crerox, y veit venir Pierre et Jenan WasTeraTTE, JenaxN et NICOLLAS 
SALENGRE, CnnesTIEN Emveny, Jenan pu Hey et ledict maistre OcTovian, lesquels 
tous enssamble allerent andict lien de la Gorgue pour communicquier avecq 
ledict maistre CorvxiiLE, comme Ton disoit. Et Ie lendemain ouyt $sonner le 
tambour des trois heures au matin, et ouyt dire que pluisieurs estoient allez 
\ Sailly, et dillecq a Armentieres, ou $e faisoit la principale assamblee de ceulx 
quy allerent a Lannoy, ou fut faicte Ia bataille. Et disoit-on que les trois 
WasTeraTTE, JenaxN bu Hey, Fraxcnuois Dovye et pluisicurs aultres avoient est6 
a ladicte bataille. A veu venir audict lieu de la Venthie par deulx ou trois 
fois le seigneur d'EscauBtceQue, vers lequel alloient lesdicts WasTeeaTTE et CRE- 
Ton, Guy pu Bors, Nicoltas et Jenaxn SaLexGrRE, Parieees CauLilien, JEHAN DE 
L'Espixe, BaiLtazar ErxnouiT, CurisTiex Eumery et CurrsTorLE Trarsxett., Et di- 
S0it-on communement que ledict seigneur d'EScauBecgre estoit le principal fau- 
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teur et protecteur des sectaires dudict pays, et avecq ledict s8gr. d'EsScavBrtecgQue 
eStoit ung nomme mons” pu Hey. 

A ouy «(lire 4 ung nomme6 ForcneviLLE, brasseur, resident en la paroisse de 
la Gorgue, qu'il avoit veu JenaN be LEseixeE ef Jenan pes Biexs aller par les 
maisons des Sectaires coenillier argent. Et a ouy dire qu'on avoit haillie argenz 
a Not. CretoN ef Fraxcnuors Revert, quy avoit est6 coeuitlie Sur lesdictz $ec- 
taires. Quy est ce quil en scet Sur tout requis. AinsSy SIgnG : JACQUES SAUYAIGE. 


12* temorin, — Sire Axprev DesGarbiNs, cure proprictaire de Fleurbais, eaigie 
de trente-deulx ans ou environ, ouy et mterroghnie comme dessus, a dict ef 
depos6 par $on Serment tn verbo sacerdotis que ung nomme . ANTHOINE LE VESQUE 
a est6 principal autheur et conducteur dintroduire la nouvelle religion audict 
lien de Fleurebais, $icomme Jacgres- pE LE Becoue, Hexrxy Bots, eschevin, 
Lors Harbuwis, Cravpe Davin, Jenan RecGueyn, Jacoues Lattav, Mamev VexnxIs, 
eschevin, Nicarst Braun, Not Beccue et anltres dont i] na presentement m6- 
moire. Et faisoient lesdictes assamblees $secretes au logis du beau-filz BaLTazar 
ErxoviT, lors ct presentement resident a. Sailly, nomme6 Pierre SaLOMEZ. 

Et le dix-septiesme jour Aaoust quinze cens Soixante et six Teglise dudict 
Fleurebais fut Saccagie, et les ymaiges, autels, fons rompus et abatus par au- 
cuns d'Armenticere y vyenuz en grand nombre armes et enbitonnes, tellement 
que les eatholicques dudict Flenrebais n'y sceurent resister, combien que & leur 
pooir ilz ajent est6 tousjours contraires aux invasions des sectaires, Se mectans 
en armes, et par ce moien feirent tousjours continuer le $service divin, combien 
que &s villaiges voisins ledict service divin aylt este discontinue plus de deulx 
ou trois mois. Meismes prevcant Iladicte rompture et brisement d'ymaiges et 
autels, avoient ostez et mis en $eurete trois tables autels, pluisieurs ymaiges, 
ndelabres, ornemens, livres a chanter, relicques, quy $Sont remis et restituez 
en leur places des le Noel dernier. Tonttesfois ne sceurent anssy empescher que 
une fois $e feit la presche par le predicant de la Venthie nomme M* Ocrovias 
en ladicte eglise, le XXIIF jour dudict mois d'aoust; et pour y entrer ceulx 
quy assistojient ledict M* Ocroviaxn venuz de divers quartiers dudict pays de 
PAlleue armes et enbatonnes ouvrirent et poulserent oultre les portes de ladicte 
eglise. Et des Sectaires dudict Fleurebais estoient presens et assistens ledict 
Manieu Vexxin et Son Serviteur, garnys chascun d'une demy picque, et Nicaist 
be Biacu, Desquels sectaires trois ont port6 les armes contre le Roy a la ba- 
taille de Lannoy, asScavoir : Jenax Morte, RoBerT CautieT et ANTHOINE LE VESQUE. 
Sy est GiLLES vVaN AcRE renomme davoir este jusques a Armentieres Seullement 
Sans passer oultre. 

Dict que les sectaires du pays de VAlleue et des lieulx voisins avoicnt quelque 
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consisloire, desquels esfoient ancuns dentre eulx 4 ce esleuz; touttesfois ne 
Scet et ne croyt que diceulx fussent aucuns dudict Fleurebais. Auquel consis- 
loire estoient des diacres et anchiens, ausquels adreschoient les lettres des af- 
ſaires de leur religion et en dehiberoient ens8amble. Et estoit de Voflice desdicts 
diacres de faire assambler ceulx quy debvoient comparoir audict consistoire et 
ſaiso0ient SCayoir aux compaignons et gens de guerre de leur religion quant il 
ſailloit marchier en armes ou on les envoient. 

A tousjours ouy maintenir que le seigneur dEsCaurecgue estoit principal pro- 
lecteur et favorisant ausdicts sectaires, lequel assistoit ung nomm6 mons* DU 
Hew, Et a pluisieurs fois yeu passer par ledict villaige de Fleurebais le $er- 
viteur portant Ia livree dudict Seigneur d'Escauntcgue, quy alloit a la Venthie 
et aultres lieux, et en allant ou retournant parloit a aucuns sectaires dudict 
Flearebais. Avecq lequel seigneur dEsScaunecgut hantoient le sgr. de NOIELLE 
et le seigneur de HosTove. Et sur ce que les $ectaires molestoient beaucoup 
les catholicques dudict Fleurebais, et quelqueſors avoient faict deschendre audict 
Venthie pour venir a Fleurebais grand nombre de Flamengs, il convint envoier 
lettres ausdicts Seigneurs d'EScauBecgQuE of de NOIELLE, aflin de commander a 
ceulx de la Venthie de les laissier en paix. Lesquels seigneurs escripvirent let- 
tres ausdicts de la Venthic, aflin de ne plus molester lesdicts de Fleurebais ; 
ausquels 11z obcirent. Et depuis lesdicts Sectaires ne feirent envaies $ur_ lesdictz 
catholicques de Fleurebais, ' joinct que le $Seigneur TALLCny, grand-bailly de 
Alleue, leur avoit promis toutte assistence et offert de venir en armes 4 leur 
ayde avecq Fassstence du Seigneur de RASINGHUIEN, quy avoit promis audict 
Seigneur dAulchy cincquente harquebouziers a cheval : dont lesdictz sectaires 
eStoient bien advertys; et aussy que ledict seignenr dAulchy avoit faict en- 
roller tous les catholicques ct leur commande avoir armes et garder leur 
eglise de force. Quy est ce quil en scet Sur tout interroghuice. Ainsy SignG 
Axprev DesGArpiNs, prebstre. 


15* {emoin. — Micutr Le Brev, labourier, demourant a Sailly sur le Lys, 
eaigi6 de Soixante a Solxante-quattre ans ou environ, ouy et interroghui6 
comme dessus, a dict et depos6& par $0n $serment que le jour de Nostre-Dame 
de my aoust XV* soixante et Six, Teglise dudict Sailly fut destruite par les 
Sectaires de divers heux quy abatirent et rompirent les ymaiges, autels et 
ſons, et le meisme jour $e feit Ia presche en la court de la preuvyoste par 
ung predicant nomme Juris, Et depuis fut continuce en ladicte eglise par 
divers jours, tant par ledict Jutzex que par deulx anltres menistres, dont Tung 
s$© nommoit monsicur p'Ocutrt LEauwe, et Fautre estoit predicant a la Ven- 
thie, on i] se y est allic par mariaige avecq la fille maistre Jenax Hacguerlo. 
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Et en esfojent les principaulx antheurs et conductenrs BarTazarn, Erxouat, Curis- 
TOPHLE TraISNEL, Henry Caxnpertce, Micme, Haxncgvarr, Jacoves Haxcgovart, 
Pierre Lt Grorevce, Lovs Brccr, Jenax RoTtrr, Lovs LEewekevr, JEenaN COTTREL, 
Pnieees CuiNTREL Son fils aisne, Jacoves LE Noir, JrenaxN LE Noir, Lovys be 
LE Becgve, Grarb TnorLouzet ef plusieurs anltres quy $e trouvoient ausdictes 
presches ; touttesfois ne scet quels diceulx assisfterent 4 rompre les autels et 
ymaiges, Saulf lesdietz BarLTazarR Erxoutr, Hexry CanDeilLe, JEnaN VeNnaIN, les- 
dictz CoTrEL, Jacques et Micme, Haxcovart, Lovs Lewerern, lesquels i] veit 
en- Peglisze rompre lesdictz autels. Ne scet Iesquels ont porte armes, par ne 
les avoir Yeu: trop bien a ouy dire communement que Jacques Haxcgrart, le 
filz aisn6& de CnarsTorLEs TrarsxEL, AnDren LE VaastT, Antnonet Le Roy, JenaN 
CLENCQUEMOEULLE dict NicoLLas, PrErkE GUILLEBERDT, MicuitL DE SALOWEZ, et $S0n 
frere, et Jenaxn Covsin avoient porte les armes contre le Roy, et estfoient alle 
au Quesnoy, et aucuns deulx quy na ouy declarer avoir est6 a la bataille de 
Lannoy. Et veit retourner tost apres ladicte bataille audict Sailly sans bastons 
et armes lesdictz CLENCQUEMOFULLE, GUILLEBERT, DE SALOMEZ ef Corsin, quy di- 
Soient venir de ladicte bataille, et que en culx $auliant avoient laissi6 lenrs 
armes dericre, et aucunes deulx leurs manteaus. 

Dict que ledict CnnrisTorLE TrarsNnEL, quelque temps paravant ladicte bataille, 
ne Scaroit cotter le jour $ur ce que les habitans dudict Sailly $'as8amblerent 2 
la *croix de Sailly, ne scet par quelle cherge, mais dict que chascun $uivoit 
S0n compaignon ; leut ung rolle appellant particullicrement lesdictz habitans 
Fung apres Fautre, et les faisoit passer entre denlx hallebardes fichies en terre 
S0ubz ung baton attachie a icelies deulx hallebardes, desquels ceulx de la 
religion nouvelle estoient arm6s et enbatonnes. Mais Jes catholicques n'esfoient 
en armes, et peu diceulx avoient battons. Et apres avoir lent ledict rolle et 
que chascun fut pass6, Iedict TrarsxEL declara que ce qu'on avoit faict esfoit 
pour garder le pais contre les manlvais garchons et non poinct contre le Roy. 
Quy est ce qu'il en scet, s$ur tout requis et interroghuie. Ainsy Sign6 : Micnitr 
Le BLevu. | 

14* t{emoin, — Pierre Binaurt, bailly pour Sainct-Vaast au pays de TAllene, 
au nom de mons* le prince de Gavre, conte d'Egmont, ete., resident 4 
Fleurebais, eaigi6 de trente-huict ans ou environ, ouy et interroghuie comme 
dessus, a dict et d&pos6 par $0n -Serment que les principaulx autheurs et con- 
ducteurs des troubles et presches advenuz au villaige de Fleurebais ont estez 
AvTnorxe Le Vesgue, Hexky Borbix, JenaxN LExGLarkt, quy $e allia par mariaige 
a la presche, lesquels ont est6 $uivis par Jenan Recnewn, JacQues DE LE Bxc- 
Que, NicaisE DE Bilacue, Mameu Vexxis, lequel assista cenlx quy poulserent 


292 


oultre FPhuis de Veglise dudict Fleurebais pour y faire la presche, Jaquelle $e 
ſeit seule audict villaige de Fleurebais, dont il n'a memoire du jour, par Oc- 
TOviaxN predicant de le Venthie. Disant avoir ouy dire par bruit commun que 
$esloient faictes andict Fleurebais as$amblees $ecretes en aulcunes maisoOns. 
Dict que le dix-septiesme jour du mois daoust de Fan XV* soixante et Six, 
par ung jour de $samedy, vindrent audict Flenrebais pluisieurs gens dlArmen- 
ticres, Arquinghnien et lienx voisins, armes et enbatonnes, lesquels rompirent 
et abbatirent les ymaiges, autels, fons, Sieges et une table dautel de Veglise 
dudict Fleurebais. Et prevoiant ledict desordre, ceulx dudict villaige avoient 
Sauly6 trois tables dantels, les candelabres de ladicte eglise et pluisicurs 
ymaiges de prys, la chibolle du $acrement, ornemens, relicques et livres 
a chanter. 

Dict que les habitants dudict Flenrebais ont faict tous debvoirs de resister 
aux $ectaires, eulx armans et faisants le guet en Veglise, tellement que par ce 
moien 4ilz ont faict continuer le Service divin, lequel es lieulx voisins a est6 
discontinue longtemps. 

Dict que des habitantz dudict Flenrebais en y a trois seullement not6 avoir 
est6 a la bataille de Lannoy et $estre armes contre le Roy, asscavoir AN- 
TonxE Le VeSQue, Jenax Morte et Rortekr Cartier, josne fil; 4 marier, quy pour 
vesle cause $e Sont absente du pays; lequel CaurLer maintenoit ne $e estre 
(rouve a ladicte bataille, ains estoit demour@ en la ville de Tournay. Ne scet 
aultre gentil-hommes que le $seignear d EsSCcauBecque aient ſavorisez ausdictes 
Sectaires, lequel aultrefois il a yeu venir a la Venthie, ou il esfoit caress6 des- 
dictz sectaires. A ouy dire que lesdictz Sectaires tenoient quelque consistoire, 
mais ne $cet ceulx que y comparoient, ne $11z levoient argent, aultrement 
qu'il a bien ouy dire que Jenax be TEseixe, de la paroisse de la Gorgue, 
estoit commis pour ceullier Fargent que lesdietz $Sectaires contribuoient, et qu'il 
estoit diacre dudict consistoire, Quy est ce quil en scet, sur tout interroghuis. 
Ainsy Sign6: Pierre BENAULT. 


Du VII jour dudict mois, au chasteau d'Esterre. 


{3* temoin. — FLourexr Rovsstt, bourgeois et eschevin 4 $0n tour de la 
ville de la Gorgue, de present prisonnier audict chasteau, eaigie .de cinquante- 
nut ans ou environ, ouy et interroguie $ur les poinctz et articles de ladicte 
instruction, a dict et depos6 par $0n Serment que les presches furent - faictes 
andict Le Gorgue par ung nomme Juris, Ie plus Souvent resident en la ville 
{FArmentiere, ne scet de quel pays il estoit, Et fut faicte la premiere presche 
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en ung lieu nomme Les Coripes, tenant la riviere de Lane, a laquelle il ne 
fut; et a ouy dire que icelle presche ne fut faicte par ledict Jenax, mais par 
quelque aultre yenu du hault pays, duquel il na eu congnoissance, mais a 
ouy dire qu'il se nommoit JenaN DE Grixcournt, La deulxziesme presche fut 
ſaicte, ne scet par quel predicant, aupres .du lieu nomme La HAULT LOGE, &s terres 
de Fabbaie de Beaupre, ou aussy il ne comparu. La troiziesme fut faicte prez 
le HAULT-RIETZ par ledictz Julien, on ledict deposant ſut present, ef y avoit 


grande multitude de penuple, jusques environ deulx mil, desquels la pluspart. 


eStoient armes et enbatonnes de battons de deffence, si comme harquebouses, 
picques, hallebardes, espieulx et aultres. Lesquelles trois presches furent faictes 
de nuict, et quant les predicans y arrivoient, $se esfaindoient les chandeilles : 
par qoy ne Scaroit declarer aucuns de ceulx- quy y esfoient armes. Et ne scet 
aultres presches avoir est& faictes de nnict et Secretement ; mais pluisieurs $e 
Sont faictes publicquement par AvTnoixne EScCaiLLET, natif de la Gorgue, na 
memoire $y ledictz Juriex en averoit faicte ancunes. Esquelles $se trouvoient 
pluisieurs hommes et femmes en grand nombre enhitonnes comme dessus, 
jusques a ce que deffence furent faictes de. non plus {ler en armes ausdictes 
presches ; depuis lesquelles deflences aucuns n'y Sont veunz arme6s et enbatton- 
nes. Esquelles ſrequentoient plus sonyent cealx du consistoire et estoient an 
plus du menistre, asscavoir; Jacques LE Roy, greffier de le Gorgue. Pierre 
pE Lapre, itSident audict Gorgue, Hexry Le Taire le josne, Jenax Lovcnint, 
J:nax be Fixer, de Lestrem. Luy sSamble que ceulx de la justice dudict lieu de 
le Gorgue weuissent sceu empescher lesdictes presches, considere In grande 
multitude de peuple que se y assambloit, joinct que pluisieurs dicelle justice 
y comparoient, et ledict Le Roy, greflier. Ne scet comment lesdiclz predicans 
Seroient venuz audict lien de Ja Gorgue, ne par quy Hz y averoient est6 appellez, 
lrop bien esfoient favorisez et assistez principallement des dessus nommez. Et 
n'a congnu aultres du consisfoire que enlx, lequel consistoire $e as8ambloit au 
logis de Jacques Le Moos, hostellain resident audict Le Gorgue, et aucunesfois 
en la maison de Fraxncnors LE Caxbre, hoste de Sainct-Anthoine audict liea. 
Ne scet ce que $e lraictoit audict consisfoire, par n'y avoir jamais est6 ; trop 
bien a ony dire que ceulx quy en estoient, aians receu letires d'Anvers, $e 
as$ambloient et delibcroient de ce que contenoient lesdictes lettres ; et y avoit 
entre culx offices asscavoir Canchiens et diacres, ancuns desquels recceilloient 
les ausmosncs que Ton donnoit ausdictes presches. 

Dict que quelque temps pass*®, qu'il ne Scaroit cotter, comme il deposant 
pourmenoit $ur le marchi6e dudirt Gorgue, Jacques Le Roy vint parler & luy 
et luy dict qu'il y avoit une Jettre imprimee venue d'Anvers, contenant que 
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ceulx quy estoient de la religion reformee feroient present au Roy de trois 
milions de florms, affin d'obtenir de luy liberte de vivre en leur religion et 
de les laisser paisibles, ct que le contingent de ceulx dudict Gorgue et Lestrem 
portoit dix livres de gros; pour laquelle s0mme lever personne n'estoit assis 
4 certaine Somme de deniers, ains chascun donnoit volontairement ce que luy 
plaisoit. Et luy disoit ledict Le Roy que plus de six de la religion catholicque 
avoient donne aucuns deniers pour estre paisibles comme ceulx de la nouvelle 
religion, plusieurs desquels donnerent argent $elon leur puissance, et les incitoil 
a ce ledict Le Roy, $i comme Grist Hacue, Marco LE Quitxn et aultres dont 
il n'a memoire. 

Dict que ledict Jenaxn Loucnart vint de Hinge demourer audict Gorgue pour 
instruire le paeuple de ladicte nouvelle religion ; et $se as8ambloient journelle- 
ment en $a maison ; ausquels i] lisoit livres et chantoient les psaulmes ens- 
sSamble, ou $e trouvoient pluisicurs, et entre aultres ledict Jacques Le Roy, 
PrerkeE DE LaBke, AxTwoixE Sars, Jacques Boucurier. Sy dict que les ymaiges, 
autels, les fons, repositoire de Sainct Sacrement, verieres et orgues de Feglise 
dudict Gorgue ont est6 rompues; mais i] deposant aida & $saulver et mectre en 
garde les buges de ploneq desdictes orgues, quy sont encoire en la tresorie 
de ladicte 6glise. Et y veit Jacoves Wavrrier rompre ledict repositoire et 
Bavupuwin Le Leurkens; na memoire avoir Yeu aultres de congnoissance. Et 
estoient ceulx quy faisoient lesdictes romptures pareillement les ymaiges. Et 
dudict lien de La Gorgue allerent a Lestrem, ol il feirent pareille degat en 
eglise dudict lieu, le meisme jour; ne $cet a parler des consisfoires, et as- 
Samblces tenues a St Tron, Anvers et Gand. 

Dict que ledict Jacoves WavTier, Baubewis Le Leurexs, Jacques Le Mook, 
PiekkE be Larre, Jacques ct AnTnwoixs Sat freres, OLtivier LeBruUn, Dews 
CarLE, AvTnonxe ESCAILLET, menistre dudict Gorgue, Jacoues Le Roy ont prins 
les armes contre le Roy, et allerent jusques a Armentieres, et aucuns passerent 
oultre ; et les aultres retournerent, si comme lesdicts EscaiLLET et Denis CarLe, 
et ne furent a la bataille, comme aussy aucuns des aultres quy ne $sceroit 
nommer. 

A veu par deulx fois venir en la presche audict lieu de La Gorgue le SeIg- 
neur de LoxcasTRE, $0n frere et ung aultre gentilhomme boiteulx qu'il ne 
congnoit. Et au meisme temps que Teglise dudict Gorgue fut destruite, Vabbaie 
de Beaupre prochaine fut desolee, et les ymaiges et autels rompus. 

Quy est ce qu'il en scet, $ur tout interroghuie. Ainsy signe: FLorent RovssEL. 


% 


16* timoin. — Francnoris Le Canbue, hoste de Sainct-Anthoine a La Gorgue, 
de present prisonnier audict chasteau, eaigi6 de XXIX a trente ans ou environ, 
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ouy et interroghuis comme dessns, a dict et de&pos& par $on $erment que 
audict lien de le Gorgue en ces troubles derniers se $ont faictes pluisieurs 
presches, tant secretes que publicques, et a est6 seullement a une faicte de 
nuict, on preschoit un nomme Juuies d'Armenticeres, et publicque ont est6 
ſaictes par ledict JuLiexs, ANTwoinE EscCaliLLET et mons* d'OuLtTre TEart ; ne 
scet par quy ilz avoient est6 mandez ; ausquelles se trouvoient pluisieurs gens, 
aucuns desquels estoient enbattonnes de divers battons. Sy $e $sont genues en 
Sa - maison ancunes as$amblees par ceulx de Ia nouvelle religion, en nombre 
de vingt ou trente, ne $scet qu'il faisoient et traictoient, par ce qu'il nentroit 
en leur chambre quant 1Iz tenoient leur conseil. Entre lesquels estoit Jacques 
Beccu, anchien, Jenan PiLizEreE d'Esterre, PiekkE bt LaBre, diacre, Jacoues LE 
Roy, anchien audict Gorgue, Garry Rossxr, anchien, Roperr GonxNert, diacre 
en la ville de Menreville, comme aussy NicaissE LE Cocg, WiiLame Le Roy, 
Jenaxn Lorcnart, anchien, et Henry LE Tairte, diacre de Lestrem, Jacoues Le 
Cnery, anchien ou diacre de Richebourg, PaiLiyees CautLien, anchien et JenaN 
pr Leseing, diacre pour la paroisse de le Gorgue, Jenin bu Hey, anchien ou 
diacre. 

Dict que au mois doctobre dernier vindrent en ladicte maison quatre me- 
nistres, as$avoir ; ledict Jutiexn, LESCAILLET, Frere NoEL, menistre dEsterre, et le 
menistre de le Venthie nommee Ocraviars, et avecq eulx pluisicurs des dessus 
nommez quy tindrent une chambre en la chalette de dericere bas. Et Ie lende- 
main au matin $0nna le tambour, au $son duquel $'assamblerent pluisieurs gens 
arm6s et enbitonnes, tant audict Gorgue, Lestrem que aultres lheu. Si comme 
PitekkE be Larrg, Baupecnox MexxiN, Jacques et ANTHOINE Sarg, Treres, Jacques 
OreLer de le Gorgue, quy allerent a Armentieres et de Ia au Quesnoy. Tout- 
tesfois a ouy dire qu'il n'en y eult gueres a la bataille de Lannoy. Ne scet 
quelz gentilz hommes favorisoient ansdictz de Ja nouvelle religion, et ne veit 
jamais anltre en $2 maison que le $seigneur de LoxcasTRE retournant de la 
presche, Et avecq luy estoient Je seigneur de BeSTraTE, $0n frere, ung jceunce 
gentilhomme boiteulx, que Ton disoit estre frere de monsieur de OrLnaix et le 
Seignenur de RocixBo. 

A veu lesdictz EscaiLLET, Le Boy et FLorkextT RovssEL aller par les maisons 
Taucuns de ladicte nouvelle religion aiants ung rolle, et disoit-on qu'ilz 
alloient lever argent pour avoir la liberte. Luy samble que ceulx de la justice 
dudict Gorgue n'euissent sceu empescher lesdictes presches ; meismes pluisieurs 
Tentre eulx alloient ausdictes presches $sans estre neantmoings $uspectez tenir 
ladicte nouvelle religion. 

Quy est ce qu'il en scet $sur tout interroghuic. Ainsy Signe F. Le Canpre. 
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17* temoin. — NicoLLas WATTELIER, courdouwannier et bourgeois demourant 
\ Esterre, ad present prisonnier audict chasteau, eaigic de XLII ans ou en- 
viron, ouy et interroghuie comme dessus, a dict et depos& par $0n $erment 
qu'il ne scet quy ont est6 les antheurs et principaulx conducteurs des desordres 
et oultraiges commis $ar les eglises, cloistres et aultres lieux de ce pays, ne 
ceulx quy ont faict venir les predicans et menistres de la nouvelle religion. 
A bien veu aucunes presches publicques en ladicte ville d'Eslerre et a Menre- 
ville, ou il $'est aucunes fois trouve, mais ne $est jamais trouve en consisfoire 
ou il nestoit appelle, duquel esloient Jacques Beccue, anchien, Jenan PiLIZERE, 
aussy anchien, MaTwmeu be Bources, filz de Pierre, diacre, REGNAULT LE Roy, 
aussy diacre, Fraxncnors RENEL, anchien, NicoLLas WesmiENn, diacre, Ne scet en 
quels lieux ilz tenoient ledict consistoire ne qu'ilz y traictojent, ne quelles in- 
telligences et conference 1ilz avoient avecq les consistoriaulx des aultres quartiers. 
Disant qu'il fut au mois d'octobre dernier a $a memoire en certaine as$amblee 
quy $e faisoit en la maison dudict Jacques Beccue, ou estant comparus grand 
nombre de gens de la religion nouvelle, sans les scavoir cotter, et en estoit la 
chambre quasy plaine; entre lesquels estoient lesdictz PiLizert et Jacques BEccr, 
Po. Weppis, Puitieees pe HovueLines et autres, desquels il n'a presentement 
m6moire ; auquels le menistre de la Gorgue, nomme EsScAlLLErt, leit une grande 
lettre imprimee contenant en $usStence autant qu'il luy poeult souvenir que le 
Roy estoit fort courouchie des insolences commises en ces Pays-Bas, et que 
pour Fappaiser on avoit advise que i| enist est6 bon de Juy presenter une 
grande somme de deniers, aflin qu'il luy pleust permectre et continuer la libert6 
de la nouvelle relligion et ratiflier ce que les princes avoient advise, laquelle 
Somme portoit trois millions de livres ou florins sur ledict pays. Lesquelles 
lettres leutes, elles furent approuvees par ceulx illecq estants quy disoient 
que la chose estoit bonne et raisonnable. Sieuyant quoy fut escript, ne scet 
par quy, le consentement qu'ilz ſaisoient ausdictes lettres et promesse de con- 
tribuer pour furnir a ladicte $0mme en cas que le Roy accorda ladicte libert6 
et appaisa $a ſureur. Lequel escrit aucuns $ignerent, mais il deposant n'a- m6- 
moire $'il le signa avecq les aultres, ny des noms de ceulx quy $ignerent. Ne 
Scet aussy Sy aucuns ont baillie argent Sieuvant ledict escript; et n'en a-il 
deposant pay6, combien que luy fut demands, $'excusant qu'il en avoit ſuray 
pour I edification du temple dudict Esterre presentement desmoly. A cceuillier 
lequel argent furent commis ledict Jena Pizizere et NicoLLas WesTrIEN. Ne scet 
quels gentilzhommes estoient favorisans a ceulx de ladicte nouvelle religion ; 
SY congnoit ceulx quy ont porte armes contre le Roy. Et ne scet & parler 
des assamblces faictes a Sainct-Tron, Gand et Anvers, ne ce que $'y est traictis. 

Quy est ce qu'il en scet sur tout interroghuie. Ainsy $Signe: WASTELIER. 
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Du VINF jour dudict mois audict chasleau. 


18” temoin. PmLipees DE HovpLiixEs, drappier et bourgeois dEsSterre, de 
present prisonier audict chasteau, eaigic de quarante-huict ans on environ, Ouy 
et inlerroghuie $ur les poinets et articles de ladicte instraction, a dict et de- 
pose par Serment (util ne $8eet quy ont est6 les autheurs -et conducteur les 
desordres advenus en ce pays pour la religion nouvelle, ne quy ont faict yenir 
les predicans; et wa es6 present 2 ancunes presches $ecretes; mais a este 
present a ancunes presches publicques faictes en ladicte ville CEsterre, et y 
veit venir quelquelois le $eigneur de LoxcasTRE assist6& de trois ou quattre © 
cheval qu'il ne congnoissoit. Et .pour ce que ladicte presche estoit ſaicte, Se 
partist a Fapres-disner pour aller ouyr la presche + Menreville ; et comme ilz 
passvient par le marchice dudict Esterre, Fung de $es gens sonna une tronpette 
et feit tourner $0n cheval trois tours en disant et criant : « Vive les gueutz » ; 
Et apres Sieuvit ledict seigneur de LoxGaSTRE quy alloit devant. Ne congnoit 
ceulx de FAlleue, Richebourg et aultres lienx du pays dArthois aians porte 
les armes contre le Roy et est6 a la bataille faicte a Lannoy. 

Dict que il fut present, environ le mois d'octobre dernier pass6, en la maison 
de Jacques Brccu audict Esterre, quant (en la presence de pluisieurs de la 
religion nouvelle ) le predicant de la Gorgue $Surnomm6 LESCAILLET leur Jeut 
une grande lettre imprimee contenant en Somme que le Roy estoit fort cou- 
rouchie des insolences et oultraiges que I'on avoit faict &s 6glises, cloistres et 
monasteres de ce pais, et que pour appaiser $0n ire Iuy conyenoit presenter 
quelque grande $0mme de deniers telle que de trois milions. Sieuvant lesquel- 
les ceulx illecq present promirent de contribuer quelques deniers $Selon leur 
contingent pour furnir a ladicte $S0mme en cas que le Roy $e vanlsist appaiser 
et contenter, et qu'il ne vollut envoier gendarmerie en ce Pais-Bas. Dont ut 
faict un escript en une ſceuille ou demye fwenille de pappier, contenant trois ou 
quattre doigs d'escripture; lequel fut lut par Mameu ve Bources, filz de PrerkE, 
et Signe par aucuns, et entre aultres par ledict Jacques Beccu, JEenax PILIZERE 
et luy deposant. Et disoit-on que ladicte lettre imprimee avoit est6 apportce 
par ung nomme M* GiLLes, duquel il ne scet le $urnom, de la ville d'Anvers. 
Et en icelle estoient nommez ancuns $Seigneurs et gentils hommes, desquels il 
ne luy Souvient, Sinon que du seigneur de Brederode. Disant qu'ils n'a contri- 
bue argent depuis ledict escrit, trop bien auparavyant avoit baillie ung escus 
pour Ie temple dudict Esterre et aucuns fraiz. 

A ouy dire que S'estoit faict quelque assamblee a St Tron, mais ne s$cet 
ce que Y tut traictic ne quels y comparurent. Dict onltre que ledict ESCAILLET 
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et Jenax Puazert disvient en ladicte assamblee quill failloit Signer lediet escript 
pour le delivrer aux s$eigneurs, aflin de faire la requeste au Roi pour PVap- 
paiser et le destourner quil menvola icy gendarmerie a la ſoulle du pais. 

Quy est ce qu'il en scet, Sur tout interroguie. Ainsy Sign&: PHlLIPPES DE 
HorPLINES. 


Du dixziesme jour dudict moys en la ville de la Gorgue. 


Sire Marmev pt Frocg, cure proprictaire de Lestrem, eaigie de trente-deulx 
ans ou environ, ouy et interroghuie $ur les poinctz et articles de ladicte in- 
Struction, a dict et depose par Son Serment, in verbo sacerdolis, qu'il a resid6 
et deservy ladicte care de Lestrem comme cure proprictaire, il olt a la Sainct- 
Jehan dernier quattre ans, de lequel temps et paravyant le bruit esfoit audict 
lien que Von y tenoit aucunes convyenticulles, ass$amblees $ecretes par les Sec- 
laires de la nouvelle religion quilz appellent reformee, on $se ſaisoient presches, 
lectures de livres et pricres. EL Ie jour de my-aoust en Fan XV*® Soixante et 
Six, les vymaiges de Teglise dudict Lestrem, antels, fons, trois tables dTautels 
ſurent abatues et rompues par aucuns flamengs assistez de quelque nombres 
de gens dudict villaige tenants ladicte nouvelle religion, asscavoir entre autres 
Nicouras Saxs, ung Surnomme Dre Fixgr; na congnoissance desdictz Flamengs, 
lesquels esfoient en nombre de dix on douze; et y avoit cincq ou Six dudict 
villaige quy les assisfoient, auxquels lay $amble que cenlx de 1: justice n'enissent 
sceu r6sister, par ce que chaseun esfoit effraic et Senfuioit sur le brait que Von 
disoit qu'il y avoit encoire trois cens Flamengs aux haies dudict villaige, ſaisant 
le guet pour venir au Secours Ye cenlx que faisoient lesditz oultraiges en la- 
dicte cglise, sy on les euist vollu empescher. Disant que Jenax Ricnert, bailly 
dudict Lestrem, alla en ladicte cglise, $ur le bruit que Fon disoit que lesdicts 
Flamengs venoient, pour $aulver les ymaiges precieuses et tables dautel. Et ce 
pendant y $survindrent icenlx Flamengs, quy feirent les desordres, nonobstant 
les graticuses remonstrances que leur faisoit Jedict bailly; lesquels volurent de 
force rompre les huis de la tresorie de ladicte eglise, en Jaquelle estoient les 
relicques, nne croix dargent, ornemens et livres a chanter de grand pris. De 
quoy faire ledict bailly les destourna, disant que ledict jour la chibolle du $sainct 
Sacrement, en Jaquelle esfojent environ cincquante osties, fut thire jus et rom- 
pus par lesdictz Flamengs et 1-- osties jectees par terre et petel6ez aux piedz; 
laquelle chibolle estoit de cuivre doree, et fut par eulx emportce, et n'a est6 
depuis rendue. Ne scet quy ont esf6 Jes antheurs et principaulx conducteurs 
desdictz desordres, ny quy ont est6 ceulx ajans faict venir les menisfres et 
predicans audict lieu quy ont faict leurs presches par deulx fois publicquement 
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en ladicte eglise, as$cavoir ung nomme Mons* p'OrLTre 1 'Exvwe et ung sur- 
nomme LyFSCAILLET, predicant de Ja Gorgue, Fautre fois; mais journellement 
cealx de ladicte nouvelle religion, depuis lesdictz ymaiges et antels rompues, y 
ont faict leurs pricres et chante les psanlmes, Fespace de $ix $epmaines on 
environ. Dict que lesdictz predicans estoient receuz par fen Fraxcnors be L'Es- 
CLUZE, execute par le dernier supplice a Bethune, Hexny Tairte, son bean-filz, 
Joxnas LE MursrrRE, GitLESs LE MuisTre, RoBerT bu Pax, MicmteL bu Rertz et 
GUILLAUME bu MareTts, ancuns desquels hantent audict villaige. 

Dict quil a ouy communement maintenir que lesdicts $Sectaires ayoient ung 
consistoire, duquel estoient Jean br Flex, diacre, Maximiiax Fenway, aussy diacre, 
Hexrr Tale et GiLLEs LE MaiSTRE ; mais i| ne scet quelz offices ilz avoient, ne 
ce que $e traictoit audict consistoire. A ven lesdictz Henry LE TaLLE, CnanLes 
pu Ritts, Maxiniliex PerLiN, JEnan bt Fire et aultres dont il n'a memoire aller 
es maisons des sectaires avant ledict villaige lever argent, et ce par deulx 
divers fois; ne scet a quelle somme ledict argent pooit porter ne en quoy il 
a est6 employe. 

Dict que tous les dessusnommez ont porte les armes contre le Roy, et avecq 
eulx Jenan QuesTRE, ANTHOINE Deg T'EscLUzt, Jacoues Le MaisTxe, fils de Jacoues, 
lequel fut dixinier de ceulx quy allerent a Lannoy et fut tu6 a la bataille y 
ſaicte, JEnan Qunon, dict Jenax Simox. Ne scet de quels gentil-hommes lesdictz 
sectaires estoient assistez et aidez et vers lesquels ilz avoient leur retour, mais 
lui a est6 relate que le $seigneur de LoxcasTRE venoit aucunes fois a la presche 
quy $e faisoit a la Gorgue. Ne scet aussy a parler des as8amblees de St Tron, 
Gand et Anvers. 

Quy est ce qu'il en scet, sur tout interroghuic. Ainsy Signe : Sic est pu FLocg. 


20" temoin. — Jenax Ricnest, Dailly de Lestrem, y resident, eaige de qua- 
rante-six ans ou environ, ouy et interroghui6 comme dessus, a dict et depos6 
par $0n Serment qu'il n'a eu congnoissance  d'aucunes presches secretes faictes 
audict Lestrem paravant le  saccagement faict en T'eglise dudict Lestrem, le jour 
de Nostre-Dame de my-aoust Fan XV* $oixante et six, lequel jour apres la 
messe du matin chantee fut delibere par aucuns paroissiens y estans de des- 
Seoir et mectre a $Sauvete les tables TVautels, ymaiges precienses et aultres hiens 
estans en ladicte 6glise. Et comme Von y. besongnoit et $e desseoit la table 
du grand autel, vaillable deulx cens livres de gros ou environ, vindrent en 
ladicte &glise trente on quarante . hommes, tant Flamengs que de Richebourg 
et dudict Lestrem, lesquels roinpirent et briscrent les ymaiges, table Cautels, 
fons, le repositoire du Sainct Sacrement, ouvrirent Ia chibolle et ruirent par 
terre les osties y estans, qu'ylz petelerent aux pieds, et apres vollurent effon- 
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drer Vhuis de la tresorie. Au-devant duquel i] deposant se mcist, leur disants 
que $11z avoient puisSance, 11z le tuassent ; que lors leur conductear, nommee 
Jenax Meax, du - villaige de Stieawereq, le feit cesser. En laquelle tresorie 
estvient les reliquiaires, croix dargent, livres a chanter et aultres biens de la 
dicte eglise qu'ilz y avoicnt est6& rethirez, Entre lesquelz recongnut du villaige 
de Lestrem LEckexs ve Freez, lils de Jenax, NiCOLLAaS Sans, guarnys chascun d'une 
harquebouse, et le menassa de thirer ledict SANS, SIMON DE RELY, ANTHOINE DE 
FEsScLUzt ; de la Gorgue, Iniz Trowas LE Moor, Jacgues OSTELLET, execute par 
la corde a la Venthie ; de Menreville ung Surnomme - GUAGNEER, oncle dudict 
Saxs ; de Richebourg Pitkrg Quoy, dict merchier. 

Dict que des sectaires tenans ladicte nouvelle religion estotent les principaulx 
conducteurs leu Francuois be I'ESCLUZE, execute a Bethune, GILLES LE MuiSTRE, 
ſugitil, que Von disoit estre diacre, JEnaN DE FIEF, aussy diacre, JEHAN LE 
QueSTRE, Jacques LE MarstTrE, tils de Jacgues, Hexky LE Tait, fils de feu 
Hexry, GuiLLauuE bu Markets, JoxxNAs LE MaiSTRE. A ouy dire que lesdictz DE 
Figr et LE Maursrre esftoient du consistoire, na ouy dire ce que 8$'y lraictoit, 
ne-sy on levoit argent sur ceulx quy estojient de ladicte ' religion nouvelle. 

Dict que environ le temps de Ja bataille de Lannoy, comme il deposant 
esloit pres de $a guerve au champs, vindrent vers luy dix- 0u unze personnes, 
desquels il avoit congnoissance de Six ou Sept, assScavoir le menistre de la 
Gorgue, Surnomme LESCAILLET, JACQUES LE Roy, grellier dudict lieu, FrRAaxCnois 
vr L'Escuuze, Hexry ue Tairre, le josne, JenaN be Fier, Micme, pu Riers, 
Jenaxn Cauvlien, DE LE Flix et Son lilz, quy presenterent a luy deposant une 
requeste imprimce lay requerans qu'il la vyaulsist signer. Et apres luy en avoir 
lut dix on douze lignes par ledict greffier, ledict deposant ne vollut ouyr le 
Surplus et leur dict que le contenu en icelle ne luy touchoit. Sur quoy leur 
demanderent $'il nestoit magistrat et bailly dudict Lestrem : ce qu'il confessa, 
leur disant qu'il ne se volloit mesler de leurs affaires ; et le suivirent jusques 
en $a maison luy disants pluisieurs parolles. Et depuis envoicrent en $adicte 
maison quelque coppie de ladicte requeste, quil a encoire en $1 poSSeSSION 
escripte a la main. 

A ouy dire que les deulx fils dudict feu Francnors pe TEscLuze, dont Vung 
est nomme AnTworst, Jacoues LE MairsTrE, GILLES LE MaiSTRE, JenaN QUESTRE, 
GUiLLAUME DU Riets, Jonnas LE Maristre, Hexry LE Taitg fils de Hexgy, Max 
Pers, le fils de AxTnoixe de Lannoy et aultres dont 1] ne luy $souvient, du- 
dict villaige de Lestrem, ont porte les armes contre le Roy et este au villaige 
de Lannoy, et meismes ancuns a la bataille y faicte, asscavoir ledict ANTHOINE 
pre FEscLvzeE, NicoLitas Saxs, Jeunaxs Tainturren, Mane et CLaupe Concor, 
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comme 11] deposant a ouy dire ; et sont retournez audict villaige quelque jours 
apres lJadicte bataille. Et les aultres nont este que jusques 4 Armentieres, 
Quesnoy on Templeuve. Ne scet de quels gentilz hommes lesdictz Sectaires 
eStoient favorisez ct vers lesquels ilz se rethiroient, trop bien le seignenr de 
LoxGASTRE alloit 4 Ia presche a4 la Gorgue quasy tous le quinze jours, depuis 
que lesdictes presches ſurent consenties. A ouy dire que $e Sont faictes as- 
s$amblees a Sainct-Tron ; ne scet quy y ont este. Dict que na este possible & 
lIny deposant et aultres de Ja justice dudict Lestrem de resister ausdictz Sac- 
cagemens et assamblces pour Ja grande multitude, des Sectaires, et que de 
ladicte justice estoient seullement residens audict Lestrem il deposant, bailly, 
deulx Sergeans et cineq hommes de fief. Quy est ce quil en scet, Sur tout in- 
lerroghuie. Ainsy Signe : F, RicneBE. 

Ce fait ont est6 formez interrogatoire audict Ricnert, CHARLES DE LE Barre, 
recepyenr, JEenax be Harxe et Jenax Douwarte, hommes de fief de Ja scignourie 
dudict Lestrem appartenant au conte de Ligne, principal sergn2ur dudict lien, 
quels debvoirs et offices ilz ont faict pour empescher les desordres, presches 
secretes et publicques faictes audict lieu de Lestrem par cenlx tenans la nou- 
velle religion, et quel chastoy ilz en ont faict depuis, A quoy ont dict 
que quant les ymaiges, autels, ſons et tables dautels furent rompues et brisez 
en Feglise dudict Lestrem, ilz furent surprins, et ne lenr enist est6 possible 
pour le grand nombre de ceulx , quy ,feirent lesdietz desordres les empescher 
et leur resister. | 

Mais depuis ont garde leardicte e6glise par guet et garde y commis aux des- 
pens communs du villaige. Et quant au chastoy, ne leur appartient, en tant 
que lesdictz desordres sont cas concernant hanlt justice quy wapparticnt audict 
Seigneur conte, Jequel a seullement justice visconticre audict lien. Et $ur ce 
que leur avons declare que estions chergee par nostre instruction de leur. or- 
donner de haillier par escript leur responce et excuses, ont dict que en tant 
que leur touche comme ofliciers dudict Seigneur conte, ne Scaroient dire plus 
amples excuses que cy-dessus, ct les ont emploie pour leur descherge. 


Dudit jour au villaige de la Vielze-Chappelle. 


21* t{emoin. — Sint Jenax Dave, cure proprictaire de la Vielze-Chappelle, 
y resident, eaigic de Soixante-dix-sept ans on environ, ouy et interroguic comme 
dessus, a dict et depose par $on serment, in verbo 8acerdotis, que audict lieu 
n'ont est6 tenns aueunes presches $ecretes ny publicques par les menistres ef 
predicans de la nouvelle religion. Trop hien aucuns parotssiens de ladicte 
eglise ont est6 $uspectez de Sieuvre icelle non\elle religion en nombre de dix 
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ou douze, lesquelles sont tous retournez a Fanchienne religion, et ont est6 & 
Ia conlesse et recen Ie Sacrement (de Fantel aux Pasques dernieres, Saulf deulx, 
Fung nomme Pierre LE Quies, et Avrmons Pixcnos, lequel frequente Teglise 
ancunesfois ; mais ledict Qriexs n'a encoire est6 4 lJadicte &6glise, ny $2 femme 
et ses enffans, quy ne ſurent aussy a Ta conlesse ausdictes Pasques. 

Dict que la nuict de Ia Nostre-Dame de my-aoust, en Fan XV* soixante ef 
SIX, ameuns S$Sectaires entrerent en Tegltse dudict len de la Vielze-Chappelle, 
ouvrant Vhuis, ne scet par quel moien, environ les unze heures devant minuict; 
et y rompirent pluisieurs ymaiges et espautrerent nne partie de la table Cautel 
du cur, sy prindrent Ia chibolle et jecterent les hosties sacrees dericere ledict 
grand autel, et brialerent les napes quy estotent sur ledict grand autel, $ur 
[autel de Nostre Dame et Tantel Sainct-Nicollas, et dealx petites casures avecq 
les obes servans a chanter les messes &$s jours ouvriers; bralerent aussy ung 
messe] et copperent en ung grand livre eseript en parchemin, nomme Antipho- 
nier, les fceullets contenans Toftice de FAssumption de Nostre Dame, iceulx 
ſenllets estans en nombre de $eize. Ne scet quels gens feirent ledict desordre, 
ne de quel lien il; estoient yennz, Sinon que a leur partement on ovt qu'ilz 
disoient en langaige flameng « Gan, Gan», Lesquels partant dudict villaige de la 
Vielze-Chappelle $se arresterent 4 Ia maison de Pierre Ricnept, resident 4 la 
Fosse, distant d'ung quart de liene dudict villaige; et furent appercheuz par 
ledict Pierrt Ricnebt, lequel a relite andict deposant pu'ilz pooient estre en 
nombre de quarante ou cincquante enbatonnees de harquehouzes et aultres 
bastons invasibles. Ne scet quels gentilzhommes $soustenoient ceulx de ladicte 
nouvelle religion; trop bien a ouy dire que le $eigneur de LoxcasTRE alloit & 
Iz presche a la Gorgue. Ausquels desordres faictz en ladicte 6glise ceulx de 
la justice dudict lieu de la Chappelle ny les habitans n'euissent $sceu resister, 
par ce que ledict desordre fut faict de nmet, comme il a dict cy-dessus. Dict 
que ceulx dudict villaige tenans ladicte nouvelle religion alloient a la presche a la 
Gorgue, Venthie ct Richebourg et ailleurs ou elles se faisoient; mais ne scet qu'aucuns 
Teulx aient porte les armes contre le Roy et est6 a la bataille a Lannoy. Disant 
que ledict Le Quits feit baptiser ung de $es enffans par quelque predicant & 
la Gorgue, comme luy a est6 relate, lequel enffant a este depuis reabilite selon 
les cheremonies de Teglise anchienne par luy deposant. 

A ouy dire que &s maisons desdicts Le Qriex et Pixcnox les aultres de la- 
dicte nouvelle religion conversotent ens8amble et faisoient leurs prieres et chantz; 
SY a e$6 le bruit commun que NicoLLas Cnavattrt, resident audict Vielze 
Chappelle, avoit porte une enseigne de ceulx quy $'estoient armes contre le 
Roy, laquelle luy avoit est6 baillie a Armentieres, et qu'il avoit este 4 la bataille 
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de Lannoy, lequel Cnavarre est presentement 'prisonnier au _chastean de Be- 
thune. Et avoit adverty lay deposant, la nuict precedente que lesdictz desordres 
furent faictz en Veglise dudict Vielze-Chappelle, quy seroit bon de tenir- enfermes 
les hons ornemens et reliquiaires de ladicte 6glise, craindant les maulvais garchons. 
Quy est ce qu'il en scet, Sur tout interroghuie. Ainsy Signe : J. Dave, prebstre. 


22* lemoin — Jenax Horcne, bailly dadict lien de la Vielze-Chappelle, pour 
Jenin pe SiLLY, Seigneur en partic dudict villaige tenant de Fadvourie de 
Bethune, eaigi® de quarante ans on environ, ouy et interroghuie comme dessns, 
a dict et d&pos6 par $on serment que la veille Nostre Dame de my-aonst, 
environ Ja minnict, ancuns ymaiges de Feglise de Jadicte Vielze-Chappelle furent 
brisez par ancuns quy avoient ouvert Fhnis par quelque moien, quy rompirent 
anssy une partye de la table Mantel du grand antel et emporterent la .cht- 
bolle et jecterent les osties $acr6es dericre ledict grand antel; sy brilerent les 
napes quy estoient Sur trois autels et ancunes casures quotidiennes, ef brit- 
lerent ung messe] en parchemin et ung autre livre of Ton chante allant & Ia 
prosession; $y copperent en ung grand livre en parchemin nommee anthipho- 
nier Foftice de TVassumption Nostre-Dame, abbatirent ung candelabre, rompirent 
tons les chandeilles de chire dicelle eglise. Ne $scet dont estoient venuz ceulx 
aians faictz lesdictz desordres, ne qu'ilz esfoient; trop bien comme ilz retour- 
noient i] deposant ouyt de $a maison qu'ilz chantoient aucunes pry. en 
langaige wallon et en manlvais flameng. | ; 

Dict que dudict villaige de la Vielze-Chappelle esftoient renommez hanter les 
presches, asscavoir Nicoltas Cnayartte, Pienrg LE Quits, Prenkg pes Ware, 
ESTIENNE LE Ber, ArLtxanpre Hee, Jenaxs Dove, AvTnonxs Pixcnox, Jacores Vir- 
LAiN, Dews be Gravetixe ef Jacgues Macnoxn, quy $e faisvient 6s villaiges de 
Richebourg, le Gorgue et Venthie. Et disoit on que ledict LE Qries avoit. faict 
baptiser $on enſſant a quelque presche, quy a es(6 reabilite en Feglise dudict 
Vielze-Chappelle. Tous lesquels retournent a Feglise Saulf ledict LE Qrits, $a 
ſemme et $es enflans, et Ia femme dudict Pixcnoxs. - 

Dict que de tons les dessnsdictz il na ony parlter que ancuns went alle 
porter les armes contre le. Roy, sinon ledict Jacoues Macuoxn et NICOLLAS 
Cnavatte, que Ton dict avoir est6 a la batmlle de Lannoy, et tost apres 
ledict Macnox retourna bleschi6 en Ia teste. Et esfoit Je bruit que ledict 
Cnavatte avoit port6 une enseigne a ladicte bataille, Jaquelle Iny avoit est6 
baillie a Atmenticres, Et du sarplus desdictz articles ledict deposant ne scet & 
parler, disant que menist esf6 possible resister aux desordres faictz en ladicte 
&glise, par ce qu'ilz furent faictz de nuict, que lors personne n'osoit sortir de 
S2 maison. Et nont est6 ſaictes aucunes assamblees audict villaige. 

Quy est ce qu'il en scet sur tout interroghuie. Ainsy Signe: JenaxN Horcne. 
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25* temoin. — Jenix Prevpnonne, licutenant de la seignourie de la Chappelle, 
tenu du baillaige de Lens, y resident, caigie de cinquante-sept ans ou environ, 
ouy et interroghuie comme dessus, a dict et d&pos6 par $0n serment que la 
nuict de 1a Nostre-Dame de my-aonst, environ Ia minnict, aucuns entrerent de 
de force en PFeglise dudict Vielze Chappelle et y rompirent les ymaiges de 
Nostre-Dame, St. Nicollas, Ste. Barbe, St. Mareq, St. Scbastien et partye de la 
table antel du ceur; prindrent et emporterent la chibolle et jecterent les 
hosties Sacrees deriere ledict grand autel, comme Lescrt a relate; sy bralerent 
les napes quy esfoient Sur les trois antels, deulx casures, le pal des morts, 
les gonfanons, ung messel, ung livre a chanter la prosession; copperent aucuns 
foenllets d'ung grand livre en parchemin, et feirent aultre dommaige en ladicte 
Gglise. Ne scet quels gens c'estoient, ne dont ilz estoient venuz. 

Dict que IN on dix hommes dudict lieu de la Vielze-Chappelle ont est6 
renommez. hanter les presches a Ja Gorgue, Venthie, Richebourg et Esterre, 
asScavoir NIicoLLAS CrnavatTte, ANTHonxt Prxcnon, Pierrt LE Quiex, Dexts GRAYELINE, 
ALixaxpreE Hue, Pierre bes Wassixe, HoucnannxNeg LE Quite, ung - nomme Vexo, 
Jacoves Macnuox, Jacoves Vittais, Jenax Dove, Giites Wartarkt, Jenax LE BLEv, 
desquels ledict Pierre LE Quies fut en Vassamblee quy $e feit de pluiseurs tenant 
la nouvelle religion pour aller abattre les ymaiges -en divers lieux ju$ques au 
villaige de Wavrin. Et a ouy dire audict NicoLLas Cnavatte qu'il avoit port6 
une enseigne a la bataille de Lannoy, laquelle luy avoit est6 bailli6 en la ville 
TArmentieres. Et Iuy a ledict Jacques Macnox confess6 avoir est6 blesche 2 
Wattrelos par ancuns gens de guerre vyenuz de la ville de Lille, et a veu la 
blesche dudict Macaoxn, qu'il avoit en la teste fort grande. Tous lesquelz 
dessusnommez $Sont retournez a Feglise catholicque, $aulf ledict Le Qriex et 


ses enſlans. 
Quy est ce qu'il en $scet, Sur tout interroghuie. Ainsy signe: Jenan Prev- 


DHOMME. 


Du unziesme jour dudict mois, du villaige de Richebourg. 


24* temoin. — Sire Jenax Maris, cure proprictaire dudict villaige de Riche- 
bourg, eaigie de quarante ans ou environ, ouy et examine $ur les poinctz et 
articles de ladicte instruction, a dict et depos6& par $son serment, in verbo 
sacerdotis, - que tost apres la Penthecouste de Fan quinze cens $oixante ef $ix 
lon commencha audict Richebourg tenir ass8amblees et conventiculles $secretes 
par les $ectaires de la nouvelle religion qu'ilz appellent reformee, dont les 
principaulx autheurs et conducteurs estoient PiekxteE Waucourt, Pierre BouTky, 
AnTwoixeE WaucoukT, JEHaN LE RouLx, Pierre LE Quor dict Mercuier, MartiyN 


my 
© <© 4 4 © 


— 


- 
- 
© 4 4 4 © 


505 
LE Grand, Mamtv ue Prev et Pierre, $0n filz, AnTuonxs CunarLetr et AxTnonxE 
David, tons dudict villaige 'de Richebourg. Et $e faisoient les as8amblees cous- 
tumicereme:nt &s maisons desdictz Jenax LE Rovtx et Pierre Bortry. Et le jour 
Sainct-Learens ensSuivant fut faicte en la chimeticre dudict Richebourg une 
presche publicque par le predicant d'Armentieres nomm6 JuLitex, ou assista 
grand nombre de poeuple, dont en y avoit jusques environ cineq CenS armes 
enbitonnes de harquebouses, picques et anltres bastons invasibles, aians enseigne 
desployee, tambourin et fiflre venus dudict Armentieres, Menreville, I: Gorgae, 
de la Venthie, Fresthubert, Cuinchy, Violaine et aultres lieux voisins. Et fut 
icelle presche faicte a Fheure que $e debvoit chanter la grande messe en ladiete 
eglise sollempnellement, comme estant ledict jour la Dedicasse dudict hen. Et 
pendant que la messe se chantoit. et que le gardien des cordeliers de Bethune 
fut monte en $a chaier pour faire la predication, entrerent en ladicte 6glise au- 
cuns desdictz Sectaires aians harquebouses et pistoletz qu'ilz dress6rent vers 
ledict gardien, luy disant qu'il dict la verite et ne luy ſeroient auleun mat. 
Aultres disoient : « I ment, qu'on le thire! » Fappellant caffart, regnart, $6- 
ducteur, tellement qu'il fut constraint de cesser et descendre de $a chair, et 
Seroit decede enyiron ung mois apres de Ja fſraieur et peur qu'il eult lors 
comme Von dict. Et comme il deposant faisoit la consecration, lesdictz $Sectaires 
prononchoient parolles execrables, disans qu'il tenoit et mengeoit Jenax LE BLaxcg. 
Et apres Ia preception, le vindrent prendre a FVautel et le desvestirent de $es 
ornemens, le frappant de pluisieurs coupz, et le menerent a ladicte presche 
pres la chaier du predicant, en luy disant quy failloit quy le oyt, Iny reprochant 
qu'il le avoit appelle faulx prophete. A laquelle presche ilz menerent aussy ledicl 
gardien. Et le jour de Nostre-Dame de my-aoust ens$uivant, environ deulx 
heures apres minnict, lesdictz $sectaires de divers lieulx arracherent une grande 
croix quy estoit en la chimentiere, et dicelle poulserent oaltre le petit huis de 
ladicte 6glise ; et en icelle abbatirent et rompirent” trois tables dautels, assCa- 
voir: celle du grand autel, contenant Fhistoire de la Passion de Nostre Sei- 
gneur Jesus Christ, que Von estimoit VIE ou VIIF livres; celle de Nostre-Dame 
en platte painture, et celle de Sainet Nicvllas a ymaiges esleyces ; rompirent 
pluisieurs ymaiges, le train quy avoit couste VI livres d'or, le crucifix estant 
assis dessns, le repositoire du Sainct Sacrement ; empartirent la chibolle, en 
laquelle estoient les hosties sacrces, brulerent aucuns livres a chanter, rompirent 
les verrieres, les marbres des autels, et feirent ung dommaige inestimable ; 
prindrent le ploneq quy estoit dessus et 6s nocquiers de ladicte eglise. Et le 


lendemain, en plain jour, rompirent touttes les croix et epitafes quy esfoient 


en la chimentiere en grand nombre. Croit que les dessnsSnommez furent presens 
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ausdictz desordres, toultesfois ne les y veit Ja nuict ; mais le Jendemain veit 
Manrix LE Grand avecq une cungnye copper les estapliers du coeur, la chaier 
preschoire, les bullets des povres, de Teglise, des trespassez et de Saincte Barhe, 
les croix et epitalles de ladicte chimentiere. Et les aultres dessnSnommez et 
leurs femmes assisfoient ef emportoient les picches en leurs maisons qu'ilz ont 
brusl6, Et ny enist seen la justice remedier pour Ie grand nombre desdictz 
Seclaires. Et leur faisovient Ie lieutenant et le majeur commandement de cesser; 
ausquelz il; ne vollurent obtir, ains perseyerent fant que tout fut raine, Et 
depuis lesdicts Sectaires ont faict prescher en ladicte eglise pluisieurs fois, en 
laquelle n'a este chante messe Fespace de Six Sepmaines, jusques a ce que les 
presches furent accordees, que lors les feirent en Ja maison de FrANCHOIS LE 
Coxre, dict Fraxseguis, ef esfoit leur predicant ung nomme Jrnax pt Brire, 
que Fon disoit estre d'Aulchy Te Chastean, quy demonroit en la maison de 
Jenix bu Bots. 

Dict que Pierre ef ANTnong Warcourt, PrerkeE Boutry, Jenaxnt Le Roux, 
AvTworxns Cuartetr, PirrkkeE STEvexparT, ANTnoneg VirtrRt Cf GiLLes Boritet, ef 
generallement tous ceulx dudict Richebourg quy tenojent ladicte religion nou- 
velle, prindrent les armes, et feirent sonner Ie tambour et allerent en armes 
jusques a la Venthie et oultre; et ancuns denlx, comme on maintenoit, ſurent 
4 la bataille de Lannoy. Et auparavant tons les dessusnommez avoient est6 au 
Bacq a Wavrin, a Bailleul en Flandres et a Vabbaye de Loos, dont ilz rap- 
porterent des ornemens, des napes et anltres menhles. Et depuis les deffences 
publices a $on de trompe de par Ie seignenr TEGuoxtr de plns porter armes 
et violer les ceglises, devant Ia preseche, ceulx que y esfoient de divers lieux 
as$amblees rompirent ung antels nouveau reedifiic en ladicte 6cglise, despen- 
dirent les batteaulx des cloches, et fut le $Souply dudict deposant deschiree 
par ung nomme Hrrerr, du villaige de Freshnbert, de $on stil coppenr de 
Strain. Et esfoient presens, quant ledict antel fat rompu, ledict Hurerr, cop- 
peur de sfrain, Hunerr ReGyxartr et WarLeraN $0n f(rere, de In paroisse de 
Lorgies et Noeeuſve-Chappelle ; et desserra ledict WaLLEraxN ung coup de har- 
quebouse apres ledict deposant, et le ſrappa $ur $0n espaule de ladicte har- 
quebouse; lesquels HuperT ef WALLERAN ont esfe anssy 4 la bataille de Wattrelos, 
ledict WaLLErkax a cheval. 


A ouy dire et communement maintenir que lesdictz Pierre BouTry, ANTHOINE 
CuarLer et Pierre Warcorkr eSfoient du consistoire, auquel, comme il a 
entendu, $e traictoient Jes affaires de leur religion, et ordonnoient de lever 
argent pour $ubyenir aux affaires de leur dicte religion. A ouy dire a aucuns 
desdictz sectaires que le Sergnenr (EScarpecgre les assistoit et conseilloit, et 
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eStoient hien henrenx d'avoir ung tel protectenr et chief. Sy a veu venir 0 
la presche andict Richebourg une fois le seignenr de Loxcasrre. Ne Scet & 
parler des consisfoires et as8amblees faictes a Sainct-Tron, Gand et Anvers. 

Dict quil a este agneste deulx on trois fois desdict sectaires, asS$Cavoir par 
Pierrg | & Qroy, Giites Bortrer, Piekke LE Roy, Maris Le Gran, Piers 
STEVENDART, lesquels comme i] retournoit de chanter le salve en ladicte 6glise, 
eStans embuchiez en son jardin enbatonnees de pistollets et espees le assalirent 
et luy donnerent pluisieurs coups d'espees , mais ne fut Hleschee par ce qu'il 
avoit mis aucuns livres allentour de lIny. Et Ie lendemain de Sainct Bethre- 
mieulx dernier, comme il retournoit de la feste de Bethnne, fut assailly par 
lesdictz Pierre Le Quroy, Martin LE Grand et Prenng STEvexDarTY, ef lny donna 
ledict Le Quoy pluisieurs coups de picque, de Fung desquels il fut bleschie 
en la poictrine jusques au creu et en dangier de morir ; laquelle picque le- 
dict LE Quoy avoit prins en Ja maison de luy deposant ung peu paravant, 
et Vavoit faict resmolir par le marichal dudict lieu, de present fugitif, et 
s'estoit yante que c'estoit. pour oster les Seurons 4 ces cafars: a raison de 
laquelle blesche a tenu le lict depuis ledict temps, et n'en est encoire guery. 

Quy est ce qu'il en $scet, Sur tout requis et interroghui6. Ainsy Signe : 
J. MarTiN prebstre. 


25* timoin. — Jenaxn Le Roy, lieutenant de Richehourg, en la seignourie 
du prince d'Espignoy, eaige de cincquante-cincq ans ou environ, ouy et inter- 
roghuie comme dessus, a dict et d6pos6 par $0n $Serment que Fan pass6 envi- 
ron Ia Penthecouste $se tindrent aucunes presches secretes audict Richebourg 
par les $ectaires de la nouvelle religion au bois daudict Richebourg, et se 
faisoient prieres et chants en aucunes maisons de nuict, comme en esStoit le 
bruit. Et le jour Sainct Leurens $se ſeit une presche en la chimenticre dudict 
lien par le predicans TVArmenticre, daquel i ne scet le nom, a Jaquell: com- 
parurent pluisieurs personnes de divers lieux, $i comme de Menreville, le 
Gorgue, Lestrem, du pays VAlleue, dont pluisieurs estoient armes et enbatonnes 
de harquebouses, picques, pistollets et aultres bastons. Et fut faicte ladicte 
presche apres la messe paroissialle chantee. Et comme le gardien des cordeliers 
de Bethune estoit mont& en la chaier pour prescher, entrerent en icelle eglise 
pluisieurs desdictz $ectaires avecq harquebouse, et disrent audict gardien : 
« Dictes la verite, et nous ne vous ferons riens », tellement que ledict gardien 
$'estonna ; tontesfois il feit 8a predication, Et comme le cure cult chante $a 
messe et $e desvestoit, ſfut prins par aucuns d'eulx et mene a la presche, ou 
pareillement fut mene ledict gardien, quy decida hien tot apres, et disoit on 
qu'il avoit prins la maladie de peur et de fraieur. 
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Dict que le jour de Nostre-Dame de my-aoust ensuivant furent en la nuict 
rompus et brisez les ymaiges, tables dTautels, fons, candrelabres, autels des- 
molys et les marbres diceulx rompus, le trin et Je crucifix estant dessus, et y 
ſut faict ung dommaige inestimable. Et Je lendemain il deposant les trouva 
\ encoire rompantz et brisantz tout ee quilz trouvyoient en ladicte Gglise ct 
\ ehimentiere, assCavoir les croix et epitafes y estans ; ausquels il feit comman- 
dement de par le Roy et madame la princesse de cesser ; a quoy ne volurent 
obeir, et se mocquoient de Juy; et nenist est6 possible audict deposant ny 
autres de la justice y resister pour le grand nombre desdictz sectaires. Des- 
\ quels y estoient, dudict villaige de Richebourg, Pierre LE Qroy, ManTiIN LE 
Granny, Pierre bu MoLtiN, Pierre STEvexpart, Tesquels aussy esfoient princi- 
We paulx conducteurs de ceulx de ladicte nouvelle religion ; et averq eulx PitrrE 
ef AxTwoixs WarcoukTt, Pienke Bouvtry, JenaN LE Rovitx, PirrnE pu BrtsLE, 
Jacoves LE Curerr, ANTwoix: Cnartetr ; desquels lesdicts Wavcourr, PiEnRE 
Boxrey, et avecq eulx Levrexs Viexxe, PrerkeE LE Rovitx, fils de PuiLieees, 
ont est6 en armes es assamblees de Wavrin, Fabbaie de Loos et aultres lieulx. 
A ouy dire que Pierre bu BrvsLE, ANTworxe ViTTRE, GILLES Boulet, JEnaN 
Broxpear le josne, Jacgues LE Manx Ie viel, de Fresthubert, quy estoit porteur 
Tenseigne, Jacgres Le Mains le josne, Son nepyen, Pierrg LE Routx, JenaN 
LE Rovix ont port6 les armes contre le Roy, et est6 a la bataille de Lannoy, 
A ouy dire audict Pierre pu BrrsLe, dict Rossignol, aiant espous6& la fille 
de la femme de lay deposant, estant de ladicte nouvelle religion, que quant 
lesdicts $sectaires avoient quelque nouvelles, i1z recepvoient lettres du Seigneur 
TEscavrecgure, ef qu'il avoit porte lettres au $Seigneur de LoxGasTRE. Na ouy 
parler du consistoire desdict Sectaires, par quoy ne Scaroit dire ce que $e y 
| traictoit, ne quels offices y estoient. A ouy dire qu'ilz pourchassoient par les 
maisons de ceulx de leur religion argent pour Ieur predicant. N'a ouy parler 
de Vassamblce faicte a Sainet-Tron, Gand et Anvyers; et en effect ne scaroit 
plus avant parler du contenu &s articles de ladicte instruction : disant oultre 
que depuis ledict jour Sainct-Leurens, et apres que lesdictes ymaiges ont este 
rompues, $e $ont faictes presches en ladicte eglise, et apres que icelles presches 
ſurent consenties, icelles $e ſeirent en la maison de Fraxcnoss LE Conte. Et 
alla ledict Rossignol querir ung predicant quy feit 8a residence au logis de 

Jenax pu Bors audict hen. -# 
Quy est ce qu'il en scet, Sur tout inferroghnie. Ainsy Signe : JenaN LE Roy. 
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26” temoin. — Mamec pu Hamer, majeur de Richebourg en la seignourie 
de Sainct-Vaast, eaigice de cinquante-huict ans ou environ, ouy et examine 
comme dessus, a dict et depose par $son $serment que le jour ou la nuict 
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Sainct-Jehan Baptiste en Van quinze cent  Soixante et six $e feit une presche 
Secrete de nuict audict Richebourg, en ung camp asses. prochain de la maison 
de Juy deposant, comme le lendemain luy fut relate. Et depuis Fon disoit que 
une aultre presche avoit est& faicte de nuict au bois dudict Richebourg; mais 
le jour Sainct-Leurens ensSuivant, jour de la Ducasse dudict lieu, fut faicte 
une presche publicque en le chimenticre de Veglise dudict Richebourg par le 
predicant d'Armentiere, ainsy que Von disoit, a laquelle comparut grand nombre 
de gens as8ambles de divers lieux, enbatonnes de harquebouses, picques, hal- 
lebardes et aultres battons, et paravant qu'elle se feit, comme Von chantoit la 
messe en ladicte eglise, et que le gardien des cordeliers de Bethune a Voffer- 
foire estoit monte en la chaier pour prescher, aucuns de ceulx venuz a ladicte 
presche entrerent en Veglise wyeeq leur harquebouses et aprocherent la chaier 
dudict gardien ; quy les voyant venir leur dict : « Messicurs, je ne Say com- 
ment vous yenes icy entelle $sorte, je Suis icy yYenu pour anonchier la parolle 
« de Dieu ». A quoy Tung deulx respondict : « Mais que yous dictes la 
«, verite, On ne vous fera riens ». Et parfeit ledict gardien $0n Sermon, quy 
dura encoire prez demy heure, $ans quelque tumulte. Et icelluy fini, le cure 
parlist $0n Service de -la messe, et comme il $e desvestoit, vint vers luy 
quelqung des dessus dictz yennz a ladicte presche, quy le prindrent et le me- 
nerent ouyr la presche, luy disant qu'il avoit dict que leur predicant estoit 
menteur et anthecrist, on parolles semblables. A laquelle presche ils menerent 
anssy ledict gardien, lequel deceda quelque brief temps apres de fraieur et 
peur qu't] avoit eu, comme il d&posant auroit ouy dire. 


Dict que la nuict ensuivant le jour de Nostre-Dame de my-aoust furent 
abatues les ymaiges,/ tables dantels, fons, trin, le crucifix estant dessus, et 
furent faictz grands oultraiges et desordres en T'eglise dudict Richebourg. Ne 
scet par quy, par ce qu'il n'y fut present et ne veit faire lJesdictz oultraiges, 
et quand il vint en ladicte eglise le lendemain apres-disner, ceulx les atants 
ſaictz $estoient rethirez. Ne scet quy ont est6 les autheurs et conducteurs tant 
desdictes presches que des desordres faictz en ladicte 6glise, ny ceulx quy 8e 
Sont armes et $e $Sont trouvez 6s as8amblees ſaictes par les sectaires a Wavrin, 
Wattrelos et Lannoy ; trop bien veit Prenke et AxTwoixs Warcourt, Pierre Quor, 
Jenax et AnTnonrxs LE Routx, ANTworxet David, Jacques LE Curry, guarnys de 
harquebouses assister a ladicte presche faicte ledict jour Sainct-Laurens. A 
aussy ouy dire que ledict Pierre Quroy avoit est& au voiaige de Fabbaie de 
Loos; et ouyt de jour Sonner ung tambourin, et le meisme jour veit retourner 
denvers le pais de FAlleue Pierre STevexbart portant ung tambourin convert 
Jung mantean. Ne scet 4 parler des consistoires, ne ce que $e y traictoit. 
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A bien ony dire que les sectaires de la nouvelle religion avoient entre eulx 
diacres, $urveillans et dixiniers, et que au cabaret de Ia Croix Barbet pluisieurs 
sectaires $esfoient trouvez ct y fenu ung consistoire, et qu'ilz y avoient faict 
des oflticiers de leur religion ; duquel cabaret estoit hoste Prerrs DE LE Tait, 
lequel demoecure presentement au cabaret nommee FAventure, pres la Rouge 
Croix, au pais de TAlleue. Dict que la justice n'euist os $se mouvoir pour 
resister audictes presches et desordres, pour le grand nombre desdictz sectaires. 

A ouy dire a Jenax Barant, tenant de la nouvelle religion, que Von rassam- 
bleroit et coculleroit argent Sur ceulx de leurdicte religion pour faire present 
an Roy, aflin davoir liberte duser de ladicte religion $ans estre reprins de 
justice, et que. les catholicques contribuerojent aussy a cause que cestoit pour 
ung hien publicque. 

A ouy dire par bruit commun, tant a In Venthie que audict Richebourg, que 
les Seigneurs d'EscauBtcgue et de LoxGasTRE estorent leurs protecteurs et que 
ilz se partoient Teulx. 

Quy est ce quil en scet, $sur tout interroguie. Ainsy Signe: Mantev pu Hawtr. 

Ledict jour $e $Sont presentez pour officiers et gens de loy dudict Richebourg 
lesdictz lieutenant et mateur Jenax PLaxgvis of Mamev BovrLrexcrien, hommes 
de tief, AnTwoinzs Benacuve cf Jacoues BouLexGriten, eschevins de la court, 
Vadvoue Jrnax bu MaretTs, PmrLieees SaLOWMEZ ef Vixcnext LE Routx eschevins 
de Sainct Vaast, ausquels a est6 demande quels debvoirs ilz ont faict d'em- 
pescher lesdictes presches, tant secretes que publicques, et les desordres et 
oultraiges perpetrees en Teglise dudict Richebourg, et quel chastoy depuis ilz 
ont faictz de ceulx quiilz ont scen avoir faict et assiste ausdictes desordres. 
A quoy ont respondu que ne leur estoit possible y resister, pour la grande 
multitude des $ectaires estans armes et enbatonnees venuz de divers lieux, et 
que les armes leur ayeroient est& ostez, et aussy qu'ilz se seroient rethirez 
vers le grand bailly dudict Richebourg et Fresthubert, lequel leur averoit res- 
pondu que Ton tint les choses en doulceur, actendu que lesdicts $ectaires ne 
leur avoient faict aulcun moleste. — Ouy laquelle response, leur a est6 ordonne 
parler audict grand bailly et procureur dollice de ladicte $eignourie residens 
a Bcthune, et par ens$amble donner par escript leur responce et excuse qu'ilz 
vauldront pour justification et descherge $0ubz le $aing manuel de lenrs gref- 
fiers, et balllier telle information et enseignement qu'ilz vauldront exiber pour 
leurdicte descherge, en dedens huict jours d'huy, et les envoier au S* dAnlchy 
en $0n chasteau dudict Auchy. 
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bu douziesme jour dudict mois au chasteau d'Aulchy. 


27* temorr, — Jenax Frovcnart, filz de Granrn, Jabourier demonrant au villaige 
de Richebourg, eaigic de trente quattre ans ou environ, ouy et interroguie 
comme dessns, a dict et depos6 par $s0n Serment que environ la Sainct-Jehan 
en Fan quinze cens Soixante et $six furent ſaictes deulx presches de nuict audict 
lien de Richebourg ; une &4 la molte Sainct-Vaast et Fautre &s bois dudict Ri- 
chebourg, comme il deposant a ouy depuis relater. Et Ie jour de Sinet-Leurens 
ensSnivant fut faicte une presche publicque en la chimenticere de Veglise dudict 
Richebourg par le predicant d'Armenticre, ou $e frouverent pluisicurs personnes 
de divers jeux armes et enhitonnes ; et paravant commencher icelle presche, 
comme Ton disoit Ia messe parotssialle et que Ie gardien des cordeliers de 
Bethune faisoit Ja predication en ladicte eglise, y entrerent aucuns enbatonnes 
de harquebouses, picques et aultres battons. Et les voiant ledict gardien venir, 
leur dict qu'il $ambloit qu'ilz luy volloient faire quelque moleste, et qu'il esfoit 
Weeq pour annoncher la parotle de Dieu. A quoy Tung Teulx respondict qu'il 
dit la verite et-que on ne luy feroit riens. Et parfeit Jedict gardien $0n Sermon. 
Et quant la messe fut chantee, ancuns dicenlx entres en ladicte 'e&glise enbi- 
tonnes prindrem je cure, enssamble ledict gardien, et les mencrent ass6s rude- 
ment 4 ladicte presche. Veit que ledict gardien $effraia fort, aperchevant venir 
en ladicte 6glise lesdietz enbatonnes, mais ne scet $11 en averoit prins quelque 
maladie dont i] seroit depuis decede, Dict que dudict_ Richeboarg estoient 
renommez les principaulx conducteurs des affaires de Ja religion nouvelle 
AxTnoixe et JenaxN LE Rovix, AxTnointE CnArLetT, Pienkt LE Quoy, MarTiy LE 
Grand, Piers Boutry, PrerkE STEvexparT, PiekkE ct ANTnong Warcorkrt, 
JE:roswE LE Grand, Jrnax Morcgrert. Et ledict predicant logeoit en la maison de 
lenas pu Bors, comme il deposant ouyt dire. 

Dict que la nuict Sienvant le jour Nostre-Dame de my-aoust, environ la 
minnict, entrerent par force en Teglise dudict Richebourg aucuns qu'il n'a 
congu ny $scen qu'ilz estoient ; lesquels abbatirent et rompirent pluisieurs ymai- 
ges, denlx tables Fautels, le trin et le crucitix estant dessus, les autels cf 
marbres, et y ſeirent fort grand dommaige. Et le Jendemain veit MarTixN LE 
Grand, Prerrs LE Qroy, Jenax BLoxper, $0n filz, les ſemmes desdicts BLoxbEL 
et Lx Quoy prendre et emporter pluisieurs pieches rompues et bris6es, PitrrE 
STEvEnDarT, Pierre LE Brev rompre partye dudict trin, ct aultres dont il ne 
lay Souvient present et assislens. Et veit ledict LE Grand rompre une amoire 
de bois en ladicte eglise. Lesquels ne vollurent desister pour parolles et 
remonstrances que il deposant et Hexny Viexxe, lors manegliers de ladicte 
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eglise, leur disent; et meismes le lieutenant dudict Richebourg leur fait com- 
mendement de par le Roy et madame la princesse de cesser et quilz euissent 
a sortir de Teglise. A quoy ilz ne vollurent obeir. 

A ouy dire que les dessusnommez ou la pluspart deulx s $ont trouvez en 
armes &©s as8emblees des gens de guerre de la nouvelle religion pour aller &s$ 
voiaiges de Wavrin ct a la bataille de Lannoy; neantmoings ne les a vyeu en 
armes et n'en $scet aultrement a parler que par ouy dire. 

Dict que depuis ladicte &glise fut saccagie, Fon a pluisieurs fois faict la pre- 
Sche en icelle, et par Vespace de environ $Ix Sepmaines n'y a este celebree la 
messe ny faict le service divin accoustume. ' 

Quy est ce qu'il en scet, sur tout interroghuie. Ainsy Signe6: JEnaN FROUCHART. 


28* temoin. — Hexry pe Vieaxe, labourier, demourant audict villaige de 
Richebourg, caigie de trente et ung ans ou environ, ouy et interroghute com- 
me les precedens a dict et depos& par $0n Serment que environ le Szainct 
Jehan XV*® $oixante et $ix $e feirent aucunes presches secretes audict Riche- 
bourg, a la motte de Sainct-Vaast, es bois et e&s champs de Langannerie, comme 
lon disoit por bruit commun. Et Ile jour Sainet-Leurens enssuivant fut faict 
ane presche publicque en Ja chimenticre de Feglise dudict lieu, apres la 
messe paroissialle chantee, a Jaquelle le gardien des cordeliers de Bethune 
ſeit ung sermon. Et ce pendant- quil preschoit, entrerent en Feglise aucuns 
hommes armes et embitonnes, de ceulx quy estoient vyenuz pour assister a 
ladicte presche. Et disvit on quilz dirent audict gardien qu'il preschie la 
verite, lequel parfait s0n $ermon, et fut Ia messe achevee. Et apres aucuns 
desdictz enbatonnez menerent le cure et ledict gardien ouyr la presche quy 
ſut faict par ung predicant de la nouvelle relligion, a laquelle assistoient grand 
nombre de gens armes et enhatonnes de divers lieux, que il deposant ne 
congnoissoit, et n'y veit aucuns dudict Richebourg armes ou enbatonnes. Et le 
jour de Nostre-Dame de my-aoust en la nuict aucuns entrerent de force en 
ladicte 6glise de Richebourg, et y rompirent les ymaiges, tables d'autels, trin 
et le grand erucilix estant dessus, desmolirent les autels et rompirent les 
marbres, les fons, les buffets, baneqs, huches et si&ges. En laquelle &6glise il 
deposant et Jenax FroucaarT, lors maneglier, allerent ,an point dn jour et y 
trouverent VII ou huict personnes dudict villaige de Richebourg quy parrom- 
poient les buflets, trin, ymaiges et aultres choses de lJadicte eglise; entre 
lesquels estoient PrekkE LE Quoy, MAarTiIN LE GranD, Pierkt STEvexbarT, le filz 
Tung nomme Hovcnix Hover; et ne luy Souvient des aultres. 

Dict que de ceulx tenant la nouvelle relligion audict Richebourg estoient fort 
escries les deulx WaucoukT, ANTHOINE CHARLET, JEnanN et ANTHOINE LE ROULX, 
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Pierre Boxrry, Jenaxn bu Bors, Jenaxs Moucgrer, ManrTiN LE GranD, PIERRE LE 
Quoy, ung nomme ANTHoINE, merchier ou eschopier de Son St; lequel MErcmER, 
comme il (deposant estoit alle au logis du greffler dudict Richebourg pour lever 
une coppie, demanda audict deposant quelque argent pour denrees de $0n 
Stil par Juy livrees a I'eglise en Vannce que il deposant estoit maneglier; a 
quoy il feit responce que ce n'esfoit a luy a le paier, et qu'il demanda ce que 
luy estoit deubt a cesty quy esfoit maneglier. Et sur ce ledict Mercmer luy 
dict qu'il averoit patience, mais en dedens ung an aucuns averoient chault 
comme luy. Ne $scet que ledict Mercwuitr entendoit par ces mots. Ne scet SY 
ceulx de la religion nouvelle dudict Richebourg ont contribu6 argent, ne quels 
d'eulx se $0nt armes et ont este & la bataille de Lannoy, Sinon qu'il a ouy 
dire que lesdicts Waucorkr, le filz de Jenax BLoNbEL y ont esle, et que PIERRE 
STEVENDART, portoit le tambourin. 
(Quy est ce qu'il en scet sur tout interroghuic. Ainsy signe: Henry ViENNE. 


29* temoin.. — Jacques CnaARLEs, lieutenant du villaige de Givenchy, eaigie 
de quarante-deulx ans ou environ, ouy et interroghui6e comme dessus, a dict 
et depos# par son serment que audict villaige de Givenchy ne Sest faicte aucune 
presche de la nouvelle religion; trop bien le jour de Nostre-Dame de my-aoust 
en Van XV* $oixante et $ix, en la nuict, y furent les ymaiges brisez, le cru- 
citix abatu, les fons rompu et le trin abbatu: et furent emportez les linges, 
deulx obes, troys Souplis, cincq chandeliers de cuivre, deulx benistoires, Fung 
de metal et Vautre d'arin, le repositoire du Sainct Sacrement et la boiste ou 
estoient aucunes osties Sacrees estant d'argent, ung calix d'estain avecq la platine 
Cargent. Ne $sect quy furent ceulx quy ſeirent lesdicts desordres et ne furent 
reconguus aultrement que il a ouy dire a ung homme de Lorgies que Jenan 
pE BaiLLOECL, demorant ou mollin d'eauwe, paroisse de Freshubert, ſut ren- 
contre la meisme nuict chergie d'ung fardeau de linges et d'aucuns coppons de 
chandeille de chire. Dict que dadict villaige et paroisse de Givenchy estoient 
de la nouvelle religion Jenan Descames, censier de Marchiennes, lequel- a est6 


tenu et repute Fung des principaulx conducteurs des affaires de ladicte nou- . 


velle religion, le marischal dudict Givenchy, quy est absente et lequel pass6 
longtemps a esl6 $uspecte de suivre ladicte religion nouvelle; Awand LE Roy, 
filz de Loys, aussy absente. Disant que environ a ung an $e feit une grande 
assemblee a la maison dudict Descaues de ceulx de ladicte nouvelle religion; 
et veit i] deposant y aller le Seigneur d'OLnaix a trois ou quatre chevyaulx, et 
en partir le S* pEscaustcgue. Et a ouy dire que le $Seigneur pE LoxnGasSTRE 
y ſut, et que ceulx y assembles mengerent chair par ung jour de $amedy. 
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Dict que lesdicts Descaxes, Mariscual et AwanD ont este renommez avoir e$tE 
au bacq a Wavrin et a la bataille de Lannoy. 
Quy est ce qu'il en scet, Sur tout interroghuie. Ainsy Signe: JACQUES CHARLES, 


30* temoin. — Jacques Messavr, manouvrier, demourant a Givenchy, eaigie de 
trente-deulx ans ou environ, ouy et examine comme dessus, a dict et depose 
par $0n serment que audict Givenchy ont est& notez estre de la nouvelle reli- 
gion Jenax Descaues, censier de Marchienne, NicoLLas Dosy, marichal dudict 
lien, Awand LE Roy, Marrix Broxper et PrerrE MonsTrotuvt. Et esfoit ledict 
Descauys renomme estre I'ung des principaulx conducteurs, et venoient vers luy 
pluisieurs reputez estre dicelle religion, et y veit quelqueſois venir pluisieurs 
gens & chevyal, que Fon estimoit estre jusques au nombre de quinze Ou SeIzeC ; 
et disoit-on que entre culx estoient les Seigneurs d Ounusx, de LoNGASTRE, 
d'Escavpecgue et Fung des seigneurs d'ESsQuenbes, lesquelz neantmoings i] ne 
congnoit, quy ſurent en lJadicte maison trois ou quattre heures enfermes en une 
chambre; ne $scet quiilz y ſeirent et traicterent. Meismes la femme dudict 
Descaves luy dict qu'elle ne Scavoit quilz y avoient faict. Et alla i] deposant 
querir le vin quilz y burent a la Bassce, 

Et aultre chose ne scet, sur tout interroghuie. Ainsy signe : Jacques MESSEALT. 


31* temoin. — Jenan Drswriien, labourier, demonrant a Fresthubert, eaigie 
de cincquante ans on environ, ouy et interroghuie comme dessus, a dict et 
depos6& par $0n $erment que andict Fresthubert ne $e© $sont ſaictes aucunes 
presches, mais les ymaiges de T'eglise, les autels, Jes fons ont est6 abatus et 
rompus de nuict; ne scet par quy aultrement que lon disoit que ce avoient 
faict les Flamengs: 

Dict que audict lien sont $suspectez esfre de la nouvelle religion Pierre bu 
BrrsLe, Jacques LE Maire et ung Surnomme Lt Roux, filz de Piternt ; lesquels 
il a ouy dire en bruit commnn avoir est& en armes a la bataille de Lannoy, 
et que ledict pu BrrsLE y esfoit a cheval. 

Quy est ce qu'il en scet. Ainsy Signe: Jenan DeSMULIER. 


32 lemoin. — Sire Merrisst Loistt, cure proprictaire de Fresthubert, y 
resident, eaigie de trente-huict ans on environ, ouy et interroghuic a dict el 
depos6 par $on Serment, in verbo sacerdotis, que audict lieu y a pluisieurs notez 
de tenir la religion nouvelle, quy ne hantent et convyersent a Feglise, assCavoir 
le principal Pierre pu BrusLe, dict Ros$1GNoL, quy $'est absente, Jenix pu 
rRUSLE SO0n ſrere, Pierre LE Taite, Jrnax Boriter, Jenix be BailLottt, Jacoves 
LE Maine, dict Jacquer Levkexs, PrerkeE LE Rovix, Launerr GriLLEBERDT, les- 
quels il a ouy dire avoir tenu aucunes conventiculles et assemblees secretes 
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audict villaige; et lesdictz RossicnoL DE LE Maine, dict MATHIECETTE, DE LE 
Maire, dict Levrexs, Pierre LE Rovix et OrLtivieR bE LE Prace ont porte les 
armes contre le Roy, et a-l'on maintenu qu'ilz ont est6& 4 la bataille de Lannoy, 
ou ledict MaTmitvertTE avoit porte Fenseigne. 


Et le jour Saint-Bethremieulx lesdictz vE LE Maire, Pierre LE Rovix et 
PiekrE LE Tarilg luy demandirent $'il volloit aller a la presche a Richebourg, 
et paravant luy avoient dict qu'il feroit bien de ne dire messe, tant qu'il en 
Seroit ordonne, Ia ou les idolles avoient est& abatus: a cause de quoy ne 
chanta messe ledict jour. Le mardy precedent lequel jour Sainct-Bethremieulx, 
de nuict furent les ymaiges rompus en Teglise dudict Fresthubert et cineq 
autels rompus, le trin, le crucifix et les ſons. 

Quy est ce qu'il en scet, $ur tout interroghuie. Ainsy $Signe : MeurisSE 
LoisEL, prebstre. 


33* {emoin. — Jtroswe Fascon, lieutenant de Violaine, y resident, et huissier 
du conseil d'Arthois, eaigi6 de vingt et noeuf ans ou environ, ouy et examine 
comme dessus, a dict et depos& par Son serment que audict villaige de Vio- 
laine ont &te notez- fenir la nouvelle religion les deulx filz d'ung nommee 
VarLOT LE Bexv, Jacoues SouPpLET, Garry Moxcquer, Josss Brouco, LAMBERT LE 
Gmis, resident presentement a Fresthubert, J:xosweE OLiiviemr, lesquels par bruit 
commun alloient aux presches qui $e faisoient 4 Richebourg, a la Venthie et 
aultres lieux voisins; desquels lesdicts filz et beau-filz dudict VarLoT, JEROSME 
OLivits, ung parmentier, duquel il ne $ect le nom ont porte les armes con- 
tre le Roy aun voiage du Quesnoy, Waltrelos et Lannoy comme il a ouy dire, 
et lesdicts SoueLeET, MoxtQue, Le Gris, lesdicts denulx filx VarLoT ont est6 aux 
Saccagemens des &glises, comme aussy il a ony dire et avecq eulx JEnan 
PoLLEeQuin, RoBerT d'EsTaneet et ANnSELOT LE Rov. 

Dict que aucun jour apres la Nostre-Dame de my-aoust en Fan quinze cens 
Soixante et six, I'eglise dudict Violaine fut pilie et les ymaiges, autels, trin, 
fons, crucifix et la pluspart des hugeries de ladicte 6glisze rompues par gens 
incongnues, quy entrerent en Teglise environ une heure apres le jour failly 
apres avoir rompu la serure de Thuis, et brulerent aucuns pappiers et comptes 
de ladicte &glise ; entre lesquels estoient aucuns masquiez, comme veirent 
quelques femmes dudict villaige quy $urvindrent au bruit, et oyans bucquier 
en icelle eglisze quy $aulvirent aucuns pappiers et ymaiges quy briloient au 
fen quy avoit est6 allume en ladicte &glise par ceulx aiants (commis) lesdictz 
desordres, comme lesdictes femmes ont relate. 


Quy est ce qu'il en scet $ur tout interroghuie. Ainsy $ign6: F. Fascox. 
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Du treziesme jour dudict mois audict Auchy. 


34* temoin. — Ernoytt pt NoteLLE, lieutenant de Lorgie pour messieurs de 
MarcnexxE, Seigneurs dudict lieu, eaigi6 de quarante-nceuf ans ou environ, 
ouy et interroguie comme dessus, a diet et depos6 par $0n serment que au- 
dict Lorgie ne $e $ont tenus aucunes presches par ceulx de la religion nou- 
velle, mais Teglise dudict lieu fut pilie de nuict le jour de Nostre-Dame de 
my-aonst XV* $oixante et $ix par aucuns quy ne fſurent congnus, lesquels y 
rompirent les ymaiges, le crucifix et copirent la teste & I'ymaige d'ung Dien de 
pitie esfant au chimentiere de ladicte 6glise, pour entrer en lJaquelle poulserent 
oultre deulx huis et enporterent dicelle cglise pluisicurs linges, cassures, capes, 
la chibolle, argent monnai& appartenant a Veglise, a Nostre-Dame, aux tres- 
passez et aux povres, rompans les coffres ou ledict argent esfoit, tellement 
que le dommaige faict en ladicte eglise tant par larchin que rompture et brise- 
ment a este estime a cineq ou Six cens florins ; oultre le coffre ou ſerme ou 
reposoient les lefttres appartenant 4 Veglise, ausdicts seignenrs de MARCHIENNE 
et aux habitans de dict lieu fut rompu, et aucunes desdictes lettres emportees, 
les livres a chanter bruslez. 

Dict que dadict villaige de Lorgie sont renommes tenir de ladicte nouvelle 
religion WaLLERaN DE Rovupals, labourier, $a femme et $son serviteur nomme 
Jenaxn Marrons, fils de Vaast, IJesquels par pluisieurs fois ont est6 a la presche 
a Richebourg et. aultres lieax ou elles se $sont faictes, comme il deposant a 
ouy dire a ceulx quy les y ont ven. Meismes iIz furent a quelque bataille ou 
rencontre quy $e feist prez le villaige de le Cousture contre les $oldarts et 
aucuns habitans des ſfauxbours de Bethune. Et veit ledict deposant retourner 
ledict WaLLeran et Sondict Serviteur, icellay WALLEkRaN monte $ur $a jument. 
portant une longue harquebouze, pistollet, espe et dague, et ledict serviteur 
une picque. Et quant ceulx de ladicte nouvelle religion $'assamblerent pour 
aller a Lannoy, il deposant a ouy dire que ledict WaLLEraN enbastonne es- 
foit alle jusques a Armentiere, ct a $0n partement recommanda $a femme 
et ses enfſans a $es voisins, leur priant qu'il ne leur feirent quelque foulle ny 
en $es biens, et que sy on leur faisoit tort il scavoit bien ce qu'il avoit A 
ſaire. Et depuis ung mois ou six Sepmaines ledict WarLrterax Juy a confess6 
avoir est6 andict Armentiere au temps que ladicte assamblee $e feit pour aller 
\ Lannoy, mais que c'esfoit pour y trouyer grenier a y mectre $es bleds, qu'il 
avoit laiss6& $2 harquebouse an logis de GUILLAUME LE GiitLox au villaige de Ia 
Neeuſve Chapelle, et quil se yroit rendre a purge & la chambre d'Arthois. Ne 
scet quels gentilzhommes et Seigneurs ont favorisez aux sectaires de ladicte 
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nouvelle religion. A bien veu une fois passer par ledict villaige de Lorgie le 
Seigneur d'Escauntcore avecq quelque aultre gentilhomme qu'il ne congnut, 
aiant en leur sienlte huict ou dix chevaulx, quy allerent au logis de Jenan 
Drscawes, censier desdicts Scigneurs de Marcniexxe, a Onnen, paroisse de Gi- 
venchy, lequel Descawes a este fort fame d'estre des principaulx conducteurs 
des affaires de ladicte nouvelle religion ; en Ja maison duquel Descames ouyt 
dire de $es voisins, , et entre aultres d'ung nomme BtETuremeULx GRENIER, 
pareur de linuge que $'esfoient lors aussy trouves les seigneurs d'OLnain et de 
LoxGaSTRE avecq quelque aultre gentiſhomme qu'il n'a ouy nommer ; lequel 
Grenen luy a anssy dict avoir ouy ledict S* pEscauBecQueE en Sortant de la 
maison dudict Descawes dire a Pierrt bu BrusLE, dict Rossignol, illecq present, 
ces mots: « 8&* Ross16xn0L, aibts tousjours bon caeur. » Quoy Juy respondit que 
aussy avoit-il. Auquel RossiGcnoL a ouy dire i] deposant, y a environ ung an, 
qu'ilz estoient de leur religion deulx cens $s0ixante mil hommes prests pour 

defſendre et $oustenir leur dicte relligion. 
Quy est ce qu'il en $scet $ur tout interroguie. AinSy SignE: Ernouurt be 


NOIELLE. 


33* temoin. — Sirt PniLIieees REGxien, prebstre, clercq de Teglise de Lorgie, 
eaigi6 de trente-deulx ans ou environ, ouy et interroghuie - comme dessus, 2 
dict et depos6 par $on serment, #n verbo sacerdotis, que les ymaiges, coflres, 
baneqs, la couverture des fons ſureyvt rompus et brisez, les livres a chanter 
coppez et deschirez en Teglise dudict Lorgie, le jour de Nostre-Dame de my- 
aoust, entre dix et unze heure de nuict, par aucuns incongnus garnys de 
harquebouses et picques, lesquels auparavant entrerent de force en Ia maison 
du cure et rompirent $ses huis et ses--verieres, mais ne le y trouverent, et en 
estoit peu paravant sorty. Dict que a la ladicte heure i] estoit alle en ladicte 
6glise querir un calix et aucuns livres qu'il avoit en garde en ung coffre re- 
posant deriere Fautel du caur, et a Son retour estant sur une traille de fer 
\ Vissne de la chimenticre, veit an devant de ladicte maison du cure en Fobs- 
curit6 de la nuict aucunes mesches de harquebouses allumees, et ce vyoyant, 
s'enſuit ; et $estant arrest6 en ung jardin, ouyt thirer ung coup de harque- 
bouse, au seigne duquel- coup pluisicurs rompirent les huis devant et deriere 
du logis dudict cure; et apres rompirent les huis de ladicte 6glise et y feirent 
lesdicts desordres. 

Dict que audict lieu de Lorgie sont renommes de tenir la nouvelle religion 
WALLERAN be Roupais, labourier, 8a femme, serviteur et servante et ung nom- 
me Mavrors, fils de VassiN, manouvrier dudict WaLLErAN, lesquels ne conver- 
Sent \ Veglise et se sont plnisieurs fois trouv6© aux presches quy Se $Sont 
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ſaictes a Richebourg et aultres lieux voisins. Et a ouy dire qu'en la maison 
dudict de Roubais aucuns de la religion $'assambloient pour faire leurs prieres 
et chants. Ne scet sy ledicts WaLLEran et Mavkois ont porte les armes &s$ 
voiaiges de Wattrelos, Lannoy et aultres lieux et n'en a ouy parler. 
Quy est ce qu'il en scet sur tout interroghuie, Ainsy signe : SixeE PuiLieet 
REcmiter prebstre. 


36* temoin. — RoLLanD DE LE Becgue, labourier, demourant au villaige de 
Lorgie, eaigi6 . de trente-six ans on environ, ony et examine comme dessus a 
dict et d6pos+ par $0n Serment que le jour de Nostre-Dame de my-aoust en 
lan XV* soixante ct six en la nuict aucuns incongnus rompirent les huis de 
[eglise dudict Lorgie et y feirent pluisicurs desordres par brisement d'ymaiges, 
rompture de coflres; et disoit-on quiilz avoient emporte aucuns linges et_or- 
nemens, coperent la teste de I'ymaige d'ung Dieu de pitis6 esfant au chimen- 
tiere de ladicte eglise. 

Dict que WarLeran DE Rovpairx ef Jenax Marrors dudict Lorgie $ont renom- 
mez d'estre de la nouvelle religion et avoir hante les presches a Richebourg 
et allenviron ou elles se $sont faictes; et quant $e feit Fassamblee de ceulx que 
allerent saccaigier les eglises de Herlie, Fromelle, Fourne, Fabbaie de Loos, 
Auberts jusques an Bacq a Wavrin, il deposant vyeit en leur compaignye lesdicts 
WarLEras be Rovrurs garny dune harquebouze, et ledict Marrors d'ung long 
baston ferre; $y Jes a veu deulx ou trois fois retourner audict Lorgie semblable- 
ment enbatonnees ; et disoit-on qu'ilz venorent de la presche. 

Quy est ce qu'il en scet sur tout interroghuie. Ainsy Sign6: ROLLAND DE LE BEcguE. 


37* temoin. — Gerard a Escacnt, marischal, demourant au hamel de le Tour- 
ele, paroisse de Lorgie, eaigie de quarante-huict ans ou environ, ouy et interrog- 
hui comme dessus, a dict et depose par $on $serment que le jour Nostre-Dame 
de my-aoust en Van XV* soixante et six de nuict les ymaiges et coffres dudict Lorgie 
ſurent rompus et y robes aucuns linges et ornemens, la chibolle emportce et 
la boitte au cresme; $y dirent les manegliers que il y olt quelque argent 
monnoi6 emporte; et entra Ton de force en Ja maison du cure, de Jaquelle les 
huis furent rompus, comme il deposant veit. Et ceulx quy feirent lesdicts d6- 
Sordres ne furent congnus. Trop bien au meisme temps le filz de luy deposant 
ouyt passer aucunes gens pardevant sa maison, quy venoient d'envers Richebourg. 

A veu pluisieurs fois WaLLERaN DE Roupars, labourier, et Jenan Mavkors, 
mannouvrier, demourans audict hamel de Tourel, passer par-devant sa maison, 
garnis ledict WaLLEraNn d'une harquebouse et ledict Maurois d'une demye 
picque, que Ton disoit aller ou venir de la presche quy $e faisoit a Riche- 
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hourg, Venthie et aultres lieux. Et au voiage quy $e feit par aucuns tenants 
la nouvelle religion pour aller saccager les eglises de Herlie, Fromelle, Fourne, 
labbaie de £008 et jusques au Bacq a Wavrin, i] veit repasser vyenans desdictz 
lieux pluisieurs $ectaires embatonnees de harquebouze, picques et aultres bastons 
invasibles, entre lesquels il recongnut ledict WaLLErAN, le mareschal de Given- 
chy nomme NicoLLas, Jenax bu BrrsLE, frere dung Surnomme RoSSIGNOL, ung 
coppeur destrain, resident lors a Violaine nommee LaynBrrt. 

Quy est ce qu'il en scet sur tout interroghuie. Ainsy Sign&: GERARD A ESCACuE. 


Nous Commissaires et adjoinct dussusnommez pendant que avons besongnie 
1 Vandition desdictz tesmoings, et allant de lieu en aultre avons faict visitation 
des eglises ou ont estez faictz les brisemens et degitz par ceulx de la nouvelle 
religion qu'ilz appellent reformee, asscavoir de Veglise de le Venthie, de la Gor- 
gue, de Fleurebais, Sailly sur le Lys, Lestrem, Vielze Chappelle, Richebourg, 
Fresthubert, Givenchy, Violaine et Lorgie, tous lesdictz lieulx de la jurisdiction 
TArthois, Saulf Feglise dudict Gorgue quy est sScituce sur Flandres, touttesfois 
grande partie de la paroisse est de ladicte jurisdiction d'Arthois et pays de 
IAlleue; en touttes lesquelles eglises avons trouye grand desordre avoir est6 
ſaict en brisement d'ymaiges, romptures et demolisxement dautels, des trins, 
ſons, des orgues et verieres, deschiremens et brulement de livres, larchins d'or- 
nemens d'eglise, chibolle, calix, argent monnoie, ploneq des nocquiers et plom- 
mees, et ſaictz aultres degats et sacrileges, conformement a la deposition desdictz 
tesmoingz; et especiallement $se $Sont faictz les plus grandz desordres et degats 
es 6glises dudict Venthie, le Gorgue et Richebourg. Et avons trouv6 en tonttes 
lesdictes 6glises que Ton a commenchie a les reparer, en redressant aucuns et 
les principaulx autels le cracifix et imaiges, Selon Ia possibilite des paroissiens ; 
lesquels nous ont remonstre que ne leur es possible de reparer enthierement 
lesdictes 6glises et remectre en leur primitive esfat, pour la grande $0mme de 
deniers a quoy lesdictes reparations portroient; meismes ne leur $eroit possible 
recouvrir leurs eglises de ploneq ou it { est necess2ire en mectre pour empe- 
schier que les cauwes ne fluent Sur les combles, arcures, vaulsures et murailles 
Ticelles eglises; par faulte duquel ploneq avons apercheu que es dictes 6glises, 
principallement a la Venthie, les cauwes descendoient an cer en la nef et en 
divers endroitz. Et nous ont lesdictz paroissiens remonstr6 le petit revenu et 
biens appartenant ausdictes 6glises, et Jes aulmosnes et advenus esfre presen- 
tement fort diminuez et en petite valenr, Supplians a Sa Majeste leur voilloir 
impartir quelques deniers pour $subvenir ansdictes reparations. Et quant aux 
cloistres et monasteres, n'avons sceu que aucuns degiats et desordres y aient es16 
ſaictz es limites de nostre cherge et commission. 
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Et comme aucuns des ofliciers et gens de loy desdictz lieux euissent allegue 
pour leurs excuses que les $eigneurs desquels ilz estoient officiers n'avoient 
hault justice, de laquelle estoient les cas, crime et desordres pour lesquels 
debvions informer, et ayans sceu que Vexercice Aicelle haalt justice appartenoit 
aux olliciers du Roy a Bethune et & Leus, nous leur avons escript lettres aflin 
qu'ilz enissent a4 nous envoier par escript leurs responces et excuses qu'ilz 
vauldront dire pour leur justification et descherge, soubz le saing manuel de 
leur grellier, avecq icelle information et enseignement qu'ilz nous vauldrout 
exiber pour leurdicte descherge. 

Collation faicte a la minutte originalle de ladicte information par les commis- 
Saires et adjoinct s$0ubzsignez concorde, 

CHARLES DE Bonnytres, P. CoURoOnNEL, CHAYATTE. 
Archives du royaume a Bruxelles. — Papiers 
des troubles, t. IX, f* 1. 


Six avril 1567 (1568 n.s.). Le duc d'Albe ordonne aux bailli et 6chevins de 
La Venthie d'envoyer les lettres ecrites par le comte d'Egmont et la reponse 
du seigneur d'Escobecque. 

Aux bailly et eschevins de Lavantie. 
Dox Ferxanve etc. 
Chers et bien amez, Nous yous requerrons et neantmoins de, la part de Sa 
z Majest6 ordonnons de nous envoier les lettres que ledit conte d'EcyxoxnrT vous 

a escript et aux echevins de Ja Gorgue et la responce couchee par le seigneur 

JEscavBecgue, laquelle avez couche au net et avez cnvoie audit conte faisant 

les debvyoirs tant vers vostre greffier et que vers cellui de la Gorgue et aul- 

trement pour le recouvrement et envoi que dessus. 


POST DATE. 


Nous vous ordonnons de nous envoier incontinent par ce present porteur 
les lettres de credence du conte d'Ecuoxr a yous delivrees par les qualtre 
commis dudit conte, pour accorder avecq ceulx de la nouvelle religion et 
jointement FVappointement qui en est ensuivi Soubsigne par les susdits quattre 
commis, et n'y faictes faulte. 

De Bruxelles, le 6 d'apvril 4367 avant Pasques. 

Archives du royaume a Bruxelles. — Registre 
du Conseil des troubles. 
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9 avril 1567. — Le duc d'Albe charge le Procureur de la Gonuvernance de Lille, 
M-* Jovenel, de demander aux &6chevins de la Gorgue'« Yappointement fait avec 
» ceulx de la nouvelle religion par les quatre commis y envoiez de lz part 
» du comte d'Egmont et par eux soubsignse. » 


Aux Eschevins de la Gorgue. 


Chers et bien amez, Nous despescons expres vers vous Ile Procureur de Ia 
Gouvernance de Lille, maitre G1LLEs Jovexei, vous ordonnons luy delivrer copie 
de Vappoinctement faict avecq ceulx de la nouvelle religion par les quattre 
tommis y envoiez de la part du conte JU'Ecyoxnt et par eulx Soubsigne, en- 
semble les  lettres de credence que vous presentarent lesdits quattre commis. 
Et comme nous ations enjoint audit procureur de yous ouyr et examiner Sur 
ce que $'est pass6 en cest endroit, vous anrez a adjouster foy audit procureur 
et deposerez par devant Iny ce que pourrez Scavoir Sur ledit faict et les trou- 
bles passez, Sans y faire faulte. 

A tant, ete., le IN dapvril 1367 avant Pasques. 


Post data. Et comme nous avons entendu depnis cestes escriptes que la 
copie dudit appointement ou acord signe des quatre commis pouroit esfre es 
mains d'un Pnieet Cavilier cf que du moins i] en pouroit scavoir a parler 
pour avoir eu cognoissance de Lovtrs Durors, lors eschevin fugitif, qui a en edit 
appointement entre mains, ferez tout debvoir vers ledit Cartier au recouvrement 
dudit appointement ; et ou ne venez 4 Satisfaire a la delivrance desdictes pie- 
ces, youlons et ordonnons que cellui on ceulx que ledit procureur ordonnera 
de nostre part de venir et $e trouver devers nous - pour respondre desdites 
pieces, il y ait a y obeir. 

Archives du royaume & Bruxelles, — Registre 
du Conseil des troubles. 
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II. 


TROUBLES DE 1568. 


LA. 


18 janvier 1567 (1568 n. s.), Lille. — Le Duc 6crit au 8gr d'Auchy qu'il 
approuve la formation des dixaines, mais qu'il n'entend pas. qu'on arme tout 
le monde, a cause le danger qu'il y aurait que ceux de la nouvelle religion, 
pouvant &tre inconnus, ne Se presentassent comme catholiques. 


A mons* pAvcay, gouverneur de la Gorgue et bailly pour le Roy 
du pays de la Leue. 


Mons pAvcny, Jay, tant par ce que m'a escript le seigneur de RASSENGHIEN 
que par vostre lettre du XI de ce present mois, yeu qu'avez assist6 a la 
communication que par mon ordonnance $'est tenue en la ville d'Ypre pour 
adviser aux moyens par lesquelz se pourroient reprimer les foulles, desordres, 
oppressions et violences que $e commencent a commectre au bas Quartier de 
Flandres, aussy entendu les ordonnances conceues tant audict Ypre que depuis 
en la ville de Lille par vous, Ie bailly general de St Vaast d'Arras et aultres 
ofliciers du pays de La Leue-et villaiges de Richebourgh et aultres circunvoi- 
Sins: ayant trouve le tout bon et ayant partant ordonne que les aggreations et 
anthorisations pertinentes et requises en Soyent dress6&es et vous envoyces au 
plus tost. 


% 


Au regard du concept venu joinct a vostre dicte lettre conceu par vous et 
ledict bailly de St Vaast, je Fay pareillement trouve bon et quil se ensuyvye 
ainsy, Saulf et hors 'mis le penultieme article dudict concept. on $e dict 
de remectre, les armes a tous les habitans du pays de. Lalleue et villages 
allenviron de Fancienne et catholicque religion, que je n'entens que $e ſace ainsy 
generallement pour le danger quil y auroit que aussy ceulx de la nouvelle 
religion qui pourriont estre incognuz pourriont se offrir comme catholicques, 
comme aussy tous aultres pour ravoir les armes, esfant partant mon intention 
que iceulx ne Soyent baillez a aultres, fors aux conducteurs des dixaines ou 
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dixainiers et aultres officiers a ordonner parmy les cincquante $soldatz que $selon 
cest accord $e leveront; vous advisant et enchargeant bien express6ment de 
porter fort grand soing que ces conducteurs, dizainiers et aultres officiers soyent 
gens de hien, bons catholicques et affectionnez au $service de Dien, du Roy et 
repos et tranquillite du pays; et que les ayant commis, m'envoyez par escript 
leurs noms et surnoms, ensemble de chascun villaige ou ilz seront commis et 
d6pute, me ſaisant la mesme advertence quand quelque ung de ces conducteurs, 
dizainiers ou officiers se change par mort ou aultrement. 

Et en ceste conformit6 pouvyrez passer oultre avec ledict concept, lequel je 
ordonne presentement a ceulx du conseil en Artois de faire ainsy observer par 
les villaiges de la gouvernance de Bethune et du bailliage de Lens, selon que 
se represente et requiert par Ja fin dudict concept. Le demeurant de ceste 
Sera pour vous Scavoir gre des bons oflices faictz en cest endroict et vous 
recommander la diligente et vive execution de ces ordonnances et conceptz, afin 
que maulx $i 6normes et pernicieulx puissent estre reprimez an bien, repos ef 
tranquillite des bons subjectz de Sa Majests. A tant, Mons” Daucny, nostre $eigneur 
Dieu vous ait en $a Saincte garde. De Bruxelles, le XVIII jour de Janvier 1367. 


Archives du rovaume a Bruxelles. — Papiers des 
troubles, t. IX, +35. 


B. 


3 fevrier 1567 (1568n.s) — Le baron de Rassenghien 6tant averti que les 
refugies d'Angleterre avaient resolu de descendre $sur le continent pour ruiner 
le pays, charge le magistrat d'Ypres dA'inviter le seigneur De la Motte a Se 
mettre en campagne pour $s'opposer a ces tentatives. — Les 50 soldats qui avaient 
6t6 se loger & la Venthie ont 6t6 surpris; leur sentinelle a 6t6 tude et 12 a 15 
hommes ont 6t6 blesses. 


Messieurs, 


Fay recheu votre lettre cheste nuyt environ les XII heures avecqz Vadver- 
tissement vyenant de Gravelinghes quy est certes de grande cons6quence et pour 
ruyner le plat pays s'yl n'y estoit pourveu de brief. I serat bon que faictes ad- 
vertyr Monsicur Dt La MorTTe affin qu'yl vueille tant plus diligenter a $e mectre 
aulx champs avecqz les cent soldatz accordez dernierement a Ypres, car sy les 
dicts brigands $e renſorcent ainsy l'on ne poulrat seurement laisser les $oldatz 
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en $i petites troupes $i long Tung de Vaultre, de peur qu'yls ne soyent surprins, 
comme 4 ce. que jentends ont est6 avant hier les L soldatz que Monsieur 
p'Avxy avoit lev6 pour le pays de Lalene, lesquelz, estants logez pres de la 
Ventye, ont est6 surprins desdicts volleaurs, leur guet tue et bien XII ou XV 
ble>chez, et neult est6 qu'ylz gaignarent ung grener, 11z fussent est6 tous en 
dangier a4 ce qui jentends, par ce qu'ylz nestiont bien $ur leur garde, par ou 
pour ne tomber en semblables accidents, fauldrat renforcer noz gens, et joindre 
quelques troupes ensemble en campaighe pour en diligence se transporter aulx 
lieux plus necessaires. Jeusse adverty le duc de chest advertissement, n'eut est6& 
que je pense qu'yl Ssoit desja est6 faict par le capitaine de Gravelinghes, ou 
yous aultres, sy estimez ne avoir esfe faict le rapport, fairiez bien en advertyr 
Son Excellence en haste, aflin qu'elle vucille tant plus haster les gens de guerre 
qui doibvent venyr, (4 che que jentends) en Sainct Omer pour le $secours de 
West-Flandre, s'yl en estoit besoing. 


Sur quoy, Messieurs, je supplic nostre Seigneur yous avoir en $a Saincte garde 
me recommandant a vos bonnes graces. 


De Lille che HI de febvrier 1367. 
Vostre bon amy a vous faire $ervice. 
Signe : Maximilian VyLais, 


[1 seroit bon que fissiez faire en vostre ville bonne provision de pouldre et 
chymeaulx aflin que le Soldat en puisse Ia recouvrer toujours, selon le tax que 
poulrez faire mettre, sans que Ton en delivre a aultre qu'au s0Idat, car par 
faulte de che poulroit incontinent advenir grand inconvenient, et seroit bon 
aussy que Ton ne vendyt nulle part aulx champs la dicte pouldre qu'en la 
ville, allia que les malveillants n'ayent moyen de $en pourvoir. Je vous renvoye 
la letlire de Vadvertissement. 


Au dos $e trouve: A Messieurs les grand Bailly, Advoe et Eschivins de la 
ville d'Ypre, a Ypre. 
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C-C. 


5 fevrier 1567 [1568 n. s.. — Le baron de Rassenghien ayant appris que les 
Sectaires, en grand nombre, sont sortis dau bois de Nieppe pour aller saccager 
rYabbaye de Beaupre a retire 25 soldats de Messines pour aller au secours 
d'Estaires. 


Messieurs. 


Comme ce jourdhuy $ont passez par icy cinquante soldatz venant de Cambray 
pour aller en garnison a Ypre $uyyant la charge du Ducq et que jJavoys entendu 
que grand nombre de ces belistres, estiont sortis du bois de Nyeppe ef Ta en- 
tour, et yenuz pour Saccaiger ces nuyecls passes, Fabbaye de Beauprez aupres 
dEstaires, jay faict retirer les XXV soldalz eslans a Messines et les envoye 
vers lIesdicts ('Eslaires, pour, avecq Vesqudre, qui es! I} et anltre estans la 
entour $i comme a Hazebroueq et Bailleul, ponvoir allrapper et enfonser les- 
dicts brigands, et aflin que ledict lieu de Messines ne demenure despourveu de 
gens, et que par ce lesdicts bringans ny facent quelque desordre, jay dict 
ansdicts cinquante soldatz passans par icy de $e trouver demain de bonne heure 
audict Messines, et ne culx bouger de Ia, jusques a ce quiils auroient aultre 
ordonnance, de quoy vous ay bien voulu advertir yous priant n'advyertir quelles 
nouvelles avez de la venue du Seignenr bE La CrrSSONSIERE a Ypre, et du jour 
qu'il doibt Ih venir pour povyoir adviser par ensemble de Vordre qui Se pourra 
mectre entre lesdictz $soldatz, vous envoyant joinctement ceste, FPaggreation du 
Ducq des cent testes dernierement accordez. 


Et $ur ce Messieurs, je prieray Dieu vous donner $a grace, me recomman- 
dant de bon cur aux vostres. 
De Lille ce V*"* de febvrier 4367. 
Votre bon :my a vous faire service. 
Signet: MaximiiaN VYLAIN. 


Incontinent que le Sieur DE La CresSONNIERE Serat venu a Ypre je vous prie 
m'en advertir afſin que puissions plus meurement communiquer $ur Fordre qui 
se poulrat mecttre pour extirper ches brigands; je vous prie me faire avoir 
copie auctentycque des deulx aggreations du Ducq que vous ay envoye. 


Au dos 8 (rouve: A Messicurs les grand Bailly, Advo6& et Eschevins de la 


ville d'Ypres. 
Ibid. 


I». 


6 fevrier 1567 (1568 n. s.) a Lille. — Le baron de Rassenghien annonce au 
Duc qu'il continue a faire poursuivre les brigands qui ont commis des 
desordres a Hondschoote et a Cassel, et qui se gont refugies dans les bols 
On en a pris quatre, parmi lesquels se trouve le frere d'un des meneurs. — 
Au pays de IAlleu, les soldats de monsieur dqAuchy ont eu une affaire avec 
une troupe de voleurs qui est sortie de Richebourg. — Entreprise contre le 

' couvent de Beaupre. —- Secretes intelligences avec les sectaires. — Forme 
d'avertissement qu'ils ont entre eux et au moyen desquels ils sont prevenus 
incontinent de tout ce qui se passe sans tenir pied ferme en aucun lieu. — 
Ils 8e proposent de mettre le feu aux monasteres et aux villes qui leur 
sont hostiles. 


Monseigneur, 


Depuis ma dernicre, par laquelle Jadvertys Vostre Excellence de la poursuyte 
et du bon espoir que Ton avoit de rattaindre les brigantz quy aviont faict 
ches desordres vers Honschote et au quartier de Cassel, je n'ay entendu 
aulire choze sinon (qu'ayant Ja principalle troupe par Fobscurite de la nuyct 
gaign6 les grans boys) en ont seulement est6 prins quatre, entre lesquelz $e 
dict estre le ſfrere dung des conducteurs et chiefz, que jay ordonne faire 
mener a Ypre, $onbz espoir que par le hien esfricquer on poulroit resentyr 
quelque choze davantaige de leurs dessaings. Ayant oussy envoye copye de la 
lettre que Vostre Excellence mescript, aflin que $aichientz son intention & 
Vendroict du chastoy exemplaire desdicts brygandtz et de leurs receptateurs, 
ilz regardent de la faire effectuer. 

Il y at quelques quatre jours que $uis est6 adyerty de Pont-Kouart que 
chependant que partye des soldatz estoit alle avecque le bailly du lieu au 
convoy de quelques prisonniers vers Furnes, quelque nombre de ces volleurs 
Sont venuz la nuyct copper la gorge a deulx hommes bien catholicques $e 
tenantz pres dudict Pont-Rouart pour avoir servy de gunyde aulx $oldatz, $ans 
avoir peu enſonser on ilz $se soyent retirez. 

D'auttre cosle, vers le pays de Ia Leuwe quelque grande troupe desdicts vol- 
leurs, sortye des bois de Rychebourg, vindrent $surprendre vers la Ventye les 
Soldatz que Mons* d'Auxy y avoit envoye, tellement qu'yl y en eult tout plain 


327 
de blessez et aulcuns tuez d'ung coste et d'aultre, sans que personne desdicts 
brygrandtz ayt peu estre attrappe. 


Avant-hier, $ur les trois heures du matin, comme lesdicts belystres pensions 
venyr Saccager et ruyner Vabbye de Beaupre pres de la Gorgue, sur Falarme 
donnee et le $secours n'eurent loysir de ſaire aultre dommaiges que de bouter 
le ſeu en quelque quartier du Pater, qui estoit_ pres de la porte du monastere, 
Se Sauvantz au boys de Niepe. Et comme lesdicts volleurs (sans doubte) ont 
secrete intelligence avecque plusieurs sectaires du pays, eslantz par ungne secrete 
ſorme d'adyertissement qu'ilz ont entre eulx, incontinent advisez de tout ce que 
Se Ppasse, Sans tenyr en aulcung lieu piet ferme, il est wal aise avecque peu 
de gens les povoir $surprendre en ung pays $i fort de bois et fossez; et Ton 
ne peult bonnement desnuer Fung quartier pour renforcer Tautre $ans laisser le 
dangier au logis. Mais j'espere, par le renfort des III testes que Vostre 
Excellence envoye $0ubz la conduicte de Mons" peE CRESSONNIERE, - que Ton aurat 
meilleur moyen de venyr bien tost et a moindre dangier au-dessus desdicts 
brygantz -et leurs faulteurs, par la recerche que Ton en poulrat faire joincte- 
ment en plusieurs quartiers divers, avecque plus grandes embusches qu'ilz 
Scauront mal eschapper. 

Jay eu rapport de quelque espye que leur dessaing Seroit d'envoyer force 
boutefeux secretement aulx cloistres, et aussy en quelques villes qui Jeurs $sont 
les plus ennemyes. Dont j'ay faict faire advertance aulx monasteres d'ichy Aa 
Fentour, aflin qu'ylz soyent soigneux d'avoir regardt $ur touz ceulz quy arrivent 
en leurs maysons, mesmes $Soubz couleur d'aumosner. 

A tant Monseigneur, je supplie Nostre Seigueur donner a Vostre Excellence le 
comble de '$es illustres et plus vertueulx desirs, apres luy avoir bien humble- 
ment baise Jes mains. De Lille, che VI* de ſfebvrier 4367. 


De Vostre Excellence. 


Tres-humble et obeissant serviteur, 


MaxmiLan VyLain. 
Suscriphon : Au Ducq. 
Archives du royaume a Bruxelles. — Papiers 
les troubles, t, IX, f* 98. 
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23 juin 1568. -— Le duc d'Albe charge Baude de Cuvillon et Zegre de Hoves 
de continuer Iinformation sur les troubles, commenc6e par le baron d'Auzxy 
et Pierre Couronnel. 


Don FerxnanDo ALvarts bt TorLEeDpo, duc d'Alve, etc. lieutenant 
gouverneur et capitaine general. 


Tres . chiers et bien amez. Comme les commissaires paravant commis $ur le 
faict des troubles au pays de TAleuwe et villaiges allenviron n'ayant du tout 
paracheve ce que concernoit le faict de leur charge et qu'avons renvoye chacun 
en $a chacune pour entendre en ce que peult toucher le faict de leur oflice, 
yous avons choisy pour entendre et besoingnier en ce que reste a faire audict 
quartier ce que pourrez veoir par les picches que au meisme effect yous avons 
faict delivrer. Et en conformite de ceste nostre intention vous ordonnons que 
ayez a vous trouver &s places et lieulx ou besoing $sera audict pays de TAleuwe 
et quartier a Venviron a Ja fin que des$us, en quoy- Yous Yous emploierez en 
toutte diligence, et selon Vinstruction que Yous a est6 delivree pour le quartier 
de Lille, et pour FVasseurance de voz personnes contre les volleurs qui pour- 
roient estre pardela escripyons au $eigneur de Ras8Excnren de vous donner 
cincquante arcquehousiers pour marcher avecq yous partout ou trouverez Ccon- 
venir. A tant, tres-chiers ct bien amez, Nostre Seigneur yous ait en $a Sainte 
garde. De Bruxelles, le XXII jour de juing XV* LXVIIL. 


Aunsy soubsigne : Le puc v'ALve. Et plus bas : Mesbacn. 

Et 8ur le dos dicelles lettres : A noz tres-chiers- et bien amez maistres BaULDE 
Cuyiiion, escuier licenci6 6s droix, Seigneur du MoLLINEL, premier lieutenant 
de la Gouvernance de Lille ; et Zrcrt pt Hoves, aussy escuyer, licencie es loix, 
Seigneur de Herncwes, consciller de Sa Majest6 audict si&ge, et a chacun d'eulx. 
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IF. 


17 juillet 1568. Information tenue par Baude Cuvillon et Zegers de Hoves 
touchant les troubles du pays de IAlleu. 


Informations tlenues par nous Barvibe CUYILLON, escCuier, licentic &s (droix, consciller de 
Sa Majesl6 et heutenant premier en $a gouvernance de Lille, et ZEGRE DE Hoves, 
aussy csculer, consciller de Sa Majesl6 audict si6ge, touchant les troubles advenus 
au pays de FAleuwe, et ce pour le parfaict du besongnie des commis8aires, prece- 
dens Sieuvant la charge de Son Excellence par lettres du XXII jour du mois de 
juing 4568. 


Du dix-septiesme jour de juillet XVe $0ixanze-huict, en la ville de Bethune. 


1 temoin. — CHARLES DE La Barke, recepyenr de la terre et Seigneurie de 
Lestrem, eaigi6 de quarante-trois ans, apres serment par luy faict a dict et 
aſſirm6 que pass6 $eize a dix-sept ans i a reside, comme encoires i| est 
resident, en la paroisse dudict Lestrem, auquel lieu ont est6 faictes par les 
Sectaires trois quatre presches, ct ce en eglise, apres les bris dimaiges fais 
par lesdiets $Sectaires en icelle c&glisze au mois d'aoust XV* $oixante-six ; et 
estoit le predicant, comme lon disoit, ung josne homme, filz de ung cordonnier 
de la Gorgue, $urnomme LesCaiLLET, Sans le avoir veu, parce qu'il ne $e volloit 
trouver ansdictes presches ; ne $cet que aulcuns manans dudict Lestrem ayent 
recheu ledict predicant en leurs maisons, et croit que i ne y logoit, parece 
que ledict villaige de la Gorgue ou ledict predicant $e retiroit est fort prochain 
audict Lestrem. 

Dist que les sectaires des villaiges de In Gorgue et Lestrem faisoient comme 
Von disoit communcment une Gglise, entretenans ledict predicant a communs 
despens, et que icelluy predicant avoit pour $es Sallaires trente livres de gros 
par an, | 

Dist qu'il a oy renommer audict Lestrem pour diacres ou anchiens Henry 
LE TALLE, filz de feu Hexky, et Jenax be Fierz, demourant lors a la Flye ; «t 
disoit-on que iceulx $se assambloient avecq aultres a la Gorgue, ou princi- 
pallement ilz tenoient leur consistoire. 

Dist qu'il a tout notoirement oy dire que Jacques LE Roy, greflier de ln 
Gorgne, et Jacques LE Moor, lors eschevin dudict lieu de la Gorgue, avoient 
Sollicite et estojient cause que ceulx dudict lieu de la Gorgue et Lestrem avoient 
eu ung predicant et qu'ilz le avoient mande par lettres. 
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Dist que ceulx quy $e trouvoient ausdictes presches y alloient communement 
et ordinairement avecq armes; ne a mis en retenue cenlx quil y polroit avoir 
recongnu. 

Dist avoir oy renommer pour rengiez a la nouvelle religion CyarLEs bu Ritz, 
Nicotas Saxsse, Hexry os Tarreg, Jrnax be Fieez, Jacoves LE MarsTrE, filz de 
Jacoves CarrenTIER, ANTHOINE be LEscCLUzE, JenaN LE Taite, Maxss Pris, 
Cuarve cf Mamev CruGor, freres, + marier, Jenaxn TaincTturitrR, ANTOOINE DE 
Laxxor, filz de AnTaonxs, GuitLLaveE puU MareTz, Gilles LE MusTreE, Lavtkexs 
pre Figez, et tel estoit le bruict notoire tous lesquelz hantoient ordinairement 
les presches avecq armes, et ne retournent encoires a Teglise, 

Dist que le bruict est audict Lestren que ledict GiLLEs LE MaisTrE auroit 
depuis la cessation des presches porte ung Sien enffant haptiser a la nouvelle 
religion au pays de Franche ; aussy que ledict Henry ue Taiie auroit faict 
baptiser ung sien enflfant a la presche durant les troubles passez. 

Dist que S10Nn DE ReLy, consturier, demourant audict Lestrem, homme povre, 
Se Seroit durant Ilesdicts troubles marie a la presche de la nouvelle religion 
avecq Jehenne......, ayant aultrefois est6& servante a il deposant ; lesquelz depuis 
$e $S0nt reconsilliez a Feglise et se demonstrent yrayement penitens. 

Dist qu'il ne fut present a Ia rompture faicte en Feglise dudict Lestren, 
partant ne Scauroit dire par quelz gens ladicte rompture fut ſaicte ; trop bien 
a entendu que jcenlx rompeurs cesfoient pour Ta pluspart flamengs, et que ilz 
eStoient conduictz par ledict Nicoras SAnssE, jgosne homme a marier, demourant 
audict Lestrem avecq $a mere, velve de feu Fraxcnors Saxsst, dict Tabrelu, et 
par ung josne homme Surnomme de Fitz. 

Dist que Fraxcuors pe TEsciuze, ayant este exccnte par la corde audict B&- 
thune, tenoit en $2 puissance pour les Sectaires les cleſs de Veglise dudict 
Lestrem, lorsque lesdicts sectaires y faisoient leurs presches, et queelles furent 
rendues aux catholicques. 

Dist que audict Lesfrem n'y a eu quelque temple; trop bien y en avoit ung 
extrnct audict heu de le Gorgue par ceuls de la nouvelle religion, tant pour 
ceulx dudict lien de Ie Gorgue que de Lestrem. 

Dist avoir tout notoirement oy dire que NoEtL Cretos, huissier de la chambre 
TArthois, ayant ca $a residence audict lieu de Ie Gorgue. avoit collecte deniers 
audict Pays de TAleuwe pour obtenir comme Fon disoit libert6 ; ne scet ceulx 
quy aaurojent contribue, 

Dist avoir oy dire que ledict predicant de Je Gorgue, accompaigne desdicts 
Jxacgres LE Roy, Fraxcnorts be TEscLuze, Jenaxs be Freez. Jenan Cauilitn et 
quelques aultres, jusques au nombre de dix ou douze, averoient presente 
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Signer, ce qu'il auroit refus6 faire, et par ledict billet icenlx $sectaires tendotent 
davoir certiflication des justices qu'il estoit expedient pour le plus grand bien 
du pays d'accorder liberte en la nouvelle religion. 

Dist qu'il a tout notoirement oy dire audict Lestrem que lesdicts ANTnorNE 
pe TEscLvzE, GUILLAUME bu MarcTz, le filz aisne CHakLEs pu Ritz, Sans Scavoir 
Son nom, Hexry LE Tarte, AvtworxeE pE Laxxoy, filz de fea ArnTwonrxe, Jrnws 
TaixncTuURIER, Jacoves LE MaisTtre, fils de Jacgours, Jenan LE Tairrr, ANTRHoOINE 
STorkco et MicmetL pu Riez partirent dudict Lestrem embastonnez, lorsque les 
Sectaires marcherent vers Tournay, peu paravant Ia deffaicte de Lannoy; ne 
Scet $'lz se trouyerent a icelle deffaicte. 

Dist sur ce requis que audict Lestrem n'y a justice form&e, trop bien y a 
bailly, \ 9s de fieſz et sergentz, servants lesdicts hommes de fiefs seulle- 
ment a Yest et desvest, et a service d'hommes de fiefz sy avant que a justice 
de visconte appertient ; entre lesquelz hommes de fiefs Jenax LE Frere, Fraxcnois 
pe PexiN et Jenax LE Dresx estoient famez et renommez de hanter les presches 
de la nouvelle religion, sans Scavoir $'ilz portoient armes ou non. 

Dist $ur ce requis qu'il ne a est6 sollicite de personne a $uyvre ceulx de 
la religion nouvelle. 

Dist sur ce requis que le bruict est tout notoire audict Lestrem que CLavbe 
et Mamtu Crevucor, freres, IsrRaftL et ANTwonxs be FEscLuzE anssy freres, Se 
Sont trouvez et ont assist6 avecq aultres + la deffaicte du prevost des mares- 
chaulx d'Arthois advenue en la maison de Jrnax Carrier, fils de Jenax, audict 
Lestrem ; comme aussy ledict deposant a oy dire que lesdicts IsRatL et ANTHOINE 
be TEscLuze, avecq trois anltres qu'il ne congnoit du Pays de IAleuwe, as- 
Saillirent et homiciderent les cur6 et Jenax RicneBt, bailly dudict Lestrem, le 
lundy de la Pentecouste dernier ; et $ont lesdicts de VEscLuzre et CruGor reputez 
entre les pieurs des sectaires tenans les bois composans de nuict les labouriers. 


quelque rolle ou biilet a fea Jenax Ricnebt bailly dudict Lestrem, affin de le 


Dist qu'il ne scet ceulx logans ou favorisans lesdictz volleurs. 

Dist que les sectaires dudict Lestrem $se portoient grandement du $S* bt 
VENDEVILLE, et firent courir ung bruict le matin de Vabat des ymaiges 4 Sainct- 
Anthoine a Baillceul, ainsy qu'ilz se preparoient pour aller Ih envers, qu'ilz 
estoient mandez dudict S" peE VENDEVYILLE, Sans Scavoir pourquoy. Et le lende- 
main oyt-il deposant dire que lesdictes imaiges avoient est6 abbatues audict 
Baillceul. 

Dist que lesdicts sectaires se portoient pareillement des S* pe LoxGasrrE, 
dJl'OLnais et Hanxecane ; et plus wen scet. 
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Du AXIF jour de uillet XV* s0ixante-huict en ladicte ville de Bethune. 


2* temoin. — Hucnes ve WassFtilin, escuier Seigneur de Laxxoy, eaigic de 
SOIxXante ans ou environ, presentement demourant en ladicte ville” de Bethune 
et au paravant en la paroisse de Lestrem, apres serment par luy faict a dict 
et afſirme que audict Leslrem ne $Sont est6 faictes quelques presches de la 
nouvelle religion, ny quelque accord ou publication pour Faccord desdictes 
presches ou temple ; trop bien a est6 faict ung temple a la Gorgue pres 
dudict Lestrem, Ia ou ceulx dudict Lestrem infectez d'heresie $e trouvoient ; 
et estoit le bruict que cenlx de Ja nouvelle religion et de Ila Gorgue et de 
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Lestrem avoient ung predicant a leurs gaiges et a communs despens. 

IMst ne scavoir le nom dudict predicant et ne a oy dire qu'il y eulst con- 
Sistoire audict Lestrem, trop bien esfoit Jenax pt Figr Suspecte destre anchien 
en la nouvelle religion, et a il deposant durant les troubles passez oy dire 
par CuarLes pu Ritz, par ci-devant coustre dadict Lestrem, et Hexny ue Taile, 
ſugitiſz, que (edict Jenax be FIEF avoit remonstre 4 eulx et aultres de la nou- 
velle religion audict Lestrem que pour obtenir de Sa Majest6 libert4 de leur 
religion convenoit $e laxer, et que ce auroit esl6 faict, mais qu'ilz payoient 
seullement preslement ung Sixiesme denier de ce quiilz accordoient, et confes- 
Soient desja avoir paye ledict sixiesme, et que ledict pe Frer en estoit recepyeur. 
_ Dist que environ cincq 4 Six Sepmaines aulcuns des volleurs tenans les bois, 
quy Sont pour partie les fugitiſz du Pays de FAleuwe, assaillirent le cure 
dudict Lestrem, ensemble Jenax Ricnert, bailly dudict Lestrem, estans accom- 
paignies de trois ou quatre aultres, sur le chemin montant de Bethane a la 
Gorgue ; et ſurent illecq lesdicts cure et bailly delaissiez pour mortz, et sy 
ſurent encoires deux de leur compaignie grieſvement bleschiez ; lesquels bailly 
et cure furent emportez par aulcuns bons catholicques, assavoir ledict cure en 
Feglise dudict Lestrem et ledict bailly a Bethune, ou peu apres ledict cure 
ſut aussy amen6, ou ilz $seroient ambedeux termine. Et est le bruict assez 
commun que entre lesdicts volleurs ayant faict Veffort et saccaigement que dessus 
estoient IsnagL et AnTrwonxt be LESCLUZE, Sans avoir oy nommer les anltres. 


Dist que le bruict est aussy tout notoire que lesdicts volleurs avoient ung 
heure auparavant le cas que dessus beu avecq GiLLEs SExescual, labourier, 
demourant au hamel de le Fosse, paroisse dudict Lestrem, en ung cabaret es- 
tant an-devant de la maison dadict GiLLEs, ayant icelluy GiLLEs en premiere 
noepces espous6 la sceur dudict deffunct bailly de Lestrem ; lequel SExESCHAL 
eStloit ſame et renomme de tenir de la nouvelle religion durant les troubles 
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pasSez; et ont les gens de guerre pillie tous ses tens menubles; a cause de 
quoy Se tient latitant. 

Dict qu'il a veu et leu certain billet afligie aux valves de Feglise dudict lieu 
de le Gorgue, par lequel estoit ordonne a chascun, fant de Vanchienne reli- 
gion que de la nouvelle, de soy maintenir ensemble paisiblement $ans mesdire 
Pun 4 Vaultre; et 4 $2 memoire Fordonnance esfoit faicte sur le nom du S' 
conte CEGuoxT et contenoit dadvantaige pooir de faire temple hors de la ville 
de I Gorgue. Et plus nen scet. 


Dn XIXN* jour de juillet XV* LXVIIE en ladicte ville de Bethune. 


3* temoin. — Jenax 08 FAUCQUENMBERGHE, eSchevin du Pays de VAlenwe, de 
la r6sidence de le Venthie, caigie de LI ans, apres serment par Iuy faict, affirma 
que durant les troubles passez les Sectaires du pays de TAleuwe $e partoient 
grandement du S* d'Escavrtcgue, lequel S” (TEscavBrcout $C trouya en ladicte 
paroisse de le Venthie avecq ung Surnomme pu Hey, grand bailly de Haugour- 
pin, aulcuns jours apres les brisemens deglise, comme aussy $e Y trouvyerent 
le $& dAvcny, grand bailly de VAleawe, le S* pu Herire, grand bailly d'Ar- 
mentieres, et le S* pu Varnvos, bailly de St Vaast, pour traicter affin que les 
sectaires remissent Os mains des catholicques les cglises que iceulx $ectaires 
detenoient par forche audict Pays de FAleuwe. Et comme il deposant et anlcuns 
bons catholicques $'estoient appercheuz que icenlx sectaires desroboient le bois 
de Veglise dudict lieu de le Venthie, iIz Sasamblerent en nombre de dix ou 
donze, et $e trouverent 4 Thostellerie de TFAigle d'or par devers lesdicts S"* 
pu Heuuue, Escaurecgre et pu Hey, ausquelz ilz remonstrerent ce que dessus, 
prians y volloir estre remedie. Sur quoy ilz furent grandement redargues et 
reboutez par ledict pu Hey, disant que ce nesoit riens et que les badins avoient 
faict beaucop plus doultraige aux Ghenx que les Ghealx aux catholicques, qu'il 
nommoit badins. Et demonstroit ledict pu Hew par $es propos haultains, et 
maintient favoriser aux sectaires; et neuist est6 ledict S” bu Hevite quy parla 
pour enlx favorisant les catholicques, iIz ne enissent en aulcun a const. Et 
Scevent de ce 4 parler Pritxre BauitLotu, Jenax ef Tnonas Saxcmen, demou- 
rans a le Venthie. Et nestoient lors, au Samblant de il deposant, en ladicte 
compaignie les $”* d'Aucny et pu Varnros. 

Dist qu'il ne s$scet 4 parler de Faccord faict andicts $sectaires par les Srs 
dessus nommez; trop bien oyt quelque publication en la presence desdicts Srs 
TEscauBtcgue, dTAucuy, VarLuvox cf pu Hew; mais ne scet le contenu diicelle, 
et Iny samble que ledict Sr pu HEcLLE estoit party des-auparavyant ladicte publication. 
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Disant oultre que sieuvent ladicte publication Teglise de 1a Venthie fut remise 
es mains des catholicques, et peu apres lesdicts sectaires pretendirent partir 
moictie par moictic les lettres de rente appertenans aux povres dudict lieu ; 
ce que Pierre DE LE Barre, povricur et recepyeur desdicts povres, ne vallut 
consentir, disant qu'il ne recepyeroit rien $41 ne recepyoit tout: ce que fi- 
nablement fut accorde, pourveu que les aulmosnes $e distribueroient & tous 
povyres, Sans avoir regard $'ilz esfoient de la nouvelle religion ou non. 

Dist que ledict de Le Banxe $ur ladicte pretendue repartition alla vers ledict 
Sr ou Hevite a Arquinghebem, lequel luy bailla quelque advis sign& de $a 
main, lequel advis il deposant tient esfre encoires &s mains dudict de Le Barn, 
eschevin dudict lien de la Venthie et y residant ; et portoit ledict advis qu'il 
ne enist 4 repartir les biens des porres. Et plus n'en scet, et en approbation 
de verite a icy mis $0n seing manuel. 

Ainsy Soubzsigne: Jan be FAUQUEMBERGHUE. 


. 2 = . . , n _— 
Du IN* jour daoust quinze cens Soixante-huicte en la ville d'Armenticres. 


4* temoin. — PirkkE DE LE Barre, eschevin du pays de TAleuwe, de la 
residence de la Venthie, eaigie de XXXVI ans, apres serment par luy faict, a 
dict et aflirme que durant les troubles pass6s ont este faictes plusieurs presches 
de la nouvelle religion en ladicte ville de la Venthie, tant en chemins publicqz. 
aux champs, que en apres $ur le marchice et en Feglise dudict lieu. Et estoit 
le predicant du commenchement ung nomme JULIEN, et par apres maistre Ocro- 
viaxN BEcoUuRT. 

Dist qu'il a entendu par braict commun que ledict Octavian estoit logic en 
la maison de feu PierrsE WarerasrTe, ct quil y continua jusques ad ce que 
ledict Ocrtoviax $e, allia a la fille de feu M* Jenax Hacgueror, en $0n temps 
chirurgien, et depuis le mariaige i] tenoit $0n maisnaige a part ou avecq $a 
belle-mere. 

Dist que ledict feu Pierre WareeasTE et Henmgy LE Seco estoient famez davoir 
office Canchien en Ja nouvelle religion, Jena pu Hex et CHarLEs DE LE Cronrx 
Tavoir en oflice de diacres 

Dist que ceulx quy principallement conduisoient les affaires de ladicte nouvel- 
le religion estoient les enffans Manu WareeasTE, assavoir: Jenan, Pierne ct 
PaiLieye, NoEL CretoN, Jenan pu Hem, de present prisonnier a Bethune, et 
CHARLES DE LE Cronx. 

Dist {que Pierre Cnavartrte, demourant audict lieu de la Venthie, a est6 pri- 
Sonneir a Sailly Sur le Lys et depuis eslargy $oubz caution, a confess6 $elon la 
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memoire de il deposant par $es interrogatoires_d'avoir este rengie a la nouvelle 
religion. 

Dist avoir oy dire par bruict commun que Prerrt be LE Taile, cordonnier, 
demourant a la Venthie, $e $eroit marie 4 la maniere de la religion nouvelle ; 
pareillement ledict Ocrovias, predicant, avecq ladicte fille M* Jenax HacgrenLor, 
nommee, comme il croit, CLarE; et la fille dudict Not, CreTtoN, Sans Scavoir 
$00 nom Ny a quy. 

Dist qu'il ne y a eu temple erigi& par les sectaires en ladicte paroisse de la 
Venthie, ny partout le Pays de TAleuwe; trop bien en y a eu ung erigi& en la 
paroisse de la Gorgue et ung aultre en la ville d'Esterres, quy Sont du pays 
et conte de Flandre; ne scet au vray par qu lesdicts temples ont est6& accordez. 

Trop bien environ le vingtiesme jour du mois de septembre XV* Soixante-six, 
apres que les sectaires $e Seroient Saisis par forche de Teglise dudict lieu de 
Ia Venthie, ayans ad ces fins faict descendre du pays de Flandres et daultres 
lieux grand nombre de gens en armes, Yoires juSques a quinze 4 Seize Cens 
hommes $elon la commune extimation, vindrent en Iadicte ville de Ia Venthie 
le Sr dArcny, grand bailly du Pays de TAleuwe, le Sr pu Varneos, grand 
bailly de St Vaast, le Sr pu Hevire, grand bailly d'Armenticeres, le Sr d'Es- 
CAUBECQUE et ung gentilhomme de la chastellenie de Lille, $arnomme pu Hey, 
esfans comme Fon disoit envoyez par Ie Sr TEcuoxr pour pacifier les troubles 
et faire rendre les 6glises, lesquelz Seignenrs furent Jogiez, du moings traicterent 
leurs affaires a FVAigle d'or, ou $se tlrouverent pluisieurs Sectaires ; et $6 y trouva-Il 
partant avecq auleuns catholicques . $ans y estre appellez, ou esftant ovt les 
Sectaires proposer et requerir pluisienrs choses par la bouche dudict fen Pierre 
WarTterasTE, lequel tenoit en $es mains quelque pappicr duquel i lisoit par 
articles tout ce que lesdicts sectaires pretendoient, et entre aultres choses avoir 
temples a Richebourg, Sailly et Ia Venthic. Sur quoy Jeur fſut respondu par 
ledict Sr d'Arcuy quilz, n'avoient plus ample charge dudict Sr d'Ecuoxr que 
daccorder ung temple, item de ne payer aulcunes dismes, item de avoir Ja 
moictie des biens des povres dudict lien de la Venthie, ensemble la moictic du 
bois croissant $ur Ja chimenticre dudict lieu de la Venthie a Tadvanchement de 
Ferection de leur temple. 

N'est memoratif des aultres articles. Et ne fut pour lors quelque chose accords 
ny conclud, a raison de aulcuns propos entre les catholicque et sectaires, $i- 
comme de ce que au contraire ledict feu PitxreE WaTeeasTE disoit les Sectaires 
estre 3ix contre ung catholicque, et que T'eglise dudict hen de Ia Venthie ne 
leur $eroit Sanflissante. I deposant declara que ce n'estoit veritable, et que les 
catholicques estoient six, voires dix contre ung de la nouvelle religion, et sur ce 
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que lesdicts sectaires pretendirent imposer Silence a luy deposant et 8es compai- 
gnons, lesdicts Seigneurs d'Aucny et pu Hevrre declarerent ausdicts sectaires 
qu'ilz enissent a laisser parler les catholicques et qu'ilz debvoient aussy bien 
parler que les aultres. Neantmoings firent lesdicts sectaires tellement par mena- 
ches, boutteries et presse, qui iceulx catholicques furent constrainctz $sortir, Et 
ſurent lesdicts Scigneurs audict lieu trois a4 quatre jours, Saulf que le lendemain 
de Ia premiere communication ledict Sr d'Avcuy et quelque aultre, duquel i] ne 
a memoire, ſfurent environ demy . jour absent, et disoit Von qu'iilz estoient alle 
au chasteau d'Esterres. Et pour ce que pendant leur absence lesdicts sectaires 
avoient emporte hors de ladicte 6glise grande partie du bois y estant, icelluy 
deposant avecq sept ou huict catholicques, Sicomme CHRISTIEN COUSTURIER. JEHAN 
FaucouvenBtrcne, Pierce BauiLotvt, Mamev Gaiios, Jenin Saixncmer et anlcuns 
aultres se trouverent par devers lesdicts Seigneurs, leur remonstrant Temport 
dudict bois. Sur quoy ledict pu Hew les redargua en couroux qu'ilz faisoient 
plaintes pour ung peu de viel bois et quilz esmouvoient le peuple de riens, 
demandant $'ilz avoient information. A quoy il deposant et sesdicts compagnons 
respondirent quilz le avoient tous veu, et $'lz plaisoit audict pu Hew envoyer 
Son $serviteur au-devant dudict logis, Iny en monstreroient plus de douze chargiez. 
Et Sur ce que ledict pu Hey, soy retournant vers lesdicts Seigneurs, disant : 
« Ce nest riens que ung pen de viel bois » ledicte Sr pu Heriie reprint la parolle 
disant, « Nest-ce point sacrilege d'emporter les bhiens de Feglise? » adjoustant 
que ce ne $2 debvoit faires, et de fait tira de 8a poche ung petit livret auquel 
il escript a la denomination de 1] deposant ef 8es compaignons les noms de 
ceulx ayant faict ledict emport, ensemble les noms des tesmoings le ayant vue, 
dont lesdicts Seigneurs d'Escauptcgue et pu Hey $oubzrivient ensamble. 

Dist qu'il ne fut depuis en Fassamblee desdicts $seigneurs, ct ne scet ce 
qu'ilz traicterent ; trop bien le XXII on XXII dudict mois de septembre 
Veglise ayant este occupee par les Sectaires depuis le quinziesme d'aoust pre- 
cedent fut par charge desdicts $seignenrs, et iceulx presens, rendue aux 
catholicques, et $'y fut faicte quelque publication au lieu accoustum6 par NoEL 
Crerox, huissier audict lieu; ne scet sy lesdiets $Seigneurs y esfoient presens; 
par laquelle publication il entendit que Von deffendoit de mesdire Fun > 
Paultre, que les eglises seroient restituces aux catholicques et que le Service 
divin se y feroit comme a Facoustume, et que Von ne polroit faire presches 
de la nouvelle religion ou temple, $ans aultrement scavoir lequel, sinon entre 
le croix Basmez et le bourg. N'a memoire des aultres articles. 

Dist sur ce interroghuic qu'il n'a memoire de avoir oy fere quelque publi- 
cation touchant Fexerchise de ladicte nouvelle religion, et ne scet la ou Von 
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polroit recouvrer le double de ladicte publication; trop hien a entendu de 
pluisieurs gens que Gry pu Bors, lors eschevin, de present fugitif, a retenu 
Soubz $ses mains Voriginal sans le volloir delaissier en $0n $sacq de ferme qu'il 
a renvoye par JEnaN be FAUCQUEMBERGHE. 

Dist $sur ce requis que par le proces faict confre CnRISTOFLE TRAISNIEL, ren- 
voye en court, il a descouvert et appercheu que icelluy CnrISTOFLE en certaine 
monstre faicte + Sailly par les sectaires tenoit le rolle ou livre. 

Dist que durant lesdicts troubles il deposant esfoit avecq JenaxN pu Hey, 
MEucnmor Divier et Pierre Cnavatte, ministres des povres dudict lieu de la 
Venthie, et tenoit Ie livre ledict MeLcmor jusques & la reddition du compte quy 
$e fist peu apres ladicte publication ; apres lequel compte rendu fut ordonne, 
ou du moings ponrparle par les eschevins dudict Venthie, telz que Guy pu Bois, 
Nicolas SALENGRE et Mamtu WarepasTE, Sans esfre m6moratif des aultres, que 
il deposant tiendroit .e livre pour la moicti6 des biens desdicts povres, asSavoir 
pour la part des catholicques, et que ledict MEeLcmon Divrer tiendroit Je livre 
pour Faultre moictie au prouflict de cenlx de la nouvelle religion ; mais ne fut 
ce paronltre a cause que ledict deposant ne le vollut accepter, estant confort6 
de Jacgues VIexxE, lors eschevin. Et sur ce qu'il deposant requist peu apres 
au greflier Manieo WareeasteE d'avoir le coenlloir des biens desdicts povres, 
ledict WarteeasTE le refusa, disant qu'il lay esfoit deffendu, et que sy les es- 
chevins le ordonnoient 1] Je bailleroit : disant oultre qu'il avoit reparty lesdicts 
biens en deux pars et par deux livres, assavoir: Pun pour ceulx de la religion 
nouvelle, et Faultre pour les catholicques, offrant en bailler Fun et celluy des 
'atholicques a luy deposant ; ce qu'il deposant refusa, disant qu'il volloit tout 
avoir ou riens. Et sur ce quil deposant en parla a Guy pu Boris et Jenas 
SALLENGRE, eschevins, ledict pu Bois lay respondit qu'il euist a Soy contenter 
de la moictie, Quoy voyant, i] deposant et JEnaN SOHtER aussy povrieur avecq 
il d6posant, commis au lieu dudict Jenaxn pu Hey, adviserent de enlx trouver 
par-devers lesdicts $eignenurs d'Aucny et du HeviLe; et $e trouva il deposant 
vers ledict Seigneur pU- HeuiLe a Arquinghehem $ur la Lys, luy narrant tout 
ce que dessus, requerrant quelque acle ou enseignement pour le monstrer aux 
eschevins, ce que ledict pe Laxpas fist; ef fut ce au commenchement de I'yver 
XV so0ixante-sSix, Sans aultrement estre recors du jour. Et quant audict Jena 
SomeR, icelluy alla vers ledict seigneur TArcny, et $e trouvant par quelque 
jour de marchic ensemble, ledict Some luy bailla enseignement qu'il avoit lev6 
dudict seigneur d'Aucnuy. Lesquels deux enseignemens il deposant monstra 
audict Guy pu Bois et JenaN SALLENGRE, eschevins, et audict Jenan pu Hey, 
quy Sollicitoit pour les sectaires requerant comme dessus d'avoir ledict livre. 
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Dont les dys$usnommes ne tindrent compte, disant par ledict Guy pu Bots: 
« Nous en avons des aullres » tournant visaige et allant de Faultre cost6. Et 
Sieuvant ce i] deposant se trouva en Ja ville dEsterres par devers M* Mamitu 
pe BourGes, grand-bailly dudict licu, pour former quelque requeste adreschant 
aux eschevins dudict TAleuwe; ce que ledict bailly fist, et peu apres & certain 
plais general tenu audict Sailly, auquel tous les eschevins de VAleuwe $asam- 
bloient ; fist-il deposant et ledict Sommer presenter ladicte requeste par ledict 
Jacoves Viexwxe, laquelle icelluy ViexxE rapporta appostillee de la main dudict 
Mamev WareeasTet, grellier ; laquelle requeste ainsy appostillee il deposant 
monstra depuis audict Manizo Wareeasrte, lequel sans aulcune difliculte delivra 
audict deposant lesdicts deux livres et coculloir. Ce faict, ledict deposant mist 
en noz mains trois demyes foeulles de pappier escriptes, commenchant Tune : 
Je Nicolas be Laxbas, chevalier, etc. et finiant: Ce XIHIF de novembre LX\T, 
Soubzsigne : Nicolas be Laxpas : la seconde commenchant : Moy messire CHARLES 
be Boxxytres etc. et finant : Ce XHIL de novembre 1366, $0ubzsign&® CHARLES 
be Boxxytres ; et la troisiesme commenchant : A mess" les bailly et eschevins 
du pays de VAleue, finant : comme dict-est $sy ferez bien, et en marge par 
appostille commenchant : Les eschevins ont ordonne et finant : faict ce XXIIFF de 
novembre XV* LXVI, aulx plaidz a Sailly. Soubzsigne : Mameu WATTEPASTE. 
Tesmoing le seing dudict deposant icy mis en approbation de verite. Ainsy 
Soubzsigne : PrekneE DE LE Barre, 


Du XVI d'aoust XV* LXVIH au bourg de la Venthie. 


8* temoin, — Sire NicoLE bu Pisreg, prebstre ; cure proprictaire de la Ven- 
thie, eaigi6 de XLI ans ou environ, in verbo sacerdotis manu pectori apposita, 
a dict et affirme que durant les troubles passez ont est6 faictes pluisieurs 
presches de la nouvelle religion en ladicte paroisse de la Venthie ; et ad ces 
fins les $sectaires avoient une maison designee pour faire la presche; et estoit 
le predicant nomme Ocraviax Becourt, appostat de Fordre Sainct Dominicque, 
lequel tiroit de gaige trente-deux livres de gros par an, comme es$toit le bruict 
commun.,; et avoit icelluy pour $a demeure Ja maison de feu Pierre WarTTE- 
PASTE, et apres quil se fut allye par mariaige a la fille de fen M* Jznax 
HacgreLort, il print pour demeure de Juy et $a famille en la maison de Hu- 
cues Pixcnox, qu'il tenoit en louaige de Prerre pg Notve-Eciise, en laquelle 
icelluy Ocrovian ſut jusques a $0n partement dudict Venthie. 

Dict que Prerre, Puitieet ef Jenax Warepasrte, freres, Jenaxn Du Hey, pri- 
Sonnier a Bethune, Hexry LE Vas, aussy prisonmer audict Bethune, JEnaN DE 
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L'Espix%:, Curisriex Evnery, Gry bu Boris de present termine, PurLipee CarLicn, 
feu Nicot.4s SALENGRE, Pierre Cnavarte et Mamev Warreeasre, a present pri- 
Sonnier a Villeyoorde, estoient tous du consistoire quy $e tenoit en la maison 
de ſeu lors vivant GeorGE DE LE TALLE, execute par le feu audit Bethune. 

Dict que lesdicts Prerrs Wareeasrte, JEnaN bu Hex, Hexey Ls Seco, de present 
fugitif, et ledict Pierre Cnavarre esfoient diacres aians faculte de baptiser et 
marier, lesquelz ont exerche toutte sorte d'exerchise de la nouvelle religion en 
Pabsence du predicant. 

Dict que MeLcmor Divrer, drappier, et ledict JenanN bu Hew, pourchassoient 
pour les povres aux presches et distribuoient les aulmosnes aux povres de leur 
religion nouvelle ; tous les $susdicts nommez assistoient, conduisoient et $ollici- 
toient les presches tant en armes que aultrement, mectans les gens en ordre, 
et estoient tous rengiez a ladicte religion nouvelle. 

Dict que Jenax Six, censier, JEHAN LE TALLE, aussy censier, la femme dadict 
Hexry Le Vas, Sans Scavoir $0n nom, Prtrre, ANTroiNe, cf Mamev pu Bois, 
Marnie LE CLerkco, Jenax et Jacgues be te Hare, Francuors LE Gris, Prerkg 
QuixxarT, censier, Fraxcnors LoTiGitr, manouvrier, et pluisieurs aultres dont 
4 present il west memoratif, estoient tous rengiez a ladicte nouvelle religion, 
et ne convyersent encoires Veglise comme anltres bons paroisiens, lesquelz estoient 
au temps des troubles passez sectaires hantans et conversans les presches avecq 
armes, Sicomme harcquebouses, pistoulletz, demy-picques et aultrement. Et estoit 
Loys DE LE Becgue, censier, demorant a Sailly, ordinairement present ausdictes 
presches, des plus proche audict predicant, $'entremeslant aussy avant que les 
aultres, tient et croit qu'il esfoit anssy rengie, ce qu'il scait par le voir veu 
ausdictes presches et $se entremectre anx alfaires secretes desdicts Sectaires. 

Dict que la femme de Mamec pu Poxt se Seroit fianchee ausdictes presches 
et ce par les mains dudict PitexrsE WarTteeasTE et PrenkeE LE TALLE, pour la 
Seconde fois fut aussy espous6e ausdictes presches, lesquelz en apres ont faict 
leurs debvoirs de 's remonstrer a TI'cglise. 

Dict que ledict Fraxcnors LE Gris a faict baptiser son enffant a la presche 
en la ville CArmentieres, lequel de primesfache avoit este apporte par la sage- 
femme en la maison de il deposant, et en apres les sectaires auparavant estre 
baptis& se trouverent en grand nombre et reprindrent forchiblement ledict enf- 
fant et le porterent audict Armentieres, et que ledict Puitieee Cautier, fugitif, 
pour lors eschevin, averoit samblablement faict baptiser son enffant aux presches 
sur certain yendredy, comme fut aussy ledict jour baptise Venffant de GuiLLane 
LE Roy, cordonnier, aussy ſugitif, beau filz audict Paiieee; et audict jour 
de vendredy fut faict le disner an logis dudict GuiLLaMe, ol fut mengi& pu- 
blicquement chair. 
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Dict que la fille de NoEL Crertox, hnissier le la chambre Arthois, ut 
marice a ung josne homme de Sailly, et Ia fille de M* Jens Hacgreor audict 
Ocravias, predicant, la mere de laquelle fille est appellee PEronne Herr ; 
laquelle PEronxE entretenoit, logoit et ſavyorisoit ausdicts predicans, en la maison 
de laquelle se faisvient conventicles, as$amblees et mences desdicts Sectaires, 
el esfoit complice avecq tous lesdicts Sectaires, a raison de quoy ladicte PERONNE 
$e $eroit absentce dudict Venthie, et dict-lon quelle seroit de present demou- 
rante en ladicte ville d Armenticres. 

Dict que le jour Nostre-Dame my-aoust XV*LXYIT Teglise dudict Venthie fut 
violee, les imaiges brisez, les aornemens prins, deschires ct emportez, et le 
lont mis ea desolation, et estoit-il deposant au commenchement desdicts bris 
en ladicte cglise, et recongnaut Pair: et JenaxN WarTerastE ayans c$pres, 
pistoulletz et harcquebouses, lesquelz commandoient comme maistres d'ceuvre 
aux aullres et faisvient commandement que Fon ne emportast riens hors de 
ladicte 6glise, a peril destre Sacaige ef pillic, item Pierre Bercaikt, filz de 
Mamerv, clercq de le loy, execute ; item CuresTiEN et Jenax Caarter, filz de 
CunesmEN, lesquelz esfoicnt garnis de ferment et Jeingnie ; Jrnax Roseav, beau 
filz dudict Puriees WarTteeAsTE ; Hem JEniN bu Hey, quy commandoit rompre 
et enseignoit ce _quil youloit avoir rompu, et feit rompre ledict pu Hew les 
orgles de ladicte 6glise, comme il deposant vit et ovt. Tous les snsdicts il 
deposant veyt faire romptures et bris tant dun cost6 que daultre de ladicte 
6glise ; et Sur ce quil deposant estoit adverty que les esfrangiers venoient 
parrompre et au Secours desdicts de la Venthie, i| se partit et $se mist en 
Sanlſvet6, et fut ladicte eglise depuis en avant detenue par lesdicts $ectaires 
jusques au dernier de $septembre ensSuivant quelle fut restituce par le moyen 
de mons* dAucny, mons* be VaLavox, mons” pE Laxnpas tenans pour les ca- 
tholicques, le S* d'Escaurecgue Ie S' pu Hey, grand-bailly de Haubourdin et 
aulcuns aultres tenans party desdicts sectaires, aiant entendu que ledict pu Hew 
parloit du tout a Vadvyantaige et portant Ia querelle desdicts sectaires. 

Dict que lesdicts sectaires $e portojent ef Se Vantoient du S* d'OLuan, Lox- 
GAaSTRE, VENDbEviiLE et EscauBecgue, et Faisvient leurs publications par le S* 
C("ESCAUBECQUE. 

Dict qu'il a oy dire tout notoirement que ledict JEnax pu Hem collectoit Var- 
gent quy $'est leve audict Venthie pour les aflaires de la nouvelle religion 
et ſurnir aux gens de guerre desdicts Sectaires, et en scevent a parler Jacques 
SAUYAIGE et Jacoues FruLEv et la femme Bexorr ToukcutL. 

Dict qu'il ne $caveroit dire ceulx quy contribuoient a ladicte collecte,” par 
ce que $ecretement ilz contribuoient et ou descen de chascun, aultrement qu'il 
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a oy dire que Jenax Roseav, a present demorant a Merville et lors demourant 
audict Venthie, offroit donner $six livres de gros pour faire ung temple. 

Dict qu'il a oy dire que Grey pu Boris et aulcuns eschevins tenant lors le 
party desdicts $ectaires alloient de maison en maison pour faire signer quelque 
compromis pour avoir et induire au pays liberte de vivre. 

Dict que en la Sepmaine premiere de Karesme dernier, comme il deposant 
retournoit de la ville d'Arras avecq Pierre GiLLoN, eschevins, Jacques Divitk 
et Hrxry Mevkis, ayant eu charge de monsr. d'Aucny, estant parveau a la jus- 
tice de Richebourg, trouva pluisieurs volleurs, pillars et sectaires, entre lesquelz 
il recongnut ledict JenaN pe LE Havre, dict Fruux, Mymev LE CLercg, Jens 
bu Bois et Jenax Porsaxt, fugitif et ayans port6& Jes armes de la paroisse de 
Ia Venthie, lesquelz prindrent et vollerent il deposant de tout ce qu'il avoit 
lors. en $a puis$ance, et par-dessus ce fut par icenlx batu et delaiss6© pour 
mort, aians pluisieurs playes ouvertes a Sang coulant, entre aultres en la teste, 
Tun fust de harcquebouse que Juy donna ledict Ftrtix; item an cost6e dextre 
d'un coup de hallebarde que Iny donna pareillement Iedict Feux; item en la 
poictrine d'un coup de pictin, item an temple du coste sencestre firant vers le 
viaire un coup de harcquebouse, et ung coup en Ja gorge d'un poignart ; 
et en apres fut ru& en Veauwe dedens ung foss© profond de quinze 4 Seize 
piedz ct rechent encoires pluisieurs et divers sombre coups Sur pluisicurs parties 
de $s0n corps. Et plus wen scet. Et en verite de ce que dessus ay icy mis 
mon $Scing manuel. Ainsy soubzsign6 : N. du Pire, prebstre. 


(Cx. 


Le 9 septembre 1568. — Le baron de Rassenghien envoie au Magistrat d'Ypres 
la repartition des cent soldats entretenus aux frais des chatellenies du West- 
quartier. Il annonce ITarrestation de quelques sectaires du pays de ITAlleu, 
et propose dCenvoyer quelques hommes dans ce quartier. 


Messieurs, 

Je vous envoye la repartition que jay faict des cent Soldatz qu'avez resolu 
entretenir encoires che moi, ou tant que hon vous semblerat, ayant accommode 
les lieux, quy $arbliont le plus en avoir de besoing pour meilleure assistance 
des justices, dont serat hon que le lieutenant du Souverain de Flandres Soit 
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adverty aussy, aflin qu'allant par les champs, il saiche en quelz lieux au besving 
il poulrat trouver secours, ct je ne doubte points que $e mettant le dict lieute- 
nant aux champs, il ne feroit de bons exploix avecq Faddresse de ceulx du 
plat pays, qui commenchent a $'animer contre les voleurs, depuis la prinse de 
Jax Nicotas, qui esfoit leur principal conducteur au Pays de Laleue et d'ung 
aultre $sien compaignon qui fut noy6 passant Ia Lys, Ton en at vue audict 
quartier en deulx trouppes environ XXII, desquels hier au soir pres de Fleur- 
baix en furent prins deux des mauvais, Fung nomme Jax bt LE Crorx, dict JENNA 
Pacouetrte et Fautre Prexcnuoxn pu Bois, natyf d'envers Ryckebourg. 

Et danltant que les paysants dudict quartier me viengnent juurnallement 
demander renfort d'aulcuns soldats par craincte que sy les dicts brigands $e 
renſorciont qu'ylz se- vengeriont d'eulx pour les debvoirs faitz contre eulx, et 
oussy que les prisonniers disent qu'ilz attendent de brief quelque renfort de 
France, lequel venu ilz ont espoir de haulcher les cornes plus qu'auparayant 
pour mienx $'as$urer contre tout dangier quy poulroit venyr S0ubdain et extir- 
per tant plus tot les dicts perturbateurs du repos publicq, chependant que les 
gens du pays Sont animes, il me sembleroit bien requys que je fisse touiours 
lever quelques deux cents $Soldatz des INI que son Excellence m'avoit comman- 
de, entre lesquelz poulroyt mesler aulcuns du pays practycques des passaiges, 
et sy avecq ches I*® Fon peult preserver le repos du pays, on se poulrat 
excuser denlever davantaige, et sy la necessite vient plus grande lors a tamps 
se poulront lever les aultres II*, selon quoy, 4 mon adyys, fericz bien d'accom- 
moder vos lettres au duc, aflin que faisant les chozes as$0ureces ne Yous 
trouvez trompez, et que le dernier erreur ne Soit pire que le premier, et sy 
n'avez encoirez envoye vostre lettre au Duc que je trouveroye bonne estre des- 
peschie, faisant passer le messagier par ichy, je luy poulroy aussy delivrer les 
miennes, et chependant en attendant response tiendroye prestz les [I* pour estre 
emplyes a le premiere occasion, Sy avez nouvelles du Duc je vous prie en 
avoir part. 

Surquoy, Messieurs, je me recommande en yos bonnes graces $uppliant nostre 
Seigneur vous avoir en $a Sainte garde. 

De Lomme che IX* de septembre 1368. 

Votre bon amy- 4 vous faire scrvice. 


Signet: MaxeniLian VrLais. 


Vay cass6 ce jourd'huy les gens de cheval $auf quatre qui $ont du pays et 
cognoissent les passaiges desquelz les deux $ont & Bailleul et deux 4 Esxtaire, 
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comme verrez par la repartition joincte laquelle se poulrat neanmoins corriger 
4 vostre discretion, jay Suivant cheste repartition escript a chacun Bailly des 
chastellemes particulicrement. 


Repartition des cent $soldatz entretenuz par les chastellenyes du Westquartier pour le 
mois commenchant le IX* de septembre 1568. 


Pour Bailleul, XXXIIl, comprins I chevaux qui font III, desquels 32 $e 
mettront : a Steenwercke, 4; Neoulceglise, 6 ; Niepe, 4. 

Pour Cassel, XXVII, y comprins Il chevaux, qui $e destribueront : a Es- 
laires, »- Hazebrouck, - Steenvoorde, 

Pour Furnes, XII, qu'ylz ont desja. 

Pour Berghes, XII. 

Pour Messines, VI, ceulx dn grand-bailly d'Ypre. 

Pour le bailly de Ia salle d'Ypre, VI, desquelz il poulrat laisser deux au 
bailly d'Oostypre-ambacht, $'yl est besoing. 

Pour Warneston, III. 


Des 23 que le bailly de la salle at presentement soubz $a charge $'envoyront 
les 4 au bailly de Warneston, XII pour Berghes, et la reste 4 mons* de Hol- 
lebecqz, et che que resterat pen pour le parfaict du nombre, oultre ceulx que 
jenvoye, $e poulront remplire par le grand-bailly de chacune chastellenye, 
m'envoyant les noms et a quel jour chacun serat entre en $ervice, pour $elon 
che les coucher au rolle. 


Au dos 8e trouve : A messieurs les advocs et eschevins de la ville, bailly et 
eschevins de la chastellenye d'Ypre. 
Archives de la ville dUYpres. 
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IV. 


SENTENCES. 


A.. 
SENTENCE DU CONSEIL DE FLANDRE. 


21 novembre 1567. — Le Conseil de Flandre, apres avoir mis le seigneur de 
Vendeville en liberte provisoire le 24 mai 1567, & la charge de $se presenter, 
quand il en serait requis, pour se justifier des faits dont on Yaccusait, et 
celui-ci n'ayant pas comparu, le conseil a donne defaut contre lui, faute de 
comparaitre, Ia condamne au bannissement pendant 50 ans et & la confis- 
cation de ses biens. 


Veu Tinterdit et prouflict de dehboutement pendant en Fadvis de la court, 
entre le procureur general de Flandres demandeur dune part et messire JEAN 
DESTOURSEL, Seigneur de VeNbeEviiLe, deffendeur contumace et deboute daultre, 
mouvyant $ur ce que comme ledict deffendeur $eroit presente X purge en la 
court de ceans, ledict demandeur articulant icellay deffendeur de ce qu'il avoit 
trouv6 4 $a charge avoit remonstre que ledict deffendeur a Fexpresse conſede- 
ration, accort et serment entretenu et prest6 entre Iuy et plusieurs aultres 
Seigneurs et gentilzhommes vassaulx et subjetz du roi nostre sire de $es pays 
de pardeca $estoit advanchie de chercher tous moyens non seulement detes- 
tables et planter esdiclz pays une nouvelle secte et reprobee doctrine, de vivre 
entre eulx nommer la religion reformee, mais aussy pour $upplantir et estaindre 
celle de Teglise catholicque et a cest effect faire abolir Tinquisition et les 
placcarts de sa Majeste sur le faict dheresie, manquant en ce respect, faict et 
tenu diverses assemblees en plusieurs lieux fant avecq iceulx Seigneurs et gentilz 
hommes que aultres personnes, tenans par ensamble plusicyrs communications 
desseins et conspirations pour leurdicte pretention effectuer par quelque voye ou 
maniere que ce fust ayans a ceste mesme fin et intention praticque alliances 
avecq estrangers, et oultre plus auroit ledict deffendeur assist6 et est6 parti- 
cipant de diverses $es $Seditieuses resolutions prinses et advis6es entre lesdictz 
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confederez et aultres sectaires de ladicte pretendue religion reformee et dont il 
auroit est& esleu ung des principaulx conducteurs pour une partie des pays de 
Flandres. Suivant lesquelles resolutions et desseins seroit depuis advenuz portez 
d'armes, collectes de deniers, conjurations, promesses de garrand et protext des 
dicts sectaires et finablement les troubles, rebellions depuis ensuvies. A quoy 
ledict defſendeur par plusieurs moyens donne appuy et Ccou..... apres que les 
susdictes cherges, particulicrement leurs circonsfances et qualites emplement s$ervi 
par escript eussent este communiquees audict deffſendeur, i] avoit a ce respondr 
qu'il estoit ys$u de hon lieu et noble extraction et que ces anchetres et luy 
mesmes en per,onne avoient faict 8y grands et sy loyaux Services a4 $a dicte 
Majesl6& qu'il devoit estre reput6 pour $so0n bon serviteur et comme tel garanty 
contre toute mauvyaise et sinistre..... ou attente chose contre on au {des8ervice 
de $a Majeste, ny de la republicque, ains au contraire quy $'est employe en tous 
endrowets pour mener toutes choses a bonne fin et pour induire et contenir le 
peuple, faisant office et debvyoir de gentil] homme et lI6al serviteur du roy. 

En tesmoings de ce i] a donne tant vers les magistrats que ailleurs, plusieurs bons 
advertissemens, telz que avoir trouye selon les affaires, qui $e representoient, 
estre neces$aires, Sans Soy fonder ny d'une part ny daultre, mais $e conduisant 
comme me6diateur ainsy que en telles esmeutes sourdans de divisions opinions 
esfoit tres requis Sans qu'il apparoit quil auroit donne quelque port ou favyeur, 
ayde ou assystance ausdits troubles, ny mesmes a ceulx de la nouvelle religion 
avecq lesquelz il na aussy hante aultrement que a bonne intention pour le 
repos publicque et appaisement du peuple ; de $sorte que le faict dudict deffen- 
deur, civilement entendu seclon $son intention, lay debvoit servir d'un argument 
et tesmoignage de $s0n hon youlojr pour le repos publicq et hon service de $a 
Majest6, attendu Tanxict6 du temps et les grans dangiers lors apparans, au regard 
desquels, et mesmement pour adoucir la fureur populaire, il esfoit besoing 
d'user parſois de dissimulation, mesmes aunssy au regard desdicts sectaires , . ce 
qu'il auroit ſaict tellement qu'il ne scavoit, est attainct d'avoir profere une seule 
parole ſaisant contre la foy catholicque ou la Majeste du Roy, tant Sen fault 
que ledict deffendeur seroit trouve estre participant ou complice des rebellions, 
con$pirations et conjurations par ledict demandeur baptis&es, dont il esperoit 
tellement $e purger par informations a $a descharge, et aultrement la verits cognue 
que $0n innocence, estimation et honneur demoureront en leur entier, requerant 
par lesdictes et plusieurs aultres raisons par escript de $a dicte response plus 
2 plain reprinses et discourrues, dont i] feroit souſlisxamment apparoir estre retenu 
et reput6 pour purge de toutes accusations dont on le chargeoit par inadver- 
tence et moingz que suflisante information de la verite. 
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Laquelle responce veue pour ce que la court mestoit encoires plainement 
informee du faict dudict defſendeur, fust lors par icelle court consenty audict 
defſendeur de pouvoir aller et retourner vers $9 maison, jusques a ce quiil 
seroit par icelle court mande et $ur expresse promesse et serment par luy faict 
de retourner toutes et quantes fois qu'il en seroit Somme, a paine d'estre tenu pour 
attaint et convaincu de delictz que Fon vyouldroit endroit lesdicts troubles imposer. 

Et comme depuis la cause avoit servy pour par le demandeur repliquier en 
maniere que pour rien ne devenroit proceder, estoit besoing selon le styl de 


la cour entrevenir la presence dudict deffendeur farent poursnivi a la requeste 


Ticelluy demandeur par ladicte cour decernces lettres closes addressantes audict 
defſendeur, afin qu'il eust $selon ledict style et Sadicte promesse a comparoir 
a jour prefix en ceste dicte court. Cesdictes lettres Iny avoient est6 depuis 
presentees et insinaces, par De Keysere premier huissier de Flandres, dont 
touttesfois ledict deffendeur estoit trouve en faulte avoir personnellement comparu 
audict jour a heure prefiguce par ou 1] seroit oultre les delictz par luy commis 
a Fendroict desdictes dernieres esmotions tombe en crime de perjure et aussy 
notoirement convaincu desdictes cherges a luy imposeez, pour lesquelles soit ſaicte 
justice et chastoy exemplaire. Ledict demandeur avoit impetre commission imper- 
linente de prinse de corps avecq annotation de biens, Jaquelle auroit est& deument 
mise 4 exccution, quand a ladicte annotation de bhiens : mais au regard de la 
personne du deffendeur, pour ce quil nesfoit trouyable, il auroit est& adjournc 
4 comparoir en ceste dicte court contre le V** de Septembre dernier ; et comme 
a icelluy jour, i] ne $seroit aussy comparu auroit partout contre luy est6 decerne 
defſault et aultre commission de prinse de corps avecq semblable cause d'ajour- 
nement personnel, $'il n'estoit trouvable dinthimation. 

Et apres exccution d'icelle seconde commission ; ayant $ur ce la cause $ervy le 
XII du mois de Novembre en Suivant, pour ce que ledict deffendeur demouroit 
encoires en faulte de comparoir, i] auroit ests contumace et deboute, retenant 
par la court la proflicte dicelluy deboutement en $0n advis et ordonnant audict 
demandeur a ceste fin d'exhiber s0n intendit. A quoy ledict demandeur furnissant 
avoit, par lesdictes et plusieurs aultres allegations de sa part proposces, contendu 
allin que en vydant le prouffyt dudict deboutement Ile defendeur seroit par la 
court banny hors du pays et conte de flandres cinquante ans $sur $a vie et tous 
$e$ biens, fiefz, terres et seignouries, meubles et immeubles ou qu'il soit situez 
ou gisans conflisquez au proflict du Roy nostre Sire. 

Veu les exploictz et information par ledict demandeur exhibes, les actes 
de la court, mesmement celle du XXIHIF jour de May dernier, par laquelle il 
appert, comme dict est de la promesse de $erment par ledict deffendeur faict 
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de retourner en cesdicte court toutes et quantes fois qu'il] en seroit requis, a 
peril destre tenu pour convaincre des delictz a luy imposez, ensemble celle par 
laquelle ledict deffendeur a est6 deboute et contumace et le prouflict dicelluy 
deboutement, retenu en Fadvis de la court; et an surplus tout ce qui plus fait 
4 veoir peult et doibt mouvyoir a meure deliberation de conseil, la court wydant 
le profſyt dudict deboutement, bannist ledict deffendeur hors du pays et cont6 
de Flandres le terme de cinquante ans $sur $a vie; $y declare tous $ses biens, liefz 
terres, meubles et immeubles ou ils Soient gisans, confisquez an proflict du Roy. 
Prononche le XXIF jour de Novembre mil cinq cent Soixante $ept. 


Plus bas 8e trouve : Ceste copie a este6 collationnce des Sentences du consen et 
trouver y concorder. 
Signe : P. Bevers. 
Chambre des comptes de Lille, Pieces a Fappui des 


comptes de confiscation 4a cause des troulles, 


B. 


SENTENCES DU CONSEIL DES TROUBLES. 
1. 


23 mars 1567 [1568 n. s.). — Le conseil des troubles a condamne an ban- 
nissement perpetuel et a la confiscation de leurs biens: Nicolas du Hamel, 
Jacques Saye, Antoine de Lescluze, Olivier le Brun, Jean Wautier, Pierre 
de Labre, Charles Vermeille, Adrien Quenecq, Jehan le Walle, Jacques le 
Moor, Antoine Saye, Jehan Queste, Jacques Hemart, Pierre Dufoss6, Robert 
Descamps, Jean du Baele et Jacques Wautier. pour avoir porte les armes 
contre Sa Majeste a Woattrelos : Jacques Saye, Olivier le Brun, Charles 
Vermeille, Adrien Quenecq, Jehan le Walle, Jacques le Moor, Antoine Saye 
et Antoine de Lescluze, commis des bris diimages &a la Gorgue; Jacques le 
Roy, pour avoir ete chef des sectaires et brise les images de Teglise de 
Saint-Antoine a Bailleul ; Bauduin Leuren, Thomas le Moor et Pierre Des- 
fossez, pour avoir 6t6e a Austruweel, et pille le cure, le bailli et autres & la 
Gorgue : Antoine Escailles, ministre, pour avoir excite les autres & prendre les 
armes et les avoir conduits a Armentieres pour aller a Watrelos; Jeanne 
Molin, pour bris d'images. 


Veu par Monseigneur le due FALYE, marquis de Coria Gouverneur et capi- 
taine general pour le Roy Nostre Sire des pays de par deca; les deffaultz 
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obtenaz par le procureur general de Sa Majeste, impetrant de mandement 
criminel et demandeur, Tune part contre NicoLas be Have, manouvrier, JAcQues 
Save, AnTworxt bt L'Escuust, lilz de Fraxcnors, jeusne, filz a marier, Ouivier 
LE Brux, Jacques LE Roy, grellier de la ville de Gorgue, Jenax Waurizs, filz 
de Pierre, jeusne homme a marier, Pierre Lanke, navier, CHARLES VERNMEILLE 
aussy naviez, "Avriex Qrexeco dict Carouc, JErnaN LE WALLE, marischal et 
JenexxeE Morin $a ſemme, JacgQues LE Mook, tavernier, ANTwoixeE SAvE, cordua- 
nier, Jenax Queste, Jenaxs Hewartr, Bavoursn LevreN, navier, Trowas LE Moos, 
cuvelier, Pierre bu Fosst navieur, RoserrT Descawues, chauseteur, JeaxN pu CAELE, 
cuvelier, Jacoves Wavuritn, dict, Coucmer charpentier, AxTwoixe ESCAILLES mini- 
stre, tous demeurans a Gorgue, adjournez a comparoir en personne par devant 
Son Excellence deuement contumacez et deboutez de toutes exceptions et deffen- 
ses daultre ; 

Chargez, asscavoir : lesdicts Nicot.as pu Hawet, Jacques Save, ANTHOINE 
pe L'EscuuzeE, OurvieR LE Bren, Jenaxs Waurier, PriekkeE be Larke, CnarLes 
VerweILLE, Abaexn Queneco, JenaxN LE WaLlLg, Jacores LE Moor, AN- THOINE 
Save, Jenax Qresrte, Jenan Hewartr, PrerkeE pu Fosst, RoBterer DescCaues, JEenaN 
bu Carte et Jacgues Warren, davoir tous prins les armes et $se trouve & la 
deffaicte de Waterlos pour les sectaires et du party des rebelles, ayans aussy 
lesdicts Jacques Save, OrivieR LE Brun, CuarLEs VERMEILLE AbrEN QUENES, 
Jenax pE Wale, Jacques LE Moor, Awroixs Sayt et ANTroixeE DE L'ESCLUZE, 
commis bris dimaiges audict Gorgue; et ledict Jacques ie Roy davoir est6 
principal chief des. sectaires audict lieu et autheur du mal y ensuivy, mesmes 
consistoriant et par dessus ce bris+ les images des eglises de Saint Anthoine 
lez-Bailleul et audit Gorgue. Et lesdicts Bavpuis Levurex et Twouas LE Mook 
Tavoir est6 avec les rebelles a la deffaicte d'Ostruel ou pareillement a est6 ledict 
PiekkE pu Fosst, hantant a present les voleurs et brigans, et ayans depuys 
pen de temps en ca avec plusieurs aultres pills les cure, bailly et autres audict 
Gorgue. Et le $usdict Pierre bg Laprt y est6 du consisfoire, et Jedict ANTHOINE 
CaiLLeT est6 ministre audict Gorgue et incite les $usnommez 2d prendre les armes, 
les conduysant jusques a Armentieres pour aller audict Waterlos, et ladicte 
Jenexxe Morix, femme dudict Jenax LE WaLE, davoir ayde a briser les images 
en Veglise dudict Gorgue. 

Venues aussy les informations et aultres enseignemens par ledict procureur 
general produictz a la veriflication des faictz dessus posez, ensemble les actes 
et exploictz y joinctz et par especial Tacte du deboutement desdicts adjournez 
de toutes leurs exceptions et deffenses avec tout ce que faisoit 4 considerer; et 
ayant Sur tout meurement este delibere au Consetl lez mondict Seigneur le Duc; 
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Son Excellence wuydant le prouflict desdicts deffaultz et deboutement, hannyt 
lesdicts adjournez et chascun .deulx perpetuellement et a jamais hors de tous 
les pays et Seigneuries de Sa Majeste, confisque tous et quelzconques leurs 
biens meubles ct immeubles, droictz et actions, fiefz et heritances, de quelque 
nature ou qualite et la part ou iz Sojent Situez, au prouflict de Sadicte Majest6. 
Faict a Bruxelles, le XXIIF jour de mars 41367. 

Arnsy signe: EL puc DALva; et plus bas: J. bt La Torre. 


Collation est faicte a la sentence originale, reposant &s mains de moy Secrc6- 
taire Soubzscript et trouve accorder de mot © aultre. 
Par moy. Signe: J. vs 1x Torre. 


Archives du Royaume a Brurelles. — Papiers des 


Troubles, tome XXXVI, fol. 64. 


2. 


_ 


29 mars 1567, (1568 n. s.). — Le conseil des troubles prononce la peine de 
bannissement perpetuel avec confiscation de biens contre Antoine du Bois, 
Antoine Reubly, Antoine Cavette et Antoinette Waterleet. sa femme, Antoine 
Six, Francois Keerle, Francois Rogere. Barbe Galant, 8a femme, Francois 
le Mire, Francois Pieters, Francois et Robert du Puichs, Guillaume Reubly, 
Gilles de Houck, Jacquemine le Secq, sa femme, Jacques Becue, Jehan du 
Bois, Jehan le Noir, Jean Marchand, Louis Faulconnier, Renault le Roi, Anne 
Wautier, Sandrine le Secq, Ivon Caudron et Marcq Tassel, pour avoir commis 
des bris d'images dans I'eglise d'Estaires ; Francois Revers, Mahieu de Bourges, 
Jehan du Camp, Peronne Cabelau, pour avoir hante les preches armes et 
recueilli de Vargent : Reynault le Roy, Antoine et Guillaume Reubly, Yvon 
Caudron, Jean du Bois, Jean le Mire, Francois Kerle, Charles Caudron et 
Vincent du Prets, pour avoir porte les armes contre Sa Majeste ; Noel de Bestere 
et Jehan pour Oultreleaue de s'etre portes ministres. 


Ven par monseigneur le dnc d'Alve, marquis de Coria, etc. gouvernenr et 
capitaine general pour le Roy nostre Sire des pays de pardeca, les defaut 
obtenus par le procureur general de Sa Majeste impetrant de mandement eri- 
minel et demandeur, d'une part, contre AxTwoixE pu Bois, filz de Jenax, ma- 
rischal, AnTwoineE REvBLY, poltier; AxTwoixeE CAvETTE, cousturier, et ANTHOINETTE 
WATERLEET, Sa femme, ANnTnoixe Six, escrinier, Fraxcnois KeeRLE, marischal, 
Fraxcuois RoGERE, tisserant, et Bare GaLaxT, $a femme, Fraxcuoris REVERS, 
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marchant de grain, Fraxcnors PreTTERs, filz de Fraxcnors, serrurier, Fraxncuors 
et Rozerr pu Pricns, freres, jeusne gens 4 marier; GritLarye REvsLy, potticr, 
Giures be Hovck, tavernier, et JacouELyYNE Seco, $a femme, Jenin D'OutTrE- 
LEACE, ministre, Jacoves Brccre, tailleur de drap, Jenix pu Bors, filz de Ro- 
BERTS, pigneur de Sayetle, Jenax be Mime, chirurgien, Jenax Marcnaxt, par- 
mentier, Jenax pu Cave, corduanier, Lovs FartconweR, jeusne homme \ marier. 
Mamev pe Bouvrces, filz de Pierre, grossier, maisfre NoEL be Bestere, ministre, 
PEroNSE CABELAU, more du $Snsdit AxTwoiNE bu Bois, vesve, REGNAULT LE Rov, 
drapier, et AxxNa WarTier, $a femme, SAxDRINE LE Secg, vesve de Jenax Far. 
coxnnIER, Yvox Cauberos, chavetier, VixcexT pu Pats, filz de ANTanorxe, Cniniss 
Cavprox ef Marco Tasser, tous demeurans a EStaires, adjournez a comparoir 
en personne pardevant Son Excellence, denement contumacez et deboutez de 
toutes exceptions et deffences, dTaultre, charges as8avoir : 

Lesdis ANxTworxE pu Bois, AxTnoixE REvBLy, ANTronrxs Cuaverrte,, ef AxTHwor- 
NETTE WATELIER, $a femme. ANTaworxt Six, Fraxncnors KEERLE. Fraxcnors Rogers 
et BanveE Garant, Sa femme, Fraxcnors PretTErRs, Fraxcnols of RoprtrtT bu 
Pricus, filz de Prerne, freres, Guiiarur RrvnLy, Gittes Hovck et JacournmNE 
LE Seco, Sa femme, Jacgoues Beccve, Jenax pu Boris, Jenin oe Mine, Jenan 
Marcuaxr, Lovs Faricoxnien, Revnatty Leroy &f Anxa Warritr, $a ſemme, Sax- 
DRINE LE Seco, YYon Carbrox ef Marcg Tasstit, davoir commis bris d'imaiges 
en diverses 6glises signament en celle dudit Estaires ; 

Et ledit Fraxcuors Revers davoir este du consistoire des sectaires Tilleeq 
et recueilli Fargent desdis sectaires ef Hheux cireumvoisins et le port6 en Anvers 
pour obtenir liberte de conscience ; 

Et ledit Mamev ve Bouvrces, davoir cucille aulmosnes a I'vssue des sectaires 
de leur temple, quant on y avoit presche ; 

Et ledit Jrnax bu Cave, ung des principaulx Sectaires, hantant les presches 
et les predicans de la nouvelle religion. 

Avant par dessns ce lesdis REGNACLT LE Roy, AnTaonxt et GUILLAUME RECBLY, 
Yvox CavproN, JenaN bu Boris. Jena LE Metre, et Fraxcnors Kerns, eslez en 
la compaignye de cenlx qui Se $Sont mis en armes pour aller a Fassamblce 
des secctlaires a Waterlos, 

Comme pareillement ont fſaict $usdis CnarLes Carprox et VixcexrT pu PreTz; 

Et lesdis maistre NoEL per Besrers et JEnax b'OurtreLeate de S'avoir portez 
pour n.inistres de la nouvelle religion audit lien. 

Et ladite PEroNNE Caprrat davoir hant6 les presehes ; 

Venues aussy les informations par ledit procureur general produites 4 la v6- 
riflication des faictz dessus posez, ensamble les actes et exploictz y joinctz et 
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par especial Pacte du deboutemeut desdis adjournez de toutes exceptions et def- 
fences, Son Excellence, wydant le prouflict desdis desfaultz et deboutemens, 
bannis lesdis adjournez et chacun deulx perpetuellement et a jamais hors de 
tous les pays et seigneuries de Sa Majeste et confisque tous et quelconques 
leurs biens menubles et immeubles, droictz et actions, fiefs et heritaiges, de 
quelque nature ou qualite et la part ou iz $ojent Situez au prouflict de Sadite 
Majest6. Faict a Bruxelles, le XXIX* jour de mars 1367. 
Ainsy s8igne: EL, Duc d'ALva, et plus bas: F. bs ta Torre. 


(.ctte copie porte ensuite : Collation est faicte a la sentence originale reposant 
& mains de moy, secretaire Soubzcript, et trouye accorder de mot + aultre. 


Par moy. Signe: De ua Torre. 
Ibid. 


3. 


13 avril 1567 [1568 n. s.\. — Le conseil des troubles condamne au bannis- 
sement perpetuel et & la confiscation de leurs biens : Jehan Sauvage, seigneur 
d'Escobeque, et nn grand nombre de sectaires de Ligny et Armentieres pour 
faits de troubles. 


Ven par Monseigneur le Dac (FVALve, marquis de Coria etc. Gonyerneur ef 
capitaine general pour le Roy des pays de par deca, les deffanitz obtenuz par 
le procureur general de Sa Majest6, impetrant de mandement criminel et deman- 
deur d'une part, contre Jenax van Sauvaice, Seigneur d' Escaubeque, Ligny, etc., 
Fraxcuors Knocgtart et sa femme Josst Descaves, parchementier, et $a femme, 
Fraxcuots GEruart et Sa femme, JenanN pes Boxxertz ct 8a femme, Lovys pes Box- 
NETZ et $a femme, Jenax FolLeT et $a femme, Jenax pt Li Havrs et $a ſemme, 
Jacyves pe KxEcgue et sa femme, Manev Brary cf $a femme, Jacoves Tneverliy, 
AnTuoixe Cocorier et $a femme, Jacoues LesTiExxE et 8a ſemme, GrLLEs Pixcuox 
et sﬆ femme, Mamev ReBpixs et $a femme, Jacgues CareevTIEr Ct Sa femme, 
AxTnoixnE BrnacLre cf $a ſemme, GILLES be ViLLER, Guy Joirst, AvNToixe et Guit- 
LAUME SENECHAL, Not, GUILLAUME, Manmtc BELLECHIERE, foullon, Hector bu Bitz, 
Jenin DE LE Hrertte, TrHowas Bourry, JEnaxn bes FoxTaixnes, Mamev Houvexat- 
GHLE et $a femme, Jenaxs Capeer, Jenaxn DespRez, navetier, Martin et Rrepny 
bes Boxxetz, Jenax WaTERLIET, Jacgues Leeresz le josne, AnDRIEN BACLET le jeus- 
ne, ELoy Bacrer et $a ſemme, Marco LE GitLoxn, ANTwoixt PaTrIArcne, BacriouiN 
pu FLos, Jacques Leere le josne, GiLLES be Bevayez, Pierre Marcuaxt, filz de 
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fen ErsTace, Simox BEcovaert, Jenax Boucnery, Josst be LaTtTrE, Pierre Maverk, 
Jenaxn bu Rovux, PrenkeE VerTvELOtR, Gittes Lewame, Cnartes PLouyvitn ef 
$a femme. OLrvieR Cayeet, Fraxcuors Revoxr, Vixcexr Lescornt, Micuit, bu 
Garpix ef JEnax be Ville, tous de Ligny et dCArmenticres, chastellenie de Lille, 
adjournez en personne par-devant Son Excellence pour culx venir purger de 
leurs fuytes, absences ou latitations denement contumacez et deboutez de toutes 
exceptions et deſfences, daultre; chargez assavoir : ledict Seigneur TVEscauntgue 
Tavoir est6 ung des principaulx de la ligue des gentil;hommes confederez, $sign& 
leur compromis et detestable conjuration et advanche leurs malheureux desseings 
Sayant partout trouve en leurs as$amblces, et mesmes est6 de leur conseil & 
celle de St Tron, out $se $ont traictees pluiseurs choses de rebellion comme de 
prendre les armes contre Sa Majest6 et le peuple sectaire en leur protection 
et sxuvyegarde et faire faire le denombrement dicelluy; aussy d'avoir esmer le 
peuple de $on quartier et 4 Fenviron a tumultes, Sedition et rebellion et de 
prendre les armes contre les catholicques et aultres tenans le parti de $adicte 
Majeste. 

Jacores Brorcg, cste du consistoire et oftice danchien on de diacre, - traicte6 
et loge les predicans de la nouvelle religion, du $sceu et gre de $s femme. 
Soullert et permis de baptizer enffans en $2 maison; anssy Se trouva en Fas- 
Samblee dudicte St Tron, et entre les briseurs en Teglise de Tourquoyn y incit6 
aultres a briser, este ung des gouverneurs du temple des sectaires audict Ar- 
mentieres. 

La femme de Smox be Beavvez, loge Ie predicant Juriex et longuement Fen- 
tretenu, chez laquelle ont hante pluiseurs $ectaires en grand nombre et a diverses 
fois, et selon le commun bruyct faict baptizer ung sien enffant en sa maison 
a la calvinisticque. ' 

Fraxcnois KNOCQUAERT, aussy est6& du consistoire en office de diacre et comme 
tel prochasse aulmosnes pour Jes pouvyres aux temples des sectaires, et $selon I; 
commune renommee envoye dAnvers audict Armentieres armes a ceulx de la 
nouvelle religion au commenchement de leurs presches publicques, aussy est6 
ung des principaulx conduisans les ouvraiges de leur temple. 

Josse Descamrys, est6 du consistoire en office Tanchien, se trouve &s as8amblees 
de ceulx communement tenuz et r6putez consistorians. 

Fraxcnorts GEMAERT, est6 aussy du consistoire comme anchien ou diacre, et 
avecque aultre sollicite les ouvraiges dudict temple. 

Jenax pes Boxxetz, est6 premier anchien dudict consistoire et $e trouve en 
pluiseurs assamblces des consisforians, avoir demande au magistrat d'Armentieres 
les cleſz de T'eglise des catholicques pour. y faire les presches calvinisticques et 
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donne $onvent a disner au predicant desdictes $ectes, aussy $'avoir fronve 
audict St. Tron et assist6 certain ministre venu d'Anvers presenter a ceulx de 
la loy dudict Armentieres ung grand. papier imprime, contenant requeste addres- 
Sant an Roy pour obtenir liberte de conscience, avecq offre de trois millions 
d'or, se comme en T'eglise dudict Armenticres et la chappelle des grises $eurs 
pour ung des principaulx briseurs; aussy est6 un des principaulx conduysant 
les ouvraiges du temple des sectaires, et a ceste fin faict collecte de deniers. 

Lesdicts Loys pes Boxxetz et Jenax bt 11 Hare est6 du consistoire ef traicte 
les predicans, aussy ung des principaulx commis aux ouvraiges dudict temple. 

Jenax FoLLET, aussy este dn consisfoire ef comme tel se tfrouve Souvant vers 
le conte d'EcuonT avecq aultres sectaires pour les affaires de leur religion, ayant 
refus+ avecq aultres de desister desdictes nouvelles presehes, non obstant 1: 
requisition dudict conte d'Ecuont. 

Jacques pe KNnecgo et Mamev Brary, anssy est6 du consisfoire, et onltre ce 
ledict Bragy faict sonner Ile tambourin andict Armenticres et leve gens pour 
aller au $econrs de ceulx de Vallenchiennes et est6 leurs portenseigne, ayant 
conduict et inhorte aultres a briser les ymaiges et Saccage les eglises. 

Jacques Tneveiis, AnTwoixe Cocgritr, et Jacoues Lesmignxe, est6 aussy du con- 
SiStoire, hante et traict6 les predicans, mesmes assisl6 certain minisfre venu 
TAnvyers pour presenter a ceulx de la loy certaine grande requeste imprimece ad- 
dressant a Sa Majeste pour obtenir liberte de conscience, avecq offre de trois 
millions d'or; instigue aussy aulcuns 4 briser les ymages et $Saccager les eglises, 
et encharge des ouvraiges de leur temple, desquelz ouvyraiges ont eu la prin- 
cipale charge et rendu comple de la collecte des deniers pour ce par eulx 
ſaictz, lesdicts ANTwoiNE CocguieL et Jacoues LESTIENNE. 

GiiLes Pixcnox, d'avoir este anchien on diacre du consisfoire, hante, traict6 
et loge les predicans et par especial le ministre JuLigx, permis baptiser ung 
enſſant en $a maison par ledict ministre, et donne argent ou armes a Mamer 
MEmBrutE pour marcher avecq aullres $Sectaires et rebelles vers Lannoy. 

Hurris Pixcnox, est6 consisforiant, hante, frequente et convoye journellement 
les predicans allans et revenans de la presche, comme aussy en est charge 
Manu Ruppins, ef avoir traicte les conpredicans en Sa maison, et faict pro- 
ſession avecq $a lemme de ladicte nouvelle religion et renonceant publicquement 
a FEglise Romaine. 

Jacques CaryeNTIER et ANnTnoiINE BEnAEGLE, aussy cConsistoriant, et ledict 
BEenaEncLE porte armes contre Sa Majeste avecq aultres rebelles a la journ6e 
de Lannoy, comme ausSy a faict GiLLEs DE ViLLE, et bris+ les ymaiges en 
Veglize dArmenticres. 
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Guy Joirr, aussy y bris6 lesdictes ymaiges avecq ANTHOINE et GUILLAUME 
SENnESCHAL, Not, GiLLE et Mamev BELLECWIERE. 

Hecror pu Riez, d'avoir est6e ung des principaulx conducteurs des ouvrages 
dudict temple. 

Jenax DE 1a HuetTe et Jenax pe Foxtaing, porte armes contre Sa Majeste 
audict Lannoy, et ledict Huerre avecq charge de porteur d'enseigne ; et Twowas 
Bovrry pareillement comme sergeant de bende. 

Mamev Houvexacre et $a femme, $S'estre mariez a la presche des sectaires 
par les mains du ministre. 

Jenax Cayeer, consistoriant, Jenax DesereTz, hante les predicans et consisto- 
riant et grand faulteur de ladicte nouvelle religion. 

ManTrix et Reerrix pes Boxnxetz, Jenin WaTTELIER, Jacoues LE Prts, ANnDRIEC 
et ELoy Bacoverier et Ja femme dudict ELoy, Marco LE GitLOoN, ANTHOINE 
Patriarcune, BauiLobuixn bu FLocg, Jacques LE PrEt Ie jeusne, GiLLE be Bracuez, 
PierrgE Marcnaxt, Srvoxn Recgrart, Jenax Borcnery, JossE be LatTrE, PirknE 
Maverr et Jenax LE Rovrx, PrekksE VerTYELOUR, GILLES LE Maine, Cnanknles PLou- 
vVIER et $2 femme, Orivier CaeytL, Fraxcnors REewoxT, Vixcexr LeEscCornNeE, MICHIEL 
pu Garvis, et JenanN be Vile, tous chargez davoir frequente les presches des 
Sectaires et eulx demonstre favorisans aux troubles et desordres passez. 

Veues anssy les informations produites par ledict procureur general a la verif- 
fication des faictz dessus posez, ensamble les actes et exploictz y joinctz, et 
par especial Facte du deboutement desdicts adjournez de fouutes exceptions et def- 
fences, Son Excellence wydant le prouffict desdicts deffaultz et deboutement 
hannit lesdictz adjournez et chascun deulx perpctuellement et a jamais hors 
de tous les pays et seigneuries de Sa Mayeste, et confisque tous et quelzconc- 
ques leurs biens meubles et immeubles, droictz et actions, fieſz et heritaiges, 
de quelque nature ou qualite et la part ou iz sojent scituez ct pourront estre 
trouvez, au prouflict de Sadicte Majeste. 

Faict a Bruxelles le XIHP jour dapvril 1367 avant Pasques. 

Ainsy 8igne : EL puc d'ALva, ef soubsigne : J. be ti Torre, ef plus bas du 
coste, estoit escript : Prononche le XXVIF jour avril 1568, apres Pasques, 

Collation est faicte a la sentence originelle, signee et $s0ubzsignee comme 
dessns, reposant es mains de moy, Secretaire S0ubzscript et trouve accorder de 
mot a aultre. 

Par moy, J. ve 1a Torre, 


Archives du Royaume a Bruxelles. — Papiers 
des Troubles, tome XXXVYI. fol. 118. 
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28 mai 1568. — Le Conseil des troubles a condamn6 Jean Remault :1* & avoir 
le poing droit et la langue coupes pour s'&tre livre a des actes d { blaspheme 
contre la religion; 2* & 6tre execute par Iepee avec confiscation Me ses biens 
pour avoir, sur Vordre du seigneur d'Escobecque, 6te avec Robert Terre au 
Pays de IAllen pour lever des gens et les conduire a Armentieres, et de Ia 
ailleurs contre Sa Majest6; 3* pour avoir 6t6 avec les rebelles a Viane, sous 
Maximilien de Blois, dont il a «ete le lieutenant etc. 


Veu par le duc d'Alve, marquis de Coria, lheutenant gouverneur et capitaine 
general, les charges, examens et confessions de Jenin Ruwatit, natif de Ia 
ville d'Aire, ayant est6 Fespace de deux mois a Ligny au logis dEscanbeke, 
ou a diverses fois et coustumicremant il a veu et $sceu hanter et loger les 
gentil-hommes *onfederez, et davoir au mand dudict d'Escaubecque est6 avec 
RosenT TerkeE an Pays de Ja Leuwe et 6s environs, et leye gens, les conduict 
et faict marcher jusques en la ville d'Armentieres, et apres les alle trouver & 
Quesnoy Sur le Deusle; est6 present a la presention prinse audict Ligny de 
non obstant Finhibition de la ducesse de Parme, lors regente pour Sa Majeste, 
faire teniy de force une presche hors du traict d'arquebouse des portes de 
Lille, dilleeq $Suivy ledict p'EscaurekE en Anvers et de Ia $e retire a Viane 
vers les rebhelles de Sa Majeste, faict serment audict S” de Bederode de garder 
s$es villes et pays de Viane, Soubz Maxmuties pu Bros dict Cocg, duquel il at est6 
lieutenant a Meerkercke, et illec faict ung fort qu'il disoit inexpugrable ; ayant 
par dessus ce irreveramment traicte et parle de la Saincte hostie, prinse des 
soldartz au terroir de Gorchum, avec la cyboire comme elle estoit cachee chez 
le cure, et en mangeant une le disoit faire pour sCcavoir $il y avoit de ta 
grasse, ef que les Souverains dieux gardez en ladicte cyboire ne $e avoient 
Sceu SCauver. 

S'estant avec les viii enseignes partyz dudict Vianen trouve 3 Auwerkercke, 
duquel lieu sont est6 envoyez viii tambourins avec quelque nombre darque- 
bousiers pour faire une faulse alarme a Amsterdam, pensant une aultre porte 
entrer et surprendre ladicte ville ; et par faulte avoir address6, $'est embarcque 
vers Emde avec la troupe pour suyvyre ledict BrEDberope, et finablement est6 
prins en chemin- $ur la mer apres de Harlingen, dont il a est6 men6 avec 
les aultres capitaines rebelles au chasteau de Vilvorde *. 


1. Voir plus hant, p. 157 et 202. 
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Ven anssy tout ce que ledict Reuwauir a volu dire a ses deffenses ct cdescharges, 
Son Excellence le condemne en premier lieu pour lesdicts actes et blasphemes 
de la saincte hostie avoir le point dextre et Ia langue couppez, et apres d'estre 
ex6cut6 par Vespee ; declairant tous et quelconques $es biens confisquez an 
prouſſyt de Sa Majeste. 

Ainsy faict en la ville de Bruxelles, le XXVIII jour de may 1368. Soubsigns : 


LE DUC D ALVYE. 
Ibid. — Tome 36. ſol. 165. 


5. a 


28 mai 1568. — Le Conseil des troubles a condamne a mort Pierre et Phi- 
lippe Wattepatte, freres, 1* pour avoir 6t6 du consistoire d'Armentieres et de 
la Ventie; 2* pour avoir port6e les armes contre Sa Majeste:; 3” pour avoir fait 
penere le messager de Lille sous pretexte qu'il etait espion etc. 


Ven par le duc d'Alve, marquis de Coria, etc., heutenant gouverneur et capitaine 
general les charges, examens et conſessions de Prekke et PniLiepe WATEPATES, 
freres, du pays de FAlleue, a diverses fois reiterees, subsignees et ratifliez, 
ayants anime les sectaires dudict pays de Ia Leuwe $sassambler et mectre en 
armes pour assisler les ministres a leurs presches ; este du consistoire ledict 
Prexxt premicrement d'Armenticres et ambedeux du- consistoire de la Venthie, 
audict la Leuwe; eulx trouvez de Ia Amiens pour amener audict pays de la 
Leuwe ung ministre, luy promittant bons gaiges et salaire, et en apres tellement 
anime et persnade les sectaires dudict pays et des environs quilz se Sont mis 
en armes et 4 enseignes desployez venu audict Armentieres et de Ia a Quesnoy 
Sur le Densle, on se Sont trouvez aultres sectaires du Westquartier de Flandres ; 
y dresche les rebelles par RoserT Terre, ung des capitaines desdicts rebelles 
encommenchez et continu& en ce au cloistre de St-Nicolas prez Tournay, on 
il enroulloit trois ou iii du quartier du Tourcoing, Bondues et Quesnoy ; receu 
argent dudict Terre et partie dicelluy delivre a Jacgues Oriivier, aussy capitaine 
des rebelles, pour en faire prest a $es gens, et une partye restitue audict 
Terre apres ladicte deffaicte devant Lannoy, et le $surplus distribue aux rebelles 
pour fuyte eschappez de ladicte deffaicte. Couche par escript la sentence audict 
cloistre de St-Nicolas du messagier de Lille illecq pendu par $sentence du 
ministre et capitaines desdicts rebelles soubz pretext d'estre espye, et avec 
leurs forces se seroient mis en campaigne devant ladicte ville de Lannoy ou 
ilz avoient est6 deffaictz; et lesdicts WaTeepaTTES, ſreres, eschappez auroient 


al de Flandres garniz de pistoletz et 
ire d'Anvers pour assisfence et estre 


estez apprehendez par le procureur gen 
en intention d'eux trouver vers le consis 
adviss $ur la redresche de leurs affaire\ Veu aussy tout ce quilz ont volu 
dire pour leur deffence et descharges, Soy Excellence les condemne a la mort 
et declaire tous et quelconques leurs bieny confisquez au prouflit de Sa Majeste. 
Faict a Bruxelles le XXVIIIF jour de may £568. Soubsigne : LE Duc DALYE. 

Ibid, — Tome 36, fol. Ii66. 


Shbis. 
Sans date, (avant mars 1568). Confessthn de Philippe Wattepatte. 


Pmiees WarteeartTe, aultrefois examin6, dift sur ce interrogue, qu'il n'a 
congnu que trois des cineq que nouns renconfrasmes a cheval pen apres $a 
prinse, as$avoir : Fraxcors ReviLe dExtaires, Jax pv Came de Rieshourch et 
Subject de RoBtvys pe NEUFCHAPPELE, prez de la Passte, dont les denx derniers 
Sont yenus veoir Ia compaignie a Tournay aulx Montres a cheval. 

Dict que n'a jammais pare an $seignenr bE VEWPEYILLE, DESCERDES, be Lox- 
GASTRE ny Downars, et na eu aulcune familiarite Agee gentiſhomme, $inon avec 
le seigneny d'EscauBtcque et Jenax be CaSTEL, leqiyl a lay dict Sor ung di- 
mence, ainsy qu'ilz pensoient porter lettres a mOAgseigneur d'Ecuont, qu'ilz 
ſeroient mienlx de retourner 4 leur pays, veu quil W avoit de grosses nou- 
velles. Requerrant qu'il eust a remonstrer a ceulx de Venthie, Gorge, Mer- 
ville et Exstaires qu'il se failloit tenir prest pour march@\, trois ou quattre jours 
apres vers Lanoy. Et ainsy que le deposant demandit cQpment ou marcheroit 
Sans chief, ledict seigneur d'Escausecgue. dict que enix veſts a Tourcoyn pour 
ung chief et gentilhomme on y trouveroit XII et voire VWingt. Dict ledict 
ESCAUBECQUE ne nomment aulcun gentilhomme, mais a bien eFgendu huict jours 
apres, aussy Sur le dimence, de CORNEILLE, minisfre a la Bonde, que le $ei- 
gneur de TecLEers (sc) $e debvoit trouver a Lannoy avec ledict sgr WEsScauBecgre. 

Dict que Jenax Renauit, homme de guerre, natif (Aire, a es despuis les 


Tonssains la plus part entretenu au logis du seigneur d'Escausecoch, Et plus 
ne Scat. 

Dict que ung Jacques Ouvier de Tonrnay, jensne homme, marchant,Yge pre6- 
sentit vers la compaignie prez de Tournay, disant qu'il esfoit capitaine cealx 


de Lalene, et ſeit aller loger au clostre de Schoutceulx. (sic). 
Ibid. — Tome 35, fo 129. 
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10 juin 1568. — Le conseil des troubles a condamne Cornille du Moulin et 
Mathieu Herman & &tre ex6cutes par la corde, savoir: Cornille du Moulin 
pour $s'6tre rendu complice de ceux qui ont saccage ITeglise d'Estaires le 
15 aont 1566 ; Mathieu Herman pour avoir 6t6 le complice de Cornille du 
Moulin et en outre pour avoir introduit des preches armes a Znytberquin. 


Comme vous CORNELLE bu Motix vous este advanche le XV* daoust XV<..... 
mectre en trouppe et monslre comme conducteur de plusicurs sectaires et re- 
belles armez et embastonnez venans et allans en et parmy la ville et jusques 
Feglise paroichiale d'Estaires, y ayans brize imaiges, rompu et ruyne les crusi- 
fix, repositoire du St. Sacrament, aultelz et aultres choses et ornements ; et 
depuis le HI jour de septembre enssSuyvant avecq ung Manitou Herwax, vostre 
complice, de faict et par armes introduire la presche de la nouvelle pretendue 
religion an villaige de Zuytberquin, on que auparayant elle n'avoit est6 uvitre, 
nonobslant les deffences de par Sa Majest6 au contraire, audict lieu publices el 
notilices a chascun, et meismes a yous, par les bailly et eschevins dicelay 
lieu; que plus es, avez en troupe et as8amblee de pluisieurs aultres sSectaires 
et rebelles armez et embastonnez (dont vous yous auss: monstriez ung «des chielz 
et conducteurs) volu constraindre par menaces ledict bailly a consentir que 
_— pre. y ft ic, . -. . - SS - - - - +» »:+ +> 
de sorte que au moyen de ce peu apres en icelle esglise $'est renovelle par 
lesdicts sectaires et parſaict le briz et ruyne du repositoire, etc. 

Son Excellence vous condemne d'estre exccute et mis a mort par la corde. 


Archives du Royaume a Bruxelles. — Papiers 
des Troubles, tome XXXVI, fol, 191. 
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10 juin 1568. Le conseil des tronables a condamne Charles Becuwe a G6tre 
execute par Iepte pour avoir, & Tinstigation de Jean Remault, peu de temps 
avant Noel 1566, avec pres de 300 sectaires, 6t6 a Armentieres et de Ia 
par Quesnoy, Tourcoing et Templeuve vers la ville de Tournai on devait se 
trouver Jean Remault et d'autres chefs qui les auraient menes plus loin. 


Pour ce que Yous CnaRLEs Becue, garny parfois dung pistolet et d'espee, 
vous estes advanche Sur Vinhore de Jenan REwauit et aultres principaulx Sediticux 


3509 


et rebelles, peu devant le Noel LXVI, de vous mectre en trouppe de pluissieurs 
aultres $sectaires et rebelles bien en nombre de trois cens de divers quartiers 
armez et embastonnez, vous estant garny d'ungne harquebouse et espee, et 
cheminer premierement vers Armentieres et de Ia avecq tambourin et enseigne 
desployee que portoit ung Jenan LE Mike au Quesnoy sur Deule contre les carabyns 
et gens de guerre de Sa Majeste, lors tenans garnison en la ville de Lillle, en 
intention de les offenser et empescher qu'ilz ne oultrageassent les Jabouriers de 
ladicte religion comme pretexez, passant neantmoingz oultre par Torquoyen, 
Templeuve et aultres lieux jusques dedens la ville de Tournay, $oubz espoir 
donne de jour & aultre a ladicte trouppe par lesdicts RuwaurT et aultres de 
trouver au chemin aulcuns gentil-hommes pour chiefz, qui conduiroient icelle 
trouppe plus oultre ; dont vyoyant estre frustre en estes party, ayant par aulcuns 
de ladicte trouppe en chemin, meismes aux chasteaux dudict, Quesnoy et Tem- 
pleuve est6 commises pluissieurs oultraiges, forces et pilleries . . . . . . 
Son Excellence” vous a condemne d'estre execute et mis a mort par FVespee, 

et declare tous vos biens confisques. 
Ind, — Tome XXXVI, fol. 189. 


This. 


10 juin 1568. — Le bailli, les hommes de fief de la baronie d'Haveskerque, 
les avoues et echevins d'Estaires, declarent et certifient qu'il a ets procede 
a Texecution de Cornille. du Moulin, Mahieu Herman et de Charles Becuvwe ; 
que Texecution des denx premiers a eu lieu par Tepee et non par la corde, 
parceque les condamnes se sont reconcilies avec la religion catholique, et 
que Texecution de Charles Becuwe avait 6te accomplie par la corde et non 
par ITepee, parce qu'il a refuse de se reconcilier avec la dite religion. 


Nous bailly, hommes de fieſz de Ila baronnie de Havesquerque, advyoe et es- 
chevins de Ja ville d'Estaires, certiflions a tous qu'il appertiendra avoir ce 
jourd'huy prononce Jes sentences de mort a nous envoices par messicurs les 
commissaires de Sa Majeste sur le faict des troubles advenuz en ces quartiers, 
par lesquelles ont estez mis au dernier $upplice; CorxLLE pu Motin et Mamev 
Herman par Tespee, nonobstant lesdictes sentences contenoient de la faire par 
la corde, a raison qu'iceulx CorNnLLE et Maniev $se sont retournez et reconsiliez 
a nostre mere Saincte-Eglise catholicque et romaine, aians faict tous debvoirs 
de recepvoir le corps de nostre Seigneur Jesus-Christ aux Pasques dernieres, 
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et CnarLeE Becrwe par aultre mesme $sentence de mesdicts Seigneurs les com- 
mis$aires a e$t6 mis 4 exccution par [a corde, nonobstant que ladicte $entence 
contenoit de le faire par Fespee, la raison qu'il est demoure pertinax, quelque 
admonition qu'on Juy eust scen faire. Tout ce que dessns nous certiflions estre 
veritable et avons donne cherge 4 nostre greflier de le signer. Faict ce X* jour 
de juing XV* $Soixante-huict. 

Ibid. — Tome 36, fol. 190. 
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21 juin 1568. Le Conseil des troubles a condamne Nicolas Salengre, echevin 
de la Venthie, a &tre execute par Tepee : 1* pour avoir fait emprisonner &a La 
Gorgue Frederic Wasselin, charge par le Bailli de recruter & la Venthie des 
soldats catholiques : 2- pour avoir &6t6 present et n'avoir pas mis obstacle, bien 
qu'il fut 6echevin. aux bris dimages: 3* pour avoir contribue & la levee 
dargent pour la liberte de conscience, etc. — I a ete exccute le 25 juin par 
le feu parce quil n'a pas vouln se reconcilier avec la religion catholique. 


Veu par Monseigneur le ducq d'Alve, marquis de Coria, etc., lieutenant gou- 
yerneur, et capitaine general pour le Roy nostre sire des pays de par deca, le 
proces criminel allencontre de NIiCOLAS SALENGRE, du bourg de la Venthie, ayant 
est6 constilue prisonmer au chastean de Bethune a cause des troubles passez 
et depuis par charge, de Son Excellence mene es prisons de ceste ville, charge, 
attaint et convaincu davoir esl6e canse que Freprico WASSELIN, commis du bailly 
du Roy au pays de Lallene, pour ce quil enrolloit audict Venthye les catho- 
lieques en delaissant les sectaires, a este emmene prisonnier par aulcuns sectaires 
a la Gorgue ct mis 4 la tour dillecq, et est6 a Ia premiere presche faicte audict 
Venthie le jour de St-Jacques et St-Cristoffel de Van LXVI, et frequent6 tonsjours 
depuis les aultres; constrainct ses femmes et enffans et de les oyr aussy; est6 
present en Veglise dudict Venthye an temps du bris des images, $sans y avoir 
donne auleun obstacle (combien qu'il fat lors eschevyins), ains au contraire est6 
appercen de rire voyant une jensne fille jecter ou laisser cheoir par terre 
aulcunes images ; aussy avoir ost6 les cleſz de ladicte eglise a cellay qui les 
avoit en garde, et les delivee a Marmev Bazarrt, Sectaire, et dict qu'il estoit 
besoing rompre les cloches dicelles eglise pour en faire artellerie; et $ur la 
remonstrance a luy faicte par Mamev Crocneroy, eschevin de Lalleue, que estant 
eschevin il ne debvoit laisser vendre $sur le marchye dudict la Venthye _livres 


. 361 
reprouves contre le sacrifice de la messe, avoit respondu qu'ilz $e venderoient 
et n'en auroit aultre chose, et dict audict Crocury qu'il pechoit mortellement 
de dire son chapellet et de servire la vierge Marie et que cestoit mal faict 
d'aller a la messe: disant que depuis il avoit sceu Je mal qu'il se faisoit d'y 
aller qu'il ne $'y $eroit plus trouve. Davantaige d'avoir $Signe certain escript ad- 
venant la contribution obtenir Ila liberte de conscience, et y avoir pour ce 
contribue vingt pattarts et monstre a Sire Fraxcnors Caran, chappellain du 
cure de Ja Venthye en la mayson de Jenaxs be WaregratTe, en presence de 
plusiears aultres, certaine pierre Taulel, procedant de Teglise dudict Venthye, 
en laquelle avoit este encass© en bois quelque reliques de Sainct, et luy dict que 
en icelle estoit Venchanterice et sorcelerye que luy et ses Semblables - prebstres 
faisvient en celebrant la messe, et que Sans ce meschanteries et Sorcelrie 11z ne 
povorent dire leurs messes; luy disant davantaige que sy Iny esftoit deu quelque 
chose a cause de $0n service d'6glise, qu'il vinst vers eulx et qu'ilz payeroient, 
des deniers procedans de la vente qu'ilz feroient des calix, ornemens et ves- 
tiaires de ladicte 6glise, et que Fon men avoit plus a faire. 

Par-dessns ce charge avoir pass& XXY ans es(6 infect6 des Sectes reEProuvees. 

Veu aussy tout ce que ledict SALENGRE a voulu dire et aleguer pour $es 
defſence et decharge, Son Excellence le condempne davoir la teste trenchee, et 
declaire tous $es biens confisquez an prouflict de Sa Majeste. Faict 4 Bruxelles, 
le XXI* jour de jung 1368. BY in V*. Soubzsigne: Le Duc ALY. 

Et desoubz estoit escript: Depuys Son Excellence ayant eu rapport que le 
Susdict prisonnier a reſſus6 d'admectre conſessenr a luy envoye et persist6ez en 
$eS errenrs, a ordonne, en cas quil demenre obstin6 en $esdicts reffſuz et 
erreurs, qu'il sera ex6cut6 par le feu. Faict a Bruxelles, le XXV* jour de juing. 

Desoubz estoit escript et sign6: Par ordonnance de Son Excellence: Prarz. 
Et en espaingnols: Sentencia de meurte, y de confiscation de bienes contra 
NicLaes SALENGRO, fraydo preso de Bethuna en esta villa. 


Archives du Royaume a Bruxelles, — Papiers des 
troubles, tome XXXVI, fol. 220. 
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21 et 25 juin 1568. — Le conseil des Troubles a condamne Christophe Traisnel, 
echevin de Sailly, & avoir la t6te tranch6e 1* pour avoir aide & briser les 
images de Ieglise de Sailly ; 2 pour avoir signe la requete de trois millions, etc* 
Il a ete execute par le feu pour avoir refuse de se reconcilier avec la religion 
catholique. 


Ven par Monseigneur le duc d'ALve, marquis de Coria, hentenant gouverneur 
et capitaine general pour le Roy nostre sire des pays de par deca, le proces 
intente allencontre de CurisrorrLE Trarsxt, du villaige de Sally sur le Lys, 
ayant est6 constitue prisonnier au Chasteau de Bethune a cause des troubles 
passez, et depuis par charge de Son Excellence mene en ceste ville, charge, 
actainct et convaincu davoir avec aultres ses complices faict enroller de leur 
auctorice les mannans et habitans dudict Sally tant catholicques que sectaires 
et les pass& 4 monstra et en tenn le rolle et les appelle tour a tour, s trouve 
en Veglise dudict Sally au tamps du brisement des images, Sans y avoir donne 
empechement, oircs qu'il ſut lors eschevin, et permis 4 $0n filz ANTuorxe, mesmes 
Passiste le dimenche $suyvant le jour de Notre-Dame d'aoust LXVI a faire Jes 
premieres prieres publicques en ladicte egltse, montant ledict AxTworixe @ ceste 
eſſect en heu cminent pour esfre veu et oy par les assistens, et dict par le- 
dict CuniSTOFLE apres lesdictes pricres linyer : « Messicurs voycy nosfre creance 
« et nostre foy, et la loy que youlons tenir, » et que dores en avant on 
Sonneroit une cloche a Theure que $» Souloit sonner la messe pour $e trouver 
a faire lesdictes prieres ; aussy prins le clefz de ladicte eglise apres le Saccai- 
gement dicelle et $se trouve a Fassamblee on fut conclut dadrezer et signer 
la requeste pour contribuer deniers afin d'obtenir de Sa Majest& la nouvelle 
religion fot maintenue es pass6 vingt ans. 

Veu aussy tout ce que ledict CnriSTOFLE a yYouln dire, Son Excellence le 
condempne d'avoir la teste trenchee et declaire tous et quelconquez $es biens 
conlisquez an prouflict de Sadicte Majeste. Faict a Bruxelles le XXl* jour de 
juing 1568. BY* M**, Soubzsigne : LE buc d ALY. 

Et escript in espaingnole : Sentencia de meurte y de confiscation des biens 
contre CuronsT Travsxt, traydo de Bethunia en esta villa. 

Et encoires escript : Depuys Son Excellence, ayant eu rapport que le $usdict 
prisonnier a refſus6 d'admectre conlesseur a luy envoye et persist6 en $Ses er- 
reurs, a ordonne, en cas qu1l demeura obstine en $esdicts reſſuz et erreurs, 
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il sera ex6cute par le ſeu. Faict a Bruyelles, le XXV* de juing 4568. BY: M*t. 
Soubzsign& par ordonnance de Son Excellence : Prars. 
Ibid. — Tome XXXVI, fol. 201. 


10. 


9 juillet 1508. — Le conseil des troubles a condamne Antoine de le Becque, 
premier e6echevin de Merville, a 6tre execute par TVepee: 1* pour avoir assiste 
et aide a briser les images de ITeglisze de Merville et de Calonne; 2* pour 
avoir present6 au temple Venfant de Charles Cambrelink ; 3* pour avoir signe 
la petition relative aux trois millions. etc. 


ANTHOINE DE LE Becque, premier +6chevin de Merville sur le Liz, en Pannee 
des troubles LXVI, $'est advanche de hanter les presches des le commenchement 
lors qu'elles se faisoient avec armes, et meismes le jour St Laureins, au villaige 
de Richebourg, vous estant garny d'une espee, et aussy depuis quelles ont est6 
tollerees, requerir et enhorter les aultres de oyr les meismes presches, converser 
aussy journellemeut avecq les principanx sectaires dudict Merville, en la com- 
paignie desquelz avez est6 ven le lendemain du jour de TAssumption de Nostre- 
Dame en Veglise illecques, parrompans les hugeryes, aultelz, repositoire, cande- 
labres et aultres ornemens demorez entiers et Sauvez du briz premier le jour 
precedent advenu. Mectant anssy ledict ANTnonrxE main a certaine corde tendue 
pour abatre et tirer jus le cuyvre et metaux des candelabres, et la reste faict 
desmonter par aultres, et apres avoir acheve la ruyne est alle compaigner lesdicts 
rompeurs en la taverne. 

Et ledict jour de Nostre-Dame, comme lesdicts Sectaires alloient vers Callonne 
pour y faire semblable ruyne, et que les catholicques estans assemblez $sur le 
clochier sonnoient Valarme, cuydans par ce moyen Vempescher, est alle celle part, 
garny d'une harequebouse, disant a ung quidam par Iuy rencontre qu'il luy 
polroit bien donner quelque chose $ur $ses oreilles, ainsy que iceluy quidam disoit 
que $'il esfoit audict clochier i] sonneroit encoires plus fort. A aussy leve Fenfant 
d'ung CnarLes Campretixcg an temple et a la fachon de ladicte religion nouvelle, 
et sur Vanhord du ministre de la Gorgue adyoe et signe le concept pour trouver 
trois millions d'or, a la fin d'obtenir la liberte de religion, etc. 


Son Excellence condamne ANnTHoiNE DE LE BecgQue d'estre ex6cut6e et mis 1 
mort par Vespee et declare $es biens confisquez. 


Ibid. — Tome XXXVI, fol. 212. 
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11. 


9 juillet 1568. — Le conseil des troubles a condamne Antoine Becuwe & &tre 
ex6cut6 par I'epee : 1* pour avoir commis des bris d'iimages dans Ieglise de 
Merville ; 2* pour avoir convoquse les sectaires afin de porter secours au sei- 
gneur d'Escobeque ; 3” pour avoir 6te a la Motte-au-bois avertir Jacques 
Taffin de s8s'y rendre. L'execution a eu lieu & Ypres, le 9 juillet 1568. 


Pour ce que vous AxTnoixe Becewe, drapier, pardessus avoir hant& les pres- 
ches de Ja nouvelle pretendue religion tant devant que apres la tollerance 
Cicelle, vous estes aussy advanche vous trouver la veille de FAssumption de Nostre- 
Jame en Tan LXVI en Veglise de Merville, en Ja compaignie de pluisieurs 
Sectaires brizeurs et rompeurs d'esglises, cerchans apres aulcuns imaiges que le 
coustre et aultres catholicques avoient cach&es pour les $auver des mains des 
dicts brizeurs, et entre aultres lieux sur les wymettes de la. chapelle de Sainct- 
Fiacre 0u que estes monte, et apres les y avoir trouve les avez descouvert et 
ru6 Ten hault tellement que estans tombez &s mains des aultres les attendans 
embaz, ilz les ont briz6; et la veille de No#| enssnyvant de nuict et hors 
Theure vous trouver avecq les principaux S6ditieux dudict Merville vers ladicte 
6glise 01 que ledict coustre et quelques pretres et catholicques $'estojent reti- 
rans y veillians et gardans icelle eglise ja quelque peu reparee et preparce 
pour y $olemniser le jour de Noel enssuyvant et chanter la messe, et la trou- 
vant close y estes entre apres que les aultres y aviont effondre Fhaych, en- 
chassans lesdicts catholicques et les courrans $us pour les oultrager, deschierans 
de rechef les ornemens, linges et aultres choses apprestees pour le service 
divin, voires bruslant le restant des baneqz et hugeryes de ladicte eglise, $e y 
chauffans et demeurans toutte Ia nuict et yous avyecq eulx, raillians et mocquans 
les aulcuns diceluy service divin et profcrans_pluisieurs baguenaudes au moyen 
de quoy icelay $service cessa ledict jour et encoires bon temps apres. 

Et davantaige comme ung jour novelles viendrent aulx anchiens et ceulx du 
consistoire que le $ienr p'Escauregue esfoit environn6 en $2 maison a Ligny 
JTaulcuns soldatz et catholicques, que les sectaires par desdaing et mocquerie 
nommoient baddyns et que par icelay consistoire fut resolu de assembler tous 
les gueux dudict Merville, et envoyer le plus dentre eulx qu'il seroit possible 
au Secours dudict D'EscauBeQur, a quoy auriez aussy est6 Somme et requiz, 
mais n'y veulliant aller comme dictes, vous estes ncantmoingz a la requeste de 
Puneee LE Cocg, sectaire principal, en diligence transporte vers le chasteau 
de la Mote-au-Bois, pour de ladicte resolution advertir Jacques Tarris, lors re- 
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cepreur de ladicte Mote y demeurant, afin qu'il as8emble tous les gueux de la 
chastelenye de Cassel pour le. susdict secours comme de tout ce que dessus 
est apparu au proces pour ce demene par devant les eschevins dudict Merville 
entre le bailly illecques demandeur, et vous ANTaoixe Becuwe deffendeur, tant 
par vostre propre confession que aultrement pour souflir. Et le tout ayant est6 
yeu au conseil de monseigneur le ducq d'Alve, gouvernenr et capitaine general 
pour le Roy, en $es Pays-Bas et de par Sa Majest& commis pour cognoistre 
desdicts troubles, Son Excellence par meur advis et delibcration d'iceluy conseil 
a condemne et condemne vous AnTnoixe Becuwe d'estre ex6cute et mis 4 mort 
par Vespee, declarant tous voz biens tant fieſz, heritaiges, que catteux confisquiez 
au profſyt de Sadicte Majest6. 


Signs6 : E. vt L'Esrixoy — J. Huusuaxs. 


Den IX** dach van hoymaend XV* LXVIIT 80 was deze sententie van ANTHOINE 
BecuweE np de halle dezer stede van Ypre gheprononchiert ende van $stonden 
omme naer 't prononcheren van dien up een schavot gherecht in 't middel van 
den marct gheexecutert ter presentie van GueLeinn Everany, stedehoudere general 
van myn heere den $Souverain bailly van Vlaenderen, in 't westquartier, metgaders 
joncker Jax van LICHTERVELDE heere van BELLEWAERT ende meesfter AuBRoSIUS Roets, 
wethouderen der selver stede. Actum ten vorscreven IX** van hoymaend LXVIIL. 
My present. Loowis. ; 


, 


Archives du Royaume a Bruxelles. — Papiers 
des Troubles, tome XXX VI, fol. 213. 


12. 


9 juillet 1568. — Le conseil des troubles a condamne Jehan Engran ou Enguerrant 
a 6tre execute par Tepee; 1* pour avoir aide a briser les images de Teglise 
de Merville ; 2* pour avoir fait baptiser un de ses enfants, a la mode calviniste. 
L'exc6cution a eu lieu & Ypres le 9 juillet 1568. 


Pour ce que vous Jenax Excraxs, drapier, par dessns les presches de la nouvelle 
pretendue religion par vous hant6es durant les troubles dernieres a Merville et 
aultres lieux circunvoisins tant devant que apres Ja tollerance dicelles, le plus 
Souvent garny dung piedtin (Sic) et parfois d'une harequebouse, vous estes aussy 
advanche destre present a diverses fois en Veglise dudict Merville, lorsque Ton 
y faisoit les romptures et brizemens des imaiges et mesmes d'une coignee avez 
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aide a brizer et ſendre quelque imaige de Sainte Anne ; en oultre faict baptiser 
ung de voz enffans par le ministre et a la fachon de ladicte religion, comme 
de ce appert par vostre confession et aultrement pour souflir au proces pour 
ce demene par devant les eschevins dudict Merville, entre le bailly illecques 
demandeur et vous Jehan defendeur, lequel ayant est6 veu au conseil de mon- 
seigneur le ducq d'Alve, gouverneur et capitaine general pour le roy en ces 
Pays-Bas et par Sa Majeste commis pour cognoistre des dicts troubles; $on 
Excellence par meur advis et deliberation diceluy conseil a condemne et 
condemne vous Jenaxn Excuerrant destre exccute et mis a mort par Vespee, 
declarant tous voz biens, tant fieſz, heritaiges, que catteux ou qu'ilz soyent assiz 
ou gisans, conſisquiez au proffyt de Sadicte Majest6. 


Signe: pt LEspinoy. — Jd. Huuswans. 


Den IX** dach van hoymaent XV* LXVIEE 8006 was deze sententie van Jenan 
ExXGUERRANT up de halle deser stede van Ypre gheprononcieert ende van Stonden 
omme up een schavot gherecht in 't middel yan den marct ghexecuteert ter 
presentie van GniLeiN Everasrp, Stedehoudere general van myn heere den $s0uverain 
bailly van Vlaenderen in 't westquartier, metgaders joncker Jan van LICHTERYELDE 
heere van Bellewaert ende meester AuBRosIUts RoELs, wethouderen der sclver stede. 


Orconde my. 
Ibid, — Tome XXXV1, ſul. 215. 


13. 


26 juillet 1568. — Le Conseil des troubles a condamne Charles Le Josne & 6tre 
execute par Iepee 1* pour avoir hante les preches et apporte une tonne de 
biere dans Teglise d'Estaires, lorsqu'on y brisait les images; 2- pour avoir 
porte les armes contre le Roi. L'ex6cution a eu lien & Ypres. 


Pour ce que vous CnaRLEs LE Josxe, fils de.... hoste tenant taverne aux Trois 
Rois en ceste ville dEstaires, par-dessus avoir hante durant les troubles dernieres 
les presches de la nouvelle pretendue religion en ce quartier, et meismes ungne 
fois de nuict assez prez Tabaye de Beauprez, prest6 et aide porter avecq ParsSCmeR 
BLoNbeEL ung tonneau de bierre a yous appartenant dedens ['6glise d'Estaires, 
Porsque Von y brizoit imaiges, pour boire et rafreschier ceulx qui desblaoyent 
illecques ; yous estes aussy advanche, sur Finhord de Jenax Ruyxaurit ct aultres 
principaulx $s6ditieux et rebelles, peu devant le Noel LXVI, de vous mectre 
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en frouppe de pluissieurs aultres sectaires et rebelles hien en nombre de trois 
cens de divers quartiers armez et embastonnez, vous estant garny d'ung harquebouse 
et espee, et cheminer premierement vers Armentieres, et de Ia avecq tambouryn 
et enseigne desployee, que portoit ung Jenax LE Mine, au Quesnoy $ur Deule, 
contre les carabyns et gens de guerre de Sa Majest6, lors tenans garnison en 
la ville de Lille, en intention de les offenser et empescher qu'ilz ne oultrageassent 
les labouriers de ladicte religion, comme pretexez ; passant n6antmoingz oultre 
par Torquoyn, Templeuve et aultres lieux jusques dedens la ville de Tournay, 
Soubz espoir donne de joura aultre a ladicte trouppe par lesdicts RunavLirT et 
anltres de trouyer au chemin aulcuns gentil-hommes pour chiefz qui conduiroient 
icelle trouppe plus oultre. Dont voyant estre frustre, en estes party pen devant 
les deffaictes adyenuz a Waterloz et Lannoy, ayant par aulcuns de ladicte trouppe 
en chemin, meismes aux chasteaux dudict Quesnoy et Templeuve, est6 commises 
pluisieurs oultrages, forces et pilleries. 

Avez aussy durant lesdicts troubles par pluissieurs fois log6 en vostre maison 
marchans libraires, vendans livres de ladicte religion novelle, allegant pour vostre 
exense Ce avoir faict pour estre Submis, comme hoste susdict, de loger ung 
ehaseun pour $0n argent, comme de ce appert par vostre propre confession, 
voluntairement faicte par-devant les commissaires de Sa Majest6 $ur le faict 
des troubles de ce quartier et aultrement pour souflir, 

Laquelle confession ajant est6 veue an conseil de monseignenr le ducq TAlve, 
gouvernenr et capitaine general de Sa Myjeste en $es Pays-Bas, et commis de 
par icelle pour cognoistre desdicts troubles, Son Excellence, par meur advis et 
deliberation diceluy conseil, vous a condemne et condemne Testre exccute et 
mis a mort par Tespee, et si declaire tous voz hiens, tant fieſz, meubles que 
heritaiges, ow-qu'ilz sojent assiz ou gisans, confisquez au prouflyt de Sadicte Majest6. 


E. pe Lesepinoy, J. Hursnax. 


Den XXVI" yan hoymaend XV*® LXVIIL zoo was ten verzoucke van GuELenN 
EverarT, Stedehouder general van mynen heeren den S$ouverein - [balliu] in 
't westquartier van Vlaenderen, ter presentie van M* CurisTIEN RExerR ende 
ALywonst Hanxtkon, Scepenen deser Stede van Ypre, deze jeghenwoordeghe 
Sentencie ghepronunchiert van woorde te woorde 70 die landende es ende gheexecu- 
feert. Torconden thanteken vanden selven schepenen ten daghe ende jacre alsboven. 


HaxnnekoON, REvyxtes. 


/ I!4] -— Tome XXX\VI, fol. 223 
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26 juillet 1568. — Le conseil des troubles a condamne Adrien Grincourt, & 
6tre ex<scute par Iepee pour avoir porte les armes contre Sa Majeste. 
— 11 a et6e execute a Ypres. 


vo 2 roy — yy Ta 


Pour ce que vous Aprrex Grixcouet, filz de Jas, labourier, par-dessus avoir 
hante les presches durant les troubles dernicres de la nouvelle religion en ceste 
ville d'Estaires, 4 Ia Gorgue, Merville et aultres lieux a Fenviron, tant devant 
la tollerance et permission dicelles que apres, garny parfois d'ungne rapiere, 
vous estes aussy advanche, swr Tinhord de Jrenax Rewatiy et aultres principaulx 
S6ditienlx et rebelles, pen devant le Noel LXVI, de vous mectre en trouppe de 
pluissieurs aultres sectaires et rebelles, bien en nombre de trois cens, de divers 
quartiers, armez et embastonnez, yous estant garny d'ungne pycque espee et 
aussy arme d'nng hallecrect, et cheminer premierement vers Armentieres et de 
la avecq tamborin ef enseigne desployes que portoit ung Jenax LE Ming, au 
Quesnoy Sur Deule, contre les carebyns et gens de gnerre de Sa Majest6& lors 
lenans garnison en la ville de Lille, en intention de les offenser et empescher 
qu'ilz ne oultrageassent les labonriers de ladicte religion comme pretexez, pas- 
Sant neantmoingz aultre par Torcquoyn, Templeuve et aultres lieux jusques 
dedens la ville de Tournay, $onhz espoir donne de jour a aultre a ladicte 
troupe par lesdicts Revaurr et aultres de trouyer an chemin anlcuns gentilz- 
hommes pour clieſz qui conduiroient icelle trouppe plus oultre. 

Dont voyant estre [raste en esfes party pen devant les deffaictes advenues & 
Waterloz et Lannoy, ayant par anlcuns de ladicte trouppe en chemin, meismes 
aux chasleaux dudict Quesnoy et Templenuve, est6 commises pluisieurs oultraiges, 
ſorces et pilleries; comme de ce appert par voslre propre conſession voluntai- 
rement faicte pardevant les commissaires de Sa Majeste sur le faict des troubles 
de ce quartier et aultrement pour souflir; laquelle confession ayant est6 yeue 
au conseil de Monseigneur le Ducq dArLya, lieutenant, gouverneur et capitaine 
general de Sa Majeste en $eg Pays-Baz et commis de par icelle pour cognoistre 
desdictz troubles, Son Excellence par meur advis et deliberation d'iceluy conseil 
yous a condemn6 et condemne d'estre execute et mis a mort par Fespee, et 
$i declaire tous yoz biens, tant fiefz, meubles que heritaiges ou qu'ilz soyent 
aS$iz Ou gisaus conſisquez au prouflyt de Sadicte Majeste. 


E. ve Leseinoy, J. Hurswyan. 
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Den XXVI"* dach van hoymaand XV* LXVIII so was ten versoeke van GmiLein 
Everaro, Stedehoudere general van myn heere den $ouverain bailly yan Vlaendren 
in 't westquartier, deze sententie volghen tlast van myn heere de commissarissen 
Sconincx ons gheduchts heeren up 'tfayct van den troublen, up de halle deser 
Stede van Ypre ghedaen prononcheren ende terstond naer haer yvoorme ende 
inhoud  uppenbaerlic up de marct ghedaen executeren ter presentie van M* 
CukisTIAEN REnER ende ALpnonst Hanxekon, schepenen vander $Stede van Ypre. 
Torconden huerlieden hanteken ten daghen ende jare als boven. 


Revwier, HLrannenon. 


Ibid. — Tome XXXVI, ſol. 222. 


15. 


17 aoot 1568. — Le conseil des troubles a condamne au bannissement perpetuel 
avec confiscation de leurs biens : Philippe de Bailleul, Charles de Houchy, 
geigneur de Longastre, Adrien de Berghes, seigneur d'Olhain, Eustache de 
Fiennes, Seigneur d'Esquerdes, Guillaume de Fiennes, seigneur de Lumbres, 
Jean d'Ausque, Jean de Longueval, Jean de Petain, alias Jean Darras, Jean 
de Haubin, Nicolas Lenfant, Charles Nerin, Adrien Favier, Jehan Louchart, 
pour faits de troubles. 


Veu par monseigneur le duc d'Alva, marquis de Coria, etc, lieutenant-gou- 
verneur et capitaine-general pour le Roy nostre seigneur des pays de pardecha, 
les deffaultz obtenuz par le procureur-general de Sa Majeste, impetrant et man- 
dement criminel et demandeur d'une part, contre PutLieyee pe B4LLOELL, Seigneur 
de Bailloeul a Cornailles et de Mouchy-le-Breton, CauarLes be Hovucny, seigneur 
de Longastre, Aprien bt BerGnes, Seigneur d'Ollehain, EusTacus pt Fiexxes, 
Seigneur d'Esquerdes, GuiLLauyE DE FiexxEs, Seigneur de Lumbres, $on pere, 
Jenaxn d'ArsgQre, Seigneur de la Mote, Jenan pt Loxcueval, Jenan pe PtTain, 
alias JEenan D'ArRas, hoste a VAulme audit Arras, Jenan pe Havupiyn, marchand 
de laynes, NicoLas LENFrant, Saycteur; M* CrHarLes Nerin, recheveur de Heu- 
chyn et notaire royal de la - residence dudict lieu; Aprien FavitR et Jenas 
LOUCHAERT, mosSnier, tout du pays et conte d'Artois, adjournez a comparoir en 
personne pardevant Son Excellence pour eulx venir purger de leur fuyte, ab- 
Sence on latitation a cause des troubles pass6s deuement contumacez et deboutez 
de toutes exceptions et deffences, d'aultre, chargez sa seigneurie, lesdits de 
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BaiLLOEUL, LoxGasSTRE, d OLLEenarns, I'ESQuerDes, LUwBREsS, d'AusQue et LONGUEYAL 
Tavoir est6 du nombre des confederez et $igne leur sediticulx et malheureulx 
compromis, et eulx trouve a Bruxelles le V** dapvril XV* LXV avant Pasques 
pour presenter a madame la duchesse de Parme, archiduchesse lors regente et 
gouvernante, etc., la requeste toute notoire; et depuis en la ville de St-Tron 
a Fassemblee diiceulx conſederez, ou ont est6 traicte plusieurs choses au grand 
desservice de Sa Majeste, notamment de prendre en leur protection et $auve- 
garde les consistorans et aultres de la nouvelle religion, mesmes de a leur 
deſſence faire tenir en Waertgelt quatre mille chevaulx et quarante enseignes de 
gens de pied, estrangiers pour faire teste a Sa Majeste $Suivant queelle eut 
voulu rechercher aucun d'eulx a cause de ladicte religion. 

Et oultre ce, ledict pe BuiLLogce $e vante destre geulx pour $a vye, et que 
de $a vie il w'yroit a Teglise, $ayant aussy mis en debvoir pour Seduire aucuns 
manans de $a $eigneurie de Monchy-le-Breton et de Fenviron, de Fanchienne 
catholicque religion a la nouvelle, et oultraige en Teglise dudit Mouchy-le-Breton, 
a tout une parlesane un Sieur Francuois PerS8avre, pretre pour ce que 
lon y $onnoit pour le service dung trespasse, Fappellant meschant prestre, 
idolatre ; et comme ledict S* Francnors $se Sauva hors de $es mains, battot ung 
Jenax PoTteL dun coup destocq de ladicte partesane au bras dextre au $ang 
coulant et playe ouverte, et menasse de brusler la maison diicelluy S* Fraxcuoils, 
cryant a haute voix qu'on luy apportast a cest effect du fu et estrain. Aussy 
Sur ce que ung quidam aflirmoit quelque chose estre ny vray que Dieu estoit 
a la messe, dict qu'il estoit $i fol que tous les aultres de croire que Dieu fust 
en la messe, disant que c'estoit Jehan le Blancq, en usant de plusieurs moc- 
queries et derisions. Pareillement $i le roy vouloit forcher les consciences des 
geux, quilz avoient gens pour eulx en venger et quilz ne Fendureroient jamais. 

Ledict pe LoxcasTrE est grand fauteur des Sectaires et tenu diverses as$em- 
blees et conventicles tant des confederez que ministres et d'aultres $uspectez 
en $a maison, et dict que lesdicts conſederez, estans en grand nombre, n'en- 
dureroient jamais jusques a mourir, que le pape ny Sa Majest6 cussent quelque 
congnoissance de leurs consciences, et signe la requeste de trois millions d'or 
pour obtenir la liberte de conscience pour la somme de huict cens florins escuz. 

edict de bv OuLLenairx est6 du nombre des douze premiers confederez, sollicite, 
Seduict et faict signer a plusieurs gentilzhommes le compromis a luy a cest 
effect delaisse, et se trouve & ceste fin en leurs maisons. Aussy $e vante que 
lesdictz confederez auroient a leur commandement pluissieurs gens de guerre 
en Allemagne, et que a Vayde diceulx, ils auroient les villes de Vallenchien- 
nes et Tournay a leur devotion. Pareillement $igne la requeste de trois mil- 
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lions d'or pour la somme de cincq cens escuz, et est6 deputez par les con- 
federez dudict pays d'Artois avecq le seigneur d'EsQuerbes pour estre au con- 
Seil a la dicte assemblee de St. Tron, menasse en grand colere le magistrat 
d'Anvers pour ce qu'il auroit demande a $son logis apres luy, en luy deman- 
dant pourquoy il se mesloit de demander et $'enquester deulx et si les tenoit 
pour traistres. 

Le dict d'EsqQuerpes aussy Sollicite et ſaict son effort par persuasions et 
aultrement, pour induire aultres gentilz hommes a la dite confederation: Escript 
au Gouverneur et Magistrat d'Aire de relaxer de prison certains prisonniers & 
cause de ladicte religion, disant que pour le faict des consciences, on ne deb- 
voit rechercher personne ; tenu propos bien estranges a $0n Evesque de St. 
Omer, et entre aultres que ne le tiendroit pour so0n Evesque, pour le pape, 
ny pour le Roy et qu'il n'oberroit a luy d'autant que les Evesques se debvoient 
creer par les gentilz hommes. Aussy parlant des placarts sur le faict de la re- 
ligion dict ses parolles ou semblables en substance : « par le morbieu sy le 
» Roy me vouloit constraindre a garder lesdictz placartz, je luy donneroy le 
» pistolet au travers du corps » ; et par une aultrefois dict : « qu'ilz estoient 
» bien cent mille hommes pour faire teste a Sa Majeste et $es forces et les 
» rencontrer en chemin, $'ilz vouloient forcer leur conscience, et quand a luy, 
» $e rendroit plustost tributaire au Turcq que de vivre contre $a Cconscience 
» et estre traicte selon iceulx placarts ». Aussy dict peu de jours avant $2 
retraicte de ces pays : « qu'ilz (denotant les confederez) ne volloit estre $ubject 
» a la justice et que eulx mesmes la feroient de leurs maing, et $i le roy luy 
» faisoit tort Iny donneroit a la dague au Saing, quand vires 0n le debvroit 
» pendre devant mil personnes. » , 4 

Ledict seigneur de LuyBres faict divers voyages en Franche, et en inatelli- 
gence avec le prince de Conde et autres hugenots pour ceulx de ladicte nou- 
velle religion au prejudice des pays de pardecha ; et a $on dernier retour 
dudict prince de Conde, dict que le bon coup n'estoit encoires arrive et qu'il 
avoit trouve audict voiage Vadmiral de France, mais que pour ceste fois il ne 
s'estoit peult accorder, touttesfois que avant ung mois ceulx qui estoient pour 
le present commis au magistrat de St. Omer $eroient les varletz et peu de 
tamps avant son depart” de sesdits pays, dict que luy et $es freres estvient 
povres gentilzhommes, mais que de brief ilz $eroient a Vadvent et quiilz en 
SCavoient bien les mojens. 

Ledict Jenan »D'AusQue, tousjours assiste le Susdict Seigneur d'Esquerdes et 
ses [reres et les Suivy es asSSemblees de Brabant et Sollicite au chastean de 
Renty au Service du dict v'EsQuerpes Soubz le Seigneur de BrEDERODbe aucun 
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soldarts d'illecq, leur promectant milleur traictement qu'tlz n'avoient audict chas- 
teau, et dict que la ligue desdicts confederez estoit faicte pour empescher que 
aulcuns estrangiers fussent receuz en ces Pays-Bas. 

Ledict Jenan be PeTain est6 a Tassemblee des confederez andict St. Tron et 
dict que les geux seroient les maitres, aussy rompu et brise les ymages de Ja 
chapelle Festubert et faict plusieurs messages de ca et de 1a pour lesdicts geux, 
de $sorte qu'il en a retenu nom de messagier des geux. 

Lesdictz Jeuan ve Haunix et Nicotas Lexerant faict profession de la nouvelle 
religion et est6 a la deffaicte des rebelles a Waterloz et Lannoy. 

Ledict M* CnuarLes NErx mena en la ville de Pernes ung ministre sectaire 
et y faict par luy prescher et dict qu'il estoit mary quil ne Tavoit faict faire 
pass6& deux ou trois mois mesmes a Heuchin, anssy $e vente destre du nombre 
desdictz conſederez et qu'ilz avyoient par tout, tant en Allemaigne que France 
gens de guerre. 

Ledict Jenxxn pe LoxGueval en charge de este capitaine d'ung enseigne de 
gens de pied rebelles en la ville de Vianen $oubz le seigneur de BrEDERODE. 

Ledict Jenan Lovcnarr hante les nouvelles presches avecq ceulx du consis- 
toire, assez Ie plus pres du ministre, allant demeurer de Hinghe a la Gorgue 
pour insfruire et attirer le peuple d'illecq a la nouvelle religion et tenn jour- 
nellement assemblees et- conventicles et y len livres deffenduz, dogmatise et 
chants pseaulmes, est6 appelle entre les Sectaires anchiens et dogmatiseurs. 

Et ledict Apmev Favier est6 de ladicte religion, hante et converse famillie- 
rement avecq ledict LoxcasTre ef le Seigneur de Haxxgcas et este veu durant 
les troubles pass6z souvent aller et venir hors de la ville de Lillers, monte sur 
ung cheval avecq harquebouse et pistolet mesmes aller aulcune fois a Doulens. 

Venes anssy les informacions exhibees par ledict procureur-general 4 la ve- 
rification des faictz dessus posez, ensemble les actes et exploitz y joinctz et 
par especial Facte du deboutement des dicts adjournez de toutes exceptions et 
deſſences, Son Excellence vuydant fe prouffyt desdicts deffaultz de deboutement 
bannyt lesdictz adjournez et chascun denlx perpetuellement et 4 jamais hors de 
tous les pays et $seigneuries de Sa Majeste $ur la vie et conlisque tous et 
quelzconques leurs biens menbles et immenbles droictz et actions, fiefz et h&- 
ritages de quelque nature ou qualite et la part ou ilz Soient F” ou pourront 
estre trouvez au prouflyt de Sadicte Majeste. 

Faict a Bois-le-Duc Ile XVIF jour daoust 1568. 

Signe : Lex puc pArve, et plus bas estoit escript : anjourd'huy XVIT Taougst 
15368 a est6 prononchee ceste sentence de bannissement et confiscation contre les 
personnes y denommees publicquement et a portes ouvertes par moy, Mesbacn. 
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Collation est faicte a $on original reposant es mains de moy secretaire 
Soubzcript et trouve accorder de mot a aultre. 


Par moy, $19gne: DE La Torre. 


Chambre des comprtes de Lille, pieces a l'appui des 
comptes des confiscations a cause des troubles. 


16. 


4 septembre 1568. — Le conseil des troubles a condamne au bannissement 
perpetuel et & la confiscation de leurs biens, Jehan Le Dien pour bris d'eglise ; 
Barthelemy Caulier pour, le lendemain apres le bris du 15 aont 1566, avoir 
empeche avec ses complices TVentree de Teglise aux catholiques, et Adolphe 
Dannezin pour avoir baptise un enfant selon la mode calviniste, brise le 
reposoir du St-Sacrement, et avoir 6te complice du Sgr. d'Escobeque ; Pierre 
Hemart et Jacques Bouchier pour avoir aide a batir le nouveau temple. 


Veu par monseigneur le duc d'Alve, marquis de Coria, etc. lieutenant gouverneur 
et capitaine general pour le Roy nostre sire des pays de pardeca, les desfaultz 
obtenuz par le procureur general de Sa Majeste impetrant de mandement criminel 
et demandeur, d'une part, contre JEnaN LE Dieu, BERTELMY CAULIER, ADOLF DANNESYN, 
Jenax Apor, de la ville de Merville, FLokexT RovsstL, Pierre HEwatrT et Jacques 
Borcmer, de la Gorgue, adjournez a comparoir en personne pardevant Son 
Excellence pour eulx venir purger de leur fuyte, absence ou latitacion a cause 
des troubles passez deuement contumacez et deboutez de toutes exceptions ef 
deffenses, d'aultre, chargez assavoir : ledit Jenan LE Dieu d'avoir assist6 a abatre 
le trineq en Teglise dudit Merville. 

BErTELMIEU CAULIER, non content du bris advenn le jour de Nostre Dame 
demy aougst 1566 en ladite eglise, se $eroit enserre le lendemain dudit bris 
avec aultres $es complices en icelle eglise et empesche Tentree aux catholiques, 
aſlin de povoir mieulx 4 leur volunte briser ce qui restoit 'du premier bris, 
et demande a ceulx qui y vouloient entrer de quelle religion i] tenoient, 

AvoLe Daxxezix leve Fenfſant de Prerks bu Crocg baplise a la presche a la 
calvimsticque ef pendant le bris susdit prins les hostyes non consacrees et les 
rue aux enlans, disant: « Tenez, voyla des heaulx bebe, » se mocquant desdictes 
hostyes, chante des pseaulmes pendant que lon brisoit le repositoire du Saint 
S$1crement ; ef en communication et intelligence avec le $Seignenr D ESCOBEQUE. 
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Pierre Htewarr et Jacoues Boucnmer brise audit Gorgue. 

FLoxexnt Rousstr, fort suspectement hante les ministres de la nouvelle religion 
et assist6 4 bastir leur nouveau temple et a ceste fin collecte argent. 

Venes aussy les informations exhibees par ledit procureur general a la veriflication 
des faictz dessus posez, ensemble les actes et exploictz y joinctz et par especial 
Facte du deboutement desdis adjournez de toutes exceptions et deffenses, Son 
Excellence vuydant le prouflict desdis deffaultz et deboutement, hannyt lesdis 
adjournez et chacun d'eulx perpetuellement et a jamais hors de tous les pays 
et seigneuries de Sa Majest6 sur la hart, et confisque tous et quelzconcques 
leurs biens au prouflict de Sadite Majest6. Faict a Anvers, le III jour d'octobre 
1568. Soubzscript : Par ordoanance de Son Excellence, et $ign# : J. pe La Torre. 
Prononche le jour $usdit. 


% 


Collation est faicte 4 $on original reposant es mains de moy, $ecretaire $0ubz- 
Script, et accorde de mot 4 aultre. 
Par moy : Signe: DE La Torts. 


Chambre des comptes de Lille. — Ihid 


17. 


16 octobre 1568. — Le Conseil des troubles condamne & 6tre bannis pour cause 
dCheresie, bris d'images, et pour avoir porte les armes contre Sa Majests, etc. un 
certain nombre de sectaires d'Estaires. de Steenwerck, de Bailleul. 


ExGELRam DE Bevert et Jacqueline Tuooken, $a femme, de Bailleul, RoBerT 
Dawwan, JenanN van ACKERE dict Cauwe, Henk OrstEL, LE Vieux, Jenan MEeux, 
Marc Cmeux, Jenax oe Bruxe, Jagues LE SAUSELEUR, PIERRE DE SPRINGHERE, 
Mameu Houck, CuresTien HouvenacLe, CnarLEes bt Vos et Abprmen Firsxtyual de 
Steenwereke, ANnDRIEN VAN DEN GHENACHTE, de Nieukerke, Jenan be Vos, dict 
Cauwenis, JenaN be Cere, filz de Jacques, Ronerr LE COUSTURIER, JEHAN DE 
CoNnSTENOBLE dict MoTin, Fraxcnuors Coolen, Nicotas WecusTEtEN dict BaTTEMAN, 
ALEexaxnpret Bawuyer et AnToing, Son filz, Hector CaBiLLat, Apkien CEROUTRE el 
Marco ve Rove de la seigneurie de Pont d'Estaires, Sion be Mitre, filz de Jena, 
apothicaire, et GUuiLLauxeE MEeNTrREFYN de la ville d'Estaires, fugitils. 

Chargez, as$avoir: ledict Hexri Otrsger, Jenan Meeux, Marc Cuitrx, JEnaN DE 
BrUNE, JACQUES LE SAURELEUR, CURESTIEN HOUYENAGLE, ANDRIEN VAN DEN GHENACHTE, 
Jrevan be Vos, Jenan pe Cnerr, RoberrT ParwexnTIiErR, JEnaN vaN CONSTENOBLE, 
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Nicolas WECHSTEEN, ALEXANDRE Bauer, Hector CapiLLau, CHARLES be Vos ef 
Francnors CooLen d'avoir este du consistoire des Sectaires et ceulx qui le plus 
ont mene et dresse leurs affaires et negoces avec JenaN van ACKERE, PIERRE 
ve SprINGHERE et Maneu Houck. Et pardessus ce ont lesdicts CapiLtLau et Wecn- 
STEEN, ensemble RoBerr Danwax, Marc be Rope et Guittaunue MenTREFYN com- 
mis bris d'images et iceulx ALExanpRE et AnTroing Banner porte les armes 
contre Sa Majeste a la deffaite de Waterlos. Dont sont aussy charges et accoulpez 
Aprien Frrsewat, Aprien CErOUTRE et INGELRAM DE BeverE, ayant aussy ledict 
ve BevereE avec $a femme frequente les presches 2t hante les assemblees des 
ministres et predicans avec armes, lesquelz il a conduit et reconduict avec ledict 
Rorerr Dawnan an veu et despect du magistrat, au grand scandale des bons 
catholicques et vilipendance intollerable de la justice; ayant mesmement lesdicts 
mary et femme, deux ou trois ans - avant les derniers troubles, adhere aux 
Ssectes, et Sadicte femme $'efforche a tirer $es voisins A icelles et proſere plusieurs 
blasfemes contre Peglise catholicque, Vappellant entre aultres la putain de 
Babilone et le $usdict Sion LE Miere, homme sediticulx et de tres mauvais gar- 
nements durant lesdicts troubles passez. 

Veues aussi les informations exhibees par ledict procureur general a ta 
\eriflication des faictz dessus posez ensemble les actes et exploictz y joinctz, 
et par especial Tacte du deboutement desdicts adjournez de toutes exceptions 
et defſenses, Son Excellence vuydant le prouflict desdicts deffaultz et debou- 
tement, bannyt lesdicts adjournez et chascun d'eulx perpetuellement et a jamais 
hors de tous les pays et seigneuries de Sa Majeste, Sur la hart. Et confisque 
tons et quelzconcques leurs biens au prouflict de Sadicte Majesle. 


Faict en Anvers, le XII* jour d'octobre 4368. 
Soubzeript: Par ordonance de Son Excellence, et $igne: J. pt 1a Torre. 
Prononche, le XVI* jour d'octobre 1368. 
Collation est ſaicte a s0n original, reposant &s mains de moy $Secretaire Souhz- 
Script et accorde de mot 4a aultre. | 
Par moy, Jd. pe ita Torre. 


Archives du Royaume &a Bruxelles. — Papiers 
des Troubles, tome XXXVI 
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18. 


7 decembre 1568. — Le conseil des troubles a condamne6 au bannissement 
perp6tuel avec confiscation de leurs biens Chretien Emery et un grand nombre 
de sectaires de Sailly, accns6s d'avoir commis des bris d'images dans I'6glise 
de Sailly; d'avoir ports les armes contre Sa Majeste; d'avoir violente le 
cure de la Venthie ; d'avoir 6t6 au secours du seigneur d'Escobeque etc. 


Veu par monseigneur le duc dAlve, marquis de Coria, etc., lieutenant, gou- 
yerneur et capitaine general pour le Roy nostre sire des pays de pardeca, les 
deffaultz obtenus par le procureur general de Sa Majeste, impetrant de man- 
dement criminel et demandeur, d'une part, contre CarisTien Every, CHARLES 
Francnors, Francnors Lopicer, Guy pu Boris, Guittauwus rE Roy corduanmier, 
Hexnay ve Barittect,, Henry LE Seco, Josst pe Wraumour, Jenan be Bois, filz 
de Sox, Jenaxn WasTeeaTTE, Jacques DE LE BecQUE, cuvelier, Jenan PrRoONNIER, 
Jenas be :x Hays filz de Fftix dict ABranan, Jenan CarLierR dict Livre be 
Bevke, Jenax be FLanpres, JEenaxn be LE Crorx, Jenan Brassart, Jenan Drvuon, 
Jenax SaLLENGRE, Laukin LE Duc marichal, Marrmeu LE CLerco, Ortvier DE 
PotTTerR, M* Octavies pE Becoukt, Pierre Roceau, PrerkrE PixncnueL et Pierre 
pv Boris, labourier, tous du villaige de Venthye; Jacoves Laitav, Jenaxn LaAnNGLER, 
Jacoves pt LatTrE, consturier, Osi1s FouLLevx et Roperr Cauiitet, du villaige 
de Flearbais, AxTwoine TrEsNEL, BaitazarR ErxoultT; Jenin Caraertt, PreRRE 
GuiLesT, dict BeTLEntey, Jenin CLiNcouUueExeURE dict Nicotis, Micnitt et PuiiiePE 
Satowr, de la paroiche de Sailly, adjournez 2 comparoir en personne par de- 
vaiit $0n Excellence on ceulx du conseil lez elle pour eulx venir purger de 
leur fuyte, absence ou latitation 4 cause des troubles passez deuement contu- 
macez et deboutez de toutes exceptions et deffenses, d'aultre; chargez asscavoir : 

Ledict CnarLes Fraxcuors, Fraxcuors Lopicer, GuiLLauueE LE Roy, Guy bu 
Bots, Hexny bu Baitteuit, Josst Wraruourk, Jenax pe Boris filz de Sivox, Jenan 
Warrteeatte, Jenax be FLanores, JEHAN bE La Croix, Jacques DE LE Becoue, 
Jenax ProxNen, Jenax Brassart, Jenax Davos, Lavkix ie Duc, Manitv ut CLency. 
Ouvier be PoTTes, Pierre Rossrau on Rovsstar, Pierre Pixcnet, Prerrsg bu 
Bois, Jacgres pt LartTtTrt et Ozyras FouLLeux davoir Stdicieusement et avec 
tumulte popnlaire commis bris d'images, $accage, viole et pille les eglises ef 
lieux piecux au pays de Lalleue et a Veaviron; et oultre ce lesdictz Hexry bg 
BaiLLECUL et JossE be Wrauwork porte armes pour les sectaires aux deflaictes 
de Watrelos et Lannovy. | 

Si comme aussy ont faict Jenax WaSTEPATTE, JenaN ProxNiEr, JACQUES DE LE 
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Becgue, et ledict pz Le Becoue emporte le troncq des aulmoisnes de Teglise 
de la Venthye; et ledict Jenan pe La Crorx et Jacques pe LaTtTrE ayans este 
prisonnies 4 cause dudict bris, enflrainct et eschappe de prison , 

Jenan Drunox, Saccage et pille la maison du cure ; 

Laurin LE Duc, desrobe an $saccagement des &glises plusieurs ferrailles, ost&© 
avec aultres Fenffant de Fraxcnois LE Gris & la Saige femme le portant a Veglise 
pour estre baptiz6 par le cure, et le emporte a Armentieres, et le faict bap- 
tizer a la presche des sectaires, et rompu le mesme jour audict lieu avec $es 
complices les prisons et mis en liberte -les prisonniers y estans ; y 
» Ledict Mamtu LE CLercg este audict Lannoy garny d'une harquebouse, et 
apres $'adonne aux voleries avec $es $emblables ; 

Lesdicts OLrvieR p& PoTTer et PierrE Roseau ou Rovusseaw, oste les battoirs 
des cloches a la Venthye, affin que les catholicques ne $'en pourroient ayder, 
et porte armes contre Sa Majeste ; 

PierkrE Pincner, volu tuer en Teglise le cure audict de la Venthye et lanchs 
apres luy $sur $a poictrine deux ou trois coups de demye picque, lequel il 
eust tue, $'l neust est6 empesche daultres et mesme $'il n'eust eu ung gran: 
livre devant $a poictrine ; et administre aux sectaires et rebelles picques pour 
aller audict Lannoy ; 

Et ledict CursTiex Exery $e trouve en armes en la place dudict de la Ven- 
thye au $0n d'un cornet avec plusieurs sectaires pour aller au $secours dn 
Seigneur d'ESCAUBECQUE, qu'ilz entendotent estre as$icege en $a maison et chas- 
teau de Ligny ; tenu guet qui $e tenoit pour les sectaires et est6 & leurs 
presches qui $e faisoient tant de nuyct que de jour; 

Henry LE Secg, Se mesl6 des troubles y advenuz ; 

Jenan DE ta Hare, volu lyer le cure dudict de la Venthye atout des cordes 
pour FTemmener en Flandres et $'efforche d'induire a cest effect et 4 $on assiste 
plusieurs $ectaires ; 

Jenax CarLIer, est6 avec les Sectaires audict Lannoy ; 

Jenan SALLENGRE, eschevin de Ja Venthye, au temps desdicts troubles, estc 
aux presches desdicts sectaires, qui $e faisovient de nuyct et de jour, hereticque 
obstine, et est6 du consistoire illecq et grand fauteur desdicts predicans; 

M* Octavies ve BecourTt est6 predicant, ministre et dogmatiseur des reprou- 
vees et abominables sectes, et seduict et tire plusieurs 4 icelles; 

JACQUES LALLAU, est6 en armes audict Lannoy et assist6 du conventicles faictz 
de nuyct, mesmement est6 du consistoire a Merville; 

Jenin Lancrer $e marye ausdictes reprouvees presches et assist6 ausdicts 
conventicles et charge de deux ou trois homicides: 
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RoBERT CAULLET, Pitekke GuiLBErT et JenaN CLinNcQUEntLs, MicmeL et PrmLippE 
SALAME, freres, est6 a la deffaicte dudict Lannoy a Vassistence desdicts Sectaires, 
et lesdicts GuiLBerT ef CLiINCQUEMECUX adhere aux brigans et youleurs hantans les 
limites du pays d'Arthois ; 

Et lesdicts AxTworxtE Tresxem, BaiLtazaR HervouLyT et JenaN COTTEREL est6 
grandz $Sectaires et fort hante lears presches et communications, et este tenuz 
pour des principaulx fauteurs et adherents desdicts sectaires. 

Veues aussy les informations exhibces par ledict procureur general a la verifli- 
cation des faictz dessus posez, ensemble les actes et exploictz y joinctz, et par 
esperial Vacte du deboutement desdicts adjournez de toutes exceptions et deffenses. 
Son Excellence, vuydant le prouflict desdicts deflanitz et deboutement, bannyt 
lesdicts adjournez et chascun deulx perpetuellement et & jamais hors de tous 
les pays et seigneuries de Sa Majeste, Sur la hart, et confisque tous et quelz- 
concques leurs biens au prouflict de Sadicte Majeste. 

Faict en Anvers le VIF jour de decembre 1568. 

Ains: $oubzscript: Par ordonnance Son Excellence, et s:gne: J. pt ia Torre. 

Prononche le XXIF jour de decembre Fan $usdict. 


Collation est faicte a $0n original reposant &s mains de moy secretaire $0ubz- 
Script, et accorde de mot a aultre, 
Par moy, J. ve ta Torre. 


Ibid. — Tome XXXVI. fol. 292. 


19. 


9 et 22 decembre 1568. — Le conseil des troubles a condamne au bannissement 
perpetuel avec confiscation de leurs biens : Antoine de Lescluze, Laurin Lefief, 
Martin Blondel, Jean Polequin, Adrien Dupont, Jacques Haurel, Isra#l de 
Lescluze et Jacques le Josne, pour avoir commis des bris dimages et pris 
les armes contre Sa Majeste: Jean de I'Espyne, pour avoir 6te diacre du 
consistoire ; Philippe Caulier et Jean Desbiens, pour avoir ete du consistoire : 
et plusieurs autres. 


Veu par monseigneur le duc d'Alve, marquis de Coria etc. lieutenant gouverneur 
et capitaine general pour le roy nostre sire des pays de par deca, les deftaultz 
obtenuz par le procureur general de Sa Majeste Imperiale de mandement criminel 
et demandeur d'une part contre ANnbRrIEN pu PoxT, Dexys Carte, Jacgues Harkel, 
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Jenax brs Brexns, NotL CreToN, PawiLieeeE CautLititn, ISRAFL peE LUEscLUzE, JErnaN 
be L'Esvring et Jacgres LE Secg, manouvrier, tous de la ville de Gorgue, ANTHOINE 
br L'ESCLUSE, CHARLES bu RieTz, GUILLaUnet DUMARETZ, GILLE ET Jacgues le M*, ſreres, 
CLaupve eET Myrmev Crnugcort, Hexry cf JEHaN be LE TailLE, ANTHOINE DE Lanxov. 
Jenin TairxncTorrez, Jonas LE MF, Larnits Leeieer, filz de Jran, Micnet Dumer, 
censier, Maxt PerLiN du villaige de TEstren, MarTix BLovber et Nicolas Boby 
be Givencuy, JreroSME Ouivier, charpentier, et Jenin Brouck, filz de Pasguigk 
et VarLoT LE Veav de Violaines, adjournez a comparoir en . personne par devant 
Son Excellence ou ceulx du conseil lez elle pour eulx venir purger de leur 
fuyte, absence on latitation a4 cause des troubles passez, denement contumacez 
et deboutez de toutes exceptions deffenses daultre, chargez asScavoir : lesdicts 
ANTHOINE DE L'EscLust, Laurin LeErier, Martin BLoxptr, Jenan PoLEeguiIs, ANDRIEN 
DveoxT, Jacoues HaukeL, IsRAFL De L'EcLuze et Jacoues LE Josxt, d'avoir commis 
bris d'images et avec ce avec les aultres desnommez tenu convinticles et prins 
les armes contre Sa Majeste &s deffaictes de Waterlos et Lannoy, $Saulf Jenax 
de L'EsPyNE, ayant este du consistoire des sectaires et desservy entre eulx Testat 
de diacre, duquel consistoire ont aussy est6 PniLipet CauLiger et Jenan DesBENs. 
Venes aussy les informations exhibees par ledict procureur general a la veriſtication 
des faictz dessus posez, ensemble les actes et exploictz y joinctz et par especial 
Facte du dehoutement desdicts adjournez de toutes exceptions et deffenses. Son 
Excellence vuydant le prouflict desdicts deffaultz et deboutement, bannyt lesdicts 
adjournez et chascun d'eulx perpetuellement et a jamais hors de tous les pays 
et seigneuries de Sa Majest6 $ur la hart et confisque tous et quelzconcques 
leurs biens au prouflict de Sadicte Majeste. Faict en Anvers, le IX* jour de 
decembre 1368. Ainsy $oubzcript : Par ordonnance de Son Excellence, et signe : 


J. vs ta Torre. Prononche le XXII jour de decembre Tan susdict. 
Collation est faicte a $on original, reposant &s mains de moy Secretaire 


Soubzscript et accorde de mot a aultre, par moy. 
Signe : DE La TORRE. 


Ibid. — Tome XXXVI, fol. 294. 
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20. 


- 24 decembre 1568. — Le Prevot des mar6chaux, general de la Cour, selon Tavis 


du Conseil des troubles, a condamne Mahieu de Wattepatte a &tre execute 
par Tepee pour faits de troubles '). Il a 6t6 ex&6cute & Vilvorde le 29 decembre. 


Le prevost des maresceaulx, general de Thostel de Sa Majeste et de Ia Court 
ayant veu Vadvis de Mess* du conseil lez Son Excellence $sur le proces de 
Marmev pe WarTeeate, premierement prisonnier au chasteau de Bethune, et 
depuis par charge de Son Excellence mene en chasteau de Vilvorde, .ledict 
prevost a condempne et condempne par ceste ledict MaTmreu pe WATEPATE 
Testre execute par Fespee et tous $es biens confisquez an profſyt de ladicte 
Majeste, a cause quil a est6 present an logis de GeorGet be LeTaieg et y Signs 
avec plusieurs aultres ung billet pour obtenir liberte de conscience en- presence 
de deux mininistres, est6 sectaire et fort hante les presches et employe a $son 
prouflict bricqnes et mortier des aultelz abatuz a La Venthie. 

Ainsy pronunche en la ville de Bruselles, le XXIHF jour de decembre Tan 1568. 

Ledict prevost general; ensuyvant Farest $usdict a faict exccuter a la place 
de Vilvorde ledict MaTmeu pe WarTeeartE par Fespee, le XXIX* jour de decembre 
Van XV* LXVIIE. Par moy (signe) : GRAUWEELS. 

Ibid. — Tome XXXVI, fol. 297 


21. 


10 mai 1569. — Le Conseil des troubles a condamn6 au bannissemeet perp6tuel 
avec confiscation de leurs biens, Martin le Grand et Pierchon Merchier de La 
Gorgue ; Jehan et Ernoult Blondel de Festubert; Mahieu le Clercq et Jehan 
d'Abrabam de La Ventie pour, 6etant armes et en marche vers St-Valery, et 
en passant par Richebourg avoir cherchse & violenter le cure et avoir mis le 
feu aux quatre coins de Teglise dans la nuit du 15 juin 1568. 


Veu par Monseigneur le duc d'Alve, marquis de Coria etc., lieutenant gou- 
verneur et capitaine general pour le Roy nostre $seigneur des pays de pardeca 
les deffaultz obtenuz par le procureur general de Sa Majeste, impetrant de 
mandement criminel et demandeur d'une part, contre Martin LE Grand et 
Pirrcnon Mercmes, natifz de la Gorgue ; Jenan et ErxnouiT BLonberi, de Fresthu- 


|. Voir plus haut, page 154. 
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hert ; Mamerv pe CLerco et JEnan DABrAmay, filz de Pierre, du villaige de la 
Venthie, adjourner a comparoir en personne pardevant Son Excellence on ceulx 
du Conseil de Sa Majeste lez elle, pour eulx venir purger de leur fuyte absence 
et latitation a canse des troubles passez deuement contumacez et deboutez de 
toutes exceptions et deflences d'aultre, chargez d'enlx avoir joinctz et associez 
le XV de juing de Van XV* soixante huyct, avec grand trouppe d'aultres $ec- 
taires, hannyx desdits pays de pardeca a intention deulx encheminer vers la 
ville de St-Wallerye en France garnyz de harquebouses, pistoletz, piques et 
semblables bastons invasibles et que de chemin passans, pardevant Feglise de 
Richebourg faict grand effort de nuyct pour surprendre le cure dillecq, qui 
s'estoit s$aulve en la tour et clochier et ne le povans attaindre auroient toute 
la nuyct mis le feu es quatre portalz, bancqz et hucgeryes de icelle eglise, 
pensans par ce moyen le suffocquer et estaindre en ladicte tour. 

Venes aussy les informations exibees par ledict procureur general a la verif- 
fication de ce que dessus, ensemble les actes et exploictz y joinctz et par 
especial Facte de deboutement desdicts adjournez de toutes exceptions et dellences, 
Son Excellence vuydant le prouflict des dits deffaultz et dehoutement bannyt 
lesdits adjournez perpetuellement et 4 jamais hors de tous les pays et seigneuries 
de Sa Majest6 sur le hart, et confisque tous les quelzconques leurs biens au 
prouſlict de Sa Majest6. Faict a Bruxelles le X* jour de may 1569. Ainsy $0ub- 
Script, par ordonnance de Son Excellence et signe : J. De ia Torre, prononche 
le XIII jour de may Van susdict. 

Collation est faicte a son original reposant es mains de moy S$ecretaire s0ubzcript 
et accorde de mot 4 aultre. Par moy, J. Dt Lia Torre. 


Chambre des comptes de Lille, — Pieces a Pappui 
des comptes des confiscations a cause des troubles. 


22. 


13 mai 1569. — Le Conseil des troubles a condamne au bannissement perpetuel, 
avec confiscation de ses biens, Jean de Houchin, seigneur de Bergstraete, comme 
rebelle 


Ven par Monseigneur le duc d'Alve, marquis de Coria ete., lieutenant gou- 
verneur ef capitaine general pour le Roy nostre Sergneur des Pays de pardeca 
I's deffaultz obtenuz par le procureur general de Sa Majeste, impctrant de 
mandement crimine] et demandeur d'une part contre Jenax pe Horcnin, escuyer 
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Seigneur de Berchstrate, natyſf du pays dArtois, frere du S* de Longastre, 
adjourne a comparoir en personne pardevant Son Excellence on ceulx du consetl 
de Sa Mayjeste lez elle pour $e venir purger de ce que le dict procureur general 
le charge et dict estre denement informe qu'il auroit prins les armes contre 
Sa Majeste, suyvyant le party et rebellion du prince d'Granges, chief des rebelles 
contre Sadicte Majest& $0ubz la conduicte du $* Risoir, couronnel des walons 
Soubz ledict prince d'Oranges, deuement contumace et deboute de toutes ex- 
ceptions et deffences, d'aultre : 

Veues aussy les informations exhibees par ledict procureur general a la veriflication 
de ce que dessus, ensemble les actes et exploix y joinctz et par especial Facte 
de deboutement dudict adjourne de toutes exceptions et deffences, Son Excellence 
vuydant le prouflict desdits deffanltz et dehontement bannyt ledict adjourne6 
perpetuellement et a jamais hors de tous Jes pays ef Seignenries de Sa Majeste sur 
la vye, et conlisque tous et quelzconques $es hiens au prouflict de Sadicte Majeste. 

Faict a Bruxelles le XINF de may 1569. 

Ainsy Soubzcript par ordonnance de Son Excellence et $Signe J. DE La Torre. 
Prononche le XIHF jour de may Van $usdict. 

Collation est faicte a $0n original reposant es mains de moy secretaire $0ubz- 


Script et accorde de mot 4 autre par moy. De 1a Torre. 


Archives du Nord. — Pieces a [appui des comptes 
des confiseations a cause «les troubles. 
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0” 
SENTENCE DE LA GOUVERNANCE DE ITILLE 


30 octobre 1569. — La Gouvernance de Lille a condamne Jehan Motte, dit 
Quino, & &tre roue 1*- pour avoir en careme, 1567. en la paroisse de Lestrem aide 
a tuer le Prevost des marechaux d'Artois, Gendebleu : 2” pour avoir resiste aux 
Soldats a Armentieres et tue un d'eux ; 3” pour avoir bless6 le cure de Richebourg : 
4” pour avoir porte les armes contre Sa Majeste a Armentieres. a Quesnoy & 
Tourcoing, a Saint-Valery etc. 


Condempnation JenanN be ue MorTrtt dit Quinno. 


Le dernier jour d'octobre XV* soixante neuf, Jenaxn Motte, dit Quixxo, prison- 
nier, chargie et attainct, tant par $a confession que informations et enquestes 
Sur ce tenues, d avoir, au pays de Laleuwe, Sailly et allenviron, hante et convers6 
avecq pluisieurs volleurs, Sectaires ct mauvais garnemens et, a Fassistence deux, 
meurdri, au karesme de Fan XV” LXVII, en la paroisse de Lestrem, le prevost 
des marisszulx d'Arthois Dentelin [Gendibleux] et pluiseurs de $es Soldartz ; 
item, en la paroisse de Fleurbaix, resist6 a aucuns souldartz en la ville d'Armentieres, 
on Fun d'enux fut par culx tire, de traict de pouldre et tue, et ung aultre affolle ; 
item, le landy devant les roix ou dit an LXVII, (1568 n. s.) avironne Ie cure 
de Richembourg $ur la chimentiere dudit lieu, ow ledit cure avoit par eulx est6 
bleschic, et luy fut osl6 $a tasche ; item, d'avoir, avecq les sectaires de Laleuwe, 
est6 en armes et $e trouve avecq eulx a Armentieres, Quesnoit et Tourcoing ; 
tem, avoir aussy este en armes avecq lesdis Sectaires au pays TArthois, Saint 
Valleri et allenviron; et sy est fame et renomme d'avoir, avecq lesdis volleurs, 
volle pluisenurs maisons ct eglises et commis aultres enormes cas, fort doubte 
et cremu d'un chacun; fut, le tout considere, Sur les conclusions contre luy 
prinses par le procureur du Roy nostre sire, pour ce condempne d'estre mis 
Sur une croIx et y avoir $es Corps et membres brises tant que mort $'ensieve, et 
par apres le corps estre mis au lien deu Sur une roue, faict pardevant ADpRIEN 
* vanren Heepe, escuier, Sergneur de FLECQUIERES, Heutenant de Mons" le gouverneur 
de Lille, laquelle sentence fut ledit jour mise a execution, et Sy ont $es biens 
est6 declarez confisquiez au prouflict de Sa Majeste. 

Re. aux Sentences criminelles de la gouvernance de 
Lille, 15:9 a 15895 
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V. 


COMPTES. 


A.. 
COMPTE DES BIENS MEUBLES DES FUGITIEFS. 
7 janvier 1566 (1567 n. s.) au 11 novembre 1567. 


Compte que faict et rend messire CHARLES DE BONNIERES dict SOvASTRE, chevalier, Seigneur 
et haron Dd ACCcHy, DE Dours, bU BieTz, etc. conseillier du roy nostre sire et chevalier 
de $0n conseil provinchial ordonne en Arthois, gouvyerneur de la Gorgue et hault-bailly 
pour Sa Majest6 du pays de Laleuve, des $aisines par luy faictes audit pays durant 
le temps que madame la duchesse de Parme estoit pour lors regente et gouvernante 
des pays de pardecha, de tous les biens mcoubles des ſugitiſz en la ville et seigneurir 
'de la Gorgue et au pays de Laleuye pour par eulx ayoir enflrainct les placcars de 
Sa Mazesle, et ce depuis le $Septiesme de janvier XV* $oixante $8ix jusques que aultres 
commissaires et receveurs ont est6 deputez par monseigneur le duc d'Alve, gouverneur 
et capilaine-general pour Sa Majest6 en sesdis pays de pardecha, qui fut en nov. XV* LXVII. 


RECETTES. 
© 4. — Biens meubles de Nicotias bu Have, fagili, . . . . . . WAI i. 
n de Jacques LE Roy, fugitil, . . . . . . XXNVIL a. 
Somme due a Jacques LE Moor, fugitiſ, . . . . . . . LYN a. 
» d Nanco Tam . AR , . - . - - VI. 
#245. — Aultre recepte des deniers procedans des biens meubles saisiz, inventoricz, 


prisez et eslimez pour le faict des crismes et rebellions commises allencontre dr 
Sa Mayjesle par les sectaires de la nouvelle relligion fugilifz, expatriez dudit pays ou 
exccutez, desquelz mozubles et extimation d"iceulx ledit 8e:gneur compteur en auroit 
lais$iet la jusSte moictie dMicelle priserie au droict des femmes veſyes ou de celles 
desdis fugitiſz, conformement au contenu de Fordonnance de Sadicte Alleze envoyce 
a ce gouverneur (baron v AUCHY) cn date du TH* de Septembre LXVII, contenant que les 
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ſemmes des gectaires, SEditieulx et rebeltes n'estans complices ou participans des(dis 
delictz doibvent joyr du droit- coustumier au regard des hiens d'iceulx leurs mariz 
et que levit gouverneur eust a4 $e regler selon ce, commenchant aux Pasques XVe* LXVII 
et finiss8ant en novembre ens8l6vant XVe* LXVII, que lors y auroit est6 commis maistre 
CHARLES DE LA BUISSIERE, receveur du domaine de Bethune, ct par Son Excellence, 4 
la recepte desdites confiscations. 


Biens meubles de GuiLLauye LE Roy, cordonnier, fugitif. . . XLVu. XNls. 

y de Noer Creros, fugitif, au bourg de la Ventye. LVII u. VI o. 

» de Jacques SawBLe, fugitif, et aiant rompu les prisons dudit 

pays, estant prisonnier pour pluisieurs cherges a lui impos6es, depuis reprins 
et detenu prisonnmier au chasteau de Bethune. . . __— OE 73 
Biens aneubles de Mamev WasTEePaATTE, prisonnier, depuis execute a Bruxelles. . 
FHF LXX x. Xs. Vil o. 

Biens meubles de NicoLLas SALLENGHERE (al. SALLENGHUE) ex6cute pour le faict 


des troubles. . . . k 7 EET © © 

Biens meubles de Juan DE LEsems, fugitif . . . . IWFNVu. XNlIs. Vis. 

» de Jacques LaLLev, de Fleurbaix, banny. . . CIlMlI. Xs. 

y d'IsRAEL vt LescLuze, fugitif ad cause des troubles. LXXIIMI c. 1s. 

» de PuiLieet CaULItk, fugitif. . . . LXNVIIIs. NVIIs. Vio. 

» de Hexnry ue Vaasr. . . . - 3 - «CL EW 

, de Pierre Cnavartte, eslargy de prigons par la justice dudit pays. 

LXIX u. Xl s. 

" =_— am. =. i - > - + - - - - CAXVIM VIEW 

F de Jenan PrEuUvostT. . . . . . . . . CXLui. Ns. Il bo. 

» de PawiLiyeeE GomunerrT,, . . . . . . . - - . CCLlIa. 

» de Jenan DesBriens. . . RR © © 

» de Jenax bt LE Croix, audents 1 raison des troubles. XIII i. Vill s. 
DEPENSES. 

"8. — Le compteur a paiet a Hugues Maillet, nottaire roial demourant + 


Lens en Artois, procureur en Courtlaye, pour avoir yacquiet, et ung homme de 
pied avecq luy, en la ville de Tournay, en vertu des lettres closes envoices audit 
Seigneur par Madame la Duchesse de Parme, regente des Pais-Bas, auquel 
lieu et chasteau de ladite ville de Tournay, ledit Maillet, a Passistence de 
monsieur de MouLEeuBais, lieutenant dudit chateau, il averoit ouy et examine 
Pierre et Puitieees WasSTEPATTE, prisonniers illecq, Sur ce qu'il estoit commande 
par lesdites lettres closes besoingnier . . ... . . - - XVII x. VIl s. 
49 
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Ledict seigneur Gouverneur faict icy mises pour avoir este, pour les Services 
tres importans de Sa Majeste et du pays, et ce par ordonnance de madame 
la duchesse de Parme, lors regente et gouvernante, i] averoit, des le commen- 
chement des troubles, avecq tres-grand dangier de $a vye, $se transporte audit 
pays, et illecq a diverses fois y $6journe Fespace de quinze jours, resistant 
aux entreprinses des sectaires et $s&ditieulx, garde et defſendu les eglises ca- 
tholicques ct faict informations de tous les desordres et rebellions commises, 
laquelle i] auroit envoiet a son Alteze, Suivant quoy elle auroit depuis depute 
avecq ledit seigneur maistre Pierre CoURONNEL, conseillier de Sa Majest6 en la 
chambre (Artois, pour en achever et acomplir les debvoirs, et daultant que 
Ini auroit convenu, pour resister aux invasions des ennemys, aller 2 plus grande 
LR ef force. . . . - > « RR -- - . - IF XL & 
Ledict seigneur gouverneur ſaict icy mises pour par luy avoir vacquiet avecq 
maistre PierkE CoukoNnNEL et avoir este, en vertu des lettres de povoir a eulx 
donne de la part de Sa Majeste, et Sieuvant Fordonnance de $s0n Alteze en dacte 
du XXVI" de febvrier XV* soixante Six, par laquelle appert avoir est6 enjoinct 
audit $eigneur gouverneur et CouronNNEL de eulx transporter audit pays de 
Lalleene et illecq renouveller la loy es villes de La Ventye, Fleurbais, . Sailly 
et Gorgue, et y commectre aultres ezchevins, non estans de la nouvelle relligion, 
pour les causes portces audit poyoir, lesquelz Suivant icelle commission et or- 
donnance averoient deporte I& anchiens eschevins et y en commis nouveaulx 
comme il appert par leur besoingniet faict le XVIIF jour de mars quinze cens 
Soixante $ix. Item, pour avoir encoires est6 par ledit $seigneur et CoURONNEL 
audit pays de Lalloue par ordonnance et $uiyant Finstruction de son Alteze a 
eulx donnee en dacte du IX”* daoust LXVIH signe: Marcarera, pour informer 
du faict des troubles de ceulx aians porte les armes et faire les debvoirs 
contenus en icelle instruction ; ce qu'ilz averoient faict et renvoiet leur besoing- 
met & Sedicte Alte. . ., . « - - - ER -- - - - CIF*L 
ſo 9. — Ledit seigneur faict encoires mises de certaine despence, voiaige et 
mises par luy faits a Vexe&cution faicte par justice des personnes de Jacques 
Bovcmen, prisonnier, ex6cute par Fespee en la ville de La Gorgue, Ile XIII 
jour de decembre soixante huict, pour avoir este de la nouvelle relligion, et 
aussy pour les causes portees en la sentence contre Jluy rendue par le bailly 
et eschevins de ladite ville ledit XINF de decembre, ensamble pour ung aultre 
emprisonnement et ex&cution faicte de Ja personne dung nomme Jenax LE Roy, 
elercq et coustre de ladite ville, aussy execute le XXIF de septembre 18.1X 
pour les causes aussy contenues en la sentence pronunchie ledit jour. . . 
CLYXXVI u. VIE s. 


SS 4 - © 


387 


Ledit Seigneur fait encore mise pour instruire le proces faict contre Frax- 
cHois DE LESCLUZE, prisonnier, Sectaire d6tenu en Ja ville de Bethune en Tan 
AIPÞ9  ._—NN__©_©_—______CL TT [> :* 

Ledit $eigneur Gouverneur faict icy mises pour avoir vacquiet et faict les 
voiaiges cy aprez mencionnez en vertu et Suyvant Fordonnance de Son Excellence 
du XXII TVoctobre XV* LXVII, et avecq lui monsieur NICOLLAS CORNAILLE, 
conseillier du Roy en $so0n Conseil d'Artois, par laquelle appart les dessus dis 
avoir est6 mandez de aller vers Son Excellence en la ville d'Anvers, ce quilz 
auroient faict, et eulx mis en chemin le second de novembre XV* LXVII; suivant 
ce Sadite Excellence leur auroit faict delivrer certain povoir avecq instruction, 
leur donnant charge d'entendre et informer sur le faict des troubles advenus 
audit pays de Lalleue et aulcuns villaiges allenviron. . . . . I III x. 


fo 10. — Depuis, pour entasmer le besoingniet et charge A eulx baillee de 
la part de Son Excellence, ledit seigneur $e $eroit transporte avec ledit maistre 
NicoLLas CORNAILLE, maistre ABEL Commer prins pour adjoinct, assist6 de Jena 
LALLEMAN, huissier du Conseil d'Artois au pays de Lallceue, et maistre CnarLes 
DE La BuisSIERE, receveur du domaine de Sa Majest6& a Bethune et des confiscations 
illecq, ot ilz $e $eroient informez $ur aulcuns poinctz de ladicte instruction ou 
ils avroient besoinguiet par Fespace de dix nceuf jours, estant audit pays; ledit 
Seigneur et commissaires furent constraintz quicter pour les efforts, oppressions 
et voyes de faict dont averoient us6 allencontre d'eulx grand nombre de $ec- 
taires et volleurs, et partant remettre leur besoingniet imparfaict a aultre meil- 
lIeure occasion, dont il avroient faict advertence + Son Excellence. IF XXYHIr. 

Quelquetemps apres, Son Excellence averoit ordonne ausdict seigneur CORNAILLE 
de parmstruire les proces des prisonniers qdudit pays prins pour le faict des 
troubles, aussy parſaire leur hesoingniet sur Vinformation et annotation, comme 
appert par icelle en dacte du douziesme de janvier XVI" LXVIT; $uivant quoy 
ledit Seigneur gouverneur $e Seroit trouv6e avecq les aultres dessusnommez en 
la ville de Bethune ou estoient captiſz les prisonniers, ou ilz auroient vacquiet 
4 instruire lesdiets proves par Vespace de dix nceuf jours, . . IF XXVIELs. 

Pour, par ensuivre ledit besoingniet, lesdis $Seigneurs D'Aucuy, CORNAILLE, 
Conner et hnissier LALLEwaN Se Seroient de rechief transportez audit pays a 
Passistence dauleuns Soldarts et du prevost d'Artois le vingtiescme de mars 
UXVII on, apres avoir fſaict Saisir par ledit LatLewax, en leur presence et des 
loix dudit pays, tous et chacuns les biens des Sectaires fugitiſ# ou latitans, 
lesdicts commis furent advertis que lesdicts rebelles avoient deffaict ledit prevost 
et $es gens, menachans faire le semblable au regard desdis deputez, comme 
le bruict couroit, et que ad ces fins $Saugmentoient de jour en jour, ledits 
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commis averoient est6 constrainctz eulx rethirer selon qu'il est porte par Vin- 
ventoire pour ce dreschiet par lesdis deputez et leur besoingniet envoiet a 
Son Excellence, comme appert par $es lettres du vingt quattriesme de juing 
LUX VIII, par lesquelles il tient pour de chargez lesdis deputez de leur besoin- 


gniet, leur sachant bon gre dicellui. . . . . . . . . . IF XXNVIII x. 
ſ® 41. — Ledit seigneur faict icy mises pour avoir est6, expres et par charge 


et ordonnance de Son Excellence en date du XXIX* de decembre XV*e LXVII 
envoice audit seigneur pour $0y trouver avecq monsieur DE RAZINGHIEN, gou- 
verneur de Lille, Douay et Orchies, en la ville d'Ypre, au VIIF de janvier 
audit an, avecq cenlx des $sept chastellenmies du pays de West-Flandres, et 
lecq conclure avecq eulx des moiens que $e polroient trouyer plus conve- 
nables pour rem6dier aux oultraiges qui $e commectoient audit pays, anquel 
jour ledit seigneur compteur $e y Seroit trouve avecq ledit seignenur gouverneur 
et GuiLLaUME LE VassEvr, bailly de Sainct-Vaast et besoingniet avecq lesdis 
des sept chastellenies audit Yppre, et en la ville de Lille pareillement avecq 
ledit seigneur gouverneur, lequel concept et besoingniet par eulx faict anroit 
est6 envoiet a Son Excellence comme- appert par $es lettres de receptions en 
eacte du XVINP de Janvier 1867. . . ERR - - - - MXXVI 


A la fin de ce compte est annexee la piece $uivante: Attestation devant notaires 
faite le 4 fevrier 1379 (v. s.) a Bethune, par Marmev Marsy, avoue de la 
Gorgue, Jean DE LE Prace, jadis cchevin, et Puitieee be La Barre, ancien 
bailli de la meme ville, que Jacques Boucner et Jean LE Roy, exccutes par 
pee lors des troubles, ne poss6daient aucun bien: « ledit Boucuer Etant un 
» pPauvre manouvrier et ledit LE Roy maistre des enfans dudit lieu de Ia 
» Gorgue ct y tenant escole publicque, de quoy 1] vivoit. » 


Chambre des Comptes de Lille : Registre portant 
Pancien n* G. 56. 
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T3. 
INVENTAIKES DES BIENS MEUBLES ET IMMEUBLES DES FUGITIFS BANYNIS. 
7 janvier 1567 (1568 n. s.) 


S enswivent les inventoires des biens mcanbles ef immoubles des fugitiſs on latitans non 
tannys de la ville et scigneurie de La Gorgue, faicte par ANTHOINE DE BOURGES, bail 
pour le roy nostre sire de ladite ville, en la presence de JEHAN LE CanDRE, PIERRE 
LEUREIN Ct JEHAN DOMARLE, eschevins de ladite ville et seigneurie, en vertu de Ia 
COMMISSION donnce par PAn.IPPES DE FREYN, Commis de par mons" Ie due FAlve, 
marcquis de Coria, grand capitaine des pays de pardecha au nom de $Sa Majesle, 4 
Wilran Bailleux, datce du VIIEF jour de janvier XV< 80ixante s8epl soubzsignG : LEFREYN, 
avecque aussy les prys desdis muebles faicte par ladite justice, dont les femmes desdis 
ſugiliſ; est laissiet la joyss8ance Soubz caution, lesquelz mwubles ont e$t6 trouves © 
mais0ns desdis fſugilifz ou latilans. 


Menbles trouves au logis de : 


Nicolas bu Hawtr, 

Jacques ue Roy, XX livres. 
RoBerT DESCHAnes, 

Jean bu BaLlg, 

Jacques Save, 

Dexis CAERLE, 

PIERRE DE LU ARBRE, 

Feu GEORGES LE BruN, 
ANTOINE DE LESCLUSE, 

Jean WauTiER, fils de Pr1ERRE. 
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Et au regard des aultres declaires au billet des commissaires, aS$Cavoir CHARLES 
VERMEILLE, Aprien QueneEcg, JenanN LE Wale, et $a femme, Jacques LE Mook, 
ANTHoINE Save, Jenan QuesTE, Jenin HEwarkTr, BaupuyN LEUREN, Thowas LE 
Moor, Prerrz bu Fosst et AnTwoixneE ESCAILLET, ministre, ne ont aulcuns biens 
Soubz ladite $seigneurie ne aultre part a la cognoissance des dis þailly ef 
eschevins. 


YC = - —_ 


Ibid. — Cahier de dix feuillets, dresse les 19, 20 
et 21 janvier 1567. 
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QC. 


CONFISCATIONS DANS LE PAYS DE L'ALLEUE. 
23 juin 1568. 


Annotations faictes par M** Bavrpe CUuviltLon, escuier, Seigneur du Mollinel, premier lieu- 
tenant de Ia gouvernance de Lille, et ZEGRE DE Hoves, aussy escuyer, S* de Herignies, 
conseillier audicte sicge de la Gouvernance ou pays de Laleuwe et allenviron, Sieuvant 
la charge et commission de Son Ex** (le Duc d'ALva) en date du XXIlF de juing XV* 
S0ixante huyct, pour parachever ce que restoit du besoigne des commissaires Prece- 
dentz touchant la $aisine des biens des fugitifz, latitans, prisonniers ou exccutez A 
raison des troubles, rebellions et desordres pas$ez. 


En 1a paroisse de Richebourg. 


Biens appartenant 4 ANTOINE LE RouLx, dicte BLaxcne. 
Jean Movcguer, marechal, 
PierrE LE MaisTrE, dit MoLue, 
Manev Le PELut, charpentier, fugitif, 
AnToixEg Vrtu, fugitif, 
Jean ue Fort, dit Siprac, fugitif, 
Jean LE Roulx, prisonnier 4 Arras, 
PrErrRE bpU BrvuisLE, dit Losicnor, 
Jacques Le Marsrs, dit Haubourdin, fugitif et 4 CaTyerINE 
Divier, $a femme, 
Jacgues LE Maisk, le jeune, 
Pierre Wancourrt, fugitif, 
GiLLEs BouLeT, fugitif, - 
Pierre Boutsy, fugitif, 
PrenrE LE Rouix, le jeune, fils de PmLIees, 
PrerrE LE RouLx, fils de Tmraurt, fugitif, 
LAURENT DE VIENNE, prisonnier a Bethune. 


Biens appartenant a : 


GEORGES DE LE TaiLLE, execute a Bethune. 
Francois LE Conte, couturier, fſugitif. 
Jean bu BrvuisLE, frere 4 Pierre, dit Lostcnor, fugitif. 
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Biens Sis a Viese-Chapelle, appartenant. a : 
Pierre LE Quin, dudit lieu, prisonnier a Bethune. 
Ieax Havant, fugitif de Richebourg. 
ANTOIXE LE TailLE, fils de ſen Grarp, fugitif de Lestem. 
Biens Sis a La Ventie et a La Gorgue, appartenant  : 
NICOLAS SALENGRE, execute. 
PiekkE WATEPASTE, execute a Bruxelles. 
Manu WaTEPASTE, prisonnier, 
Biens appartenant, a Sailly, a La Ventie et a La Gorgue, a : 
CHRISTOPHE TRAISMEL, 
ens SIS a Fleurbaix, appartenant a : 
ANTOINE LEvESQUE, fugitil. 
Jean LENGLART, Soyeur vais. 
Biens SiS a Lestrem, appartenant & : 


Jean DE Flee, fils de Rosett, prisonnier en la ville de Bethune. 


Ibid. -- Cahier de dix-huit feuillets en papier. 
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ID. 


CONFISCATIONS DE: MEUBLES ET IMMEUBLES DANS LE PAYS DE L ALLEUE 
30 mars 1567 (v. s.) au 15 mars 1568 (v s.). 


Compte que faict et rend au. roy CHARLES DE LA BuisSIERE, licenci6 ©&s loix, receveur du 
demaine de Sa Majesl& au quartier de Bethuye, et commis paricelle a la receple et 
admimistration des biens, tant maubles comme immoubles, $8aisis et confisquiez at 
droict et prouflict de sa Mayes(c, au pays de Lalleue et es villaiges (Artois circunvoisins, 
4 raison des troubles, rebellions et desordres y advenus, de lentremise qu'il a eu 
desdis biens, depuis le XX* de mars XV*® s0rxante Sept, auquel furent encommenchiez les 
SaisiSSemens Aiceulx, juSques 4 parcille jour de Fan XVe® LXVIIE. 


RECETTES. 

La Ventie. 
© 5, — Biens immeubles de Gut pu Bois, &poux de JEeanNE DE BAILLOEUL. 
CIHIPF* VI rc. LXXXXIMIL. LX x. 
Immeubles et meubles de CurtTiEn Emery. . . XLVIIc. LXX xc. XXIN s. 
Biens de Jean SALENGHUE. Cu. 


» de Hexrr vt BaitLoELL, neant. 
» de Pierre PONCHELLE, prisonnier au chasteau de Bethune. . . NNXLu. 
Meubles dudit Pierre, « a est6 laissiet la moictic 4 $a ſemme estant debile et 
impotente, n'ayant aultre moien de se povoir nourir avecq ung enffant mineur d'ans. » 
ons de_Pranns Rommaul . . . RR. - - - - - '- ALVICE 
» de Jenax Duney, decede dans les prisons de Bethune. . . . VIx. 
» de Mamev Bayart, abandonnes 4 $a femme. 
» D'AnTwoixnE TRAISNEL, fils de CnrIiSTOFLE, fugitif, . . . IM. XVIs. 
» Q«CTHexay Lt Secg, fugitif, et de CureSTIENNE SALENGRE, Sa ſemme, $&ur 
de Jenan SALENGHE, neant. 
Biens de Jean LE Maire, dict Doucuron, abandonunce 4 $2 femme. 


La Gorgue. 


® 7 v*, — Biens de Paiwiees CauLen, fugitif . . . . . . . . XLVIILe. 
» de Mantev ve Bources, fugitil. . . . . . . LXas. Is. 


3595 
« Quant aux biens de Francors ct IsRatL pt LexcLuse, Ton a faict apparoir 
\ ce receveur que [usufruict diceulx auroit este donne par Son Excellence a 
la vesve de feu DexTneLIN GoNnDiBLEU!, prevost des mareschaux, ayant estE ny 
par lesdis sectaires. » 


Biens de Jacgues Leiosxe, fugitif, neant. | 
» de Anpren Dueoxnt, fugitif . . . . . . . . . . . NXIME. 
» ES Deccan, NL . ..-. - + + +e- + o © + + - AVRLk. 
» de Dexis Carte, fugitif. . . . . . . . . . LXNXVIIIs. XNVIs 
”—2_ _ == *”_wuo_ _ UEUUEE|DRTTR___ RR 5 © 


Lestrem. 


fo 9 ys, — Biens de NicoLas Sausst, banni . . . . . . . . . LYVs. 
» de Cuartes bu Riz . , ,  . . . . NXXILg. Vs. 
» de Jonas LE MaisTxrx, fugitif, . ., .  MNXXXIV x. Xllls. 
» de GUiLLAUME bU Mare. . . . . . . - - NXLVIE. 
» de MicmeL pu Ritz, neant. 
» de Henky LE TailLg, fugitif, . . . LXVI.. VIls. Vip. 


Sally. 


f© 44 vs. — Biens de Pnitieee et Micner SaLowt, neant. 
» de Jenan Cavin, fugitif, neant. 
» de BaLtazart Ernouit, aussy fugitif duquel Pierre SaLOME 
beaufilz, estant censsier, avoit tout habandonn6 et 
Sexpatrie semblablement. . . . . LVIIIs. NUls. 
» de Roperr CAULLeT, fugitif de Fleurbaix, neaut. 


Fleurbaix. 


(© 43. — Biens de Jacoues pt LaTTRE. . . ES > #7, 5 
» de Jacgues pt JayBLE dict Covet de Ganp (al. Coeyk ve GamBes) © 

prisonnier au chasteau de Bethune, abandonnes & sa femme. 

y de Jacques LaLLav, abandonnes a CaTuerixt Pacxert, sa femme, 

qui est « bonne catholicque et innocente du faict de s0n mary. » 

E-— dUbus FRIED. - - + + oo < Ah 16% 3 
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I. Voir plus loin, M. page 408. 
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39 Richebourg. 
ib | {© 458, — Biens de AnTnoixt LE Roux, dict BLaxgue Mancue. . . . CLca. 
vl , 
1 » de Jenaxn Morvcgrer, neant. 
: - 
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PiexkeE LE MuisTrE dict MorLut, fugitif, neant. 

» de Mamerv Le Peer, Anrworse Wirte, Jenin ie Fort, dit 

: Siprkacn, abandonnes a leurs femmes. 

>» Ce Junan on Roux. - LS . - » - - » LL. Vh 

Pierre bu Brvste dict RossicnNoL , , . . . . (MEL. 

» de Jacores reg Mume, neant. 

», de Giues Boutuer, fulrdif of -» - - + -- - - VIIh 

» de Pierre Bouvrry, neant;. 

» de Prernt LE Rovx, neant. 

» de Larkxexr pe Viexne, prisonnier aun chateau de Bethune, 
et depuis execute a cause des troubles, abandonnes a $a 
ſemme. 

» de GeorGE LE Taireg, execute en la ville de Bethune. XVIII x. 

» de Fraxcois LE ConTx, cousturier, neant. 

» de Jenax pu BrrsLE, frere an dessus dit Pierre, aussy pri- 

Sonnier, audit chasteau de Bethune, neant. 
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Vieille-Chapelle. 


{© 49. — Biens de Prerng LE Quits, Jenax Havant, fugitif, neant. 
» de AnTuworxt LE Tairie, fils de Gutrand. ., . . . . IX L. 
» de FLoukxevt RorsstL, banny de la Gorgue en Flandres, neant. ; | 


Fleurbaix. 


- 
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{© 22. — Biens d'AnTnonxeE Levesgue, fugitif, et de Jenaxn LexGLart, Sojeur | 
Caix, neant. | 


Lestrem. 


{© 22, v* — Biens de Jenax pe Fier, prisonnier decede audit chasteau de 
Bethune, neant. 


- 
——-xXx. 
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La Vent:e. 
® 23. — Biens de GeorcGe LE TaLlLe, ex6cute par Sentence des commissaires. 


THIEF XI c. XVI s. 


» de Pierrtg DE LE Becgue de Fleurbaix. . . . . . XI. 
» de Jenaxn Povizion A Lestrem. . . . . . - - NXXIXa. 


» de WaLLEranbD be Roupaix a Lorgies. . . . . . ALL. 
DEPENSES. 
P24 vw, — Paye & plusieurs tesmoings adjournez en la ville de Bethune a 


Fordonnance des seigneurs p'Atcuy et conseillier CORNAILLE, commissaires deputez 
par Son Excellence pour instruire le procez des sectaires et rebelles detenuz 
prisonniers au chasteau dudit Bethune. . . . . . . + + + VILu. VIs. 

fo 25. — Frais dex6cution, par le ſeu, de Geokce LE TALLE, de la Ventie, 
condamne par lesdits commissaires. 

A ' maistre Jean be LaTTRE, maistre des haultes ceuvres de la ville dArras, 
pour ung voiaige par luy faict dillecq en la ville de Bethune, pour mettre 
Samblablement a ex6cution les sentences de la hart rendues par le prevost des 
mareschaux allencontre de Sivox DE LE Hair, natif de la Venthie, Jacques DE 
LE Bakke, du Locon, et Jacques DesBiex, de la Gorghue, constituez prisonniers 
a la deffaicte de Saint Wallery en France. . . . . . . - + XL. XNVIs. 

Audit maistre Jenan pe Lartrre, pour mectre & exccution les Sentences ren- 
dues contre GuiLLame Hucne et Micme, Hasoire, chargez et convaincuz Javoir 
porte les armes a la journce de Lannoy et tenu la ville de Tournay allencontre 
Gs ta RS » bo ont nt + ++» + .c » + 6. 426 Si AE. 

{9 26. — Audit maistre Jenax vt LatTRe, pour les ex6cutions de deux aultres sen- 
tences rendues par ledit prevost des mareschaux allencontre de ANTYoINE LEveSQuE, 
natif de Fleurbaix, et ALtauswe Gascmtrt, natif de Merville, chargiez d'avoir 
asSiSt6 au massacre et meurdre de feu DexTELIN GoNnDiBLIELX, prevost precedent, 
et faict plusieurs aultres actes $6ditieux au contempt de la foy et religion 
catholicque, assavoir : pour avoir en premier lieu mis a la torture ledit ANTHoINE 
au chasteau de Bethune XXX s.; et pour aprez la $sentence luy avoir rompu 
les quatre membres $ur une croix au marchie dudit Bethune, a Fadvenant de 
XXX s. pour chacun membre et chacun exploict VI 1.; et depuis pour luy 
avoir advanche la mort et trench6 la teste en faveur de $a conversion XXX s. 
et, au regard dudit Autausxe, Vavoir brusl6 tout vif suyvant $a Sentence LX s. 
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Audit maistre Jenan, pour avoir aussy mis a exccution les sentences de la 
hart rendues par ledit prevost a Fordonnance de Son Excellence, allencontre de 
Nicoitas Cnavatte, natyf de Ia Vieze-Chappelle, ayant ports enseigne 4 ladite 
journee de Lannoy contre Sa Majeste, et Laurevt Bucxer, natyf de Tournay, 
prins en ladicte deffaicte de St. Wallery et charge de plusieurs Saccagemens. 


Chambre des Comptes de Lille: registre 
repris 80us I'ancien n* L. 238, 


EE. 


Compte s8ccond de CHARLES DE LA BUisSIERE, receveur des biens Saisies et confisques, 
au pays de Laleu et dans les villages d'Artois circonvyoisins, a raisons des troubles, 
du 20 mars 4568 (v. s.) au 414 avril 4574. 


Du 20 mars 1568 (v. s.) au 11 avril 1574. 
RECETTES, 


La Ventie. 


fo 40. — Biens de maitre Jenan HacoueLor ., ., . . . . , XXXVIILk. 
» de Pierre WaSTEPATTE , , , , , . . . - MXXXIVL, 
» OQe NICOLLAS DALLENGUUR EEE. - . + - +, - Che 
» de CurisTOFLE TRalSNEL , , , , . . . , . CXXXVIr. 
» de Prekke be Crorx, fugitif d'Anvers. . . . . CCXXX Lu. 


La Gorgue, 


Þ IS. — Bicas de Jacoues in Seco. ER... - - -: + - - Kb 
| » OQe NICOLLAS BU Maa RET , . .- - - : - Ch 


ww 


Lestrem, 


fo 46. — Quant aux biens $aisis comme appartenans a Jonas LE MaisTRE, 
fugitif, ce receveur n'a Seu jamais recouvrer aulcuns fruictz desdis biens, n'ayant 
personne vollu ou os6 emprendre de labourer les terres et les despouillier soubz 
la main du Roy, considere que lesdites terres et maisons sont en lieu eslongne 
du bourg dangereuz et ou le prevost des marechaux et $ses gens ont est6 
deſfaictz, et n'a vollu la justice dudit Lestrem $'en empeschier pour canse qu'ung 
Jenax pe MarLE Sayant mesl6 de Ja prisce desdis biens auroit a ceste occasion 
est6 batu et pille. 
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DEPENSES. 


"27. — Mises faictes pour linstruction et ex6cution des procez criminels 
commises aux ofliciers de Sa Majeste a Bethune, d'aulcuns prisonniers chargiez 
du faict des troubles, detenus 6s prison du chateau dudit Bethune et y admenez 
du pais de Lalleue, Menreville, Richebourcq et pais allenviron, et ce par lettres 
et ordonnance de Son Excellence dont la teneur $'ensieult : 


Dox Fernando ALvaREz bt ToLEDo, duc d'Alve, ctc., lieutenant-gouverneur 
et capitaine-general. 
/ 

Tres-chiers et bien amez, les commissaires du pais de Lallceue, Cuvillon et 
de Hoves, nous ont depuis nagueres envoient le billet cy-joinct contenant les 
noms et s0urnom des prisonniers pour le faict des troubles au chateau de 
Bethune et comme Fon treuve icy JEnaN pe Croix, JEnaN be Flier, et Jeuan bu 
Boris, desja bannis, et Jenaxn pu BruSLE, adjourne, vous ordonnons nous advertir 
depuis quelque tamps les quatre cy dessus nommez $ont este constituez prisonmers, 
pour, vostre rescription veue, vous adviser comment vous reigler allendroict 
Ticeulx, et pour ce que lesdis commissaires pour aultres leurs empeschemens 
et negoces ne pcauvent vacquer au faict des auitres prisonniers denommez audit 
billet. A ceste cause vous en avons bien vollu laisser la congnoissance et yous 
ordonnons que ayez a parinstruire leurs proces $0mmierement et de plain jusques 
a la $sentence definitifve exclusivement et envoier icealx en tel estat & ceulx 
du conseil de Sa Majeste lez nous, avecq vostre advis, pour icellui veu en estre 
fait et ordonne comme $e trouvera en bonne raison et justice convenir, et pour 
plus meurement entendre aulx proces desdis prisonaniers, avons ordonne ausdis 
commissaires de vous administrer les charges qu'ilz pervent avoir contre iceulx, 
et sy aulcuns aultres se representent icy, donnerons ordre que icelles tous 
soient envoies. A tant, tres chiers et bien amez, nostre Seigneur vous ayt en 
Sa Sainte garde. 


De Bruxelles, le XV* de 5septembre XV* soixante huict. 
Et plus bas: Par ordonzance de Son Excellence, 3:gne: Mespacu. Et au doxz : 


A noz tres chiers et bien amez les gonverneur ou $0n lieutenant et aultres 
ofliciers de la Gouvernance de Bethune, s6eflees du contrescel de $a Majeste, 


| 
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P 27. — Frais dexccution : de Jenan pu Val, dict vu Fosst, condempne par 
Fadvis de messieurs du conseil de Sa Majeste lez Son Excellence, au dernier 
Supplice par Tespee ; « de Nicoias vu Ritz, pe Hinges, faicte par le feu pour 
$a partinacite. » 

f* 28. — Paye a maistre Arnould, maistre des haultes ceuvres a Arras, pour avoir 
premierement, sicuvant la sentence, brusl6 Fextremite de la langue dudit bu 
Ritz Tung fer chault XXX s. et pour Favoir brusl6 apres tout vif LXs. 

29-30. — Frais Jexccution de JEAN be Crorx, mis & la question extraordinaire, 
puis ex6cut6 par la corde ; de LAURENT DE VIENNES, exctcute par Vepee; Jean bu 
Bois, rompu vif; de Jeax Boris, execute par le feu; de Micmer Havcguarrt, 
auss| ex6cut6 par le ſeu; de Pierre BECHUELLE, exccute par la corde. 

PÞ 31. — Frais de Vinstruction des proces de Jenan DuekE; Jacques ZaMBLE 
dit Copet vt Gave, mis 4 la question et exccute par Fepee ; de JEAN bu BrUSLE dit 
Ros816n0L, mis deux fois 4 la question puis « mene du chasteau de Bethune 
au marchi6 dicelle ville sur une eschasfault et illecq y faire reparation, la hart 
au Col, avecq une torse ardante, et bannissement perpetuel, ses biens declairez 
conlisquiez au prouflict de Sa Majest6 ; » de Pierre Mevkiiuon, decede en pris0n ; 
de Jean ue PeLv, couturicr, et Marmu Braxguart, de Ja Ventie; de Jacgues 
GouBerT, laboureur 4 la Venthie, PiekkE pe LaTtTrE, fils de Tnowas, natif 
dErquinghem, Quexris, et Hexrr Bois, charpentier, de la Ventie, tous quatre 
mis & la torture extraordinaire; de PitrrkeE CuavaTtTtt, aussi de La Ventie. 

f 35-36. — Information tenue & la charge de GitLES SExnEsCHal, « laboureur 
demeurant a Le Fosse, jurisdiction de Bethune, » accuse de faits relatifs aux 
troubles dont il $'ctait rendu coupable « du tamps qui! residoit a Fauquissart. » 
Cette information est transmise, « par les commissaires, a monseigneur Erxnauit, 
grand bailly d'Armentieres pour le Roy, ayant lettres par charge de Son Excellence 
de proceder allencontre dudit SExgscuar, selon que en te] cas est requis. » 


Chambre des comptes de Lille. — Registre repris 
s0us Vancien n* L, 235. 
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CONFISCATIONS DANS LA SEIGNEURIE DU PONT D'ESTAIRES 


7 avril 1567 au 31 decembre 1570. YJ 


Compic PIERRE VANDER MERSCH, receveur des confiscations des villes et chastellenyes 
d4"Ypre et Warneston, des villes de Wervy ct Poperinghe ensamble des huict paroiches, 
Scavoir : Elverdinghe, Vlamertinghe, Locre, Reninghelst, Woestene, Noirdscote, Zuudt- 
schote et Watue, resortissans avecq Furnambacht et de toutes les appertenances et 
appendances quelzconeques A ce commis par lettres patentes de commission du Roy 
nostre $ire donnees en la ville de Bruxelles le VIIm* Fapvril XV* soixante-sept avant 
Pacques dont la copie est transcripte et enregistree au commenchement du comple 
premier de tous et quelzconeques les biens, maisons, censes, heritaiges, rentes, 
arrenlemens et aultres droiclz et actions, alans compete aux banniz et ex6cutez { 
cxuse des troubles passez desdictes villes, chastcllenyes. et paroiches respectivement 
et ce pour une annce entlicre commenchant le premier jour de janvier $0ixante-neuf 
et finissgnt le dernier jour de decembre XVe soixante-disx. 


: 


La 8eigneurie du Pont d'Estaires r6sortissant avec la chitellenis 
| de Warneton. 


\ 88. — Francois Reveri, banni. 
Fraxcols COOLEN, banni. 
GaUTHER DE SwarTE, banni. 
Jean Priizere, banni. 
Pwieee Biex et Jeanne CaryexTIerR, Sa ſemme, bannis. 
(© 89, — Jean be Curre, banni. 
MarTiN pe Vos, banni. 
Jean. CauBiter, banni. 
CHRETIENNE, SRoOODEN, banni. 
Jean be CosTExoBLE dit MortTix, banm. 
Jeaxs BrooTsarT, banni. 
ſ© 90. — RorerT ParwexTIER, banni. 
Jeax ve Cnere, fils de Jacoues, bailli. 
AxprE van Uxen, banni. . 
Fraxncorls van PrADELLES, banni. 
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ſ© 90. — Jean Mevux, banni. 
GobErROy HOUFNAGHELE, 
Jean ve Vos dit Cauenex, bann. 


© 94, — Marmev van Dex Broucke, banni. 
MaTwtuv Houcke, banni 
CnarLEs bt Vos, banni. 
Pasguier VaLicke, banni. 
Mare SyryYNGMERS, fille de Ropert, fugitife. 


f® 92. — CurtTitEx HournaGneLt, banni. 
Jenan ve Brune, banni. 
CHARLES DE JonGnE, execute. 
Marc be Roope, banni. 


© 93, — ApriEn SERRONTERS, banni. 
Jacques pe CousSMAKeRE, banm (terre a Steenwerck.) 
Hector Capiiitav, banni. 
Nicolas WEecnsTEEN, banni. 
f© 94, — Henxnw Ozeer, banni. 
Jeax van Ackere, banni. \ 
ALEXANDRE BaSMER, banni. 
Chambre des comprtes de Lille, anc, W. 67. 


CG. 


INVENTAIRE DES MEUBLES DU CHATEAU DE PLANCQUES APPARTENANT 
AU SEIGNEUR DESCAUBEQUE. 


12 novembre 1567. 


Inventaire et description faicte en la ville de Douay les jours cy apres nommez 
(du 12 novembre au 15 du meme mois 1367) par nous Jenax ve LaTTsE, escuier, 
seigneur de Ovuvexnove, heutenant 4 Douay de mons* le baron de RASSENGHIEN, 
gouverneur des villes et chastellenies de Lille, Douay et Orchies, M* GiLLes 
JovexxLi, procureur fiscal des villes et chastellenies de Lille, Douay et Orchies, 
AxTnorxet Becquer, grellier de Sa Majest6 en la Gouvernance de Douai, et ad 
cepresent Jacques be Boxwarcmer, escuier, Seigneur de HELLIGwts, bailly de 
la terre et Seigneurie des Plancques, etc., CLaups pu Cantri, escuier entremecteur 
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des aflaires de la dame douairiere d'Escorvres d'aucuns biens meubles estans 
tant en deux coffres de cuir boully bendez de fer, ung tonneau que en trois 
pacquetz en canevache et toille comme cy apres $sera particularis6, appartenant 
a JEHAN SAUVAIEGE, Seigneur d'EscoBEcgue, lesquelz ont estez, levez en la maison 
Seigneurialle dudit Plancques scituce a demye lieuwe prez dudit Douay par ledit 
procureur fiscal, et amenez en ladite ville de Douay en la maison dudit sieur 
d'Oupexnove, au nom, par cherge et de la part de Sa Majeste, et ordonnance 
dudit seigneur gouverneur, cejourd'huy XIl* de novembre XV, LXVII. 


Archives du Departement du Nord. — Chambre des 
Comptes. — Cahier de huit feuillets en papier. 


FT. 


30- octobre 1567 '. — Instructions pour les commissaires deputes ou & d6puter pour 
proceder & la confiscations des biens de sectaires fugitifs. 


Instruction donnee auxdits commissaires Cuvillon et de Hoves. 


lnstruction pour les commissaires deputez ou a deputer de par le Roy es pays de 
pardecha de ce qu'ilz auront a besoingnier et nc6gocier pour proceder a Fannotation 
et $8aisis8ement des biens des fugitiſz ou latitans a Voccasion des troubles, rebellions 


et desordres advenuz 6sdis pays. 


Premiers, $'informeront soingneusement par le moyen des curez, magistratz 
non $suspectz, ou aultres gens de bien $i es lieux et quartiers oit ilz sont ou 
seront commis y a aulcuns absens, fugitifz ou latitans non banniz a Toccasion 
des dis troubles, rebellions ou desordres, ensemble des conspiracions, ligues, 
compromis, cottisation, contribution, assamblees $s6dicieuses, publicques ou 
Secretes, briszement des images, degast des eglises, et monasteres, portz d'armes 
ou deppendences qu'en $sont ensuiviz et de telz qu'ils trouveront ainsy estre 
absens, fugitifſz ou latitans non banniz et qu'il leur en appare par disposition 
de deux tesmoingz ou d'ung senul digne de foy ou aultrement et par indices 


1. Ce document porte par erreunr la date (u 39 juin 1568, a la page 191, H. — Cest le document 
mentionne & la p. 190, E, qui doit avoir la date du 30 juin 1567. 
v1 
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Souflissans feront annotter, Saisir et mectre &s mains de Sa Majest6 tous les 
biens meubles et immenbles que telz absens, fugitifſs ou latitans non banniz 
peuvent avoir, et seront tronvables auxdis lieux et quartiers, faisans iceulx 
bens mectre par escript et leaulx inventoires bien particulicrement y declairant 
ou lesdis biens ont est6 trouvyez et sont gisans. 

Et a la garde des. biens meubles commeectront incontinent queleun pour les 
garder, renseigner et delivrer en temps et Heu quant ilz en seront semons, 
de fust que la ſemme, enfant ou aultre youlsist donner bonne, souflissante et 
reseante caution de gens non $uspectz pour Ja” restitution desdis biens ou Ia 
valleur diceulx moyennent laquelle caution lesdis deputez leur pourront laisser 
la maniance et joyssance desdis biens, faisans a ceste fin en faire juste pris6e. 

Et quant aux biens immeubles, revenuz, prouflictz et 6molumens diceulx 
commectront quelques personnaiges bhons catholicques et reseans aux regimens 
et administration d'iceulx par provision et jusques a ce que aultrement en 
Sera ordonne. 

Advenant que lesdis deputez entendent et Sojent advertiz que lesdis absens, 
ſugitiſz ou latitans non banniz aient anlcans biens en aultres quartiers et ju- 
risdictions ilz en advertiront en toutte dilligence les deputez estans celle part 
pour y faire faire semblable debvyoir et saisis8ement. 

Et Caultant que Von doubte et qu'Y faict anssy a presumer que pluisicurs 
gentilz hommes et aultres de toutes qualitez $estans meslez des troubles et 
factions pass6es ayent clandestinement par tierche personne on aultrement $i- 
nistrement vendu, allien6& on transport6 leurs biens tant immeubles que meubles, 
meismes les precieulx ou partie d'iceulx depuis le delict par eulx commis 
pour par ce moyen pourveoir 4 leur retraicte et fraulder le fisque, les deputez 
snsdis feront tant bon debvoir et extreme diligence pour recherger et venir 
a la vrave cognoissance des biens de telz tant immeubles que meubles precieulx 
ainsy allienez, venduz on transportez et $i avant quil leur appare deuement et 
Souffisament icelle alienation estre faicte en dedens le temps du delict par eulx 
commis, lesdis deputez en ſeront particulicre note en leur besoingnie et lais- 
Seront la joyssance de telz biens fant meubles que immeubles au possesseur, 
pourveu touttesfois qu'il en donne honne, Souflisxante et reseante caution a 
equivalent et pour autant que porront porter lesdis biens meubles precieulx 
et les ſraictz des biens immeubles d'ung an entier, commenchant du jour que 
ladite annotation $era faicte et Ja caution donnee ef a condition expresse qu'il 
ne les pourra vendre, charger ou aliener en dedans ledict an par direct ou 
indirect en $sorte ou manicre que Ce Soit Sans congie ou adveu de Sa Majest6 
on de mons-ignenr le due d Alva, etc. capitain? general des Pays de pardecha. 
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Et ladicte annotation et Saisie faicte en la maniere $usdicte, lesdis deputez 
feront adjourner lesdis Tugilifz '0u latitans non banniz par les officiers des lieux 
1 lears domiciles et par crys publicques en TEglise paroichialle ou a la bretes- 
que $Selon Pusaige des lieux a comparoir personnellement pardevaut Son Ex- 
cellence ou tel que icelle Son Excellence y commectra en dedens trois Sepmaines 
aprez pour $e Yenir purger et excuser de leur fuyte on latitation a paine que 
ledict temps expire et par leur defſault Von procedera contre eulx comme en 
tel cas $era trouv6 convenir bien entenda que $'ilz comparent et $se purgent 
des charges que on leur vouldroit imposer ou auroit impos6, en ce cas la main 
levee de tous bien leur sera accordee Sans aucuns despens comme en tel cas 
Sera trouv6e de droict et raison. ] 

Et aflin que les fiscaulx de Sa Majeste soyent en temps advisez des cas dont 
telz ſugitifz ou latitans non banniz seront charges lesdis deputez envoieront a 
Son Excellence le double de leurs informations et besoigni6 deans tel temps 
aprez icelluy acheve et mis au nect que lesdis fiscaulx le puissent avoir huyct 
jours auparayant le dernier jour desdis trois Sepmaines asSign&es, Sy envoieront 
aussy les relations des ofliciers contenant honne et ample $peciflication. 

Et sy aultre chose $survient ausdis deputez et leur semble necessaire avoir 
plus ample instruction pour mieulx parvenir a la vraye notice des biens diceulx 
absens, fugitiſz ou latitans et a Vaccomplissement de leur dicte charge ilz en 
pourront advertir Son Excellence pour y pourveoir s$elon que les occurrences 
en donneront PFoccasion et $e trouvera convenir. 

Lesdis deputez $'informeront aussy Sy le prince dTOrances, conte Lovys bx 
Nassou $0n frere, contes d'Ecuont et de Horxes, feu de marquis de BerGnes, 
les Scigneurs de MoxnTicxny et de BrEverkovt conte de CULEMBOURG et autres 
personnes principalles meismes desdis quartiers ou ilz sont ou $seront commis 
n'ayent en particulier ou en general ou aultrement par induction ou persuasion 
ou lettres tache et foict dehvoir a corrumper ou gaignier la noblesse desdis 
quartiers pour faire et emprendre chose que $soit au desservice de Dieu, de 
Sa Majeste et du commun hien et repoz et finablement de troubles et quelz- 
conques les charges qu'ilz trouveront resulter contre enlx et chacun deulx, 
des quelles feront et tiendront par leur dit besoigne bien particulicre note. 

Faict en Anvers le dernier jour doctobre XV*® soixante sept. 


Ainsy $80ubzcript : Le puc d'ALYE. 


Chaimbre des Comptes de Lille : cette instruction est en 
| tte du cahier des annotations, faites dans le Pays de 
PAlleu par les commis8aires CUVILLON et DE Hoves, 
en vertu de leur commission en date du 23 juin 1568. 
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eJ= Ix. 
Six decembre 1567 au 3 avril 1567 (1568 n.s.' 


Information faicle et tenue tant au bourg de la Gorghne que le village d'Auchy et aultres 
Tallenvyron par messire CHARLES DE BONNYERES, SCigneur et baron dudit Aucay, chevalier 
du conseil provinchial d'Arthois, grand bailly du pays de Lalleue et gouverneur dudit 
lieu de Ia Gorgue, et maistre NicoLas CORNAILLE, consecillier dudit conseil subroghuic 
au lieu de maistre PigRRE COURONEL, aussy Consciller dudit conseil, commissaires depulez 
par Son Excellence apparant par acte en parchemin en datte du onziesme de novembre 
XVe 80ixante sept ; Signe& embas : Duc d"ALva et cachete de $scs armes, Sieuvant linstruction 
a eulx delivre par ordonnancc de Sadite Excellence de pareil dacte que ledit pooir, 
ayant  prins pour adjoinct M* ABer. Commect, licencis es loix demourant a Arras. 


Du 6 de6cembre 1567 & la Gorgue. 


Hevs ve WassELs, escuier Seigneur de Laxxoy, prevost hereditaire de la ville 
de la Gorgue, eagie de cincquante nceuf ans ou enyyron, ANTHOINE Carcort, bailly 
de Le Fosst pour le sieur de Bossv, cagi6 de s0ixante ans ou environ, tesmoingz 
&vz et examinez Sur la congnoissance des biens Faulcuns de Lestrem, que Fon 
tient sectaires, dient et asserment par leur serment que CHarLEs bu Riez et $a 
femme, latitants, GuiLLauwt pts MareTz, Jenax pe Fier, Jonas LE MarisTre, MicniEL 
pu Ritz, Rorerr pu Pan, non absent, AnTwoinE DE LESCLUZE, execute, NICOLAS 
Savise, Laurent beg Fitr et le fils d'Anroins be Lannoy, Henry LE Tarilg, 
ont & eulx appartenans certains biens sis & etc. 

Lesdits de WessELiNn et Caicor declarans avoir et porter bonne congnoissance 
de Jenan QuesTre, Jenin Quuyour, Sixon peE Retry, Maxin PerLin, Jacques LE 
MarsTrRE ct $on frere nomme Jaco, mais ne scevent qu'ilz aient aulcungs biens 
a eulx appartenans, ains Sont tenus et reputez pouvres gens comme n'ont aussy 
Mameu et CLaupe Crucot, jones filz a marier ayans encoires pere et mere 
vivans. 

Et quant a Pasco Borsart et $on frere, natiſz du villaige de Locon, chergez 
Tavoir portez les armes, ont aflirmez n'avoir aulcuns bi-ns, du moings qu'ils 
Soit venu & leur congnoissance ayant iceluy Pasco vendu tout son bien aupara- 
vant les troubles. 
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Quy est tout ce qu'ilz scevent Sur tout denement interroghue. 

Deposition de AnTnonxE ve Hanes, laboureur, demeurant a Lestrem; i] denonce 
les biens appartenant a Henry LE TaLLe, dont il a 6pouse la scQeur. 

Deposition de Nicolas beE LanGLE, laboureur a la Gorgue; il denonce les 
biens de PmiLipess CACLLIER, aussy labourier, demourant en ladicte paroisse, 
dont il a bonne congnoissance par estre s0n prochain voysin, lequel il scet soy 
avoir absente de $a maison quelque espasse de temps, ne sect ponrquoy, ny i 
quelle occasion, ou i] seroit depuis retourne pour Semer et remectre $us $es terres ; 
et est presentement lattitant, pour doubte destre apprehende par la justice et 
estre men6 ailleurs que pardevant $es: juges ordinaires, pardevant lesquelz i} 
Se Submettoit sans s0y absenter, comme il depposant a oy dire. 


Du 8 decembre a la Gorgue. 


Sire REGNAULT DE LE MortTeE, naguaires cure et chappelain de la Gorghue, 
eagie de Soixante-quattre ans, ANnTaoinNE bg BourGes, bailly dudit lieu, eaigie 
de vingt-nceuf a trente ans, Henry pe Winpes de cincquante-neeuf ans et 
Manu Crocueron de Soixante-seize ans, eschevins de la Gorghue, et Frt- 
DERICQ WASSELIN, grellier pour le pays Lalleue, eagie de quarante-Six ans le 
tout ou environ, demourans en la paroisse dudit la Gorgue, deposant an $ujet 
des biens de Dexis Carre, de Fraxcors pe LescLtse, execute par la corde en 
Ia ville de Bethune, Jenan pes: Biexs, JenaxN be LesPinxE, Jenin LE Sikg, Mi- 
CHIEL DE LESCLUZE, PniLiees CACLier, JACQUES LE SECQ, ANnDRIEU bu Pond, Fugitif, 
Jacques GAYRELLES, Nicotas pu Haytr, fugitif. 

Depuis lesdis sire REcNauLT DE LE Motte, Mameu Crocnueron et Hexky bt 
Winpes, interroghnie sy les des$usnommes en leurs deppositions ont est6 et 
sont absens de leur residence, ont dict par leur serment que Dexys CARLE est 
absent et fugitif, Jenax pes Brexs, PriLipees Caulier, anssy JEnAN bt LeEsPINNE, 
lesquelz touttesvoyes ilz ont entendu quelquefois revenir a cachelte en leurs 
maisons ; et, au regard de Jeaax LE SixT et Mice be LESCLUSE, ne $e sont 
absentez, meismes Sur ce que ledit S1xT auroit este adjournez a comparoir en 
personne pardevant Ja justice de Lalleue se y Seroit represente. 


Da 17 d£scembre 1567 & Auchy. 


Maitre JEAN pes Prez, cure proprictaire d'Auberch, eagie de trente-six ans 
ou envyron, depose qu'il a bonne connoissance de HurekT be Rovnauix, de 
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Neuve chapelle, chergie d'avoir porte les armes et assiste au saccagement des 
Eglises, comme il a de Fraxcuors Raout dudit Auberch. Dict pareillement avoir 
congnoissance de Jexax Davcnon, demourant Sur Je grand chemin menant «de 
Richebourg a la Venthye, ayant assist6 au $accagement des 6glises. 

Jeas Deswulen, laboureur a Cuincy, depose $ur les biens appartenant 4 
Mantis BLoxpet, charge d'avoir porte armes et assiste au -Saccagement des 
6glises ; a PrencnoN dit BreELON, Surnomme MoxsSTROELL, comme il entend de- 
mourant a Givenchy ; a NicoLas Dory, marcchal, demourant a Givenchy, charge 
de saccagement d'6glisxe et port darmes, absent et fugitif; a Jean Descanrs, 
censier des religienx de Marchiennes au village de Givenchy nommee la cense 
Douvert, « eslant absent6e pour esfre notte avoir assist6 aux Saccagemens de 
plusieurs &eglises et est6 a la bataille; » a Orvis bg ite Pace, de Fesrurert, 
latitant, charge du $accagement des Gglises 5 4 LAMBERT LE GRISE, auss! de FESTUBERT 
et demourant encore audit lieu, charge du $accagement des eglises; a Jacques 
LE Muirg, oncle ef neven, ayans est6 a la bataille; a Pierre ef Jenan bu 
Baviue, freres, charges de Saccagemens et ledit Prerke en outre de port Tarmes, 
ce dernier ctant fugitif; a Pierre LE Rovuix, dit Prerkeguis, charge de $Sacca- 
gement et port d'armes. 

Sire Jacques Maxessitr, chapelain age de 31 ans et Stvon beg ut Hare, taver- 
nier, ag6 de 38 ans on environ, demeurant a Violaines, deposent avoir bonne 
connaissance de ANSEL LE Roy, note d'avoir est6& au $accagement de Feglise du 
Maisnel et aultres, quy est resident audit Violaines; a JtrouE OLtivier, charpen- 
tier; 4 Garret, Movcgue, couturier; a Mamev et Jenan Brouvcgue; i Jacgues 
SoUPPLET, boucher. 
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Du 17 decembre 1567 & Auchy. 


Jeax Facox, bailli d'Auberch, ige de s0ixante ans, et GuiLLaUyE bt LE Pitkut, 
age de trente ans, demeurant audit lien, deposent qu'ils ont bonne connaissance 
de Francois Raoui, lequel est © difſame davoir assist6 en bruyt commun au 
$accagement des eglises dudit Auberch et Fromelles, et que pour ledit cas il 
seroit abgente et rendu fugitif; de Jean LE Marrs dit Drvcnox, lequel on scet 
pour quelque temps Soy esftre absente, ne Sachant encoire pour le present ou 
i1 faict $a residence. 


Du 3 avril 1567 avant Paques & Givenchy. 


Jacgues CnaRLes, bailli de Givenchy, age de 42 ans, dit avoir bonne connais- 
Sance de JraN Descaues, censier pour Tabbaye de Marchiennes de la ceuse 
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Douvers, a4 Givenchy, laquelle cense auroit est6 pillee par les soldartz de la 
ville de Bethune il pceult y avoir quattorze 4 quinze mois, de maniere qu'1lz 
4ueroient emporte tous $ses bhiens mcaubles, bestial et aultres utensilles de 
laheur, tellementque ne luy est riens demoure, lequel Sest rendu absent et fugitif. 


Signe: Cn. ve Boxxnytres, H. CornAllLE et A. Cover. 


Archives du Departement du Nord. — Chambre des 
Comptes. — Cahier de dix-huit feuillets en papier. 
IL. 


{" Compte de Loris LE Campitn, receveur du Domaine d'Arras, Avesnes et Remy, pour 
un an commencant le 24 juin 4566 et finissant & paret] jour 4567. 


97 r.. — Pai6e & Jrenax pe LaTTrE, maistre des haultes ceuvres de la ville 
(Arras, pour avoir mis an Supplice par la corde a une potentte sur le marchiet 
de Le Venthie, le XXIF de febvrier XV* LXVI, an de ce compte, ung nomme 
Jacoves HosTELET, natif de Ja ville de Le Gorge, chergie attainct et convaincu 
Tavoir avecq aultres adsist6 an $accagement des eglises de Lestrem et $ainct 
Anthoine de Balloul, prins et applicquice a son prouflict aulcuns bois procedans 
de la rompture et saccagemens des imaiges et aultres choses de Teglise de Le 
(:orge, avecq aussy davoir porte armes contre Sa Majeste, la somme de LX s0lz. 

Audit , Jenax pr LatTre, pour avoir mis au dernier $npplice par la corde, 
Sur le marchiet du bourcq de Le Venthie, ung nomme Mameu Barart, clercq 
de la loy de La Venthie, chergie d'avoir adsiste a desmolir les aultelz, rompus 
les imaiges et hugeries de T'eglise de Le Venthie, et bende les cloches pour 
empescher qu'elles ne ſussent sonnees Vallarme, au feu, ou aultrement contrevenuz 
aux ordonnances et placcart de Sa Majeste faict contre les saccageurs des &eglises, 
bn comme SE > SS + - + « + + +  £ he $0 

{Þ 83 vs. — A Fraxcnos FRATREL, Sergeant, pour estre venu en ceste ville 
Arras, par expres commandement de mons* le gouverneur (MAaxiiLiEN DE 
Meuus, vicomie de Gand, gouverneur d'Arras,) affin d'estre ouy et interroghuie 
en Vinſormation encommench&e allencontre dn seigneur de Haxexcaue et $es 
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adherens, pour le bien de justice, la Somme de. . . . . . XXXVI solkz. 

[{* 835, — A Jacques Gars0n, maieur de Pernes, Francnois peE Wiwii, procureur 
fiscal, CurisTOFLE be LaTtTrE, nottaire et greflier dudit lieu, et Pierre HoxoRt, 
aussy nottaire, tous demeurans audit Pernes, oys et interroghuiez pour justice 
allencontre du S$eigneur de Haxnexcaue et aultres, ayans faict ou assist6 aux 
presches faictes audit Pernes ; et ce Sieuvant les ettres de la ducesse de Parme, 
a4 chacun XXII solz, pour ung jour a cheval qu'ilz ont estez retenuz apres 
avoir estez oyz pardevant mess* du conseil d'Arthois, pardevant lesquelz ilz 
estoient adjournez 4 ces fins, font ensemble la somme de. . . IMlu. XVIs. 


Archives du Departement du Nord. — Chambre des Comptes. 


NI. 


27 juin 1568. — Philippe II donne la jouissance des biens delaisses par Frangois 
et Isratl de Lescluse, auteurs du meurtre de Dentelin Gondebleu, en son vivant 
prevot des marechaux d'Artois, au profit de la veuve de celui-ci. 


Letires de donnation de la joissance viaigicre au prouflit de 1a vesve DENTELIN GONDIBLEUS, 
a 80n lrespas pr6vost des mareschaulx d'Artois, de certains lieu, manoir et hceritaiges 
conlisquez 4 Sa Majest6 comme ayans appertenu a feu FRrRaxCcHois ET ISRAEL DE LESCLUZE, 
condamnez pour heresic et troubles. 


PaiLiyee par la grace de Dieu Roy de Castille, de Leon, d'Arragon, etc. A 
tous ceulx qui ces presentes verront, Salut. Receu avons humble supplication 
de Fraxcuorst Fourert, vesve de fen DexTELNN GONDIBLEUX, en $0n vivant prevost 
des mareschaulx de nostre pays et cont6© dArthois, contenant comme puis 
nagueres icellny fen prevost, sur PFadvertence du baron b'Aux1, grant bailli de 
la Gorgue et du pays de I'Alluene, $e Seroit transporte avecq $es gens tant de 
cheval que de pied audict pais pour attrapper plusieurs voleurs, grassateurs 
et aultres mauvais garnemens y estans, lesquelz meurdrisoient, pilloient et 
Saccageoient les curez et beaucoup de bons labourenurs, n'ayans voulu adherer 
a leurs erreurs et faulses opinions, que lors, as$avoir s$ur ung vendredy Second 
Tapvril dernier pass6, environ les douze henures de nuict, icenlx vollears' et 
grassateurs, a Fassistance plusieurs sectaires tant dudict pays de FAlluene et 
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Flandres que Dourlens, auroient mis&rablement meurdry et occis ledict prevost 
et avecq luy $seize de $es gens de cheval pernoctans en certaine maison $sur 
Lestrem, advouerie de Bethune; et, ne se conlentans de les avoir ainsy miscrablement 
traicts, prindrent, ravirent et emmenerent leurs chevaulx en nombre de dix sept, 
dont les sept appartenoient audict prevost et les aultres & ses.gens, les depouillerent 
tous et prindrent audict prevost en clers deniers plus de trois cens florins qu'il 
avoit sur luy pour furnir et satisfaire aux despens de luy, ses gens et chevaulx ; 
et en apres, environ Vaube du jour, dresserent leur chemin vers ledict Dourlens 


pays de France, sans que ladicte suppliante ait sceu recouvrer lesdicts chevaulx, ' 


quel debvoir elle y auroit faict, supportant a ceste cause plus de deux mil 
florins d'interest et dommaige, oultre ce qu'elle souffre pour la mort de $sandict 
mary, en estimation, de mil & donze cens florins et plus et pour ce que ledict 
meurdre a este commis a Fadven et assistence d'un Israft pe Lesciuze, filx 
de feu Francnors pe LEtciuze, et daultres sectaires, $es complises, pour vengeance 
de la mort de $sondict pere qui fut exccute par la hart pour cause d'heresie. 

Ladicte suppliante nous a tres-humblement supplic et requis qu'il nous pleust 
permectre qu'elle se puist retirer sur les biens et heritaiges desdis Francnors et 
IsRaEL DE LesCLUzZE pere et filz, pour $ur iceulx biens reconvrer les pertes, 
dommaiges et int6restz s$usdis ou $sur ceulx qui les auroient saisy ou pourroient 
encoires $aisir de nostre part, mesmes attendu que par le droict de $sondict feu 
mary elle debvroit avoir ung tiers des hiens des exccutez par justice a $0n 
instance et poursuicte, comme a este6 Jedit Fraxcnors pe LeSCLUzE, et aussy que 
Sondict feu mary seroit decede en nostre Service actuel, auquel i] a consume 
tons $es hiens et grande partie de ceulx de ladicte $upplyante, et que $ur 
ce luy voulsissions faire expedier noz letlres patentes en tel cas pertinentes. 

Scavoir faisons que ces  choses considerces, et Sur icelles eu Padvis premiers 
de noz amez et feaulx les gens de nostre conseil provinchial en Arthois, lesquelz 
se $ont faict informer tant sur les pertes que de la valeur et quallite des biens 
dess8us mentionnez, en apres des chief, tresorier general et commis de noz 
domaines et finances, inclinans a la supplication et requeste de ladicte Francaorse 
FouserT, Supplyante, et la veuillans favorablement traicter et aulcunement 
r6compenser desdictes pertes, affin qu'elle puist avoir meilleur moyen de vivre 
et sentretenir honnestement la reste de $a vie, nons, pour ces causes et aultres 
4 ce nous mouvans, luy avons, par la deliberation de nostre tres chier et tres- 
ame cousin chevalier de nostre ordre, lieutenant gouverneur et capitaine general 
en-noz pays de pardecha, le duc d'Alve, marquis de Coria, etc. donne et 
accorde, donnons et accordons de grace especialle par ces presentes, la joissance 
Sa vie durant des maisons, manoir et aultres ediflices nommez la place de bois, 
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ayans appartenu audict Francnois DE LESCLUZE Scituez et assiz au grant chemin 
allent d'Estaires a La Bass&, tenant aux biens de Jenan LE Turco et Guy bu 
Bors, mis en arrest par les commissaires deputez par nostre dit cousin le duc 
IAlve sur le faict des troubles advenuz audict pays de Lallueue ; a laquelle place 
Sont appendantes les parties que $'enssuivent : asScavoir Sept a huict bonniers 
de terre a labeur et neuf a dix mesures de jardinaiges, estimees lesdicte maison 
et terre en revenu annuel a vingt liyres de groz, le tout occuppant par RoBerT 
ve Pax, fermier; item, encoires ung aultre second manoir que contient tant 
en jardinaiges que terres a labeur cincq a $ix mesures, scant sur ladicte rue, 
et tenans de deux cens a BenoisrT GoMBErT, qui est baillie a ferme a Jenan 
WarELier pour cincq a Six livres de groz par an; ef, pardessus ce, certain 
manoir amas6e comme dessus $s6ant audict terroir d'Estaires, contenant trois a 
quatre mesures, tenant au grand chemin du pont de Lyz audict Estaires a MicuieL 
ve LescLuze et a la rue sire Bexnarn, que vault en rendaige annuel quatre 
livres de groz, selon qu'il appert par Vinventoire des biens saisiz audict pays 
de FAllueue, par les commissaires susdis, en paiant toutesfois par ladicte FRancnoisE 
FouserT les charges constituces et affectes sur lesdis biens S'aulcunes en y a, 
pourveu qu'elle sera tenue faire presenter et exhiber ces meismes presentes 
originalles, tant en nos dictes finances que en la chambre de noz comptes & 
Lille pour y estre respectivement enregistrees I et ainsy qu'il appartiendra. 8; 
donnons en mandement a noz amez et feaulx les chief, president et gens de 
noz priv6 et grandz consaulx, ausdis de noz finances, president et gens de noz 
consaulx de Flandres et d'Arthois et a tous aultres noz justiciers officiers et 
$ubjectz, cui ce regardera, que de nostre presente grice, consentement et accord 
ensamble de la jouissance des bieus dessus declairez $elon et en la forme 
et maniere que dict est ilz facent, sceuffrent et laissent ladicte Francnorse 
FousekT plainnement et paisiblement joyr et user, sans Juy faire mectre ou 
donner ne souffrir estre faict, mis ou donne aulcun trouble ou empeschement 
au contraire car ainsy nous plaist il nonobstant quelzconques ordonnances, 
restrinctions, mandemens ou deffences a ce contraires. En tesmoing de ce nous 
avons faict mectre nostre scel a ces presentes. Donne en nostre ville de Bruxelles, 
le XXVIIF jour de juing Van de grace mil Y* $oixante- huict, de noz regnes 
asscavoir des Espaignes, Sicille etc, le XIl* et de Naples le XV*. Sur le pli 
ttait ecru : 


PAR LE ROY, le duc dAlve, etc. gouverneur general, le seigneur de BenrLaywoxT, 
chief, messires Gaspar SCHETzZ, Seigneur de GROUBENDOXC, tresorier general, JossE 
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be Dawnoupert, chevaliers, et ALBERT van Loo, commis des finances, et aultres 


presens. 
Signe : D'OVERLOEPE, 


Chambre des Comptes, a Lille. — 29® registre des chartes, 
folio 115 re. 


REPARATIONS DES KGLISES. 


A.. 


Le 5 juin 1569. — Le bailli, les 6chevins et la communautse de la ville de la 
Gorgue, les marguilliers et anciens, certifient avoir fait reparer Ieglise et 
gpecialement avoir fait restaurer les verrieres, le crucifix, les reliquaires, etc 


Nous, cure, bailly, eschevins et communaulte de ceste ville et paroisse de le 
Gorgue avecque les mergliseurs, anchiens et deputes deservans Toflice dicelle eglise, 
certifſions A tous ceulx qu'il appertiendra que le sainct service divin en nostre 
mere $ainte &glise catholicque et romaine a de tous tamps, par les bons catho- 
licques et fidelles soubzsignez, tousjours est&s observe, nonobstant et $sans 
avoir regard aulx sextaires de ceulx de la nouvelle religion pretendue. Ains au 
contraire ont faict refectioner icelle leurdicte eglise, &sy comme avoir faictz les 
offices a Thonneur de Dieu, du Roy et de leur sallud; et especial ont faict 
reſectioner les verrieres, crucefix et repositoires du Saint Sacrement, ensamble 
les fons et reliquiaires, casules quy convient estre deservant 4 nostre dicte mere 
Saincte eglise. Aiant en effect racoustre le pavement diicelle eglise et mises les 
cloches en leur estat, comme elles estoient auparavant lesdict troubles; joinct 
aussy qu'il ont faict refectioner les bancq et hugeries, comme il estoient auparavant, 
pour y asseoir le poeuple, ensemble leur - tresories. 
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Pour toute laquelle reparation et aultres non denommees de plusieurs menutes 
leur a convenu desbourser la somme $sept cens cincquante quatre livres quatorze 
soltz parisis. Nonobstant que pour ce faire n'ont est6s interpelle par les placars 
de Sa Majeste; Ains par Vinhort et bonne instigation de monseigneur le gouver- 
neur et des $0ubz signez, combien qu'ilz ne Tont receu que ce jourd'hui; $sans 
Pulterieure qu'il oat, Dieu et la Vierge Marie en ayde, esperant encoire en faire, 
Priant Dieu les volloir tenir audict estat; faictz soubz noz sainglz icy mis ce 
cincquiesme jour de juing XVe $soixante nceuſz. 


Signes: De Bounrces, Pierre Leuren, AnTroxus Mencne, J. ie CaTtuLE, Jacques 
pE SainTPoL, A. be MoTTa, Jan Hurcens et Hengty be Muibe. 


Archives de I'Etat a Gand, — Fonds de l'ancien Conseil de Flandre. 


VII. 


PREDICANTS ET AUTRES PERSONNAGES. 


A... 


25 avril 1567. —- Le Conseil de Flandre demande des renseignements an bailli 
et aux 6chevins d'Ypres sur les faits de troubles commis par le seigneur de 
Vendeville, en compagnie de gon beau-frere, un des fils du seigneur Van 
Acker, de Jacques Taffin et de Jacques de Buysere. 


De Raedslieden, etc. Lieve ende beminde, Uute dien dat den heere Van 
Venpevitle doch heeſt hier int hof, in materie van purge, ende dat wy. verstaen 
dat de zelve over zekeren tyt gheassisteert met zyn schoonbroedere, cen vande 
zonen van den heere Van AcKkER, int quartier yan Belle, Jacques Tarrix, ont- 
ſanghere van Cassel, ende van eenen ministre met hun ghebrocht tYpre, ter 
instantic van die vande nieuwe religie, ghenaempt Jacques ve Busere, apostaet 
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vanden ordre vanden Augustynen, zoude ghecommitteert hebben binnen der 
zelver stede van Ypre diverssche desordren ende insolentien, niet alleenlic 
openbaerlic up de straeten, hem draeghende als hooft vande voornoemde vande 
nieuwe religie al theurlieden coste, zo dat tghemeente daer deure grootelicx 
zoude ghealtereert ende verarghert gheweest hebben ; nemaer oic in uhlieder 
camere van $secreten hebbende oic uut zyn auctoriteit ghedaen $slaken zekeren 
ghevanghene, wesende principael autheur vande Storminghe vanden beilden, 
danof ghylieden noticie zoudt ghehouden hebben. So eyst dat wy ulieden 
ontbieden ende van Zyne Majesteyt wegen lasten ende bevelen ons in alder 
diligentie te zendene extraict vande zelven noticien ende copie auctenticq vande 
informatien daerup ghehauden metgaders vanden brievene dienende tot den 
propoeste an ulieden ghescreven, zo- wel by den voornoemden heere Van Vex- 
DEVILLE als by myn heere den prince van Gavre, gouverneur van Vlaenderen, 
oic mede vanden andworden daerup ghegheven, ende voorts bescheet van al 
tguene dat danof ghebuert, daaruut ghesproten ende ghevolcht es merckelic van 
de questie dien angaende gheschiet tusschen den voornoemden heere Van Ven- 
DEVILLE ende UTExnove. Omme ulieder rescriptie ende bescheet ghesien, daer- 
mede ghedaen te werdene dat behoort zonder dies te zyne in ghebrecke. 


Lieve ende beminde God zy met ulieden. 
Tot Ghendt, den 25 aprilis 1367. 
Au bas : Bailliu voocht ende scepenen vander stede van. Ypre. 


Archives de I'Etat a Gand. — Fonds de I'ancien Conseil de Flandre. 
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12 mai 1567. — Lc Conseil de Flandre 6crit a Josse Huusman et & Pierre le Cocq 
pour avoir de plus ample renseignement sur le seigneur de Vendeville, et meme 
gsur les points de Iexamen de Pierre et de Philippe Wattepatte, concernant le 
dit Vendeville; il les charge de se transporter dans le quartier de Merville 
et aux environs pour informer sgur le meme. 


Les gens, etc. Tres chiers $seigneurs et conſreres, 


Comme pour enfonser le ſaict du seigneur pt VENDEYYLE, il est requis d'avoir 
plus ample information $sur $on faict, mesmement sur les poinctz comprins en 
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Vexamen de Pierre et PuLieee WarteeaTt, concernant icelluy dE VENDEYYLE, nous 
vous avons bien vollu envoyer la minute dudict exame, au marge duquel 
trouverez par annotation dudict seigneur pE VENDEYYLE tout ce qui touche $a 
personne, aflin que & vostre premiere opportunite, ayez a vous transporter au 
quartier de Merville et illecq et es environs prendre particuliere information 
sur lesdicts pointz, sy avant qu'ilz sont illecq advenuz, appendances et depen- 
dances, et au $urplus sur tout ce qui peult concerner le faict dudict seigneur 
bE VENDEYYLE, tant a charge que descharge. Et ce faict, nous renvoyez le plus 
tost que faire pourrez vostre besoingn6 avecq ledict exame pour le joindre 
aux aultres pieches et y prendre le regard qu'il convient; A& tant tres chiers 
Seigneurs et confreres, Dieu vous ayt en $a garde; de Gand, ce XII de maii 4367. 

Au bas: A nos tres chiers seigneurs et confreres maistre Josss Huusnan, 
conseillier ordinaire, et Prexrt LE Coco, conseillier, commissaires du conseil du 
Roy, ordonne en Flandres. 


Archives de VEtat a Gand. — Fonds de l'ancien 
Conseil de Flandre. 
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I. FAITS ANTERIEURS A 1566 


A. — Decembre 41529. — Charles-Quint 
vend & Philippe d'Orley, 6cuyer, seigneur du 
Plessis etc., le fief de Noord-Berquin, 4 lui 
6chu par droit de confiscation, prononcee 
contre le seigneur de ce lien (Louis de Ber- 
quin), ex6cut6 en France tus cause d'her6- 
5 8 < RS 


B. — 4 Janvier 2561 (1562 n. s.). — 
Marguerite ordonne a ceux du Conseil de 
Flandre de faire transporter a Gand Jacques 
Taffin, receveur du Bois de Nieppe. 56 


C. — 23 janvier 4361 (1562 n. s). — Le 
conse1l de Flandre demande 4 Titelmans des 
renseignements 8ur Jacques Taffin, prisonnier. 
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Dp. — 3 janvier 1561 (1562n. s.). — 
Le conseil de Flandre demande au gardien 
des freres-mineurs a St-Omer de se rendre a 
Gand pour t6moigner $ur le fait de Jacques 
© ;”, S___ 

E. — 30 janvier 1561 (1362 n. s.). — Le 
ſrere Franc ois de Wallon-Capelle, gardien du 
Biez en Artois ccrit au Conscil de Flandre 
pour $'excuser de Pimposstbilite ot 11 est de 
Se rendre devant le Consetl ct lui declare que 
[inquisiteur Titelmans est en possession de 
SU deposition cr. . WO 

F. — 5 fevriert 1561 (1: $62 n. $.). — Le 
Consecil de Flandre reclame a Titelmans les 
renScignements a lui donnes par le frere 
Walon-Cappelle sur Jacques Tafftin . . 39 

G. — 25 tevrier 15361 (1562n. s.) — Le 
Conseil de Flandre 6crit a Pierre de Moninck, 
provincial de Vordre de St-Frangois, Sur ce que 
Jacques Taftin aurail fait abandonner le cloſtre 
par un frere du couvent de St-Omer. . 59 

H. — 53 mars 4561 (1562 n. s.). — Le 
Conseil de Flandre informe la duchesse qu'il 
a clargi Jacques Taffin, faute de preuves et 
de charges suffisxantes. . . . . . 60 

J. — 17 juillet 4562. — Lettre de Pierre 
Titelmans, chapelain et orateur de Marguerite 
de Parme, et inquisiteur 4 Courtrat, par 
laquelle il informe Marguerite des desordres 
et des preches lenus a Boeschepe par Ghislain 
Damman, frere de sire Guillaume Damman. 61 

k. — 23 juillet 4562. — Le Conseil de 
Flandre donne ordre aux baillis de Bailleul et 
de Cassel d'arreter Ghislain Dammann . 62 

L. — 31 juillet 1362, a Bruxelles. — 
Leltre de Marguerite de Parme au conseil de 
Flandre par laquelle elle lui fait connaſitre la 
leltre de Tielmans et lui enjoint d'euvoyer 
des commissaires pour informer sur le preche 
(de Boeschepe. 

M. — 2 aoot 1562 — Le conscil de Flan- 
dre mande au procureur-genceral de se mettre 
a la poursuite de Ghislain Damman. 

N. — 2 aonot 1362. — Lettre du President, 
Pierre van Beveren, et des gens du Conseil 
de Flandrc a Marguerite de Parme lui annon- 
vant Texccution de Secs ordres et Venvoi du 
procureur general de Flandre a Boeschepe 
pour ouvrir une information et aviser aux 
moyens de punir les coupables, et la priant 
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«cerire aux officiers de juslice de poursuivre 
les coupables avec plus de rigueur . . 65 
0. — Sans date (aont 1562?) — Le Conseil 
de Flandre @ la Gouvernante. — Le procureur 
general a el6 envoye a Boeschepe pour faire 
apprehender Ghislain Vamman et pour faire 
une information $ur le preche ; des qu'il aura 
fini 80n besoigne, i! en sera envoye commu - 
nication a $0n Altesse. (Minule cancellbe a 
_ a _ . _v-=_ wee co 
P. — 5 aoot 1562, 4 Bruxelles. — Lettre 
de Marguerite au bailli de Cassel par laquelle 
elle lui enjoint de 8'opposer aux as88emblees 
et de chercher a s'emparer de Ghislain Dam- 
man et de ses complices . . . . . 67 
Q. — 8 ao 4562. — Le procureur-general 
rend comple au Conseil de Flandre, des demar- 
ches faites par !ut dans FVaffaire Damman. 68 
R. — 11 aot 1562. — Le Conseil de Flandre 
envoie la lettre precedente 4 la duchesse. 69 


S. — 28 aont 4562. — Le Conseil de 
Flandre informe la duchcsse du resultat des 
poursuites de Ghislain Damman . . . 70 


T. — 12 septembre 1562. Leltre de 
Marguerite de Parme au Conseil de Flandre, 
[informant qu'elle a dEp6che a Boeschepe 
M"* Robert du Cellier et Jean de Blasere avec 
le Souverain Bailli et le Procureur-general 
pour poursuivre les sectaircs. Elle ordonne 
de publier au dit lieu que quiconque livrera 
morts ou vivants les autcurs des troubles 
receyra pour recompense la $omme de 200 
florins, et que ceux qui d6enonceront 'un des 
adherents recevront 100 fl. enjoignant aux 
officiers de justice de rester 4 leur poste et 
de n'admettre aucun ctranger sans atllestalion 
du cure de leur residence certifiant qu'ils 
Suivent la foi catholique . . . . . Tl 

U. — 42 $septembre 4362. Bruxelles. — 
Leltre par laquelle Philippe 11, roi de Caslille 
elc., comte de Flandre, donne commission I 
Robert Cellier et Jean de Blazere, conseillers 
de la Chambre du conseil; confirme la com- 
mission donnee par la duchesse de Parme, 
leur donne mission de prendre « information. 
connaissance et judicature » des auteurs el 
complices des preches de Boeschepe ; de 
proceder, avec l'assislance de messire Ferdi- 
nand de la Bare, chevalier, seigneur de Mous- 
cron, Souverain-bailli de Flandre et Jacques 


de Brune, conseler ef procureur de $00 
conseil, de telle fagon qu'ils jugeront convent 
$ans 6gard aux privileges de juridiction aux- 


quels il est deroge pour celte fois . . T3 
V. — 13 $septembre 1562, a Bruxelles. — 


Lettres de Marguerite, par lesquelles elle 
informe les baillis d'Ypres, de Cassel et de 
Bailleul, qu'elle a commis Robert du Cellier 
et Jean de Blasere, conjointement avec le 
SOUVECrain Bailli et le Procureur-general pour 
apprehender les sectaires, et leur enjoint de 
preter aux $usSdits aide et assistance dans Vac- 
complissement du «devoir de leur charge. T5 

W. — 413 septembre 1562. — Letre de 
Marguerite a Veveque 'Ypres concernant les 
troubles arrives a Boeschepe : elle le charge 
(Wobliger les cures de lenir registre de bap- 
lemes, nariages et deers et de denoneer CeuX 
qui 8eront suspects A(heresice. . . . T5 

Y. — B Septembre 1562, Bruxelles. — 
Lettre de Marguerite de Parme au conscil de 
Flandre lui adjoignant d'envoyer des commis- 
Salres au quartier de Bocschepe, accompagne 
(e gens armes pour y maintenir Vordre. T6 

XN. — 12 octobre 1562. — Les conseillers 
{44 Cellier et de Blazere informent le Conseil 
ie Flandre de Farrestation et de Fexecution 
(4e trois complices de Ghislain Damman. T7 

Z. — 11 decembre 4562. — Le consell 
donne un avis defavorable sur la requete en 
grace de Mathieu van Peperslracte, implique 
ans Vaſſaire de Boeschepe. . . . . T8 

AA. — 11 deeembre 1562. — Le Consell 
ile Flan-ire donne un avis defayorable sur la 
requele en grace presentee par Jehan Serevele, 


inpliqu6 dans Vaffaire de Boeschepe. . T9 

BB. — 28 novemrbe 1562. — Requele 
present6e a Son Altesse par Pierre van de 
Weyl, brasseur 4 Sleenvoorde. — La dite 
requele envoyee a Vavis du Conseil de Flan- 
We... .. = + 2 


CC. -- Liste ou Tableau des condamnations, 
prononeees par les commissaires et les eche- 
vins 'Ypres, contre les complices de Boe- 
«ehepe. | R OS ; ; . ; . .-.,o9 


11. TROUBLES DE 1566. 


A. — 18 400t 1366. — Jean de Morbecque, 
gouvyernenr (Aire, informe lu duches>e dos 


M417 


— — —— —— 


deaordres commis par les sectaires dans les 
6glises ou ils ont. pille, detruit et profanc tout 
ce queelles contenaient ; il Faverlit que la pa- 
roisse de Morbeke et le chateau de la Motte- 
au-Bois, avec la chapelle, Sont menaccs d'ctre 
trailtes de meme; il demande un renfort de 
50 ou 60 soldats. >, 6. 

B. — 22 aolt 1366: — La duchesse en- 
gage Jean de Morbecque a faire tous scs efforts 
pour empccher les preches et les icono- 
clasles. Elle Ini envoie une ordonnance pour 
la levee de douze soldats, ct elle se concertersa 
avec le comte IEgmont pour lui donner les 
renforts demandes. . . . . . . -86 


11. TROUBLES DE 1567 ET 1568 


A. — 27 Jauwier 4367 (1568-n. s.). 
Frangois De Stavele et Jean De Visch &6crivent 
au baron de Rassenghien pour lVinformer des 
recherches qu'ils ont faites dans les environs 
de Steenvoorde pour apprehender les auteurs 
des desordres commis a Winnezeele et & 
Oudezeele,au detriment de Monsieur d'Helfault 
el de Gillis De Cortewille, capilaine a Nieu- 
BR. LE oe © ot EET 3205 

B. — +4 fevrier 1367 (1568 n. s.). — Le 
baron de Rassenghien informe le magistrat 
d4"Ypres que le duc approuve la levee de cent 
hommes supplementaires ; il les joindra aux 
400 qu'il a retires des garnisons $0Uus la con- 
duite du scigneur de la Cressonnicre pour les 
diriger Sur Cassel, Furnes ct Bergues. Bou- 
langier 4 arr6le a Steenvoorde trois sectaires 
de la bande des brigands. . . . . 88 

C. — 3 mars 1567 (1568n. s.). — Les 
commissaires Charles de FEspinoy et Jossc 
Huysman demandent une aide de 5 hommes. 

89 

0. — 4 mars 4156T (1568 n.s.). —-Le 
Bailli de Coornhuyse 4 recu des officiers de 
justice, Sous $CS ordres, leur declaration dc 
lidelite au Roi et a la religion catholique ; 
ceux de la chitellenic $ont en dehors de 86s 
HED. 5. . ES ES.SG.18 

FE. — 4 mars 1567 (15368 n. s.;. — Les 
commissaires Lespinoy et Jossc Huysman ſont 
remarquer que Nicolas Aubyn, bailli de la 
chatelleme d'Ypres, a frequente les premiers 
preches cf que Messeignenrs des finaees 
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out resolu de donner la ferme de s0n bailliage 


a de Brimeu, fils de Pierre de Vooght. . 91 
F. — 6 mars 1567 (1568 n. s.). — Le 
taron de Rassenghien au Duc. — Le 3 mars 


(apres les informations des commissaires, 
54 personnes ont E616 arr6t6es. Les 500 hom- 
mes leve6s par les sept chatellenies ne sufli- 
sent ps pour la defense de tout le pays; — 
depuis Varrestation d'Hannekan , et par suite 
du depart de Camerlynck, avec environ 40 de 
s$es complices vers Calais et Boulogne, la 
eontree $6 remet peu 4 pen. _ 


IV. SENTETCES 


A. — SENTENCES DE LA COUR FEODALE 
DE CASSEL. 


|. — 40 avril 1567, & Cassel. — La Cour 
de Cassel a condamn6 Martin de Zwarte 2 
Aire exccute par la corde pour avoir aide a 
saceager Veglise de Volkerinchove et avoir 
comms dautres actes de brigandage avec 
Clays de Visch, exccut6 4 Ekelsbeke, et de 
Martin Arnoud, ex6cut6 par le glaive a Cassel. 
94 

2, — 40 avril 4567. — La Cour de Cassel 

a condamne 4 Gre ex6eut6 par la corde Jean 
Morel 1* pour avoir, en 1566, 4 Armenticres 
el a Erquinghem, detruit les &glises et les 
images; 2* pour avoir a S(-Venanl, avec 
Fassislance d'Hannecamps ct autres, menace 
de meltre le ſeu a IV'eglise; 3% pour 8'6tre 
lrouve en compagnie avec le dHannecamps 
dans la maison de Pasquicr Bernaert A 
$t-Marie cappel, of le dit Hannecamps a 616 
apprehende avec ses complices parmi lesquels 
me Beet. ... . 80 
3, — 23 avril 4568. — La Cour de Cassel 

a condamane Mathieu de Schot, 4 Gtre ſuslige 
jusqu'a sang coulanl, et banni de la Flandre 
pendant trois ans, $8ans pouvyoir y rentrer a 
peine dere exceut6 par la corde; 1% pour 
avoir s0uscrit & la collecte en favenr de 1a 
nouvelle religion ; 2* pour avoir 616 avee des 
rompagnons a Neuve-Eglise avec intention de 
s enroler pour Waltrelos et n'6tre revenu que 
pareeque le solde Fun thaler n'6tait pas suf- 
© "N28 TT CNN. RO 
4. — 30 avril 1568. — La Cour de Cassel 
rondamne Francois de Coninck &4 Gre conduit 
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Sur un cchaſaud cf la Glre ſuslige juSqu'a Sang 
coulant, et banni de la Flandre pendant 50 
ans : 4* pour avoir accompagne dans diverses 
6glises les deslructcurs d'images, dont Il 
Gait le meneur el Ie chef; 2® pour avoir ſr6- 
quent6 les preches en armes. . . . NT 


5, — 8 mai 1568. — La Cour de Cassel 
condamne Philippe Morel & Glre ex6cule pat 
la corde pour avoir, en 1566, au temps de [ieo- 
noclastie, a deux reprises, dans I'eglise de 
Watou, detruit les antels ct les images, no- 
tamment celle de St-Cristophe, et coopere 
avec $68 compagnons a la demolition de Fautel 
de la Ste Vierge de la meme 6glise, malgre 
les supplications des habitanls . . . 98 

6. — 15 juin 14568. — La Cour de Cassel 
condamne Mathieu Cortyl, a 6tre ex6cute par 
la corde ; 41* pour avoir 616, Ie 27 aoot 1566, 
en armes chercher 4a Bailleul Jacques de 
Buysere, predicant de la nouvelle religion ; 
2 pour Vavoir conduit dans Feglise de West- 
outre, oft il a preche; 3* pour avoir demol 
l'6ghse et les images; 4* pour $'&tre trouve 
dans Veglise de Brielen.a\ pres,ce! a Dikebusch 
et y avoir demoli un autel ayee une corde de 


cloche et les images avec une perche . 99 
B.. — SENTENCES DE L ECHEVINAGE DE CASSEL. 
{. — 6 mai 15667). — Les cchevins de 


Cassel condamnent a 6tre cx6cute par la corde 
Martin Caes. 1* pour avoir 616, Ia nuit et en 
armes, au preche d'Herzeele avec un predieant 
de Wormhout, puis 4 Arneke et a Sleenvoorde 
avec un predicant nomme Strubbe ; 2* pour 
avoir loge dans sa grange Gautier de Gomme, 
d6clare ennemi du pays, ct Irois autres ; 3® 
pour $'6tre rendu, le lendemain malin avec 
eux et sur leur demande, a Herzecle, chez la 
veuve Maillart Peussin, pour y parler a Camer- 
linck et a s8es complices . . . . -. 100 

2. — 23 mai 4567. — Le tribunal 6che- 
vinal de Cassel condamne Francois Van der 
Loesl a Gtre exGente par le glaive 1* pour 
avoir, en aont 1566, assist6 les hriscurs de 
leglise St-Pierre a4 Cassel;- 2* pour avoir 
empcche le cure de St-Nicolas, M- Michel de 
keysere, dans ses explications de Fevangile, 
3* pour avoir fail la quete en faveur de Ia 
constIruction dun temple, etc . . . 101 


_ _ ——.——— —— A. Am 


3. — Le 5 fevrier 4568, (1569 n. s.) — 
Le tribunal 6chevinal de Cassel condamne 
Pierre Reliacert, cordonnier, a Gtre ex6ente 
par le glaive, mais $'ll ne meurt pas catholi- 


, que, le conftlamne 4 Gtre brale vif, 4% pour 


avoir 616 avee Jacques Bertels, Jacques Lenfant 
et ainres de Cassel an si6ge de Furncs. — Le 
cure ayant declare quiil $'Gtail converti @ Ia 
religion catholique, i} a 616 ex6ente par Ie 
glaive . © 102 

{. — 458, (1369 nn. 8.) 5 ſevrier., — Le 
tribunal cchevinal de Cassel condumne Pierre 
Van der Zoesl, cordonnmer, a Gre execnte par 
le glaive : 1* pour avoir hante les principans 
destructeurs Teglises de Casset ; 2* pour 
avoir aide ct assis(6 les iconoelas!es de Feglise 
Saint-Pierre et de Notre-Dame de Cassel ; 3* 
pour avoir chante les Psaumes ; 4* pour avoir 
empeche le cure de Veglise Saint-Nicolas, 
M* Michel de keysere, exposer la doctrine 


catholique . WEE þ-- '» 626 Ro 
5. — 25 mu 1568. — Les Gchevins de 


Cassel condamnent Marex Van Ghelder & 6Gtre 
ex6cent6 par la corde : 1% pour avoir cri6 
« Vive les Gueus », 2* pour avoir en aot 
1566, saccag6 Veglise de Wemaerscappel et 
celle de Peene ; 3% pour avoir empcehe Michel 
De keysere, cure de St-Nicolas a Cassel dex- 
poser la doctrine catholique . . . . 4104 

6. — 23 mai 1568. — Les cchevins de 
Cassel condamnent Autoine Jongher, (alias 
de Jonghe) 4 Etre excente par la corde : 4» 
pour avoir, en 1566, assist6 aux presches en 
armes ; 2® pour $'etre rendu avec $8Cs com- 
plices a Wemaerscappel, armes d'un pistolet 
et y avoir detruit les images; 3® pour etre 
alle avec les memes dans I'eglise de Peene et 
d Furnes lh ERR - - - '-. » 106 

7. — 33 mai 4568. — Le tribunal 6chevinal 
de Cassel a condamne 4 etre execute par la 
core Gadifer Vander Clyte : 1* pour destruc- 
tion 4'6glise ; 2* pour 6tre alle avec quelques- 
uns a Gand el de 14 dans une chapelle, pres 
Maliaes, ou il a enleve une image; 3* pour 
avoir hant6 les preches avec armes, nolam- 
ment ceux de Jacques Buysere ct de Pierre 
Hazaert ; el avoir 6l6 all $i6ge de Furnes. 1035 

8. — 11 aoot 4368. — Les cchevins ic 
Casscl condamnent Mathieu Van Heule a 6tre 
ex6onte par I© glaive pour avoir abandonneg 


419 


ES I a 


Vancienne religion catholique, chant6 les 
psaumes, travaille le dimanche, et avoir fait 
bapliser 80n enfant par Jacques De Buysere, 
GAS. oo RE 6. 

9. — 14 aoQt 1568. — L'6chevinagede Cassel 
condamne Jean de Ruddere, 4 Gtre exceute 
par le glaive, pour avoir 616, en 1566, au 
preche en armes ct en reunion @ Cassel, et de 
la, toujours 62 armes, avoir accompagne Jar- 
ques (dc Buysere, Fapostat, 4 Hazebrouck, 4 
Haghedoorne et + Hondschoote., . . 406 

10. — 25 septembre 1368. — Les &6che- 
vins de Cassel condamnent a 6tre ex6cut6 par 
le glaive Jean van Warden; 1* pour avoir 
frequente les preches avec armes; 2* pour 
avoir lenu chez lui deux $8erviteurs, qui, eu 
aont 1566, ont saccage Veghse de Notre-Dame 
de Cassel; et 3% pour avoir 616 avec $8es 
compagnons (Vabord a Bailleul et de la a Gand 
el Anvers, et y avoir present6 une requete 


pour obtenir la liberte. . . ., . . 407 
C. — SENTENCES DE LA COUR FEODALE DE 
STEENVOORDE. 

|. — 7 mai 1368. — La Cour feodale de 


Steenvoorde a condamne Antoine Gubbe & 
tre execute par la corde pour avoir brise 
Faulel St-Georges, dans Feglise de Steen- 
vers. als. RES. Rs 

2. — 26 mai 1568. — La Cour feotale 
de Sleenvoorde a condamne Jacques de Rycke 
a 6tre excecute par la corde: 1* pour avoir, 
pendant que le frere Gillis, carmelite qYpres, 
prechait et faisait quelques citations latines, 
eri6 : « Parle flamand, ta langue maternelle, 
pour qu'on te comprenne »; 2* pour avoir 
escorte Pierre Hazaert, predicant de Ia nou- 
velle religion, avec armes, depuis Peglise de 
Sleenvoorde jusqu'au marche ; 3% pour avoir 
616, le 45 aoft 1566, 4 Strazeele et y avoir 
bris6 des autels et des images dans I'eglise, 


_—.. So, EE 
I). — SENTENCE DE L'ECHEVINAGE D HAZE- 
BROUCK. 
|> mai 4568. — Le tribunal cchevinal 


«'Hazebrouck a condamnG 4 tre execute par 
la corde Dierick De Sehodt. pour avoir Saccage 
Cs; 0s... 7 TEES = 
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E. SENTENCES DU CONSEIL DES TROUBLES. 


i. — 23 mars 41567 (1568 n. s.). — Le 
Conscil des troubles a condamne par contu- 
mace au bannissement perpeluel et a la cou- 
fiscation de leurs biens : Nicolos Heem — 
Guillaume de Zoutere — Antoine Namps — 
Francois Marqueys — Abraham Abart — 
Dierick et Pierre Ceuninck — Jean Ghisele 
— Maillard de Zwichtere — Jean Mickart — 
Cornille de Vos — Charles Hazart — Jean 
van Niepe — Marlin Ghisele — Nicolas Rey- 
nier — tous de Stcenvoorde, pour divers faits 
mr. ER ORF 

2. — 23 mars 1567 (1568 n. 8.). — Le Con- 
seil des troubles a condamne au bannissement 
perpetuel, avec confiscation de leurs biens, 
Pierre Caboche — Laurens Voets — Charles 
Slabbincq — Mathicu Spetebroot — Francois 
Vasscur — Balthazar Pinchon, habitants 
de Zuyl-Berquin, pour avoir commis des bris 
Mimages dans Veglise de cette paroisse el 
dans celle d'Eslaires . . . . . - 118 

3 — 30 mars 1567 (4568n. s.). — Le Con- 
seil des troubles a condamne par contumace 
au bannissement perpctnel et a la conliscation 
de leurs biens :. Peronne Zweeren — Michel 
Broeders — Philippe Villers — Jean Braems 
— Jacques de Smys — Guillaume de Guesere 
— Mathieu Lherbier — Marguerite et Jacque- 
line Hidde — Catherine et Chretienne Dekens 
— Nicolas Boddart et Marie sa femme — Jac- 
ques Boddart et Maric Muus sa femme — Mar- 
guerite Boddart — Jean de Roo — Gilles 
Houvenaghel — Guillaume Kere — Mathieu 
Bertau — Jacques Serpeters — Frangoise 
Mulaert — Marguerite sGuesers, — tous d'Ha- 
zebrouck ; pour divers faits de troubles. 112 

4.— 28 octobre 1567. —Le Conscil des trou- 
bles a condamn6 Jean Druck 2 Etre ex6cut6 par 
le glaive pour avoir : 4® en 1366, cooper6 & 
la demolition des 6glises, au bris des images ; 
2* pour avoir avec des compagnons 4 Zuyl- 
berquin bris6 une eroix et une image de 
Saint Gilles ; 3* pour avoir pris dans un coffre 
place au cheur Saint-Nicolas une chasuble, 
Favoir coupee en morceau en disant qu'ils 
Serviraient de jarrelieres ; 4* pour avoir, de 
concert avec des seclaires, a Ledringhem, 
brise les antels ct les images, et de plus y 
avoir pris trois ou quatres livres parisis ; 5® 


bl 
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pour avoir a Broxele pris une ancienne image 
et bris6 les images a Eccke, Ekelsbcke, 
Ga : = 


5, — 18 septembre 1568. — Le Consell 
des troubles a condamne par contumace an 
lannissement perpetuel et 4 la contiscation 
(de leurs biens : Pierre Spot — Jacques Goom 
— Pierre de Ronde — Mailiart Van den Walle 
— Jean de Drinckam — Pierre et Nicolas Van 
den Walle — Martin-et Francois kove — Pas- 
quier de Schervere — Adrien de Zeghere — 
Denys Valkerberghe — Maclen Lammoot — 
Thierry de Coninck — Jean van den Berghe 
— Guillaume Herwyn — Charles de Zouttere 
— Madeleine Ghys — Hercule ct Gilles Vas- 
Seur — Charles et Pierre Boully — Hansken 
Meesemakere — Guillaume Van der Gauwe — 
Jacques Cemer — Michel Billet — Jean Van 
der Straete — Philippe le Cousturier — Josse 
Brandt — Jacques Vleesch — Jean Weersleen 
— Arnoult — Pierre de Crop — Charles Fob- 
baert — Martin Wacle — Josse Boudens — 
Jacques de Wilde — Nicolas le corduanier, 
Jean Hamout — de Stecnvoorde, de Hout- 
kerke, de Meteren ctc.; les uns pour avoir 
hante les preches, commis des bris d'images, 
avoir Et6 au Siege de Furnes, les autres pour 
avoir aide les meurtriers des ecclesiastiques, 
—_=; . —_— oo 


6. — +4 octobre 1568. — Le Conseil des 
lroubles a condamne par contuimace au han- 
nissement perpetuel ct a la conficastion de 
leurs biens : Charles Zwynghedauvw, le vieux 
— Jacquemine, $a fille — Pierre Mcersman 
— Pierre yander Clye, (Clyte ?) pour faits de 
lroubles a Boeschepe — Plus un grand nom- 
bre autres sectaires d'Elverdinghe, Locre, 
Reninghels| et Vlamertinghe dont plusicurs 
ont participe aux crimes de Dranoutre et de 
Reninghelst, notamment Jehan de Poortere, 
ce Ws... . "+ Some 


7. — 12 octobre 1568. — Le Consell des 
{roubles a condamne par contumace an ban- 
nissement perpeluel et a la confiscation de 
leurs biens : Madeleine, femme de Michel 
Achte — Charles yanden Abecle — Jeanne, 
ſemme de Jean Cutsacrt — Louis de Cunperc 
— Jacqueline, sa ſemme — Adrienne Coucke 
— Charles et Jossc Hau — Beatrice, femme 
de Ghislain vander Clyte — Jacques Taftin ; 


lous de Casscl. Mathicu Cauwele — Franchine 
Somers — Marc Dormyon — Anne Sgraven 
— Jean Stalen — Josse de Stiltere — Jean 
Poreye — Gadifer Lherbier — Jean van Elst 

- Gilles Bateman — Ghislain de Pours — 
Vathien Faille — Pierre Warneys — Francois 
Winneel, tous CHazebrouck, condamnes pour 
ſails de troubles. 121 


8. — 43 octobre 1568. — Le Conseil des 
troubles a condamne par contumace av ban- 
nissement perpctuel ct a la confiscation de 
leurs biens : Michel Du Bray — Mathieu Van 
Rossem — Antoine de Meestere — Jacques 
Vierendeel — Guillaume Willaert — Jacques 
Butscracn — Pierre Vanderweghe, tous dc 
Sleenvoorde, pour bris d'images. 124 

.— 18 octobre 1368. — Le Consell des trou- 
ble's a condamne a E6tre execute parle glaive 
Pierre Vander Zoest, pour avoir,avec Franchois 
Vaniler Zoest, $0n ſfrere, et Pierre, le fils dec 
ee (ernier, coopere aux destructions com- 
mises dans I'eglise St-Pierre a Cassel, en 
aidant et excitant les briseurs ct leur mon- 
(rant de quelle maniere ils devaient s'y pren- 
"*” ; 


i) 


— 23 d6cembre 1369. — Le Magistrat 
a Cassel, charge d'instruire le proces de 
Paxquier Valekenaere, celui de Maillard ou 
Mel De Latre et celui de Josse Dricux, pro- 
pose de ne condamner le premier et le troisic- 
me qu'a Famende honorable et d'inflger au se- 


coud la peine du feu .. 126 
V. COMPTES 
A. — COMPTES DU BAILLIAGE. 

— Du 15 juillet 14362 au 27 ſevrier 
$0083 (v. SEE «+ {28 
2. — Du 4* novembre 1566 au 21 juin 
(568 - : 1:32 
2bis, — Mises do justce des annecs 1566 
ct $vivantcs. 132 


3. — Du 22 juin 1368 au 4 {juillet 1569. 134 

i. — Da 15 juillet 1369 a 14 juillet 1370. 138 
5, — Du 44juillet 4570 an 14 juillet 1371 

139 

au 14 janvier 1: 

b: 140 


— Þu 2 1571 172 
8 OE 


— 
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B. — COMPTES DU BAILLIAGE DE ST. OMER. 
Du 24 juin 1367 au 24 juin 1568. {41 
C. — COMPTES DE CONFISCATIONS 
(5653-1570. 


ſ. — avril 4565 (n. s.) au 31 decembre 
Oo ONTO a #14. er. 


2. — 23 fuiltet 1569. — Adjudication 
publique devant le bailli et les 6chevins de 
Steenvoorde pour la location des biens con- 
tisques Sur Charles Vasque, $Situcs 4 Gode- 
waertsvelac. -% 149 

3. 24 juin 1374. — Lettre de Josse 
Grieten, cur6 de Winnezcele, d6clarant que 
Jean Goossen est parti pour Hondschoote 
sans laisscr le moindre s0upcon dheresie. 149 

t. — 4374. — Enquete faite a Winnezeele 
Sur Jean Goossen, qui avait quitte le pays ct 
qui Elait Sonpconne de $8'6tlre compromis 
dans les troubles religieux. 150 

5. — 24 mai 4576. — Adjudication publi- 
que devant Ie bailli et les 6chevins de Cassel 
pour la location des biens confisqu6s 8ur An- 
toine De Jonghe ct Franchois Vander Zocst, 
lous deux ex6cut6s ; les dits biens situes © 


Hardiforl, Zermezecle, Hazebroneq, Merville 
et Bavine hove 158 
[), — EXTRAIT DU COMPTE DE LA RECETTE 


GENERALE DES CONFISCATIONS POUR CAUSE 
DES TROUBLES. 


NMetobre 4367. 150 


VI. REPARATIONS DES EGLISES 
Copies des reparations des eglises de la 
ehatellenie de Cass0l 1539 


ARRESTATION DU SEIGNEUR D'HANNECAMPS 
ET DE SES COMPLICES 


\. — 10 fevrier 1367 (1568 n. 8.) a Lille. 

- Le Be de Rassenghien annonee an duc IAtbe 
que les 80ldals ont pris aux environs de Cas- 
Sel plusicurs individus importants entre autres 
Hannekan, Bailleul, un gentilhomme Frincais 
d& Doulens, quelques autres, bien equipCs Ct 
armes, qu'il croil Ctre des principanx capi- 
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laines, un nomime Beghtn, venu fraichement 
du camp du prince de Conde, un nomme 
Bruxelles, autrefois archer du corps de S. M. 
— IIs sont 4 Cassel sous bonne garde. 178 

B. — 43 ſ6vrier 4567 (1568 n. s.). — Le 
B* de Rassenghien avertit le Magistrat d'Ypres 
qu'il a ordonne au S* de la Motte d'emmener 
de Cassel certains prisonniers (Hannecamps 
et 8es complices). I recommande den faire 
rr ER OENS RK 

C. — 44 fevrier 1567 (1568n. s.). — Le 
buc au B* de Rassenghien. — I exprime $0n 
contentement de Farrestation d'Hannecamps. 
— I} est dispos6 4 accorder pardon & celui 
qui a fait decouvrir ce dernier, pourvu qu'il 


8e conduise en bon catholique . . . 488 
hb. — 241 ſevrier 1367 (1368 n. s.) Bru- 
xelles. — Le duc d'Albe donne ordre au B® 


de Rassenghien dinstruire Vaffaire d'Hanne- 
mmps, de Bailieul et de leurs complices et 
Ten faire faire bonne justice. . . . 481 

E. — 6 mars 1367 (1568 n. s.), Bruxelles. 
— Le buc d'Albe donne ordre au B®* de Ras- 
Senghien denvyoyer les deux prisonniers, 
Hannecamps et Bailleul,a Bruxelles avec leurs 
conſessions et les autres picces de proce- 
dure ESI GEO As + v3 o_ 
F. — 43 mars 1367 (1368 n. s.). — Le Duc 
TAlbe annonce au baron de Rassenghien 
PFarrivee Hannecamps et de Bailleul et re- 
clame lenrs confessions non envoyees. I or- 
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donne de faire bonne juslice de leurs compli- 
ces, des que Vinstruction Sera complete. 182 

G. — (Sans date). — Confession Henri 
de Nedonehbel, Seigneur I'Hannecamps. 183 

g. — (Sans date). — Philippe de Bailleul 
est considers comme coupable dIheresie et 
de trahison. — I! doit subir 14 peine capitale 
Tr... . . . . . 

J. — 9 avril 4567, avant Paques (1568, 
hn. s.)., — Le magislrat de la Gouvernance 
(de Lille a condamne Pierre Grard, dit de 
Bruxelles,a Gre excentse par la corde ; 19 pour 
avoir porte les armes contre sa Majest6 au 
pays de Watrelant, 2* pour $'Glre mis au 
Service Tun gentilbomme s6diticux dans Is 
Basse-Flandre ; 3% pour S'Gtre mis de Ia 
compagnie de Hannecamps et autres pendant 
les troubles de la Flandre. . . . . I84 


VIII. PREDICANTS ET AUTRES PERSONNAGES 

A. — 28 avril 4566. — Marguerite de 
Parme mande au Margrave d'Anvers Varreter 
le precidant Taffin. . . . . . .- 485 

B. — 9 avril 4367. — Le Conseil de Flan- 
dre 6crit aux hommes de la Cour f6odale de 
Cassel que bien qu'ils cuss8ent 616 charges 
Cintimer le Procureur-g6neral pour Gtre 
present dans les informations a faire contre 
Jacques Taftin et autres, ils n'y sonl pas lenus 
et peuvent poursuivre Vinstruction de ces 
affaires jusque el y compris la sentenee. 186 
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|. FAITS ANTERIEURS A 1566 


\. — 15 octobre 1533. — Les officiers de 
justice de la collegiale de Saint Ame a Douati, 
en leur qualite de seigneurs de Merville, pro- 
noneent la confiscation des biens de Jacques 
Folque, decede, pour s'clre montre herett- 
no . ET . 4. - +», 0 
B. — Sommaire du besoigne de Jacques 
llesscle, Llouchant les reſugies ik _— lerre 
et autres suspects. 232 


1. TROUBLES DE 1566 ET 1567 
\. — 42 janvie« 1566 (1367 n. 8.). — La 
Go vernante invite le comte I'Egmont 4 ture 


ee es. 


cesser les preches dans le Pays de FAlleu, a 
Cassel ct dans la Basse-Flandre., . . 237 

B. — : u 15 janvier au 6 ſevrier 1566 (1567 
n. $.). — Declaration des noms et surnoms de 
eeux qui onl es les armes contre Sa Maje- 
oY 4 . 239 

C. — Mai 15367. — le Conseil de Flandre, 
eOmnformement a Fordonnance du Roi, en date 
Jn 9 mai 4567, commet messire Jchan 4de 
St-Omer, Sgr. de Morbeke, ctc. gouverneur 
(Aire ct capilaine du chateau de la Motte-an- 
Bois pour, en presence des Gehevins de Mer- 
ville, informer sur les fails de troubles, bris 
(images, ports Farmes, cle. et en outre sur 
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la vie et la conduile de —_ le Cocq, 
bailli dudit lieu. . . . . ,. —_— 


D. — 2 juin 1567. — Le Conseit de Flan- 
dre, ayant admis FVexcuse presentee par le 
Seigneur de Morbeque, nomme pour le rem- 
placer M* Jean Van der _ membre du 
EET -- + — _— 

E. — 9 aoft 1 $67. _ lnfvemation lenue 
au Pays de FAlleu et aux lieux yoisins par 
messire Charles de Bonnicres, Seigneur et 
baron «Auchy elc., grand-bailli du Pays de 
FAlleu elc., et Pierre Couronnel, consciller 
au conseill (Artois, commissaires depules 
par Sa Majest6. . . . -_—_— 

F. — Six avril 4567 (1: 568 n. — Le 
duc d'Albe ordonne aux bailli ct eh de 
La Venthie d'envoyer les lettres Gcrites par 
le comte dEgmont et la reponse du seigneur 
JEscaubecque . . . . | + ——_— 

G. — 9 avril 4367. — Le Fa «'Albe charge 
le Procurcur de la Gouvernance de Lille, 
M* Jovenel, de aemander aux Gchevins de la 
Gorgue « Fappointement fait avec ceulx de la 
» nouvyelle religion par les quatre commis y 
» envoiez de la part du comle d'Egmont 
» el par eux soubsigne. », , . . 321 


i11- TROUBLES DE 1568 


A. — 18 janvier 4567 (15368 n. s.), Lille. — 
Le Duc ccrit au sgr Auchy qu'il approuve la 
formation des dixaines, mais qu'il n'entend 
pas qu'on arme tout du monde, 2 cause le dan- 
ger qu'il y aurail que ceux de Ja nouvelle 
religion, pouvant Gtre inconnus, ne SC presen- 


lassent comme catholiques.. . . . 322 
B. — 3 ſfevrier 4567 (15368n. s.). — Le 


baron de Rass8enghien Gtant averli que les 
refugits {Angleterre avaicnt resolu de de- 
Scendre sur le continent pour ruiner le pays, 
charge le magislrat d'Ypres vinviter le $ei- 
gneur De la Motte 4 $e metire en campagne 
pour $'opposer & ces tentatives. — Les 350 
Soldats qui avaient 66 $6 loger & la Venthic 
ont et6 surpris ; leur sentinelle a 616 tuGe ct 
12 a 15 hommes ont 6t6 bless6s. . . 323 

CG. — 5 fevrier 1367 (1368 n. s.). — Lec 
baron de Rassengbien ayant appris que les 
SCClaires, en grand nombre, sont 8ortis du bois 
de Neppe pour aller saccager Fabbaye de 
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de Beaupre a retire 23 sollats de Messines 
pour aller au Secours d'Extaires. . . 32% 

D. — 6 fevrier 4567 (1368 n. 8.) 4 Lille, — 
Le baron de Rassenghien annonce au Duc 
qu'il continue 4 faire poursuivre les brigands 
qui ont commis des desordres a Hondschoole 
et 4 Cassel, et qui se sont reſugics dans les 
bois. On en a pris qualre, parmi lesquels $e 
trouve le frere d'un des meneurs. — Au pays 
de I'Alleu, les soldats de monsieur dAuchy 
ont eu une aflaire avec une troupe dc voleurs 


qui est s8ortie de Richebourg. — Enlreprise 
contre le couvent de Beaupre. — Secretes 
intelligences avec les sectuires. — Forme 


(avertissement quits ont entre eux et au 
moxyen desquels ils sont prevenus incontinent 
(e tout ce 86 pas8e,sans lenir picd ſerme 


en aucun lieu. — Is $s proposent de mettre 
le feu aux monasleres et aux villes qui leur 
80M hostiles. . , . —_— 


E. — 24 jain 13 charge 
Baude de Cuvillon et Jogre (de Hor es de con- 
linuer Vinformation sur les troubles, commen- 
c6e par le baron WAuxy et Pierre Couron- 
EREER., . |. . - - - - 

F. — 17 juillet 1368. — Information tlenue 
par Baude Cuvillon et Zegers de Hoves tou- 
chant les troubles du pays de FAlleu. 329 

6. — 9 seplembre 1568. — Le baron de 
Razsenghien envoic au Magislrat d'Ypres la 
r6partition des cent soldats entretenus aux 
ſrais des chitellenies du West-quartier. ll 
annonee Farrestation de que lques SeClalres 
du pays de FAlleu, et propose d'envoyer 
quelques hommes dans ce quartier. . 3H 


IV. SENTENCES 
A. — SENTENCE DU CONSEW., DE FLANDRE. 


21 novembre 1567. — Le Conseil de Flan- 
dre, apres avoir mis le seigneur de Vendeville 
en libert6 provisoire, le 24 mai 1367, a la 
charge de $e presenter, quand il en serail 
requis, pour $e juslifier des faits dont on 
[accusait, 4 eelui-ci n'ayant pas compary, le 
cons a donne difaut contre Ini, faule de 
comparatire, Va condamne au bannissement 
pendant $0 ans et a la confiscation de S&S 
TT. : |. -.. . - - +» - 
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— SENTENCES DU CONSEIL DES TROUBLES. 


— 23 mars 41567 (1568 n. s:). — Le 
—_—_ des troubles a condamn6 au bannis- 
Sement perpctuel et & la confiscation de leurs 
biens : Nicolas du Hamel, Jacques Saye, An- 
toine de Lescluze, Olivier le Brun, Jean Wau- 
tier, Pierre de Labre, Charles Vermeille, 
Adrien Queneeq, Jehan le Walle, Jacques le 
Moor, Antoine Saye, Jehan Quesle, Jacques 
Hemart, Pierre Duſoss6, Robert Descamps, 
Jean du Baele et Jacques Wantier, pour avoir 
port6 les armes contre Sa Majest6 a Wattrelos : 
Jacque Saye, Olivier le Brun, Charles Ver- 
meille, Andrien Queneeq, Jehan le Walle, Jac- 
ques le Moor, Antoine Saye et Antoine de 
Lescluze, commis des bris (images a la 
Gorgue ; Jacques le Roy, pour avoir 6t6 chef 
des $ectaires et bris6 les images de Ieglise 
de Saint-Antoine A Bailleul; Bauduin Leuren, 
Thomas le Moor et Pierre Desfossez pour avoir 
616 a Austruweel et pille le cure, le bailli ef 
autres 2 la Gorgue ; Antoine Escailles, mini- 
slre, pour avoir excite les autres a4 prendre 
les armes et les avoir conduits a Armentieres 
pour aller a Watrelos; Jeanne Molin, pour 
_ Aimages. . . 347 

— 29 mars 1367, (1668 n. s.). — Le 
Be des troubles prononee la pecine de 
bannissement perpetuel avec confiscation de 
hien contre Antoine du Bois, Antoine _— 
Antoine Cavette et Antoinette Waterleet, 
ſcomme, Antoine Six, Francois Keerle, N—_ 
cois Rogere, Barbe Galant, 8a femme, Fran- 
eois le Mire, Francois Pieters, Francois et 
Robert du Puichs, Guillaume Reubly, Gilles 
de Houck, Jacquemine le Secq, $a ſemme, 
Jacque Becue, Jehan du Bois, Jehan le Noir, 
Jean Marchand, Louis Faulconnier, Renault 
le Roi, Anne Waultier, Sandrine le Secq, lvon 
Caudron et Marcq Tassel, pour avoir commis 
(des bris dimages dans Teglise d'Eslaircs ; 
Francois Revers, Mahieu de Bourges, Jehan 
du Camp, Peronne Cabelau, pour avoir hants 
les preches arm6s et recueilli de Fargent ; 

\eynault le Roy, Antoine et Guillaume Reubly, 
Yvon Caudron, Jean du Bois, Jean le Mire, 
Francois Kerle, Charles Caudron et Vincent 
du Prets, pour avoir porte les armes contre 
Sa Mazest6e; Noel de Beslere et Jehan pour 
Oultreleaue de $'eire portes ministlres. 349 

3. — 43 avril 4567 (1:68n.s.). — Le 
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conseil des troubles condamne au bannisse- 
ment perpctuel et a la confiscation de leurs 
biens: Jehan Sauvage, seigneur d'Escaubtque, 
et un grand nombre de sectaires de Ligny et 
Armentieres pour faits de troubles. 351 

4. — 28 mai 4368. — Le conseil des trou- 
bles a condamn6 Jean Remault : 4® A avoir 
le poing droit et la langue coupts pour s'6tre 
livr6 a des actes de blaspheme contre la reli- 
gion ; 2% & Gtre exEcut6 par l'epte avec con- 
fiscation de $es biens pour avoir, sur Vordre 
du $8eigneur d'Escaubecque, 6t6 avec Robert 
Terre au Pays de VAlleu pour lever des gens 
et les conduire a Armentieres, et de la ailleurs 
contre Sa Majest6 ; 3* pour avoir 6t6 avec les 
rebelles a Viane, $8ous Maximilien de Blois, 
dont il a 6t6 le lieutenant etc 355 


5. — 28 mai 1368. — Le consell des trou- 
bles a condamne a4 mort Pierre et Philippe 
Waltepatte, ſreres, 1* pour avoir 6t6 du con- 
Sistoire d'Armenticres et de la Venthie; 2* 
pour avoir port6 les armes contre Sa Majest6; 
3® pour avoir fait pendre le messager de Lille 
SOus prelexle qu'il 6tait espion etc. 356 

Zbis, — Sans date, (avant mars 4568). — 
Conſession de Philippe Wattepatte. 357 

6. — 40 juin 4568. — Le conseil des trou- 
bles a condamne Cornille du Moulin et Ma- 
thieu Herman a4 etre ex6cutes par la corde, 
avoir Cornille du Moulin pour $'6tre 
rendu complice de ceux qui ont Saccage 
l'6glise Estlaires, le 145 aoft 4566; Mathieu 
Herman pour avoir 616 le complice de Cornille 
du Moulin et en outre pour avoir introduit des 
preches armes a Zuytberquin. 358 

7. — 10 juin 4568. —- Le conseil des trou- 
bles a condamae Charles Becuwe a 6tre ex6- 
cute par I'ep6e pour avoir, a Finstigation de 
Jean Remault, peu de temps avant Noel 4566, 
avec pres de 300 sectaires, 616 a Armentieres 
et de la par Quesnoy, Tourcoing et Templeuve 
vers la ville de Tourna, oo devait se trouver 
Jean Remaull et d'autres chefs qui les auraient 
mencs plus loin. ES 

Tvis, — 410 juin 1368. — Le bailli, les 
hommes de tief de la baronnie d'faveskerque, 
les avoues et 6chevins d'Estaires, declarent et 
certitient qu'il a 6t6 procede a execution de 
Cornille du Moulin, Mahieu Herman et de 
Charles Becuwe ; que Fex6cution des deux 


54 


premiers a eu licu par Vepee et non par la 
corde, parceque les condamnGs $e $80nt re- 
eoncilies avec la religion catholique, ct que 
Fex6cution de Charles Becuwe avail 6t6 ac- 
complie par la corde ct non par Fep6e, paree 
qu'il a refus6 de $e reconcilier avec la dite 
EDS > - > ones > = x. *< 

8. — 21 juin 1568. — Le cons-411 des trou- 
bles a condamne Nicolas Salengre, cchevin 
de la Venthie, a Glre excent6& par Fepee : 
{* pour avoir fail emprisonner a La Gorgue 
Frederic Wasselin, charge par la Bailli de 
recruter a la Venthie des soldats catholiques ; 
2® pour avoir 6l6 present el n'avoir pas mis 
obstacle, bien qu'il fut 6chevin, anx Þris 
(Timages ; 3* pour avoir contribuc @ la levee 
Vargent pour la libert& de conseience, etc. 
— I a 66 exeente le 25 juin par le ſeu parece 
qu'il n'a pas voulu se reconcilier avec la 
religion catholique. . . . . . . 360 

9. — 21 et 25 juin 1568. — Le conseil des 
lroubles a condamne Christophe Traisnel, 
6chevin de Sailly; a avoir la I6te tranchee 
1* pour avoir aid6 a briser les images de 
Veglise de Sailly; 2* pour avoir sign6 la 
requEte de trois millions, cle. I a 616 ex6ccuts 
par le feu pour avoir refuse de Se reconcilier 
avec la religion catholique.. . . . 362 

10. 9 juillet 4308. — Le conseil des 
lroubles a condamne Antoine de le Beeque, 
premier Gchevin de Merville, a Gre ex6ent6 
par Vep6e ; 1* pour avoir assis{6 el aid6 @ 
briser les images de I'6glise de Merville et de 
Calonne; 2* pour avoir present6 an temple 
Venſant de Charles Cambrelinck ; 3® pour avoir 
Signe la pElition relative aux trois millions, 


Om, EET >= 
11. — 9 juilliet 4568. — Le conseil des 


lroubles a condamne Antoine Becuwe @ tre 
ex6cute par T'epee : 1* pour avoir commis 
des bris images dans I'6glise de Merville ; 
2» pour avoir conyoque les seclaires afin de 
porter secours au seigneur dExcanbeque ; 3® 
pour avoir El6 a la Motte-au-bois avertir Jac- 
ques Taflin de $'y rendre. L'exe6cution a eu 
lien a Ypres, le 9 juillet 4568. . . 364 

12. — 9 juillet 4368. — Le consell des 
troubles a condamne Jehan Engran ou En- 
gnerrant 4 Etre exccul6 par I'6pee : 4 pour 
avoir aide © briser les images de I'6zlise de 
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Nerville ; 2* pour avoir fait baptiser un de «es 
enſants, a la mode- calviniste. Lcex6cution a 
eu lieu a Ypres le 9 juillet 1568. . . 365 


13. — 2 juillet 1568. — Le conseil des 
troubles a condamnG Charles Le Josne & etre 
ex6cule par VEpee; 41* pour avoir hante les 
preches et apport6 une tonne de hiere dans 
eglise d'Eslaires, lorqu'on y brisait les ima- 
ges; 2* pour avoir port6 les armes contre 
le Roi. L'execution a en lieu a Ypres . 366 

14. — 26 juillet 4368. — Le conscil des 
troubles a condamne Adrien Grincourt, a Gtre 
exccule par Vepee pour avoir port6 les armes 


contre Sa Majesl6. — If a 66 exccute & 
ET... - - -' - - 
13. — 417 aont 1568. — Le conseil des 


troubles a condama6 an bannissement perp6- 
luel avec confiscation de leur biens ; Philippe 
de Bailleul, Charles de Houchy, seigneur de 
Longastre, Adrien de Berghes, scigneur d'01- 
hain, Euslache de Fiennes, $cigneur d'Es- 
querdes, Guillaume de Fiennes, sergneur de 
de Lumbres, Jean d'Ausque, Jean de Longue- 
val, Jean de Pelain, alias Jean Darras, Jean 
de Hanbin, Nicolas Lenfant, Charles Nerin, 
Adrien Favier, Jehan Bouchart, pour faits de 
ET | .  - + « » 

16. — 4 septembre 1568. — Le consell 
des troubles a condamne au bannissement 
perpetuel et & la confiscation de leurs bicns, 
Jehan Le Dieu pour bris d'6glisc ; Barthelemy 
Caulier pour, le lendemain apres le bris du 
15 aoft 1566, avoir empech6 avec $08 Com- 
plices Ventree de Ieglise aux catholiques, et 
Adolphe Dannezin, pour avoir baptis6& un en- 
fant selon la mode calviniste, bris6 le repo- 
soir du St-Sacrement, et avoir 6!6 complice 
du Sgr. d'Escaubeque : Pierre H&mart et Jac- 
ques” Bonchier pour avoir aid6 a bitir le 
CSS. .... . . . - - 378 

17. — 16 octobre 1368. — Le conseil des 
lroubles condamne a Gtre bannis pour cause 
(heresie, bris Wimages, et pour avoir port6 
les armes contre Sa Majesle, etc. un certain 
nombre de s$ectaires dEstaires, de Steen- 


Sen. . . . . . . 374 
I8. — 7 decembre 1368. — Le conscil des 


troubles a condamne au bannissement perp6- 
tnel avec confiscation de leurs biens Chretien 
Emery et nn grand nombre de <ectaires de 


G 


- 


—_ -” © om” 4» 


ng 


Sailly, accus6s d'avoir commis des bris (1- 
mages dans I'eglise de Sailly ; d'avoir porte 
les armes contre Sa Majest6 ; d'avorr violente 
le cure de la Venthie ; d'avoir &t6 au Secours 
du scigneur d"Escaubeque, ele. . . 376 

19. — 9 et 22 decembre 1368. — Le con- 
seil des troubles a condamnG au 5annissement 
perp6tuel avec confiscation de leurs biens : 
Antoine de Lesc'uze, Laurin Letief, Marlin 
Blondel, Jean Polequin, Adrico Dupont, Jac- 
quos Haurel, Isra6l de Lescluze el Jacques de 
Josne, pour avoir commis des bris d'1mages 
et pris les armes contre Sa Majesl6 : Jean de 
PExpyne, pour avoir 66 diacredu consislonmwe ; 
Philippe Caulier et Jean Desbicns, pour avoir 
6t6 du consisloire ; et plusieurs autres. 3TS$ 

20, — 24 decembre 1368. — Le Prevot 
des mar6chaux, g6neral de la Conr, selon 
Vavis du conseil des troubles, a condamne 
Mihieu de Watlepatte a Glre execute par 
l'ep6e pour faits de troubles. I a &te execute 
a Vilvorde le 29 decembre. . . . 380 

24. — 10 mai 1369. — Le consell des trou- 
bles a condamne6 au bannissement perpctnel 
avec confiscation de leurs biens Martin Ic 
Grand ct Picrchon Merdhicr de La Gorguc ; 
Jehan et Ernoult Blondel de Fes!ubert : Ma- 
hieu le Clereq ct Jehan d'Abraham, de La 
Ventie . pour, Etant arm6s et en marche vers 
$t-Valery, ct en passant par Richebourg, avoir 
cherch6 a violonter le cure ct avoir mis le 
ſeu anx qualre coins de Veglise dans la nuit 


du 15 EEE”. +. - | + - | 289 
29. — 13 mai 4369. — Le cons6il des 


lroubles a condamne au bannissement perpe- 
luel, avec confiscation de 5cs biens. Jean de 
Houchin, seigneur de Bergstlracte, comme 
robo LINED: > 5. - <= ©. 200 


(.. — SENTENCE DE LA GOUVERNANCE DE LILLE. 


1569. — La Gonuvernance de 
a condamne Jehan Motte, dit Qnino, 4 
Grq roue : 4*pour avoir en careme, 1567, en 
la pyroisse de Lestrem aide a tuer le Prevost 
des mar6chaux (Artois, Gendeblew: 2* pour 
r r681$t6 aux $oldats 4 Armenticres ct lne6 
in enx ; 3* pour avoir bless6 le cure de 
Richcbourg ; 4* pour avoir porte les armes 
contre Sa Majesl6 a Armentieres, a Quesnoy 
a Toureoing, I Saint-Valery ele . . 383 


V. COMPTES 
A. — COMPTE DES BIENS MEUBLES DES FUGITIFS. 
7 janvier 1566 (136Tn. s.) an 14 novem- 
+ -: Ez CS ESE bo. 
B. — INVENTAIRES DES BIENS MEUBLES ET 
IMMEUBLES DES FUGITIFS BANNIS. 
7 janvier 1367 (1568 n.s.). . . . 389 
(:. — CONFISCATIONS DANS LE PAYS DE L'ALLELCE. 
5 KK OE AR: 


I). — CONFISCATIONS DES MEUBLES ET IMMELU- 
RLES DANS LE PAYS DE L'ALLEUCE. 

30 mars 136T-(v. s$s.) au 45 mars 15368 
(y, 6 $ © - EE I TW 
E. COMPTE DE CHARLES DE BONNIERES. 
Du 20 mars 1568 (v. 8.) au 41 avril 4574. 

396 
IF, CGNFISCATIONS DANS LA SEIGNEURIE DU 
PONT D'ESTAIRES. 
T avril 43567 an 341 decembre 1370. 397 


(3, — INVENTAIRE DES MEUBLES DU CHATEAU 
DE PLANQUES APPARTENANT AU SEIGNEUR 
D"ESCAUBEQUE. 

[2 novembre 15367. . . . . . 400 
y. — 30 octobre 1567. — Instructions pour 
les commissaires deputes, ou a deputer pour 
proceder a la confiscation des biens de 
Seciaires fagilils . .. . . . -- WO! 
J.-Kk. — INFORMATION DE CHARLES DE BONNIERES. 


Six decembre 1567 au 3 avril 156T (1568 
4h oo GG SETS 


LL. — COMPTE DE LOUIS LE CAMBIER. 


Dy 24 juin 1566 au 24 juin 456T. 407 
MN. — 27 juin 1563. — Philippe I donne 
la jouissance des biens d6laiss6s par Francois 
ot Isracl de Lescluse, auteurs du meurtre de 
Denlelin Gondebleu, cn $0n vivant prevot des 
mar6cchausx Artois, an profit de la veuve de 
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